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Introduction 

NOUS AVONS ÉTÉ CRÉÉS POUR PLAIRE À DIEU

Les philosophes, à  travers les âges, n’ont pas compris le but fondamental de notre existence. “Pourquoi suis-je ici?” 
Pourtant, s’ils voulaient seulement écouter, la Parole de Dieu a une réponse précise. Elle se trouve en Apocalypse 4:11:

Tu es digne, notre Seigneur et notre Dieu, de recevoir la gloire, l’honneur et la puissance, car Tu as créé toutes choses, 
[et pour Ton plaisir elles sont et ont été créées. VKJF]. 

L’Ecriture dit clairement que chacun d’entre nous existe pour le plaisir de Dieu. Mais beaucoup rejettent cette vérité 
et la combattent, et préfèrent vivre pour leur propre plaisir. Et Dieu leur laisse le choix. Il ne forcera personne à vivre 
pour Lui plaire. Mais puisque Dieu nous a conçus dans ce but, nous resterons vides jusqu’à ce que nous choisissions 
de Lui faire plaisir. Il y aura toujours cette conscience qu’il doit y avoir davantage dans la vie que ce dont nous avons 
fait l’expérience jusque là.

Quelqu’un a demandé un jour à un homme très riche combien il faut avoir pour être satisfait, et il a répondu: “Juste un 
peu plus.”  C’est ça le problème lorsque vous vivez pour vous-même. Vous établissez votre but et vous pensez: “Lorsque 
j’aurai cela, je serai satisfait.” Mais lorsque vous avez atteint ce but, vous découvrez que vous avez besoin de quelque 
chose de plus.

Il y a une meilleure manière de vivre. Nous pouvons vivre pour le plaisir de Dieu.

Comment fait-on cela? Quel est le secret d’une vie vécue pour plaire au Père? Jésus nous donne la réponse en Jean 6:38 
quand Il dit: “Je suis descendu du ciel non pour faire, non Ma volonté, mais la volonté de Celui qui M’a envoyé.

Voilà la clé. Plutôt que de chercher à faire votre propre volonté, mettez-la de côté pour faire la volonté du Père. Vivre 
pour plaire à Dieu a des conséquences merveilleuses. Comme l’a dit Salomon: “Quand l’Eternel est favorable aux voies 
d’un homme, il dispose même ses ennemis à la paix avec lui.” (Proverbe 16:7)

Paul nous encourage: “Marchez d’une manière digne du Seigneur pour Lui plaire à tous points de vue; portez des fruits 
en toute sorte d’oeuvres bonnes et croissez dans la connaissance de Dieu.” (Colossiens 1:10)

L’apôtre Jean nous parle d’un autre grand bénéfice: “Quoi que ce soit que nous demandions, nous le recevrons de Lui, 
parce que nous gardons Ses commandements et que nous faisons ce qui Lui est agréable.” (1 Jean 3:22)

Lorsque nous vivons pour plaire à Dieu, nous avons la paix avec nos ennemis, nos vies portent du fruit, nous avons 
une plus grande connaissance de Dieu, et même nos prières sont plus puissantes et plus efficaces.

Pendant soixante ans j’ai eu le privilège d’observer mon épouse, Kay Smith, mettre en pratique ces principes pour 
plaire à Dieu. Au fil du temps, elle a été une aide précieuse dans notre ministère. Kay a été la première à tendre la main 
aux hippies des années 60. Ses prières et ses larmes ont posé les fondations de notre église, Calvary Chapel. Depuis, 
Kay a été la pierre angulaire de notre ministère de prière. Et elle a commencé l’un des ministères les plus fructueux de 
notre pays, enseignant un nombre incalculable de femmes à plaire au Seigneur et à L’honorer.

Je prie que vous prendrez ce message que Dieu a donné à Kay, et que vous le laisserez s’enraciner dans votre coeur. Une 
vie vécue pour plaire à Dieu est la seule vie qui vous donnera la paix, le contentement et l’épanouissement. C’est une 
vie qui aura un objectif et un sens et qui sera riche en bénédiction.  
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Que Dieu vous bénisse alors que vous cherchez à vivre pour Lui plaire. 

Nous vous le demandons instamment et nous vous y exhortons  dans le Seigneur Jésus... voici comment vous devez 
marcher et plaire à Dieu. (1 Thessaloniciens 4:1)

~ Pasteur Chuck
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C h a pi t r e 

1
Comment Plaire à Dieu

Tous les ans, pour mon anniversaire, je prends un moment au début de la journée pour lire ce que j’appelle mon verset 
d’anniversaire. 

Quelques largeurs de main, c’est toute la mesure de ce que Tu me donnes à vivre. Devant Toi mon existence est comme 
rien. Même bien vivant, l’homme n’est qu’un souffle. (Psaume 39:6 FC)

Il est bon de nous rappeler cette vérité. Mais récemment, Dieu m’a montré l’importance du verset précédant celui-là.

Seigneur, fais-moi connaître ma fin, quelle est la mesure de mes jours et je reconnaîtrai combien je suis fragile. (Psaume 39:5)

Juste en face de la phrase “combien je suis fragile” la référence dans la marge de ma Bible dit: “combien de temps il me 
reste”. Autrement dit, ce verset pose la question: “Seigneur, dis-moi combien de temps il me reste à vivre.” Une autre 
version américaine dit: “Seigneur, aide-moi à réaliser la brièveté de mon passage sur terre.” C’est ça que David priait. Il 
demandait au Seigneur de lui faire connaître la durée de sa vie.

Ne souhaiteriez-vous pas que Dieu nous le dise? Moi, oui! J’aimerais que Dieu me dise exactement combien de temps 
il me reste sur cette terre: “Kay, il te reste dix jours” ou “Il te reste dix ans.” Ou même: “Il te reste cinq minutes!” 
Cependant, Dieu nous envoie sans cesse des signes et des mises en garde – des signes qui nous disent qu’il ne nous reste 
pas beaucoup de temps à vivre sur cette terre.

LES SIGNES DE LA FIN DES TEMPS

Allons voir en 2 Pierre 3, où Dieu nous décrit le monde tel qu’il sera dans les derniers jours. Nous lisons que les hom-
mes se moqueront de Dieu et marcheront selon leurs propres convoitises. Ils oublieront délibérément que Dieu est le 
Créateur des cieux et de la terre. Puis lisons ce que disent les versets 11 et 12.

Puisque tout cela est en voie de dissolution, combien votre conduite et votre piété doivent être saintes! Attendez et hâtez 
l’avènement du jour de Dieu, où les cieux enflammés se dissoudront et où les éléments embrasés se fondront.

Le mot “dissoudre” est utilisé deux fois dans ce passage. Dieu nous rappelle clairement que toutes les choses auxquelles 
nous nous raccrochons brûleront dans un feu ardent. Rien  ne subsistera – sauf nos âmes éternelles. Seul le travail que 
nous avons fait pour Lui résistera à l’épreuve du feu – tout ce qui n’est pas bois, foin ou chaume, mais or pur. C’est la 
mise en garde que Dieu nous donne. 

Dieu nous met aussi en garde par la nature. Les éruptions volcaniques, les coulées de terrain, les feux de forêts, les 
inondations, les tremblements de terre, les ouragans – sont des moyens que Dieu emploie pour nous rappeler que nous 
ne sommes pas les maîtres. Et tous ces signes nous disent que nous sommes à la fin des temps.
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L’instabilité économique est aussi un signal d’alarme. Le prix de l’essence est plus haut que jamais, et rien ne laisse 
prévoir qu’il redeviendra raisonnable. Avez-vous acheté une paire de chaussures récemment? Je pense à toutes les mères 
de trois ou quatre enfants qui ont dû trouver un moyen d’acheter des chaussures pour l’école. À notre époque il n’est 
pas facile de joindre les deux bouts.

Les guerres, bien sûr, sont des signes de la fin des temps. Jésus a dit:

Une nation s’élèvera contre une nation, et un royaume contre un royaume, et il y aura, par endroit, des famines et des 
tremblements de terre. Tout cela ne sera que le commencement des douleurs. (Matthieu 24:7-8)

Actuellement notre pays est en guerre au Moyen-Orient. Israël est en état d’alerte constant et a eu plusieurs escar-
mouches au Liban avec le Hezbollah dans les dernière années. La Corée du Nord a testé des missiles nucléaires sur 
sa côte ouest. On soupçonne l’Iran d’avoir des bombes nucléaires ou d’avoir la capacité d’en produire, et ils n’ont pas 
caché leur désir de détruire aussi bien Israël que les Etats-Unis. Il faudrait être totalement inconscient pour ne pas voir 
que nous sommes presque à la fin de ce monde tel que nous l’avons connu.

Dieu n’a jamais détruit une société sans l’avoir d’abord avertie. Au temps de Noé, les gens de sa communauté l’ont 
regardé construire une arche pendant une période de plus de cent ans. Pendant ce temps, Noé leur a annoncé la justice 
et les a mis régulièrement en garde contre le déluge qui allait venir. C’est la même chose pour nous aujourd’hui. Dieu 
nous avertit que  la destruction est proche. 

QU’EST-CE QUE DIEU VEUT?

Dans ce passage de 2 Pierre 3 il y a une question qui devrait préoccuper les Chrétiens pendant les derniers jours: 
“Quelle devrait être notre conduite?” Autrement dit, puisque nous avons si peu de temps, qu’est-ce que Dieu veut que 
je fasse? S’il me reste vingt ans, ou seulement quelques mois, ou quelques semaines... ou quelques heures, qu’est-ce que 
Dieu veut que je fasse avec le temps qui me reste?

Dis autrement, si Jésus revenait chercher Son Eglise maintenant, qu’est-ce que vous voudriez être en train de faire? 
Prier? Témoigner? Si Jésus venait et que vous soyez en train de baigner vos bébés ou de préparer le repas du soir, ou de 
travailler dans un bureau, quelle devrait être l’attitude de votre coeur?

Alors que de plus en plus de prophéties se sont accomplies au fil des années, la prise de conscience que le Seigneur pour-
rait venir à tout moment chercher Son Eglise, m’a poussée à poser ces questions. Et ce passage de 2 Pierre 3 semble me 
montrer clairement que nous devons être diligentes, pures et saintes. Nous devons vivre de manière à plaire au coeur 
de Dieu. Qu’est-ce que cela veut dire exactement? À quoi cela ressemble-t-il de vivre primordialement pour le plaisir 
de Dieu.

On m’a raconté une histoire qui illustre fort bien ce genre d’attitude. Un jour, Ramona Jensen, missionnaire de JeM, 
fut invitée à parler à la Communauté des Soeurs de Marie à Darmstat, en Allemagne. À l’époque Ramona avait vingt-
huit ans. Lorsqu’elle est arrivée, une femme dans la soixantaine a demandé à porter son bagage. Ramona a refusé en 
disant: “Oh, non! Laissez-loi le porter.” Mais la femme a répondu: “Cela me ferait plaisir de le faire.” La femme plus 
âgée a alors pris sa valise et l’a portée jusqu’au hall d’enregistrement. En chemin, elle a bavardé avec Ramona au sujet 
de ses choses favorites: sa couleur préférée, sa fleur préférée, sa boisson préférée, son verset favori. 

La femme plus âgée a ensuite présenté Ramona à celles qui étaient dans le hall, puis elle s’est excusée discrètement. 
Ramona a rempli sa fiche d’inscription et a bavardé un moment avec ses nouvelles connaissances, puis, après un mo-
ment, elle a été emmenée vers sa chambre. Quand Ramona est rentrée dans sa chambre, elle a découvert que quelqu’un 



8

y était déjà venu et avait tout préparé pour sa plus grande joie. Les serviettes de toilette avaient sa couleur préférée. Dans 
un vase sur la table il y avait ses fleurs préférées. Et près du vase, sa boisson favorite – un pot de thé bouillant. Et sur le 
mur, dans un cadre, son verset favori écrit à la main. Mais ce n’est pas tout. Quand elle est descendue dîner ce soir-là, 
Ramona n’a eu aucun mal à trouver sa place à table, parce que son assiette était entourée de ses fleurs préférées et de 
son chocolat favori. Et quand elle s’est assise pour manger, toutes les autres femmes dans la pièce se sont levées pour 
chanter: “Que le Seigneur te bénisse, Ramona!”

Ramona fut bénie ainsi pendant tout le week-end. Et, juste avant son départ, ses hôtesses lui ont donné un petit livre. 
Et quand elle l’a lu, dans l’avion, Ramona a réalisé pourquoi elle avait été traitée si gentiment – pas parce qu’elle était 
Ramona Jensen – les Soeurs de la Communauté Evangélique traitaient probablement toutes leurs invitées de cette 
même manière – Ramona a compris qu’elles le faisaient pour plaire au coeur de Dieu.

POUR PLAIRE À DIEU

Plaire à quelqu’un signifie réjouir, satisfaire, ou honorer. Quand notre but est de plaire à Dieu, nous pesons toutes nos 
actions à cette lumière: “Cela va-t-il Lui plaire ou pas?” Et ce n’est pas quelque chose que nous faisons simplement pour 
Lui obéir. Nous faisons ces choses par amour pour Lui. Il y a une grande différence entre les deux. Si vous avez des 
enfants, vous savez qu’ils peuvent vous obéir en sortant la poubelle, mais en râlant tout le long du chemin. Mais si un 
matin la poubelle a été vidée juste pour vous faire plaisir, vous savez la différence – et Dieu aussi le sait.

Parfois nous avons des idées bizarres au sujet de ce qui plaît à Dieu. Nous ne comprenons pas que même les plus petites 
tâches peuvent Le bénir si nous les faisons pour Lui. Amy Carmichael, qui a passé la plus grande partie de sa vie en 
Inde, parle d’une soirée où elle était dans l’orphelinat qu’elle avait fondé. Ce soir-là, au moment du coucher, cinq petits 
enfants avaient encore besoin d’être changés, nourris, calinés et aimés. Une autre femme s’en occupait, mais lorsque la 
cloche de la chapelle a sonné, indiquant qu’il était l’heure de la réunion, elle a laissé les enfants, et elle a prit son livre 
de prières en disant: “Je dois aller à la chapelle maintenant.” et elle est partie précipitamment en abandonnant les bébés 
qui avaient besoin de soins. Et c’est Amy elle-même qui est restée les nourrir, les changer, les caliner et les mettre au lit. 
Elle connaissait la différence entre obéir et faire plaisir à Dieu en faisant ce qui était le plus important à ce moment-là 
– donner de l’amour à ces petits. 

Quand j’ai commencé à comprendre la différence, je me suis demandée: “Et si je vivais comme ça tout le temps? Et si 
je me posais toujours la question: Est-ce que cela va plaire au coeur de Dieu?” Ce n’est pas une nouvelle révélation, ni 
pour moi, ni probablement pour vous non plus. Ce désir a sans doute commencé à ma conversion et j’ai vécu ma vie 
chrétienne depuis en voulant plaire à Dieu. Vous savez comment c’est: Un jour nous voulons vraiment Lui plaire, et le 
lendemain nous nous plaignons de devoir obéir.

Je crois que la plupart d’entre nous sommes des “Chrétiennes cycliques”. Nous avons tendance à traverser des phases. 
Parfois c’est une phase d’obéissance, et parfois une phase de désobéissance.  Puis nous avons ces périodes de décou-
vertes où nous apprenons quelque grande vérité à propos de Dieu, et où soudain tout dans la vie tourne autour de cette 
seule vérité. Cela m’est arrivé lorsque Chuck et moi avons commencé le ministère – tout était foi. Nous n’avions pas 
d’argent, mais Dieu pourvoyait continuellement à notre nourriture. À cette époque, je croyais que la foi était ce que 
vous pouviez avoir de mieux dans votre marche chrétienne. Que les gens aient de l’amour ou autre chose n’avait pas 
d’importance pour moi s’ils avaient la foi. 

Mais ensuite j’ai découvert l’amour, et j’ai traversé la phase amour. Tout à coup c’était la seule chose qui comptait, et 
je passais tout le monde au crible de l’amour. S’aimaient-ils vraiment les uns les autres? Aimaient-ils vraiment Dieu? 
Après ça c’était la phase d’obéissance. Et ça continuait ainsi...
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Au bout d’un moment j’ai commencé à comprendre que la vie chrétienne est comme une plante que vous rapportez 
à la maison et dont vous prenez soin. Vous ramenez votre petite plante à la maison et vous dites: “Je sais ce dont cette 
plante a besoin plus que de toute autre chose au monde, c’est de l’eau.”  Et vous lui donnez beaucoup d’eau. De l’eau le 
matin, de l’eau à midi, de l’eau le soir. Beaucoup de plantes ont péri comme ça!

Puis vous passez à la phase suivante. Vous dites: “Oh, je sais dont cette plante a besoin – elle a besoin de lumière.” Et 
vous la mettez dans le coin le plus ensoleillé de la maison. Et le soleil tape sur cette plante toute la journée. Mais une 
plante qui reçoit trop de lumière, jaunit. Trop de lumière peut tuer une plante. Alors vous dites: “De la terre! Voilà ce 
dont cette plante a besoin – de la bonne terre!”

La réalité c’est que votre plante a besoin de toutes ces choses – de l’air, de l’eau, de la lumière et une bonne terre – mais 
elle ne peut pas avoir l’une à l’exclusion des autres. La véritable question est: quel est le but de cette plante? Le but de 
cette plante c’est de vous apporter du plaisir, à vous et à tous ceux qui viendront dans votre maison. Le but de cette 
plante c’est d’embellir votre maison. Personne n’achète une vieille touffe d’herbe déplumée pour la poser au centre de 
la table ou sur le manteau de la cheminée!

POUR LE PLAISIR DE DIEU

Plus j’y pensais, et plus Dieu fortifiait cette idée dans mon coeur. Et un jour Il l’a confirmée clairement. Je travaillais 
dans la maison en chantant le cantique “Tu es digne”, et quand je suis arrivée aux mots: “Tu as créé toutes choses... et 
pour Ton plaisir elles furent crées,” tout à coup j’ai réalisé ce que ça voulait dire. Cela voulait dire que j’avais été créée 
pour le plaisir de Dieu. J’ai dû m’arrêter un moment pour y réfléchir. J’ai été adoptée lorsque j’étais bébé, et au fil des 
années j’ai souvent pensé à ce qui aurait pu m’arriver si Dieu ne m’avait pas placée dans une famille chrétienne. Ma vie 
aurait été complètement différente. Mais Il avait un plan pour moi, et ce plan c’était que ma vie Lui apporte du plaisir. 
Quelle idée surprenante – j’ai été créée pour le plaisir de Dieu!

Et vous aussi. Vous avez été créées pour apporter du plaisir à Dieu. Pourquoi Il a choisi de faire ça – de vous utiliser et 
de m’utiliser dans ce but – je ne sais pas. Nous ne le saurons peut-être jamais, mais la Parole de Dieu nous dit claire-
ment que nous avons été créées pour Son plaisir.

J’étais si impressionnée par cette découverte que j’ai pris ma Bible pour aller lire Apocalypse 4:11 qui est la base de cet 
hymne. J’ai lu ce verset dans toutes les traductions, paraphrases et amplifications de la Bible que nous avions à la mai-
son, simplement parce que mon coeur en était tellement béni. Ce verset affirmait que ce que Dieu m’avait dit à travers 
les mots de cet hymne – que la manière dont j’aurais dû vivre toute ma vie chrétienne – la manière dont Dieu voulait 
que je vive – c’était de vivre en pensant d’abord au plaisir de Dieu

Tu es digne, notre Seigneur et notre Dieu, de recevoir la gloire, l’honneur et la puissance, car Tu as créé toutes choses, 
[et pour Ton plaisir elles sont et ont été créées, VKJF].  (Apocalypse 4:11)

C’était la vérité depuis le commencement. Adam et Ève furent créés pour le plaisir de Dieu, mais ils ont décidé de vivre 
pour leur propre plaisir au lieu de plaire à Dieu, ce qui a provoqué la destruction de leur relation avec Lui. Péché et 
chagrin furent les conséquences. Le même choix est devant chacune d’entre nous. Si nous choisissons de nous plaire à 
nous-mêmes au lieu de chercher à plaire à Dieu, nous perdrons cette communion que nous pourrions avoir avec Lui.

J’ai eu une autre confirmation de cette vérité un jour en lisant Jean 8:29, où Jésus, qui est notre exemple dit: “Je fais 
toujours ce qui Lui est agréable.” J’ai réalisé que si le but de Jésus était d’être agréable au Père en tout temps, moi aussi 
je devais en faire mon but.  
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Puis je reçus une troisième confirmation en lisant un ancien petit livre de dévotions que je garde près de mon lit. Si je 
cherchais quelque chose pour démontrer la Parole de Dieu pour la fin des temps, je n’aurais certainement pas pensé à 
regarder dans un livre de dévotions vieux de cent ans. Mais je cherchais un thème pour une étude biblique que j’allais 
faire, et je l’ai ouvert pour trouver une inspiration. À la première page sur laquelle je suis tombée, j’ai demandé au 
Seigneur: “Est-ce que je prends celle-là?” Le verset était Colossiens 3:23, qui dit: “Tout ce que vous faites, faites-le de 
toute votre âme, comme pour le Seigneur, et non pour des hommes.” L’idée était de nouveau là! J’ai pensé: “Tout ce 
que je fais, je dois le faire pour plaire au Seigneur. Je dois le faire avec joie comme pour le Seigneur, et non pour plaire 
aux hommes. Et sur cette page il y avait un petit poème:

“Enseigne-moi, mon Dieu et mon Roi,   

À Te voir en toutes choses, 

Et  lorsque je fais quelque chose, 

À le faire pour Toi.” (1) 

LA VIE CHRÉTIENNE SIMPLIFIÉE  

Peu de temps après avoir lu ce livre de dévotions, j’ai commencé à parler au Seigneur de ce qu’Il m’avait confirmé. “C’est 
comme ça que Tu veux que je vive, n’est-ce pas Seigneur? Tu veux que je vive chaque jour dans le but de Te plaire.” Puis 
j’ai dit: “Seigneur, parle à mon coeur un peu plus à ce sujet.” Et immédiatement le nom Hénoc m’est venu à l’esprit. 
J’ai cessé de prier et j’ai ouvert ma Bible à Hébreux 11, où Hénoc se trouve dans la liste des héros de la foi, et j’ai lu: 

C’est par la foi qu’Hénoc fut enlevé, de sorte qu’il ne vit pas la mort; et on ne le trouva plus, parce que Dieu l’avait 
enlevé. Car avant son enlèvement, il a reçu le témoignage qu’il plaisait à Dieu. (Hébreux 11:5)

Quand j’étais petite, j’ai appris qu’Hénoc était un “type” ou une image représentant l’Eglise. Noah était un “type” du 
peuple juif qui sera protégé pendant la tribulation, mais Hénoc était un type de l’Eglise qui sera enlevée du monde. 
Hénoc aurait pu facilement vivre et être détruit dans le châtiment que Dieu fit tomber sur le monde au moment du 
déluge. Mais Genèse 5:24 nous dit: “Hénoc marcha avec Dieu, puis il ne fut plus, parce que Dieu l’enleva.” 

Le témoignage d’Hénoc c’est qu’il plaisait à Dieu. Et cela devrait être le témoignage de l’épouse de Christ aujourd’hui 
– que nous vivons pour plaire à Dieu. Cela devrait aussi être notre témoignage. 

Une des meilleures choses concernant cette manière de vivre – et une des raisons pour lesquelles je pense que ce mes-
sage est très important pour les femmes aujourd’hui – c’est que cela simplifie la vie chrétienne. 

Pensez à ce que vous feriez si on vous disait tout à coup d’évacuer votre maison. Si un désastre frappait et que vous 
deviez partir immédiatement, que prendriez-vous avec vous? Prendriez-vous vos possessions les plus précieuses, ou les 
choses les plus pratiques.

C’est une décision difficile. J’y pense chaque fois qu’une catastrophe naturelle frappe la région et que les gens doivent 
être évacués. Je me suis demandée ce que je prendrais si quelqu’un me disait que je ne pouvais emporter qu’une seule 
chose. J’aime beaucoup mon oreiller. Et ça peut être difficile de trouver un oreiller qui vous convienne. Ou serait-il 
préférable de prendre une couverture? Ou encore des vêtements pour le lendemain? Mais chaque fois que la télé nous 
montre des feux ou des coulées de boues, je vois les gens quitter leur maison avec simplement une petite boîte qui 
contient toutes leurs possessions. Et je me demande de nouveau: “Qu’est-ce que j’emporterais? L’idée qui me revient 
toujours c’est que j’emporterais les photos de mes bébés. Tout le reste peut être remplacé.
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Je trouve qu’on peut dire la même chose de la vie chrétienne. Lorsque vous pensez: “Qu’est-ce que je devrais être en 
train de faire?” il est facile d’être débordée. Vous pouvez dire: “Seigneur, je devrais faire ceci pour Toi.” ou “Seigneur, 
je devrais faire cela pour Toi.” Et tout vous semble bon. Mais cela peut devenir compliqué si vous vous mettez à faire 
une liste de tout ce que “je dois”, de tout ce que “je veux” et de tout ce que “je devrais” faire. Cependant, si vous mettez 
cette seule chose sur votre liste: “Seigneur, je veux Te plaire.” ce n’est plus compliqué du tout. Lorsque vous préparez le 
dîner, vous le faites pour plaire à Dieu. Si vous faites le marché, ou si vous conduisez votre voiture, ou encore lorsque 
vous discutez avec quelqu’un, vous faites tout cela pour plaire au Seigneur. Et, de manière inattendue,  vous découvrez 
que vous vivez comme Hénoc. Partout où vous allez, les gens savent que vous aimez Jésus, parce que vous faites tout 
pour Lui plaire. Vivre de cette manière élimine toutes les questions au sujet de ce qui est bien et de ce qui ne l’est pas. 

Il y a des années, quand les clubs de danse faisaient fureur, les gens venaient me demander si je pensais que c’était un 
péché d’aller danser dans ces clubs. La question n’était pas vraiment si c’était bien ou mal d’aller danser. Ce qui était 
important c’était de savoir, comme aujourd’hui, si ça plaisait au coeur de Dieu ou pas! Est-ce là qu’Il veut que vous 
soyez? C’est une décision individuelle, quelque chose que vous devez régler avec Dieu personnellement. Votre pasteur 
ne peut pas prendre la décision por vous. Vos amis ne peuvent pas décider pour vous. C’est entre vous et Dieu. Vous 
devez Lui demander: “Seigneur, est-ce que ça Te plaît? Si je fais cela, est-ce que ça va T’apporter de la joie?” Vivre de 
cette manière simplifie votre vie parce que cela vous donne la bonne motivation pour tout ce que vous faites. 

JOIE SUPRÊME

Nous les femmes, nous comptons souvent sur les autres pour les compliments, la reconnaissance, l’approbation ou 
l’appréciation. Nous pensons que si nous avons cette reconnaissance nous aurons la joie. Mais la joie véritable vient 
de ce que nous plaisons à Dieu. Le Psaume 43:4 dit: “J’irai vers l’autel de Dieu, vers Dieu, ma joie et mon allégresse, 
et je Te célèbrerai sur la harpe, ô Dieu, mon Dieu!” Une autre version dit: “Dieu, ma joie suprême!” Dieu est ma joie 
suprême. Et une autre version encore: “Dieu, mon allégresse!” Il est l’allégresse de mon coeur, et si je veux Lui apporter 
du plaisir, je ne serai pas dévastée si quelqu’un ne me donne pas son approbation. Si mon mari n’apprécie pas ce que 
je fais pour lui, je ne serai pas anéantie, ni même fâchée. Nous savons toutes ce que c’est que de ne pas être appréciée. 
Mais si je vis pour plaire à Dieu cela n’aura plus d’importance parce que ce que je fais est pour Lui. Il est le Seul dont 
je recherche l’approbation.

Ceci peut être une leçon précieuse pour celles qui sont mariées. J’ai partagé ceci avec les femmes de l’église, et celle qui 
ont saisi le concept de vivre pour plaire à Dieu sont revenues me dire qu’il avait revitalisé et révolutionné leur mariage. 
Quand elles ne connaissent pas ce principe, les femmes qui se sentent négligées punissent parfois leur mari. Ou c’est 
la femme qui est négligente, et le mari qui réagit en la punissant. Ça peut devenir un cercle vicieux. Mais lorsque vous 
réalisez que votre mariage devient une manière de plaire au coeur de Dieu, le cycle s’arrête. Vous réalisez que quelque 
chose d’aussi simple que de préparer le dîner pour votre mari et de ramasser ses chaussettes apporte de la joie au coeur 
de Dieu si vous le faites pour Lui. Il est heureux que vous témoigniez de l’amour à votre mari, lorsque vous faites des 
choses qui montrent que vous désirez être une servante. Cet esprit d’humilité apporte de la joie non seulement à Dieu, 
mais aussi dans votre relation avec votre mari.

Bien sûr, ces choses ne se produisent pas toujours du jour au lendemain. Il se peut que vous prépariez un merveilleux 
repas pour vous mari et qu’il l’ignore complètement. Que faites-vous alors? Vous tournez-vous vers lui pour lui dire: 
“Cela n’a pas d’importance si tu n’as pas aimé mon repas parce que je ne l’ai pas fait pour te plaire, je l’ai fait pour plaire 
à Dieu, espèce de mufle!” Évidemment vous ne faites pas ça. 

Vous ne lui dites pas non plus: “Je l’ai fait pour plaire au coeur de Dieu, alors ce que tu penses n’est pas important!” Au 
contraire, avec cette belle fontaine de joie dans votre coeur, vous priez silencieusement: “Seigneur, je l’ai fait pour Toi.” 
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Et parce qu’Il est un Dieu de miracles, Il a le pouvoir d’ouvrir les yeux de votre mari aussi. Il peut le faire! Continuez 
simplement à tout faire pour le Seigneur, pour Lui plaire, Lui seul, et observez ce qu’Il fait dans votre mariage.

UNE INVITATION

Ce principe s’applique à toutes vos relations. Prenez par exemple, l’amitié. Dans nos amitiés nous avons ce que j’appelle 
le “Syndrome d’Emily Post”. Savez-vous ce que sait? C’est quand vous m’invitez à dîner, pour que je vous invite aussi à 
dîner. Et malheur à notre amitié si vous m’invitez à dîner et que je ne vous invite pas ensuite, parce qu’Emily Post, la 
reine de l’étiquette, a dit que nous devrions laissez tomber ce genre d’amies. J’ai lu ce même conseil chez Ann Landers. 
Nous savons toutes que c’est la coutume sociale. Si vous voulez vous faire de nouvelles amies, vous les invitez à dîner 
et elles vous invitent en retour. Si elles ne vous invitent pas en retour c’est un signe qu’elles ne veulent pas être votre 
amie. Moi je dis: “Pff”. Ne les croyez pas. Jésus nous a donné un principe totalement différent en Luc 12:12-14. Voyez 
comme c’est joliment dit dans la version en français courant.

Jésus dit à celui qui L’avait invité: “Quand tu donnes un dîner, n’invite ni tes amis, ni tes frères, ni les membres de ta 
parenté, ni tes riches voisins! Car ils pourraient t’inviter à leur tour. Au contraire, invite les pauvres, les infirmes, les 
boiteux et les aveugles. Tu seras heureux, car ils ne peuvent te le rendre, et Dieu te le rendra à la résurrection des justes.”

Laissez-moi vous demander: “Quand avez-vous invité quelqu’un comme ça chez vous pour dîner? Quand avez-vous 
invité quelqu’un qui n’intéresse personne? Le monde est rempli de gens seuls et blessés. Certains d’entre eux ne sont pas 
aimables. Et la plupart d’entre nous préférons ne pas être avec des gens qui ne sont pas aimables. Mais que dit Jésus? Il 
dit d’inviter les pauvres et les infirmes chez vous. 

Le père de mon mari a pris ce passage de l’Ecriture à la lettre et il invitait toujours des gens bizarres chez lui. Papa 
rencontrait des gens dans la rue qui sortaient de prison, et il les amenait à la maison pour dîner. Chuck dit que parfois 
lui et ses frères ouvraient des yeux ronds quand ils entendaient ce qui se disait à table. Mais c’était beau! Et quel beau 
principe Papa a enseigné à Chuck. Il en a été marqué. 

Je vous encourage à regarder autour de vous pour voir qui a besoin d’une telle invitation. N’invitez pas les gens qui sont 
toujours invités. Rappelez-vous ce que vous ressentiez au lycée si vous n’étiez pas populaire. C’était terrible! Le lycée 
peut être traumatisant pour les gosses qui ne sont pas populaires. Eh bien, les églises peuvent être pareilles. Mais vous, 
soyez différentes! Regardez autour de vous si vous voyez quelqu’un qui est solitaire ou blessé, et faites ce que Jésus a dit.

Est-ce que Jésus disait que vous ne pouvez plus jamais inviter vos amies et les membres de votre famille à dîner? Bien 
sûr que non! Il parlait simplement d’une attitude de coeur. Invitez-vous des gens pour recevoir une invitation en retour, 
ou le faites-vous par amour? Une de ces motivations plaît au coeur de Dieu. Et c’est comme ça qu’Il voudrait que vous 
viviez.

LE DÉSIR DE L’AMOUR

Vivre pour plaire à Dieu produit une marche plus profonde et plus intime avec Lui. Ça vous donne la grâce d’ignorer 
l’injustice ou de supporter la froideur. Ça  vous donne le désir de pardonner. Ça vous conduit à abandonner les choses 
que Dieu ne veut pas voir dans votre vie: la haine, l’amertume et la jalousie. Lorsque vous faites les choses que Dieu 
veut, ça montre la profondeur de votre amour pour Lui. 

En Matthieu 22:37, Jésus nous dit: “Tu aimeras le Seigneur, ton Dieu, de tout ton coeur, de toute ton âme et de toute 
ta pensée.”
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À quoi ressemble ce genre d’amour? Je me souviens de l’époque où ma plus jeune fille est tombée amoureuse de Brian, 
qui est maintenant son mari. Cheryl avait trouvé son bien-aimé. C’était merveilleux d’être avec elle. Personne n’avait 
besoin de lui dire comment faire pour lui plaire? Elle pensait constamment à ce qu’il aimait manger, à la couleur qu’il 
aimerait lui voir porter, et comment elle devait se coiffer. Elle venait me demander: “Tu penses que Brian aimera ça?” 
Personne n’avait besoin de lui apprendre à penser à lui.

C’est clair, personne n’a à dire à un coeur qui aime de plaire à son bien-aimé. Le désir de l’amour est de plaire. Et 
lorsque vous avez l’amour pour Dieu que vous devez avoir, votre désir de Lui plaire sera plus fort que votre désir de 
plaire à tous les autres. 

LES MENSONGES DE SATAN

Je dois vous avertir: il semble que dès que vous décidez de vivre pour plaire à Dieu, Satan commence à semer des pen-
sées dans votre esprit. Il va vous dire des choses comme: “Vivre ce genre de vie sera trop étouffant... je m’ennuierai... 
je ne serai pas satisfaite.” Reconnaissez que ce sont des mensonges. Satan est le père du mensonge. Jésus nous dit que 
“Le voleur ne vient que pour voler, tuer et détruire.” (Jean 10:10) Satan veut vous dérober cette vérité. Il veut anéantir 
votre joie et détruire la vie que vous pouvez avoir si vous vous rapprochez de Dieu. Satan viendra quotidiennement vous 
murmurer ces mensonges. Et parfois il ne murmure pas, il hurle.

Et il essaie de vous dire des choses qui vous rempliront de peur - “Si tu vis pour plaire à Dieu, Il va t’envoyer là-bas en 
Mongolie.” Laissez-moi vous dire que j’ai marché avec le Seigneur pendant plus de soixante ans, et je n’ai pas encore 
vu la Mongolie. En fait, j’ai le privilège de vivre près de l’océan que j’aime vraiment beaucoup.  Chuck et moi sommes 
des gens de l’océan. J’aime vivre là où je suis. Je suis contente et en paix parce que je suis exactement là où Dieu veut 
que je sois.  

Vous devez réaliser que Dieu n’exigera rien de vous sans vous avoir d’abord fortifiée dans ce but. Il vous donnera les 
capacités nécessaires pour toutes les situations dans lesquelles Il vous appelle. Je dirai même que si votre mariage est 
pourri, que votre mari est cruel et vous maltraite, si vous choisissez de ne pas partir parce que vous pensez que cela 
plaira au coeur de Dieu, Dieu vous donnera le courage, la force et la beauté d’esprit pour rester dans ce mariage. Non 
seulement Il vous fortifiera, mais Il vous remplira de joie. Et Il se peut qu’Il touche votre mari à travers votre exemple 
paisible. 

Lorsque nous vivons pour plaire à Dieu, nous pouvons nous trouver dans des circonstances inquiétantes, et avoir le 
coeur très attristé. Mais à l’intérieur, nous aurons une joie que rien dans le monde ne peut nous apporter. 

NE CRAIGNEZ PAS LA DÉFAILLANCE  

Si Satan ne peut pas vous effrayer avec ses mensonges au sujet du manque de satisfaction, ou avec la menace de la 
Mongolie, il essaiera de vous vaincre par le découragement. Il vous dira ce qu’il me dit assez souvent: “Tu vas échouer.” 
Bien sûr que je vais échouer! Mais la vie chrétienne est une vie de nouveaux départs. C’est une des choses que j’aime le 
plus dans la vie chrétienne. I Jean 1:9 me dit que lorsque je pèche, je vais vers Lui, je demande pardon, je me repens, Il 
me pardonne, et je recommence tout à nouveau. C’est une page toute neuve.

Quand j’étais à l’école, mes enseignants insistaient pour que nous remplissions tout l’espace sur notre papier. Je dé-
testais ça, parce que je finissais par avoir des gribouillis partout. J’avais hâte d’avoir une nouvelle feuille de papier – 
une jolie feuille sans gribouillages, sans erreurs, sans traces de gomme et sans ratures. C’est ce que Dieu fait chaque 
fois que vous allez vers Lui pour confesser que vous avez péché: “Seigneur, j’ai échoué. J’ai vraiment gâché ma vie. 
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Pardonne-moi, je T’en prie. Je me repens. Je prends la direction opposée. J’abandonne ce péché.” Quand vous faites ça, 
Il vous permet de tout recommencer. 

Ne vous inquiétez donc pas si vous échouez. Satan voudrait vous voir vous concentrer là-dessus et passer votre temps 
à vous inquiéter. Je n’ai pas toujours réussi à plaire à Dieu, et j’échoue encore. Je ne Lui plaît pas tout le temps, mais 
j’apprends. Et je réussis de plus en plus.

Au début de notre mariage quand j’ai commencé à faire la cuisine pour Chuck, je brûlais toujours les haricots de Lima. 
J’avais appris à les cuire dans très peu d’eau, et ces haricots brûlent très facilement lorsque vous les cuisez de cette 
manière. Mais en dépit de ces fréquents échecs des débuts, je n’ai pas cessé de les cuisiner pour autant. J’ai continué à 
le faire et je me suis améliorée. J’ai appris ce qu’il fallait faire et n’ai pas échoué aussi souvent. C’est la même chose avec 
nos vies.

Quelquefois nous ne comprenons pas comment Dieu nous voit. Pensez à vos propres enfants pour un instant. Que 
faites-vous lorsqu’ils reviennent de l’école et qu’ils vous offrent une fleur qu’ils ont cueillie en chemin juste pour vous? 
Prenez-vous cette fleur en disant: “Oh, quelle est laide, elle est toute fanée! Pourquoi m’as-tu apporté ça?” La jetez-vous 
par terre pour l’écraser sous votre pied?”  Bien sûr que vous ne faites pas ça! Si vous êtes une bonne maman, vous ad-
mirez cette petite fleur fanée. Vous dites à votre enfant que c’est la plus belle fleur que vous avez vue de toute la journée. 
Et puis vous mettez cette petite fleur fanée dans un vase que vous placez juste au centre de la table. Vous le faites parce 
que ces petits yeux vous observent. Et votre réponse dit: “Je t’aime.”

Et ces petits papiers tout froissés qu’ils vous donnent pour la Fête des Mères, ceux qui disent “Chèr  Manm... je t’ème”? 
Les prenez-vous en disant: “C’est plein de fautes, sale gosse!” Vous ne faites pas ça. Vous les gardez tous. Un de nos 
placards est plein de ce genre de lettres. Vous chérissez ces précieuses lettres. Pourquoi? Parce qu’elles montrent le coeur 
de votre enfant – elles disent qu’il vous aime et qu’il veut vous faire plaisir. Vous ne vous êtes pas concentrée sur ses 
fautes, ni sur ce que sa petite main a écrit. Vous avez écouté ce que son coeur voulait dire. 

Aujourd’hui Dieu écoute votre coeur. Il sait si vous voulez Lui plaire. Il ne va pas fondre sur vous à cause de vos erreurs. 
Il vous dit: “Essaie de nouveau. Relève-toi et recommence.” 

AIMER LES AUTRES

Il y a bien longtemps, Ann Kimmel raconta l’histoire d’un petit garçon nommé Chad. Lorsque Chad et sa famille 
emménageait dans un nouveau quartier, il avait du mal à se faire des amis. Chad n’était pas très populaire parmi les 
autres enfants. Tous les jours, sa mère voyait passer un groupe d’enfants qui bavardaient et riaient ensemble, mais Chad 
marchait tout seul, et elle en avait le coeur brisé.

Un jour Chad est rentré à la maison en disant: “Maman, la maîtresse nous a dit que nous allions faire des cartes pour 
la Saint Valentin. Il a dans trente-trois enfants dans ma classe et je veux faire une carte pour chacun.”

Sa mère l’a regardé en imaginant le travail que ça représentait. Puis elle a pensé que Chad ne recevrait probablement 
aucune carte et en aurait le coeur brisé. Mais son petit visage en était tout illuminé. Il était tellement enthousiasmé par 
son idée qu’elle a décidé qu’il valait mieux l’aider à le faire. Ils sont donc allés chercher du galon, du papier et de la colle, 
et toutes sortes d’autres décorations, et ils ont passé des jours entiers à travailler sur ces cartes.

Lorsque la Saint Valentin arriva, Chad alla en classe joyeusement avec son petit paquet de trente-trois cartes, heureux 
d’avoir une carte pour chacun des enfants de sa classe. Plus tard, lorsque les cartes furent distribuées, Chad reçut une 
seule carte. 
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À la maison, la mère de Chad s’inquiétait à son sujet. Pour essayer de le consoler, elle prépara des gâteaux pour son re-
tour de l’école. Plus tard, lorsque les enfants commencèrent à rentrer à la maison, elle vit un groupe d’enfants descendre 
la rue en riant et en discutant ensemble. Chad était derrière eux, toujours tout seul – avec une seule petite carte à la 
main. Il avait la tête baissée. Sa mère ouvrit vite la porte, pensant le faire rentrer avant qu’il ne fonde en larmes. Chad 
entra, et passa devant elle, la tête toujours baissée. Mais quand il se retourna pour le regarder, son visage était tout 
éclairé. Avec un grand sourire, il dit: “Maman, je n’avais pas oublié un seul enfant!” Chad était si content d’avoir fait 
plaisir aux autres qu’il n’avait pas remarqué qu’il n’avait reçu qu’une carte.

Voyez-vous l’application pour votre vie? Dans ces derniers jours, c’est ainsi que nous devons vivre. Nous voulons être si 
enthousiasmées par l’amour de Dieu que nous ne remarquerons même pas les choses désagréables qui autrement nous 
auraient paralysées.

Père, Tu a donné Ton trésor le plus précieux parce que Tu nous aime. Que cet amour remplisse tellement nos coeurs 
que nous n’aurons pas d’autre désir que de Te plaire. Purifie-nous. Enlève tout autre désir de notre coeur sauf ce désir 
unique qu’avait Hénoc – le désir de Te plaire. Et lorsque Jésus reviendra chercher Son épouse, que nous fassions partie 
de cette épouse, parce que notre témoignage sera que nous avons vécu pour Te plaire. 

Nous prions au nom de Jésus, amen!
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C h a pi t r e 

2
Est-ce Que Cela Plaît à Dieu?

Un jour quelqu’un a raconté l’histoire d’une petite fille que sa mère a entendue prier la Prière du Seigneur. Avec ses 
yeux bien fermés et ses mains jointes, elle demandait: “Notre Père, qui es aux cieux, comment sais-tu mon nom?” Ce 
que l’enfant demandait c’était: “Seigneur, avec tous les gens qui sont dans le monde, comment peux-Tu connaître mon 
nom?” Je pense que même les adultes se le demandent. Mais je peux vous assurer qu’Il connaît bien votre nom – et 
qu’Il vous aime. 

1 Jean 4:19 dit: “Nous L’aimons parce qu’Il nous a aimés le premier.” Une fois que vous connaissez l’amour de Dieu 
pour vous, vous ne pouvez pas vous empêcher de L’aimer en retour. Et quand vous aimez Dieu, vous voulez Lui plaire. 

Je pense que “Plaire à Dieu” est le message le plus important que je puisse partager dans ces derniers jours. Comme je 
l’ai dit au chapitre 1, Dieu m’a d’abord bien fait comprendre l’importance de ce sujet, puis Il l’a confirmé par plusieurs 
passages de l’Ecriture. 

Tu es digne, notre Seigneur et notre Dieu, de recevoir la gloire, l’honneur et la puissance, car tu as créé toutes choses, 
et pour Ton plaisir elles sont et ont été créées. (Apocalypse 4:11, FC)

Dieu est digne d’être loué. Toutes choses ont été créées pour Son plaisir – pas seulement certaines choses, mais toutes 
choses. Jésus, qui est notre exemple, a dit: “Je fais toujours ce qui Lui est agréable.” (Jean 8:29)

Remarquez que Jésus dit qu’Il fait “toujours” - pas seulement de temps en temps – ce qui plaît à Son Père.

Tout ce que vous faites, faites-le de toute votre âme, comme pour le Seigneur et non pour des hommes. (Colossiens 3:23)

Même si notre tâche est insignifiante, nous pouvons l’accomplir joyeusement pour Dieu, simplement pour Lui faire plaisir.

C’est par la foi qu’Hénoc fut enlevé, de sorte qu’il ne vit pas la mort; et on ne le trouva plus, parce que Dieu l’avait 
enlevé. Car avant son enlèvement, il a reçu le témoignage qu’il plaisait à Dieu. (Hébreux 11:5)

Hénoc est une représentation de l’Eglise. Nous serons prises, ou enlevées, de sorte que nous ne verrons pas la tribula-
tion. Comme Hénoc, notre témoignage en tant que corps de croyants, devrait être que nous plaisons à Dieu.

VOTRE OBJECTIF PRIMORDIAL

Plaire à Dieu devrait être notre objectif primordial – un objectif qui simplifie notre vie et en couvre toutes les facettes. La 
question que nous devons nous poser n’est pas “Est-ce bien ou mal?” La question doit être “Est-ce que cela plaît à Dieu?”

Les dames de notre étude biblique savent que je suis fermement contre les feuilletons télévisés. En fait, je les ai souvent 
taquinées en leur disant que j’aimerais que ce soit inscrit sur mon épitaphe: “Kay ne voulait absolument pas que nous 
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regardions les feuilletons télévisés.” Je vous répète ce que je leur ai dit: ce que vous regardez se traduira dans vos actes, et 
ensuite vos enfants l’absorberont. Sachant que la fin des temps approche, que les prophéties ont été accomplies, et que 
Jésus revient bientôt pour vous prendre pour épouse, voulez-vous vraiment remplir votre esprit de feuilletons télévisés? 
La question n’est pas “Est-ce juste ou pas juste de le faire?” La question est: “Si je regarde ces feuilletons télévisés, est-
ce que ça va plaire au Seigneur?” Et ceci ne se limite pas aux feuilletons télévisés – avant de regarder n’importe quel 
programme télévisé, avant d’aller au cinéma, avant de lire un livre ou un magazine, demandez-vous si ce que vous 
allez faire plaira au Seigneur. Que cette pensée dirige tout ce que vous faites, car vous découvrirez que de nombreuses 
bénédictions attendent la femme qui vit pour plaire à Dieu. 

Dans les premiers temps de nos retraites de femmes, nous donnions des petits bouts de papier sur lesquels nous avions 
imprimé des versets bibliques. C’était des promesses sur lesquelles nous avions prié et que nous donnions à chacune des 
femmes. Lors d’une de ces retraites, le verset qui m’attendait au dîner du samedi soir était:

Quand les voies d’un homme plaisent à l’Eternel, Il dispose même ses ennemis à la paix avec lui.” (Proverbe 16:7, VA)

Et quand les voies d’une femme plaisent à au Seigneur, Il dispose même ses ennemis à la paix avec elle. Peu de temps 
après que j’aie reçu la promesse, Dieu l’a confirmée. J’ai été impliquée dans une situation inconfortable où quelqu’un 
était un peu en conflit avec moi. Et, un jour, à l’improviste, la personne m’a appelée et nous avons pu en parler. C’était 
merveilleux! Dieu accomplit Ses promesses si fidèlement! Il est si précieux!

Puisque nous savons que toutes choses ont été créées par Dieu, et que l’objectif de nos vies devrait être de Lui plaire, 
qu’est-ce qui empêche cela d’arriver? Qu’est-ce qui m’empêche de plaire à Dieu? Certaines d’entre vous diraient: “Je ne 
connais pas vraiment Sa volonté.” D’autres, disent honnêtement: “Je veux simplement faire ce que je veux.” Neuf fois 
sur dix, c’est la véritable raison. Les gens veulent faire ce qu’ils ont décidé eux-mêmes.  

LA RACINE DE TOUT CELA

La première étape vers une vie qui plaît à Dieu, c’est de découvri ce qu’Il aime et ce qu’Il n’aime pas. Parfois la raison 
pour laquelle nous ne nous engageons pas à plaire à Dieu c’est parce que nous avons un problème de fond.

Pour illustrer cela, jetons un coup d’oeil aux plantes. Les plantes d’intérieur peuvent vraiment embellir votre maison. 
Mais quelquefois elles ont des problèmes. Ces problèmes peuvent être externes, comme trop de lumière ou pas assez de 
lumière, une terre acide, ou des parasites. À d’autres moments, le problème est dans les racines, et vous pouvez donner à 
votre plante autant de lumière, d’air et d’eau que nécessaire, et même polir ses feuilles, si le problème est dans la racine, 
aucun de ces soins ne lui fera de bien. Ce ne sera pas une belle plante. 

Comme les plantes d’intérieur, nous pouvons nous aussi avoir un problème de racine qui nous empêche de plaire à 
Dieu. Hébreux 11:6 nous dit:

Or, sans la foi, il est impossible de Lui plaire; celui qui s’approche de Dieu doit croire qu’Il existe et qu’Il récompense 
ceux qui Le cherchent.

Pourquoi est-il impossible de plaire à Dieu sans la foi? La deuxième partie de ce verset l’explique: “celui qui s’approche 
de Dieu doit croire qu’Il existe.”

Réfléchissez un peu à ça! Vous devez croire qu’Il existe. Vous pouvez penser: “OK, je suis heureuse que nous en par-
lions. Je crois qu’Il existe, je n’ai donc aucun problème. Il est Dieu. Il est fort et puissant.” Cependant, le problème c’est 
que Jacques 2:19 dit: “Tu crois qu’il y a un seul Dieu, et tu fais bien; les démons le croient aussi et ils tremblent!” Un 
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sondage récent dit que 96% des Américains disent qu’ils croient en Dieu, mais il est clair que nous vivons dans une 
société profane et hédoniste. Il doit donc y avoir là plus que simplement croire que Dieu existe. 

DIEU EST PERSONNEL

Hébreux chapitre 11 est l’un des chapitres les plus émouvants et les plus vivants de toute la Bible. Si votre foi semble 
faible, je vous encourage à lire ce chapitre rempli des exploits d’hommes et de femmes dont la foi en Dieu a changé 
la vie. “Par la foi ils ont vaincu des royaumes, exercé la justice, obtenu des promesses, fermé la gueule des lions, éteint 
la puissance du feu, échappé au tranchant de l’épée, été vaillants à la guerre et mis en fuite des armées étrangères.” 
(Hébreux 11:33-34). 

L’un d’eux à construit une arche pendant cent ans au milieu d’un désert. Une autre a eu un bébé à quatre-vingt ou 
quatre-vingt-dix ans. Un autre encore à emmené des centaines de milliers d’hommes à travers une mer, croyant que 
Dieu allait l’ouvrir et assécher le sol pour qu’ils puissent y marcher. Ces gens ne croyaient pas simplement que Dieu est 
une substance quelconque là-haut dans le ciel qui fait s’épanouir les fleurs et briller le soleil. Ils croyaient en un Dieu 
personnel, un Dieu qui connaît toutes nos pensées et pèse tous nos actes.

Réalisez-vous que Dieu sait tout de vous? C’est un Dieu personnel qui tient à vous et qui est toujours avec vous. C’est 
un Dieu dont les pensées envers vous sont plus nombreuses que les grains de sable de la mer. C’est un Dieu dont vous 
ne pouvez pas vous cacher – et si vous pensez que vous pouvez vous cacher de Dieu, lisez le Psaume 139.

Le monde est en crise. Les journaux sont remplis d’histoires de conflits partout dans monde. En lisant ce genre de 
nouvelles jour après jour il serait facile de désespérer, si nous ne croyions pas en un Dieu proche qui a un plan pour 
nos vies. Mais lorsque nous sommes vraiment conscientes de la présence de Dieu, cela provoque une réponse de notre 
part. Et lorsque vous réalisez qu’Il se soucie de vous plus qu’Il ne se soucie du soleil, de la lune ou de toutes les étoiles 
qui sont dans le ciel, cela affecte votre comportement. Après tout, Il n’est pas mort pour le soleil, la lune ou les étoiles. 
Il est mort pour vous.

Sans une conscience de l’amour de Dieu pour vous et une forte conviction qu’Il est proche, vous ne vous soucierez pas 
de Lui plaire. La raison pour laquelle nous ne cherchons pas à plaire à Dieu ce n’est pas parce que Ses bras sont trop 
courts, c’est parce que nous ne sommes pas conscientes de Sa présence continuelle. Et c’est pareil pour moi. Parfois je 
suis choquée de voir que je peux commencer la matinée par des dévotions, puis me laisser tellement absorber par ce 
que je fais que tout à coup j’entends le Seigneur dire à mon coeur: “Kay, tu n’as pas levé la tête une seule fois pour me 
dire: ‘Je T’aime, Père.’”

Mon mari, Chuck, dit que l’impiété c’est simplement vivre comme si Dieu n’existait pas. Les impies disent: “Dieu n’est 
pas ici. Il est là-haut quelque part dans le ciel. Il ne voit rien, Il ne sait rien, et Il s’en fiche – je peux donc faire ce que 
je veux.” Lorsque vous faites vos choix ou prenez vos décisions sans aucune considération pour la volonté de Dieu, c’est 
parce que vous ne croyez pas vraiment qu’Il est là.

LA CONSCIENCE DE DIEU

Que faites-vous si vous vivez comme si Dieu n’était pas là? La réponse se trouve à la fin de Hébreux 11:6:

Or, sans la foi il est impossible de Lui plaire; celui qui s’approche de Dieu doit croire qu’Il existe et qu’Il récompense 
ceux qui Le cherchent.

Parfois ça aide de dire ces choses à voix haute. Dites cette dernière partie, et demandez à Dieu de la rendre réelle à 
votre coeur. Elle doit devenir réelle pour vous. Si vous voulez vivre une vie qui Lui plaise, vous devez croire qu’Il est là. 
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Que faites-vous si vous avez ce problème et que vous vivez comme si Dieu était absent? Vous Le cherchez sérieusement. 
Vous commencez à Le cherchez et à L’écouter. Il promet de récompenser ceux qui Le cherchent sérieusement. Et com-
ment récompense-t-Il ceux qui Le cherchent? En leur permettant de Le trouver.

J’ai connu des gens qui avaient marché avec Dieu pendant cinquante ans et qui n’avaient toujours pas conscience qu’Il 
était proche. J’ai connu des gens récemment nés de nouveau et qui avaient déjà perdu conscience que Dieu est proche. 
Nous avions une jeune fille comme ça, à l’une de nos retraites. Elle était née de nouveau, avait été baptisée dans l’Esprit 
– et pourtant elle voulait se suicider.

Pourquoi? Parce qu’elle avait oublié que Dieu est là. Elle avait oublié Celui qui était prêt à la fortifier, à l’édifier, et à lui 
faire traverser ses épreuves victorieusement – Celui qui a dit: “Si tu traverses les eaux, Je serai avec toi, et les fleuves, ils 
ne te submergeront pas;” (Esaïe 43:2)

C’est peut-être vous qui avez oublié! 

Votre coeur est peut être brisé, aujourd’hui. Luc 4:18 dit que Jésus est venu pour guérir les coeurs brisés. 

Vous faites peut-être face à la fournaise ardente. Daniel 3:25 promet que Jésus entre dans la fournaise avec nous. 

Faites-vous face à des eaux qui semblent vouloir vous submerger? Comme nous venons de le lire en Esaïe 43:2, Dieu 
promet que ces eaux ne vous noieront pas. 

Et si vous êtes déjà dedans, la chose la plus importante que vous puissiez savoir, c’est que Jésus est fidèle et qu’Il est 
proche.

 LA FIDÉLITÉ DE DIEU 

Il y a quelque chose de remarquable dans cette promesse d’Hébreux 11:6 – la promesse que Dieu récompense ceux 
qui Le cherchent sérieusement – c’est que Dieu honore cette promesse même lorsque ceux qui Le cherchent sont des 
incroyants.

Mon amie Rose, est une Juive qui croit en Christ. Un jour je lui ai demandé comment elle avait rencontré le Seigneur et 
elle m’a répondu: “Je ne sais pas, Kay. Je suppose qu’Il a simplement levé le voile.” J’ai pensé que c’était très beau. Mais, 
plus tard, elle m’a donné son témoignage. Elle avait grandi dans une famille riche de Beverly Hills – en Californie - et 
avait toujours eu tout ce qu’elle voulait et fait ce qu’elle voulait. Elle avait voyagé à travers le monde et était même sortie 
avec Elvis Presley. Puis elle a rencontré un homme très riche à Mexico et elle est devenue sa maîtresse. Il lui a fait goûter 
à la drogue et elle s’est détériorée  très rapidement. Rose s’est mise à flotter autour du monde sans direction et sans but, 
“comme la paille que le vent dissipe”. (Psaume 1:4)

Un jour que Rose faisait des plans pour quitter l’Europe et revenir aux Etats Unis, elle est arrivée à un aéroport de 
Londres avec les quatre hommes avec qui elle avait voyagé. Elle ne les connaissait pas beaucoup. En fait, elle ne savait 
pas qu’ils essayaient de faire entrer clandestinement aux Etats Unis pour $150.000 de hashish. À l’aéroport, elle fut 
arrêtée avec les hommes. Elle avait pris beaucoup de drogue et d’alcool à ce moment-là, et bien qu’elle ait essayé de dire 
à la police qu’elle n’était pas au courant au sujet du hashish, ils ne l’ont pas crue.

Quand l’effet des drogues s’est estompé, elle s’est réveillée dans une cellule de la prison de Londres. Elle a pensé: 
“Qu’est-ce que je fais ici?” Et elle s’est demandée s’il y avait un espoir. Puis elle s’est souvenue que sa mère lui disait: 
“Rose, Dieu t’aidera. Dieu t’aidera.” Bien que Juive, c’est tout ce que sa mère lui avait dit de Dieu. Mais, en continuant 
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à me raconter son histoire, Rose dit: “Kay, je me suis mise à genoux dans cette cellule de prison, et j’ai dit: ‘Dieu, si Tu 
es là, aide-moi.’ et elle a eu une vision de Jésus-Christ.” Rose dit qu’elle savait que c’était Jésus-Christ, et elle savait qu’Il 
était le Messie. Elle dit: “Je n’ai jamais senti autant de chaleur et d’amour dans ma vie. J’ai oublié que j’étais dans cette 
cellule. Je voulais simplement qu’Il reste avec moi pour toujours.” 

Rose fut relâchée après avoir payé une amende de dix dollars. Elle est rentrée aux Etats Unis, et depuis ce jour-là elle a 
été un témoin puissant pour Jésus-Christ.

Je connais un autre non-croyant qui cherchait Dieu. “Jim” (ce n’est pas son vrai nom) était un ouvrier qui a fini par per-
dre non pas une, mais deux familles, à cause de son alcoolisme. Lorsque sa deuxième femme est partie en emmenant 
leurs enfants, il était complètement désespéré.  Puis, un matin de bonne heure, après une nuit sans sommeil, Jim dit: 
“Je me suis agenouillé près de mon lit et j’ai prié: ‘Dieu, je ne Te connais pas, mais je ne peux pas continuer comme ça. 
Ou bien c’est Toi, ou je me suicide.’” Et, dit-il: “Je ne peux pas te dire ce qui s’est passé, Kay, mais la paix est descendue 
sur moi et dans mon coeur, et j’ai su qu’il y avait un Dieu.” Aujourd’hui, Jim marche avec Jésus. Cela fait plus de deux 
ans qu’il n’a pas bu une goutte d’alcool. 

Et puis il y a Julie, une femme que j’ai recontrée un jour à un déjeuner. Elle et moi faisions partie d’un groupe de dix 
femmes qui étions assises ensemble à une table. Je ne savais pas qu’elle ne connaissait pas Jésus, mais lorsque l’orateur 
a demandé qui, dans la salle, voulait consacrer sa vie au Seigneur, le visage de cette femme s’est soudain éclairé et elle a 
accepté l’invitation. Une des femmes lui a demandé: “Julie, est-ce que tu as accepté le Seigneur?” Julie s’est tournée vers 
nous et a dit: “Vous n’allez pas me croire, mais il y a deux nuits, j’ai rêvé que j’allais venir à un déjeuner comme celui-
ci et qu’une femme me dirait: “Julie, est-ce que tu as accepté Jésus?” Et c’est ce qui vient de se passer. Quand l’orateur 
a demandé si quelqu’un voulait consacrer sa vie à Jésus, je l’ai fait. Puis, sans connaître mon rêve, vous m’avez posé la 
question que j’ai entendue dans mon rêve.”

Dans les deux premières histoires, Rose et Jim ont cherché Dieu parce qu’ils avaient grand besoin de Lui. Julie a 
répondu parce que Dieu S’est révélé dans un rêve. Mais aucun des trois ne Le connaissaient auparavant. Comme Dieu 
est bon de Se révéler aux perdus, puis de les récompenser quand ils se sont finalement tournés vers Lui! 

Celles d’entre nous qui sont déjà chrétiennes pourraient raconter des tas d’histoires qui nous sont arrivées lorsque nous 
cherchions Dieu désespérément – et qu’Il nous a rencontrées. J’ai fait face à d’innombrables situations où j’ai cherché 
Dieu, et où, chaque fois, Il est venu à moi. 

CHERCHER DIEU SÉRIEUSEMENT

Comment est-ce que vous pouvez chercher Dieu sérieusement? Ce n’est pas difficile. En fait, il y a des manières très 
simples de le faire.

Demandez à Dieu de Se révéler à vous.

Savez-vous que Dieu veut Se révéler à vous bien plus que vous ne l’avez jamais désiré? Il attend simplement que vous Le 
lui demandiez. Et quelquefois, Dieu n’attend pas. Quelquefois, lorsque vous ne cherchez rien et que vous ne demandez 
rien, Il vient et dit: “Je suis là.”

Un soir de Nouvel An, ma fille Cheryl et moi nous dirigions vers l’aéroport de Newport Beach, tôt dans la soirée. 
Toute la journée j’avais prié doucement: “Seigneur, avec cette nouvelle année qui commence, je Te prie de me révéler 
Ta présence plus que Tu ne l’as jamais fait.” et je continuais à prier dans la voiture. Environ un pâté de maison avant 
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le boulevard de Newport et la 15ème avenue, le Seigneur a parlé à mon coeur et m’a dit: “Ne traverse pas le boulevard 
de Newport avant que toutes les voitures dans chacune des voies de circulation se soient arrêtées.” 

Très souvent lorsque nous recevons de telles impressions, nous pensons: “Oh, c’est moi. Ça ne peut être que moi – ça 
ne peut pas être la voix de Dieu.” C’est exactement ce que je pensais, alors j’ai décidé de faire un test. J’ai demandé: 
“Seigneur, est-ce qu’il se pourrait que ce soit Toi? Et, de nouveau, Il a parlé à mon coeur. “Kay, ne traverse pas le bou-
levard de Newport avant que toutes les voitures dans chacune des voies soient arrêtées.” 

Lorsque j’ai atteint l’intersection, j’ai pensé: “Seigneur, je pense que c’est Toi, mais je ne suis pas sûre. Mais au cas où 
ce soit vraiment Toi qui me parles, je vais avancer lentement pour traverser le boulevard.” Et c’est ce que j’ai fait. Et 
comme je commençais à ralentir, toutes les voitures de la file de gauche se sont arrêtées, et toutes les voitures de la file 
de droite se sont arrêtées. Quand je suis arrivée à la dernière file, j’allais si lentement que j’ai failli m’arrêter aussi. Et 
effectivement un camion est arrivé dans l’intersection dans un hurlement de pneus. Il n’avait pas vu le feu. Le chauf-
feur a freiné de toutes ses forces, et son camion a fait un tour complet. Quand il s’est arrêté, je n’avais pas été touchée. 

Est-ce que Dieu nous parle? Est-ce qu’Il se révèle à nous – devenant plus réel que l’air que nous respirons? Demandez-
le Lui aujourd’hui. Il ne veut pas seulement être une substance là-haut dans le ciel. Il veut être réel dans votre vie. Il 
veut se rendre réel pour vous. Dieu est content lorsque nous venons à Lui comme des enfants pour demander: “Dieu, 
montre-moi que Tu es là. Révèle-Toi à moi.” Il le fera! Il l’a promis en Jérémie 29:13: “Vous Me chercherez et vous me 
trouverez si vous Me cherchez de tout votre coeur.”  

SONDEZ LES ÉCRITURES 

Sondez les Ecritures qui vous montrent qu’Il est un Dieu personnel. Copiez-les et mettez-les sur le miroir de la salle 
de bains. Si vous faites ça constamment, en regardant votre miroir vous verrez Dieu au lieu de vous voir, parce que Sa 
Parole couvrira tout le miroir. Copiez ces versets et mettez-les dans vos poches. Mettez-les sur le siège de votre voiture. 
Mettez-les sur la fenêtre de la cuisine. Mettez-les partout où ils attireront votre regard.

Étudiez la vie de ceux qui ont cherché Dieu.

Lisez tous les livres que vous pouvez trouver sur le sujet – bien sûr, la Bible est remplie de récits de la vie d’hommes 
et de femmes qui ont cherché Dieu. Mais il y a aussi de bonnes biographies de missionnaires et d’autres qui nous ont 
précédés et qui connaissaient le secret de dépendre de Dieu et de Lui faire confiance pour l’impossible. Étudiez la vie 
de Jésus. Il est venu sur la terre non seulement pour mourir pour nous, mais aussi pour nous révéler Dieu.

Demandez à Dieu de vous parler – et écoutez-Le.

Dieu vous parle tout le temps. Il parle à travers Sa création et par Sa Parole. Il parle dans les sermons. Combien de fois 
êtes-vous allées à l’église et le pasteur a dit quelque chose et soudain Dieu a parlé à votre coeur et vous a dit: “Tu es 
cette femme!” Souvent Dieu pousse le pasteur a dire quelque chose qui nous réconforte et nous pensons: “Il a dit ça 
juste pour moi.” Tous les dimanches après le culte, une personne au moins vient voir Chuck pour lui dire: “Ce sermon 
était juste pour moi.” Cette personne a entendu Dieu lui parler. Pourquoi? Parce qu’elle avait demandé à Dieu de lui 
parler, et ensuite, elle a écouté.

Parfois Dieu nous parle dans des rêves. C’est comme ça que Dieu a parlé à Joseph quand il avait peur de prendre Marie 
pour épouse. Nous lisons dans le livre de Matthieu que le Seigneur donna un rêve à Joseph. Dieu lui parla de nouveau 
dans un autre rêve quand il lui dit de prendre Marie et Jésus et de fuir en Egypte, parce qu’Hérode allait chercher à 
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tuer l’enfant. Et quand Jésus ne craignait plus rien, Dieu a parlé à Joseph dans un autre rêve et lui a dit qu’ils pouvaient 
retourner en Israël.

L’apôtre Paul a entendu la voix audible de Dieu sur la route de Damas. Personne d’autre n’a compris ce que disait cette 
voix. À d’autres moments, Dieu a parlé à Paul par des visions. 

Très souvent lorsque j’ai eu vraiment besoin de réconfort, Dieu m’a parlé par Sa Parole. Je me souviens d’une fois où 
Chuck et moi étions en Israël. À la maison, en Californie, notre fils Jeff est devenu très malade et avait des symptômes 
qui ressemblaient à ceux de la grippe, et qui avaient frappé tous les organes de son corps. C’était si grave qu’il en est 
presque mort. Lorsque le médecin, le Dr. Gainey, nous a téléphoné, Jeff était déjà aux soins intensifs. 

C’était en 1976, à une époque où un vol en provenance d’Israël coûtait $749. nous n’avions pas cet argent, mais nous 
aurions pu mendier ou l’emprunter à nos amis. J’étais prête à rentrer – mais j’avais besoin d’entendre ce que Dieu avait 
à dire.

Le matin où nous avons reçu la nouvelle, je suis restée dans notre chambre d’hôtel au lieu de me joindre au reste du 
groupe pour le programme de la journée. Je voulais passer la journée à prier pour Jeff et pour la situation, et recevoir 
une réponse de Dieu. Je me suis endormie en priant et lorsque je me suis réveillée, mon oreiller était mouillé de larmes. 
J’avais dû pleurer dans mon sommeil, ce qui ne m’était jamais arrivé auparavant. Je me rappelle m’être réveillée et en 
disant: “Seigneur, j’ai besoin d’avoir Ta réponse. Je T’en prie, parle moi, parce que je dois savoir quoi faire.”

Et l’Esprit du Seigneur parla à mon coeur en disant: “Kay, lis le second chapitre de Philippiens.” Lorsque j’ai ouvert ma 
Bible en Philippiens, l’Esprit a dirigé mes yeux sur le verset 27 qui dit: “Il a été malade, en effet, tout près de la mort; 
mais Dieu a eu pitié de lui, mais aussi de moi, afin que je n’aie pas tristesse sur tristesse.”

J’ai pris une profonde inspiration. Dieu a guéri Epaphrodite pour que Paul n’ait pas tristesse sur tristesse.

Juste à cette époque-là, j’avais déjà un gros chagrin et maintenant j’étais débordée. Et quand j’ai lu ce verset, j’ai su que 
Dieu me disait: “Je vais guérir Jeff pour que tu n’aies pas tristesse sur tristesse.” Dieu n’aurait pas pu me parler plus 
directement. Je me suis levée, j’ai pris une douche et je me suis habillée. Et quand Chuck est rentré, je lui ai dit: “Jeff 
est guéri.” 

“Comment le sais-tu?” Chuck me connaît assez pour savoir que je ne dis pas ce genre de chose à la légère.

J’ai dit: “Dieu m’a donné Philippiens 2:27. Et je le lui ai lu.

Il a répondu: “Je te crois. Nous allons l’accepter.”

Lorsque nous sommes descendus manger, un avocat qui était avec nous me dit: “Kay, il faut que je te parle. Dieu m’a 
parlé.”

Je lui ai demandé ce que Dieu avait dit.

Il m’a répondu: “Vous n’avez pas besoin de rentrer. Jeff est guéri.”

C’était une confirmation. Dieu m’avait parlé par Sa Parole et par un homme pieu qui voyageait avec nous. J’ai dit: 
“Merci, Seigneur. Je Te crois, et je vais Te suivre sur ce chemin.” Peu de temps après, le Dr Gainey nous a rappelés pour 
nous dire: “Jeff va bien.”
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Dieu nous parle! Et il y a de nombreuses bénédictions pour ceux qui sont en phase avec Sa voix. Comme ma vie serait 
différente si nous n’avions pas entendu si clairement ce que Dieu voulait nous dire! Je me souviens de ce que Chuck 
racontait au sujet de l’époque où il avait découvert un terrain pour ce qui est maintenant devenu Calvary Chapel Costa 
Mesa. Ces dix hectares coûtaient $300.000. Nous n’avions certainement pas cet argent, et personne n’allait nous en 
faire cadeau. Je me souviens de Chuck l’inspectant et disant: “C’est trop Seigneur. Je ne peux pas porter un tel fardeau.” 
Et le Seigneur lui répondant très clairement: “Chuck, à qui appartient cette église?” Et Chuck a réalisé: “Tu as raison, 
Seigneur, ce n’est pas mon église, c’est la Tienne.”

Que se serait-il passé si Chuck n’avait pas été à l’écoute? Toute la journée il aurait été rempli de désespoir, d’anxiété 
et de crainte, et se serait demandé: “Qu’allons-nous faire, Seigneur?” Mais Dieu avait parlé, il avait écouté et avait été 
réconforté. Dieu aime nous réconforter. J’espère que maintenant vous le réalisez. Lorsque vous êtes dans le désespoir, 
c’est Sa joie de vous donner le réconfort dont vous avez besoin.

LE PARFUM DE DIEU

Un matin je me suis réveillée en proie à une profonde dépression. Je savais que j’avais besoin d’aide, alors j’ai prié: 
“Seigneur, s’il Te plaît, parle-moi aujourd’hui. Il me faut Ton aide.” J’ai ouvert ma Bible au Psaume 37, et au verset 5 
j’ai lu: “Remets ton sort à l’Eternel.” J’ai dit: “D’accord, Seigneur, je vais le faire.” Je l’ai dit, mais je n’ai senti aucun 
impact. Un peu plus tard dans la journée, j’ai trouvé un petit magazine chrétien dans ma boîte aux lettres. Je l’ai ouvert, 
et sur la première page, le premier verset était: “Remets ton sort à l’Eternel, confie-toi en Lui, et c’est Lui qui agira.”

Plus tard encore, dans cette même journée, je faisais la vaisselle, et j’ai mis la radio. Et devenez quel verset j’ai entendu? 
Trois fois Dieu m’a parlé et Il m’a donné exactement ce dont j’avais besoin pour sortir de cette dépression. La voix de Dieu 
est très puissante! Elle a le pouvoir de changer notre humeur et notre perspective même si les circonstances sont difficiles. 

Le dimanche nous chantons souvent:

“Parle, Seigneur, dans le silence, je m’attends à Toi. 

Calme mon coeur pour que je puisse espérer T’entendre. 

Parle, Maître béni, dans ce moment tranquille. 

Fais-moi voir Ta face, 

Et sentir le contact de Ton pouvoir.

M’attardant dans Ta présence, je veux que ma vie apparaisse

Comme un jardin arrosé et plein de parfums précieux. (2)

C’est le dernier verset que je préfère, parce que j’aime le parfum. Et c’est comme ça que je veux que ma vie apparaisse. 

Nous avons chanté ce chant un dimanche matin dans la première Calvary Chapel, quand nous étions rue de l’église. 
Lorsque le culte s’est terminé, j’étais remplie de la joie du Seigneur. Mais à l’extérieur de l’église, un conflit horrible 
avait éclaté, et cela m’a mise en colère. Chuck s’en occupait, alors je suis allée me mettre sous un arbre, tout près. Tout 
à coup, le parfum de cet arbre est descendu sur moi et le Seigneur m’a rappelé le chant que nous venions de chanter: 
“M’attardant en Ta présence, je veux que ma vie soit comme un jardin arrosé rempli de parfums précieux.” Le merveil-
leux parfum de Dieu a parlé à mon coeur et ma colère est tombée.
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C’est ce que nous voulons. Nous voulons porter le parfum de Dieu partout où nous allons. Nous voulons communi-
quer Son amour et Sa grâce à tous ceux que nous rencontrons.

En Jean 10:27, Jésus dit: “Mes brebis entendent Ma voix.” Nous sommes censés connaître la voix de Dieu. Si c’est un 
domaine dans lequel vous avez besoin de grandir, dites-le Lui. “Seigneur, je ne me souviens pas que tu m’aies parlé, 
mais je veux connaître Ta voix. Je veux T’entendre me parler – même si c’est dans un murmure.” 

PARTAGER LA VÉRITÉ DIVINE 

Cherchez la face de Dieu. Écoutez Sa voix. Souvenez-vous qu’Il est proche, qu’Il vous aime et qu’Il a un plan pour 
votre vie. Puis, partager cette vérité avec ceux que vous aimez. C’est trop merveilleux pour que vous le gardiez pour 
vous! Si vous avez des enfants, dites-leur que Dieu est avec eux. Avant qu’ils partent, le matin, rappelez-leur que Dieu 
sera avec eux toute la journée – et en particulier lorsque le petit vaurien de la cour de récréation les harcèle. Dieu sera 
là quand leurs résultats scolaires ne seront pas très bons, quand ils ne se sentent pas populaires, quand ils sont tentés de 
faire tout ce que tous les autres font, ou quand ils voient ou entendent des choses qu’ils ne devraient ni voir ni entendre. 
Apprenez-leur à se tourner vers le Dieu qui les accompagne.

Êtes-vous mariée? Avant que votre mari ne parte le matin, rappelez-lui combien Dieu l’aime. Dites-lui: “Oh, chéri, 
j’étais justement en train de penser combien je t’aime, et que Dieu t’aime encore bien plus que moi. Lorsque tu tra-
vailleras aujourd’hui, souviens-toi que Dieu sera avec toi à chaque moment de la journée, parce que je prierai pour toi 
pendant que tu travailles.”

Parlez à vos amies de ce Dieu qui est proche. Rappelez-leur qu’Il récompense ceux qui Le cherchent sérieusement. De 
cette manière vous les inciterez à faire de bonnes oeuvres et vous contribuerez à augmenter leur foi. 

Pouvez-vous voir maintenant pourquoi Dieu a dit que sans la foi il est impossible de Lui plaire. Si vous ne croyez qu’Il 
demeure en vous, vous ne pourrez pas déplacer les montagnes. Si vous ne croyez pas qu’Il est proche, vous ne pourrez 
pas marcher dans la fournaise. Mais si vous croyez qu’Il est là, si vous Le cherchez de tout votre coeur, et si vous écoutez 
Sa voix, vous Le trouverez. Il vous récompensera de Sa présence. Et vous commencerez à vivre une vie différente. Vos 
choix changeront. Vos décisions changeront. Et vous commencerez à vivre une vie qui fait plaisir à Dieu.

Grave cette vérité dans nos coeurs, Père. Permets-nous de comprendre l’importance de savoir Qui Tu es et que Tu es 
un Dieu personnel qui se soucie de nous, qui nous observe et qui nous attend. Oh, Seigneur, grave dans nos coeurs le 
désir de Te plaire.

Nous prions au nom de Jésus, amen!
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C h a pi t r e 

3
Morte au Péché

Si nous voulons vivre une vie qui plaît à Dieu, cela signifie que nous y allons à fond. Cela signifie que nous Le prenons 
en considération dans tout ce que nous faisons. Parfois cela signifie renoncer aux choses que nous aimerions faire. Et 
parfois cela signifie faire des choses que nous préférerions ne pas faire.

L’OBÉISSANCE 

Un jour, alors que nous attendions dans un aéroport, mon mari a découvert que si nous changions d’avion, nous 
pourrions être à la maison vingt minutes plus tôt. Nous avons donc changé nos billets, couru à l’autre porte où nous 
sommes arrivés à peine à temps – et pour finir, nous avons seulement gagné quatre minutes sur notre temps de vol. 
Néanmoins, Dieu avait un plan.

Voyager peut être vraiment épuisant. J’étais très fatiguée, et quand une vieille femme s’est assise près de moi, je n’avais 
certainement pas envie de lui parler. Mais l’idée m’a traversé l’esprit que Jésus me l’avait envoyée. J’ai quand même 
résisté pendant un moment. J’ai regardé un livre, j’ai regardé le paysage fabuleux par la fenêtre, j’ai regardé de tous les 
côtés, mais je n’ai pas jeté un seul coup d’oeil à cette femme parce que je savais ce que le Seigneur voulait que je fasse. 
Ce n’était pas que je ne voulais pas témoigner, j’étais simplement trop fatiguée.

Tout à coup le Seigneur m’a dit: “Kay, est-ce que ce n’est pas demain que Tu vas parler au sujet de Me faire plaisir?” 
C’était vrai. J’allais parler sur ce sujet.

J’ai répondu “oui” dans mon coeur. Puis j’ai fait ce que je savais qu’Il me demandait de faire. 

J’ai dit à la femme: “Bonjour, vous vivez dans le Comté d’Orange? 

“Non”, répondit-elle, je vis à Salinas.

Pour être honnête, j’étais si fatiguée que je voulais juste lui dire: “Madame, savez-vous que Jésus revient bientôt et qu’il 
vaudrait mieux pour vous que vous soyez prête et que vous L’acceptiez comme Sauveur?” Puis je me suis vue en train 
de lever la tête en demandant. “Comment ça, ça va Seigneur? Est-ce que je T’ai fait plaisir? Est-ce que je peux dormir 
maintenant?”

Mais je savais que ce n’était pas ce que le Seigneur voulait. Il m’a immédiatement rappelé l’histoire de la femme sa-
maritaine au puits de Jacob et le temps que Jésus avait passé à s’occuper d’elle. Je me suis donc mise à parler avec cette 
femme qui vivait à Salinas. Et vous savez comme le Seigneur est bon – Il a glissé Israël dans la conversation. Chuck et 
moi y étions allés quelques semaines plus tôt, et le frère de cette femme et sa belle-soeur y étaient aussi allés. 

J’ai dit: “Comme c’est intéressant! Sont-ils Chrétiens?” 
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Avec beaucoup d’hésitation elle a dit: “Euh... oui!”

Dieu est tellement bon qu’Il nous donne toujours des indices. J’ai immédiatement compris qu’ils n’étaient pas chrétiens 
et qu’elle n’était pas née de nouveau. Alors j’ai demandé: “Etes-vous chrétienne?”

Elle m’a donné le même genre de réponse, affirmative mais hésitante. 

“Vous allez à l’église?”

Elle m’a répondu qu’elle était Méthodiste. J’étais heureuse d’entendre ça, mais il y a une différence entre aller à l’église 
et être née de nouveau. Je lui ai donc demandé: “Etes-vous une Méthodiste née de nouveau?”

“Une quoi?” s’est-elle exclamée?

Ainsi j’ai eu l’occasion de dire: “Vous savez, la situation en Israël est très mauvaise. Nous croyons que Jésus revient 
bientôt.” Et après ça nous avons eu une conversation très précieuse. Elle n’a pas accepté Jésus à ce moment-là, mais je 
sais que des graines ont été semées. Ce n’est pas par hasard que nous étions assises ensemble. Et, pour finir, j’ai eu ce 
sentiment de satisfaction qui allait bien au-delà de ma fatigue et de ma volonté propre. Je savais que par mon obéis-
sance, j’avais fait plaisir à Dieu.

Et si je ne l’avais pas fait? Si j’avais continué à regarder par la fenêtre, ou si j’étais restée plongée dans un livre ou fait 
une sieste? Comment me serais-je sentie? Satan aurait aimé ça. Je lui aurais donné une occasion de dire: “Regarde, Kay, 
en fin de compte, tu ne vis pas ce que tu prêches.” Mais la vérité, c’est que je veux vivre tout ce que je dis. C’est le désir 
de mon coeur, parce que, ça aussi, ça plaît à Dieu.

AU DELÀ DE CE QU’ON CROIT 

Dans le dernier chapitre nous avons étudié Hébreux 11:6, qui nous dit que:

Sans la foi, il est impossible de Lui plaire; celui qui s’approche de Dieu doit croire qu’Il existe et qu’Il récompense ceux 
qui Le cherchent.

Si vous voulez plaire à Dieu, vous devez d’abord croire qu’Il existe. Mais ce que vous croyez doit aller au-delà de croire 
qu’Il fait éclore les fleurs et briller le soleil. Vous devez croire qu’Il est le Dieu tout-puissant, et le Dieu qui vous a placé 
sur cette terre dans un but bien précis. Il est le Dieu qui veille sur vous, qui vous aime, qui prend soin de vous, et qui 
vous guide tendrement dans la mesure où vous le Lui permettez.

Cette dernière partie est très importante. Vous ne pourrez jamais vivre une vie qui plaît à Dieu si vous n’avez pas la foi 
pour croire qu’Il se soucie infiniment de vous. Et parce que c’est très important, c’est un des domaines où Satan nous 
frappe le plus souvent. Il essaiera constamment de vous convaincre que Dieu ne s’intéresse pas à vous, qu’Il ne veille 
pas tendrement sur vous, et qu’Il ne se soucie pas vraiment de ce qui vous arrive. 

Je vous incite vivement à résister à ces mensonges. Très souvent, lorsque les temps deviennent difficiles – quand vous 
perdez quelqu’un que vous aimez, quand vous rencontrez des problèmes dans votre couple, ou quand un de vos enfants 
commence à se rebeller – vos défenses peuvent tomber et il est facile de se mettre à écouter Satan. Vous vous demanderez 
peut-être: “Dieu où es-Tu?” et vous pouvez vous mettre à penser qu’Il s’en fiche complètement, et vous fâcher avec Lui. 

C’est bouleversant de voir un Chrétien en colère contre Dieu. Joy Dawson, qui était venue parler à Calvary Chapel, 
un jour, disait: “Comment pouvez-vous vous fâcher avec un Dieu qui est si plein d’amour et chez lequel il n’y a pas 
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d’iniquité, pas de péché du tout?” Non seulement Dieu est tout amour, mais Ses pensées envers nous ne sont que 
bonnes. Il  le dit très clairement en Jérémie 29:11:

Je connais les desseins que Je forme à votre sujet – oracle de l’Eternel – desseins de paix et non de malheur, afin de vous 
donner un avenir et de l’espérance. 

Dieu vous aime davantage que n’importe qui d’autre ne pourra jamais le faire ou ne le fera jamais. Vous devez chaque 
jour reprogrammer votre cerveau avec cette idée: “Dieu m’aime.” Dites-le en y mettant votre nom. Son amour pour 
vous ne cessera jamais en dépit de tout ce que vous pourrez faire. Ne pensez jamais que parce que vous avez péché Il 
ne vous aime plus. 

Laissez-moi vous demander une chose: “Est-ce que lorsque vos enfants pèchent, vous les aimez moins?” Non! Vous 
pouvez avoir quelque petite difficulté sur le moment, mais vous ne les aimez pas moins. En général c’est l’enfant le 
plus désobéissant qui a besoin de plus d’attention. C’est même pour cette raison que parfois ils se conduisent mal. 
Et quelquefois les Chrétiens font la même chose. Ils se conduisent mal pour recevoir un peu d’attention du corps de 
Christ.

AU-DELÀ DE LA CHAIR 

Mais tout comme vous continuez à aimer vos enfants lorsqu’ils sont désobéissants – et que l’église continue à aimer 
ceux qui se conduisent mal – Dieu continue aussi à aimer Ses enfants quand ils font des erreurs. Dieu aime les vilaines 
petites filles et les gentilles petites filles. La différence c’est que lorsque nous nous conduisons bien, nous réjouissons 
Son coeur. Et c’est ce que nous voulons faire.

Vous devez donc croire premièrement qu’Il existe et qu’Il vous aime, parce que sans la foi, il est impossible de Lui plaire. 
Puis il y a une autre chose qui vous empêchera de plaire à Dieu. Nous la trouvons en Romains 8:8: “Ceux qui sont 
sous l’emprise de la chair ne peuvent plaire à Dieu.” Vous ne pouvez pas plaire à Dieu si vous n’avez pas la foi, et vous 
ne pouvez pas plaire à Dieu si vous êtes sous l’emprise de la chair. En fait ces deux choses travaillent ensemble. Si vous 
avez la foi pour croire que Dieu existe, et qu’Il demeure en vous, si vous êtes consciente de sa présence et si vous croyez 
qu’Il est constamment avec vous, vous ne marcherez pas dans la chair. C’est simple, vous ne le ferez pas.

Le huitième chapitre de Romains est un passage des Ecritures particulièrement profond. Quand  nous parlons de 
Romains 8, nous ne naviguons pas près des côtes. Nous sommes en eau profonde. Lorsque vous commencez à com-
prendre les vérités de ce passage, vous vous sentez plus responsable vis à vis du Seigneur. C’est une leçon que le peuple 
de Dieu a bien besoin d’apprendre.

Qu’est-ce que cela veut dire d’être dans la chair? Nous savons ce que cela veut dire pour ceux qui ne sont pas chrétiens, 
pour ceux qui sont sous le contrôle de Satan, ceux qui suivent leurs mauvais désirs et qui vivent dans le royaume des 
ténèbres. Mais qu’est-ce que cela veut dire “être dans la chair”, pour un Chrétien? Mon mari le définit ainsi: “vivre avec 
les appétits de votre corps comme une priorité absolue.” Une version amplifiée de la Bible dit que c’est “prendre soin 
des appétits et des impulsions de la nature charnelle.” Et la Bible en français courant dit que c’est “se préoccuper de ce 
que notre propre nature exige.”

Ceux qui disent qu’ils aiment Jésus mais vivent selon la chair sont souvent appelés “Chrétiens charnels”. Mais il y a un 
grand débat autour de ce sujet. Pendant des années les théologiens ont argumenté pour décider s’il était possible ou non 
d’être chrétien et charnel en même temps.
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Pour moi c’est très clair. Si vous regardez la parabole des dix vierges en Matthieu 25, vous verrez que cinq d’entre elles 
étaient sages, et les cinq autres, insensées – cinq étaient prêtes pour l’arrivée de l’époux et les cinq autres ne l’étaient 
pas. Je dirai que les cinq vierges qui n’étaient pas prêtes étaient des Chrétiennes charnelles. Au lieu de se concentrer sur 
la venue de leur époux, elles marchaient selon leurs propres désirs. Et c’est ainsi que les Chrétiens charnels vivent jour 
après jour – en étant dirigés par leurs propres impulsions. 

ÉLIMINEZ LE PÉCHÉ 

En Angleterre, à la fin du siècle dernier, les Chrétiens se réunissaient pour ce qu’on appelait les Conventions de Keswick, 
pour louer le Seigneur et être enseignés. Des missionnaires comme Hudson Taylor et Amy Carmichael étaient parmi 
ceux qui participaient à ces conférences estivales. 

À l’une de ces rencontres, un pasteur s’est levé et a dit: “J’ai prié pour que je vous marche sur les pieds ce matin. Je veux 
toucher les endroits de votre vie que vous gardez pour vous-mêmes, parce que cela peine le coeur de Dieu, et je veux 
vous offenser si c’est nécessaire... pour briser votre coeur, afin que vous vous débarrassiez de ces choses [ces choses qui 
peinent le coeur de Dieu].”

C’est une bonne prière. Je prie que le Saint-Esprit vous parle à travers ce chapitre et mette le doigt sur tout péché qui 
a besoin d’être éliminé de votre vie. La conviction de péché peut être inconfortable, mais elle est très nécessaire, en 
particulier si vous voulez vivre une vie qui plaît à Dieu.

Dans une version américaine “La Bible Vivante”, Galates 5:19-21 décrit la vie selon la chair de cette manière:

Mais lorsque vous suivez vos mauvaises inclinations, vos vies produiront ces mauvais résultats: pensées impures, 
débauche, idolâtrie, spiritisme (c’est-à-dire encourager l’activité de démons), haine et querelles, jalousie et colère, effort 
constant pour obtenir le meilleur pour vous-même, plaintes et critiques, le sentiment que tout le monde à tort sauf ceux 
qui font partie de votre petit groupe – fausses doctrine, envie, meurtre, ivrognerie, orgies, et autres choses semblables. 

Nous avons toutes été coupables de certaines de ces choses. Nous avons toutes été conduites par la chair d’une manière 
ou d’une autre. Mais ce que je vais dire n’est pas un message général au sujet du péché. Je m’adresse maintenant, spéci-
fiquement à la femme chrétienne qui vit une vie chrétienne en dents de scie en permanence. C’est quelqu’un qui est 
heureuse en Jésus un jour, et qui, le lendemain, est si déprimée qu’elle peut à peine sortir de son lit. Un jour elle a la 
victoire, et le lendemain elle quitte son église. Un jour elle vit une vie qui plaît à Dieu et témoigne de Lui, et le lend-
emain elle va là où elle ne devrait pas aller, et fait des choses qu’elle sait qu’elle ne devrait pas faire. C’est quelqu’un qui 
est sur le trône de sa propre vie. 

C’est ce que fera la chair si vous la laissez faire. Elle est corrompue et sera toujours corrompue. Et Dieu le sait. Et Il a 
une solution, qui se trouve en Romains 6:6.

Vos anciens mauvais désirs ont été cloués avec Lui sur la croix; cette partie de vous qui aime pécher a été blessée à mort, 
de sorte que votre corps qui-aime-pécher n’est plus sous le contrôle du péché, n’a plus  à être esclave du péché. (version 
américaine “La Bible Vivante).

Ce verset dit ceci: Vous n’êtes plus sous la domination du péché. Autrefois vous étiez enchaînée et dans les fers, et vous 
ne pouviez pas vous empêcher de faire ce que vous faisiez. Mais ça, c’était avant que vous rencontriez Jésus-Christ. 
Lorsque vous L’avez reçu comme Sauveur de votre vie, Il vous a délivrée de l’emprise puisssante du péché ne le crucifi-
ant sur la croix. Le péché ne peut plus vous dominer. Dieu a mis à mort ce corps de péché que nous traînons avec nous.
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EXPIATION

Pour une raison ou pour une autre, nous négligeons souvent cette vérité. Si je vous demandais de faire une liste de 
tout ce que la mort de Jésus vous a procuré, vous écririez probablement très vite: “pardon du péché,vie éternelle, jus-
tification, rédemption et expiation.” Mais nous oublions ce qu’Il a fait pour nous libérer du pouvoir du péché. Nous 
oublions qu’Il a détruit les oeuvres de Satan afin que le péché ne puisse plus jamais régner sur nous. 

La mort de Christ est ce que nous appelons une “expiation par procuration”, ce qui veut dire qu’Il est mort à notre 
place. J’aurais dû être crucifiée sur la croix. Dieu en a terminé avec nos corps – et je ne parle pas de ces tentes dans 
lesquelles nous vivons. Je parle de notre nature sensuelle et mauvaise. Elle a été mise à mort sur la croix du Calvaire 
afin qu’elle ne règne plus sur vous et moi. 

Nous devons reconnaître ce fait. Je voudrais que vous lisiez et méditiez sur le chapitre 6 de Romains. Demandez au 
Saint-Esprit de vous aider: “Seigneur, éclaire cette vérité pour moi. Montre-la moi, j’en ai besoin, Seigneur.” Lorsque 
vous comprendrez cette vérité, elle vous libèrera. Cette révélation m’a vraiment libérée. Et maintenant lorsque je suis 
tentée, je sais que je n’ai pas besoin d’y succomber. La tentation a perdu son pouvoir sur moi.

La première chose que vous devez comprendre c’est que, parce que vous croyez en Jésus-Christ, votre corps est le temple 
du Saint-Esprit. (1 Corinthiens 6:19). Dieu a le droit de régner sur votre vie, pas le péché. Romains 6:12 dit: “Que le 
péché ne règne donc plus dans votre corps mortel” [votre corps insignifiant, dit la Bible Vivante] C’est fantastique, 
non? Et elle continue en disant:

N’obéissez plus à ses convoitises. Ne mettez plus les diverses parties de votre corps au service du péché comme des in-
struments pour accomplir le mal. Au contraire, offrez-vous à Dieu – totalement – pour être des instruments entre Ses 
mains pour accomplir ce qui est juste. Le péché n’a plus à dominer sur vous car vous n’êtes plus son esclave, mais sous 
la faveur et la grâce de Dieu, vous êtes libres. (Romains 6:12-14 VA)

ESTIMEZ-VOUS MORTE

Le péché ne peut pas dominer le Chrétien né de nouveau. Puisque Dieu veut que vous viviez une vie qui Lui plaît, Il 
vous donnera le pouvoir de l’Esprit-Saint pour vivre de manière à Lui plaire. Ma chair et mes désirs charnels n’auraient 
jamais pu Lui plaire. Il les a donc mis à mort sur la croix.  Et maintenant, comme Paul l’explique: “Ce n’est plus moi 
qui vis, c’est Christ qui vit en moi.” (Galates 2:20). Par Sa mort, Jésus a pris le châtiment pour mon péché, mais sur 
cette croix, ma nature pécheresse fut aussi mise à mort. Je ne lui suis plus assujettie. Je n’ai pas à lui obéir. Je ne suis 
plus esclave de mes passions ni de mes désirs contraires à ceux de Dieu, je ne suis plus sous leur pouvoir. 

Alors, que devons-nous faire? Romains 6:11 nous dit exactement quoi faire:

Considérez-vous comme morts au péché, et comme vivants pour Dieu en Christ-Jésus.

Considérez-vous comme morte au pouvoir du péché...” Autrement dit, nous devons dire: “Je suis morte au péché, mais 
vivante pour Dieu en Christ.”

Je veux rendre ceci très, très concret. Lorsque vous êtes tentée par quelque chose – quelle que soit la tentation la plus 
courante dans votre vie – allez vers le Seigneur dans la prière et dites-Lui: “Père, je veux vivre une vie qui Te plaît, mais 
Satan et ma chair sont en rébellion contre Toi, et ils me mentent. Ils essaient de me faire pécher et faire de la peine à 
Ton coeur en me faisant croire que je ne peux pas être libérée de cette chose. Mais, dans Ta Parole, Tu dis que je ne 
suis plus esclave du péché. Le péché ne peut plus régner sur moi. C’est pourquoi, je me soumets à Toi, et je demande 
que Ton Saint-Esprit fasse ce qu’il faut dans ma vie pour me libérer de cette tentation.
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Rappelez-vous que votre corps est le temple du Saint-Esprit. Il vit en vous et Sa puissance est à votre disposition.

C’est une question de contrôle. Voulez-vous être contrôlée par votre chair, ou par l’Esprit de Dieu? Si vous n’êtes pas 
continuellement remplie du Saint-Esprit de Dieu, vous marcherez selon la chair. C’est garanti! La chair et l’Esprit sont 
antagonistes, ils se font la guerre constamment pour gagner le contrôle sur vous. 

Lorsque vous êtes remplie du Saint-Esprit, Sa puissance coule à flots. Les choses qui vous tentaient ne sont plus un 
problème. En fait, une des évidences que le Saint-Esprit demeure en vous, c’est le changement qui s’est produit dans 
vos désirs. Vous ne voulez plus faire ces choses coupables que vous désiriez faire autrefois. Vous vous mettez à haïr le 
péché – à haïr ces choses qui peinent le coeur de Dieu.

Si vous n’en êtes pas encore là, commencez par la prière. Dites à Dieu que vous voulez Lui plaire. Dites-Lui que vous 
voulez le pouvoir du Saint-Esprit dans votre vie. Demandez-Lui de briser votre coeur avec les choses qui brisent Son 
coeur. Et vous verrez vos désirs changer. 

VOUS AVEZ LE CHOIX

Puisque Dieu vous a donné la puissance du Saint-Esprit et qu’Il a brisé la domination du péché sur vous, la question 
de savoir qui va prendre le contrôle de votre vie se réduit à un seul mot: choix. Jour après jour, à chaque instant, vous 
avez le choix de plaire à Dieu ou de plaire à votre chair. C’est le simple choix d’être remplies de l’Esprit de Dieu et de 
marcher selon la volonté de Dieu, ou de marcher selon la chair.

N’oubliez jamais ce mot: choix. Vous pouvez choisir de pécher ou vous pouvez choisir de plaire à Dieu. La prochaine 
fois que vous êtes tentées de céder à votre chair, pensez à ce mot. Pensez: “si je choisis de céder à ce désir, je choisis de 
céder à la chair. J’ai le choix.” Mais le contraire est vrai aussi. Vous pouvez aussi choisir de céder au Saint-Esprit et de 
marcher dans l’obéissance. 

Certaines d’entre vous en lisant cela vont peut-être penser: “Kay, tu ne comprends pas. Je suis toujours dans l’esclavage 
– un véritable esclavage. Je ne sais pas quel est mon problème. Il semble que je ne puisse pas marcher de façon régulière 
avec le Seigneur.” Si, vous le pouvez! Il y a des choses que vous pouvez faire – que vous avez la responsabilité de faire – si 
vous voulez vaincre ces désirs coupables.

Votre première responsabilité est de: “revêtir la vie nouvelle qui est en Jésus-Christ, le Seigneur, et ne faire aucune 
provision pour la chair, pour en satisfaire les désirs.” (Romains 13:14, VA)

Il y a des années une femme est venue à la maison et elle a confessé qu’il avait un problème d’immoralité. Elle avait 
des moeurs extrêmement légères. L’immoralité était déjà assez mauvaise, mais la manière dont elle se débrouillait pour 
rencontrer des hommes m’a bouleversée. Elle prenait des tracts de notre église, avec notre nom derrière, et elle allait les 
distribuer sur la jetée de la plage. C’est comme ça qu’elle rencontrait et choisissait des hommes. 

Elle m’a dit qu’elle voulait vraiment être délivrée de son style de vie, alors j’ai prié avec elle et j’ai demandé à Dieu de la 
libérer. Quelques jours plus tard elle est revenue et m’a dit qu’elle ne pouvait pas s’arrêter. La tentation était trop grande.

Je lui ai dit: “Je sais que Dieu délivre. Ce n’est pas Lui qui est en tort. Dites-moi ce que vous avez fait.”

Elle a admis qu’après que nous ayons prié la première fois, elle a quitté ma maison, elle est allée directement à l’église, 
elle a pris une poignée de tracts et elle est retournée sur la jetée. Et elle a succombé de nouveau à la tentation.

Je lui ai demandé: “Pourquoi êtes-vous retournée là-bas?” 
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Elle a répondu: “Je pensais que le Seigneur voulait que je distribue de nouveau des tracts. 

Je lui ai dit que ce n’était pas ce qu’Il voulait. Puis nous avons de nouveau prié – et nous l’avons fait chaque semaine 
pendant au moins six semaines. Nous avons continué à nous rencontrer et à prier parce qu’elle continuait à faire la 
même chose. Elle persistait à vouloir aller sur la jetée.

Pour finir Dieu m’a dit de partager Romains 13:14 avec elle. La dernière fois que nous nous sommes rencontrées, je lui 
ai dit: “Ne reviens plus pour la prière, parce que je ne prierai plus avec toi. J’ai trois jeunes enfants et ils ont besoin de 
moi. Tu n’obtiens aucun résultat, parce que tu fais constamment des provisions pour la chair.  Tu continues à retourner 
là où tu es tentée.”

Chuck dit toujours que si vous êtes alcoolique, n’allez pas dans un bar acheter un Coca. Tenez-vous éloigné des bars. 
C’est comme suivre un régime – cela ne marchera pas très bien si vous ramenez du marché un tas de friandises pour 
votre famille. Ne remplissez pas vos placards de tentations. J’ai découvert que la meilleure manière de suivre un régime 
c’est de mettre toute la famille au régime, parce que si vous faites des gâteaux, c’est trop difficile pour tout le monde. 
Comme Dieu a dit: “Ne faites pas de provisions pour la chair.”

Si vous n’arrivez pas à marcher victorieusement en Christ, ne Le blâmez pas. Ce n’est pas Sa puissance qui est défici-
ente. Vous devez certainement faire provision pour la chair quelque part. 

CLOUEZ LE COUVERCLE DU CERCUEIL

Notre responsabilité suivante se trouve en Galates 5:16: “Marchez par l’Esprit, et vous n’accomplirez pas les désirs de 
la chair.” Galates 5:25 ajoute: “Si nous vivons par l’Esprit, marchons aussi par l’Esprit.” Comment marche-t-on par 
l’Esprit? En faisant ce qui plaît à Dieu. Et dans ce cas-ci, ce qui plaît à Dieu c’est que nous fassions mourir la chair. 

Faites donc mourir votre nature terrestre: l’inconduite, l’impureté, les passions, les mauvais désirs et la cupidité qui est 
une idôlatrie. (Colossiens 3:5)

Il faut la mettre à mort ou la considérer comme morte. Dieu a cloué vos désirs charnels sur la croix. Votre travail c’est 
de les considérer comme morts.

Le Dr Vernon McGee disait toujours que la chair est sans cesse en train d’essayer de sortir du cercueil. Surveillez-la et 
faites-la mourir continuellement. 

La version anglaise King James donne pour Colossiens 3:5: “Faites donc mourir votre nature terrestre: l’inconduite, 
l’impureté, l’affection illégitime....” Je veux m’arrêter un peu sur ces deux mots: affection illégitime. Et je vais être di-
recte, parce qu’il le faut.

En tant que femme de pasteur, je peux vous assurer que les pasteurs sont comme les autres hommes – nés de nouveau, 
c’est sûr, et oints par Dieu pour leur appel – mais pour certaines raisons, les femmes ont tendance à tomber amoureuses 
des pasteurs. Cela arrive tout le temps. Une femme est assise dans la salle de culte et elle se met à penser que son pasteur 
a l’air plein de compassion. Elle n’a peut-être pas de petit ami, et elle se sent seule. Ou bien elle est mariée, et son mari 
ne s’intéresse pas à elle. Elle décide donc de prendre un rendez-vous pour une séance de conseil. Et cet homme pieux, 
affectueux, tendre et plein de compassion, l’écoute et lui donne des conseils pleins de sagesse – et qu’est-ce qu’elle fait? 
Elle tombe amoureuse de lui. 

C’est de l’affection illégitime. C’est une oeuvre de la chair et un outil de Satan. Je veux que ce soit très clair: vous ne 
pouvez pas plaire à Dieu tant que vous avez une affection illégitime pour un homme marié. Un nombre incalculable 
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de pasteurs vivent comme des hommes vaincus et malheureux parce qu’une femme de leur congrégation a tout fait 
pour le séduire et a détruit son ministère. Ces hommes ont tout perdu. Et, bien sûr, ils sont aussi responsables qu’elles 
pour ce qui est arrivé, mais la racine de cela est une affection illégitime – et très souvent tout commence avec la femme.

FUIS

Gardez-vous de l’affection illégitime. Faites ce que vous devez faire pour la mettre à mort. Ne vous permettez pas de 
fantasmer au sujet du pasteur, ou du conducteur de louange, ou de l’homme marié qui est assis devant vous. Il vau-
drait mieux que vous quittiez le culte que de rester assise là en permettant à ces mauvaises pensées de prendre racine. 
Comme il est dit en 2 Timothée 2:19, version FC: “Tout homme qui déclare appartenir au Seigneur doit se détourner 
du mal.”

Abstenez-vous, mesdames! Et qu’est-ce que cela veut dire? Cela veut dire “retenez-vous!” Je vous en supplie, tout 
comme Pierre l’a fait en 1 Pierre 2:11: “Bien-aimés, je vous exhorte, en tant qu’étrangers et voyageurs, à vous abstenir 
des désirs charnels qui font la guerre à l’âme.” Vous n’êtes que des voyageuses sur cette terre. Vous êtes citoyennes du 
ciel, pas de cette terre. Ne cédez pas à ces choses qui font la guerre à votre âme.

Pierre nous supplie de nous abstenir, mais Paul, lui, nous l’ordonne: “Fuyez l’immoralité!” (1 Corinthiens 6:18, FC). À 
notre époque nous devons insister lourdement sur ces choses, parce que notre société est obsédée par la sexualité. Vous 
ne pouvez pas lire un magazine, regarder une publicité, une émission télé ou un film dans être bombardées d’images 
sexuelles. Elles sont partout, et nous ne nous en protégeons pas suffisamment. Il nous est dit de fuir, mais le faisons-
nous? Nous restons là et nous avalons tout, et ensuite nous nous demandons pourquoi la tentation est si forte.

C’est dur en particulier pour celles d’entre vous qui ont plus jeunes. Dans sa lettre à Timothée, Paul ne dit pas seule-
ment à Timothée de fuir les passions, il lui dit de “fuir les passions de la jeunesse.” (2 Timothée 2:22a) Il y a des cho-
ses qui tentent une jeune femme, qui ne me touchent plus. Je ne suis pas tentée de prendre de la drogue, de boire de 
l’alcool, ou d’aller dans les boîtes de nuit. Mais ces choses peuvent vous tenter énormément. Vous devez donc les fuir. 
Vous devez vous assurer que vous n’allez même pas où on fait ces choses. Au lieu de courir après les tentations, “recher-
chez la droiture, la foi, l’amour, la paix avec ceux qui, d’un coeur pur, font appel au Seigneur.” (2:22b)

HONOREZ DIEU DANS LES DÉTAILS 

Je ne veux pas que vous soyez tentées, mais je ne veux pas non plus que vous soyez une tentation. Ceci soulève la 
question de la modestie. 1 Corinthiens 6:20 nous dit de “glorifier Dieu avec nos corps et avec nos esprits, qui Lui ap-
partiennent.” Laissez-moi vous poser une question au sujet de la manière dont vous vous habillez. Les gens peuvent-ils 
vous regarder et savoir que vous êtes chrétienne? Vivez-vous pour glorifier Dieu de toutes les manières – y compris de 
la manière dont vous présentez votre corps? Il se peut que vous n’y ayez jamais pensé, mais si vous voulez vraiment être 
une femme qui plaît à Dieu, vous l’honorerez même dans ces petits détails. Associez-Le à vos décisions vestimentaires. 
Lorsque vous allez acheter des vêtements, ou un maillot de bain, prenez le temps de Lui demander: “Seigneur, est-ce 
que Tu es d’accord avec ça?”

Vous avez été appelée à vivre une vie sainte. Cela signifie que vous ne vivez pas comme les autres. Cela signifie que vous 
faites tout pour Dieu, en voulant lui plaire.

Au reste, frères, nous vous le demandons et nous vous y exhortons dans le Seigneur Jésus: vous avez appris de nous 
comment vous devez marcher et plaire à Dieu; ce que Dieu veut c’est votre sanctification; c’est que vous vous abste-
niez de l’immoralité; c’est que chacun de vous sache tenir son corps dans la sainteté et dans l’honnêteté, sans se livrer 
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à une convoitise passionnée comme le font les Païens qui ne connaissent pas Dieu; car Dieu ne vous a pas appelés à 
l’impureté, mais à la sanctification. (1 Thessaloniciens 4:1, 3-5, 7)

Je n’ai jamais connu personne qui ait grandi et mûri en Christ, et ai vécu une vie sainte et qui n’était pas pleinement 
consciente des vérités que nous avons vues dans ce chapitre. La chair est un ennemi puissant et il n’y a pas de raccourci 
pour la vaincre. Tout est matière de choix – de marcher quotidiennement par l’Esprit, en prenant une décision sage 
après l’autre.

Rappelez-vous que Dieu vous a donné tout ce dont vous avez besoin. Il vous a libérées du pouvoir de Satan et vous a 
donné Son Saint-Esprit pour demeurer en vous et vous donner les moyens nécessaires. Mais vous avez la responsabilité 
d’être sages dans vos choix. Si vous voulez vivre une vie qui plaît à Dieu, vous devez choisir de vous considérer comme 
mortes au péché. Vous devez choisir de fuir la tentation. Et vous devez choisir de vous soumettre au Saint-Esprit de 
Dieu. La vie dans laquelle ces choses sont faites sera belle et aura un parfum suave.

Le choix vous appartient.

Père, nous Te remercions pour ce que Tu as fait sur la croix. Merci de nous avoir délivrées du pouvoir du péché. Nous 
Te demandons de nous pardonner pour les moments où nous avons trébuché et les moments où nous T’avons été in-
fidèles. Nous désirons ardemment marcher dans Ta lumière, Seigneur. Ouvre nos yeux aveuglés pour que nous voyons 
ces vérités. Brise nos coeurs, s’il le faut, pour que nous soyons libérées de tout ce qui peut nous empêcher de vivre une 
vie qui Te plaise. Que la lumière de la connaissance de Jésus-Christ brille dans nos coeurs. Remplis-nous à déborder 
de Ton Saint-Esprit.

Nous Te prions au nom de Jésus, amen.
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C h a pi t r e 

4
Un Modèle Pour Changer

Je ne sais pas si vous en êtes conscientes, mais la Parole de Dieu est remplie de modèles. Par exemple, juste avant de 
faire une promesse, Dieu expose la condition qui y est rattachée.

Crains l’Eternel écarte-toi du mal: ce sera la santé pour ton corps et un rafraîchissement pour tes os. (Proverbe 3:7-8)

Donnez, et l’on vous donnera: on versera dans votre sein une bonne mesure, serrée, secouée et qui déborde; car on vous 
mesurera avec la mesure avec laquelle vous mesurez. (Luc 6:38)

Cherchez premièrement le Royaume de Dieu et Sa justice, et tout cela vous sera donné par-dessus. (Matthieu 6:33)

Dans ce cas le modèle est simple: “Si vous faites ceci, Je ferai cela.” J’aime ça. J’aime savoir que lorsque j’applique les 
modèles de Dieu dans ma vie, ça marchera à tous les coups. Je n’ai jamais été déçue. Chaque fois que j’ai choisi de 
Lui obéir ou de me concentrer sur Lui au lieu de me concentrer sur mon problème, Il m’a soulagée de l’anxiété, de 
l’amertume et du manque de pardon.

PROMESSES CONDITIONNELLES

Le problème c’est que nous sommes prêtes à réclamer la promesse, mais nous ne voulons pas respecter la condition. 
Nous disons: “Seigneur, je veux cette partie-ci du verset, mais pas celle-là.” Les promesses conditionnelles ne fonction-
nent pas comme ça. Vous devez accepter de faire votre part si vous voulez que Dieu fasse la Sienne.

Cependant, quelquefois nous voulons bien faire notre part, mais nous ne savons pas très bien comment nous y prendre. 
Vous avez décidé que vous voulez vivre votre vie pour plaire à Dieu mais vous ne savez pas trop quoi faire pratiquement. 
Ici encore, Dieu a mis en place un schéma qui peut vous aider à obéir.

Disons, par exemple, que vous êtes anxieuse à propos de quelque chose dans votre vie. Vous êtes peut-être persécutée 
par un membre de votre famille, ou par un voisin ou un collègue de travail. Malgré tous vos efforts, vous ne pouvez 
cesser de penser à la situation. Même Satan vous harcèle en vous rappelant sans cesse la situation, et vous ne pouvez 
pas vous arrêter d’y penser. Alors vous prenez votre Bible – ce qui est toujours la meilleure chose à faire – et vous lisez 
le Psaume 37 où Dieu dit: “Ne t’irrite pas contre ceux qui font le mal.”

Si vous cessez de lire ici, vous serez peut-être capable de vous arrêter de vous irriter, mais pas pour très longtemps. 
C’est parce que vous n’avez pas remplacé vos pensées d’irritation par de bonnes pensées. Mais Dieu sait que nous avons 
besoin de faire les deux. Alors Il nous donne ce schéma dans Sa Parole: “Ne penses pas à ton problème – tourne tes 
pensées vers Moi.”

Regardons de plus près le Psaume 37:1-7:
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Ne t’irrite pas contre ceux qui font le mal, n’envie pas ceux qui commettent l’iniquité. Car ils sont fanés aussi vite que 
l’herbe et ils se flétrissent comme le gazon vert.

Confie-toi en l’Eternel, et pratique le bien; demeure dans le pays et prends la fidélité pour pâture. Fais de l’Eternel tes 
délices, et Il te donnera ce que ton coeur désire.

Remets ton sort à l’Eternel, confie-toi en Lui, et c’est Lui qui agira. Il fera paraître ta justice comme la lumière, et ton 
droit comme le soleil à son midi.

Garde le silence devant l’Eternel et attends-toi à Lui;

La première chose que Dieu dit dans ce passage c’est: “Je ne veux pas que tu t’irrites. Et vous dites: “Oui, Seigneur, je 
vois dans Ta Parole que tu ne veux pas que je m’irrite. Alors je ne m’irriterai plus.” Mais Dieu n’a pas fini. Que dit-Il 
ensuite? Le verset 3 dit: “Confie-toi en l’Eternel.” Voilà donc deux choses que vous devez faire: Arrêter de vous irriter 
et commencer à faire confiance à l’Eternel.

Que voyez-vous d’autre dans le reste de ce passage? “Demeure dans le pays.” Demeurer me fait penser à méditer. 
Méditez sur le Seigneur. Savez-vous ce qui arrive lorsque vous méditez sur le Seigneur? Vous ne pouvez pas vous 
empêcher d’en faire vos délices. Et c’est ce que dit le verset 4: “Fais de l’Eternel tes délices.” Puis il continue en disant: 
“Remets ton sort à l’Eternel.” et finalement: “Repose-toi sur Lui.”

FAITES UNE LISTE

J’aime faire une liste de ces versets et la garder avec moi. Si je suis dans la cuisine en train de faire la vaisselle et que je 
sais que je vais m’inquiéter, je la mets sur le rebord de la fenêtre devant moi. Et en faisant la vaisselle je lis: “Ne t’irrite 
pas, fais confiance, demeure, réjouis-toi, confie-toi, repose-toi” - et c’est ce que je fais. Je prends la décision de ne pas 
m’irriter. Puis je pense: “Seigneur je Te fais confiance, et donc je Te confie cette situation. Tu es mon Roi. Tu es capable 
et tout-puissant. Tu prendras soin de ça pour moi.” 

Et en me rappelant tout ça, je ne peux pas m’empêcher de Le louer: “Seigneur, Tu es si merveilleux! Tu prends toujours 
soin de moi. Tu m’as toujours donné ce dont j’avais besoin. Et même maintenant pour faire ma vaisselle – j’ai de l’eau 
chaude et du détergent....

Cela peut vous sembler bizarre, mais pendant la deuxième guerre mondiale j’étais petite et je me souviens combien 
c’était difficile de faire la vaisselle. Le savon que nous avions n’était pas terrible, et il ne voulait pas mousser. Ce n’était 
pas drôle de faire la vaisselle parce que je ne pouvais pas faire gicler la mousse. Alors je remercie le Seigneur pour ces 
merveilleux  détergents qui nettoient si bien ma vaisselle que je peux voir mon visage dedans.

Et je continue comme ça: je Le remercie pour la fleur sur le rebord de ma fenêtre. Je Le remercie pour les petites plantes 
sur mon plan de travail. Je Le remercie pour le soleil qui re reflète dans la fenêtre et pour le fait que j’habite dans cette 
région. Puis je Le loue parce qu’Il est Dieu – et parce qu’Il est merveilleux dans toutes Ses voies, et fidèle, et bon et 
juste et droit et saint et pur et parce qu’Il pardonne et qu’Il est rempli de miséricorde et de compassion. Et savez-vous 
ce qui arrive? Je commence à me reposer, parce que mon esprit ne peut pas louer Dieu et s’inquiéter en même temps. 
Le vôtre non plus.

Et en suivant ces étapes docilement – en abandonnant votre problème et en vous concentrant sur Celui qui est capable 
d’en prendre soin – vous recevrez le soulagement dont vous avez besoin et vous plairez à Dieu.
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Ce schéma fonctionnera à tous les coups. Même si vous devez recommencer plusieurs fois dans la journée, vous décou-
vrirez que vous ne pouvez pas trouver le repos tant que vous vous irritez et que vous vous inquiétez.

JACQUES 4:1-10

Un autre schéma que Dieu nous a donné se trouve en Jacques 4:1-10. C’est un long passage, et vous pouvez être tentée 
de penser: “J’ai déjà lu ça. Je vais juste le survoler. Mais je vous demande de le lire comme si vous ne l’aviez jamais vu 
auparavant. Et je prie que Dieu vous ouvre les yeux tout à nouveau sur ces mots:

D’où viennent les luttes (la discorde et les disputes), et d’où viennent les querelles (les conflits et les affrontements) 
parmi vous, sinon de vos passions, qui guerroient dans vos membres? 

Vous êtes jaloux, et vous convoitez [ce que les autres ont] et vous ne possédez pas; [donc] vous devenez des meurtriers. 
[Haïr c’est commettre un meurtre sur le plan du coeur.] Vous brûlez d’envie et de colère, mais vous êtes incapables 
d’obtenir [la gratification, le contentement, et le bonheur que vous recherchez], alors vous  luttez et vous vous faites la 
guerre. Vous n’avez pas, parce que vous ne demandez pas.

[Ou] vous demandez [à Dieu de vous les donner] mais vous ne recevez pas, parce que vos intentions sont mauvaises et 
vos buts égoïstes. Vous voulez utiliser ce que vous recevez pour tout dépenser pour vos propres plaisirs.

Vous êtes comme des femmes infidèles [qui ont des liaisons illicites avec le monde et qui brisez vos voeux de mariage 
avec Dieu]. Ne savez-vous pas qu’être ami du monde c’est être ennemi de Dieu? Celui qui veut être ami du monde se 
déclare ennemi de Dieu.

Ne pensez pas que ce soit pour rien que l’Ecriture déclare: Dieu aime jusqu’à la jalousie l’Esprit qu’Il a fait habiter en 
vous.

Mais Il nous donne une grâce supérieure encore (le pouvoir du Saint-Esprit, pour faire face pleinement à cette tendance 
mauvaise et à toutes les autres). C’est pourquoi l’Ecriture déclare: Dieu résiste aux orgueilleux et aux arrogants, mais Il 
donne [continuellement] Sa grâce aux humbles (à ceux qui sont assez humbles pour la recevoir).  

Soumettez-vous donc à Dieu. Résistez au diable [tenez ferme contre lui], et il fuira loin de vous.

Approchez-vous de Dieu et Il S’approchera de vous. [Reconnaissez que vous êtes] pécheurs et nettoyez vos mains; [ré-
alisez que vous avez été déloyaux] et hésitants, que vos intérêts sont partagés, et purifiez vos coeurs [de votre adultère 
spirituel].

[Et en vous approchant de Dieu] repentez-vous profondément, soyez dans le deuil et pleurez [sur votre manque de 
loyauté]. Que votre rire se transforme en deuil et votre joie en tristesse et en honte sincère [pour vos péchés].

Humiliez-vous [vous rendant compte combien vous êtes insignifiants] en présence du Seigneur, et Il vous exaltera [Il 
vous élèvera et donnera un sens à vos vies]. (VA, à partir d’une traduction amplifiée.)

C’est un très beau passage avec une merveilleuse promesse à la fin. Si vous vous humiliez aux yeux de Dieu, Il rendra 
vos vies significatives. Je ne crois pas qu’il existe une seule femme qui ne voudrait pas que sa vie ait un sens. Nous 
voulons toutes vivre des vies qui ont un sens et qui sont utiles.
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UN SÉRIEUX CONFLIT

Au début de ce passage, Jacques indique une source de conflit dans votre marche spirituelle, et il ne mâche pas ses mots. 
Nos guerres et nos affrontements, nos conflits et nos discordes sont provoqués par nos passions. Une “passion” est un 
désir intense de la chair. Nous avons tendance à penser que la passion a toujours une connotation sexuelle, mais ce n’est 
pas toujours le cas. Une passion est un désir intense pour quelque chose qui n’est pas de Dieu. C’est la chair qui crée 
des problèmes. Et lorsque nous sommes dans la chair, nous ne pouvons pas plaire à Dieu.

La chair est exigeante et cupide. Elle dit: Je veux ce que je veux quand je le veux. Et si je ne l’obtient pas, il va y avoir 
de la colère, des conflits et de la discorde.” C’est très facile de voir ceux qui sont conduits par la chair. Il faut qu’ils 
soient tout le temps sous les projecteurs, et s’ils ne le sont pas, ils vous mettrons en pièces. Mais ceci est en complète 
opposition à Dieu. 

Dans le dernier chapitre nous avons parlé du fait que votre chair a été crucifiée avec Jésus-Christ sur la croix et qu’elle 
a perdu le pouvoir de vous dominer. Jésus vous a donné la victoire sur la chair. Il l’a crucifiée. Mais que se passe-t-il 
lorsque vous oubliez qu’elle a été crucifiée? Est-ce que vous maltraitez les gens? Est-ce que vous médisez et cancanez? 
Est-ce que vous tapez du pied et piquez des colères? Est-ce que vous gardez dans vos coeurs des jalousies secrètes contre 
celles qui sont plus jolies, ou plus riches, ou plus intelligentes, ou plus douées que vous? 

La chair manque totalement d’assurance. Notre culture le sait et joue là-dessus. Ceux qui créent la publicité savent que 
la meilleur manière de vous faire acheter leur produits c’est de vous faire vous sentir incompétentes si vous ne les utilisez 
pas. Sans leurs produits, vous ne pouvez jamais être tout ce que vous devriez être. Vous ne seriez pas aussi belles que 
vous le pourriez, et vous ne sentiriez pas aussi bon que vous le devriez. 

Non seulement la chair manque d’assurance, mais elle aussi compétitive. L’esprit du monde vous encourage à vous 
comparer aux autres, puis à essayer de faire de votre mieux pour les surpasser. À être mieux que votre voisine. Être plus 
riche, plus jolie, plus mince, plus intelligente. Si vous n’êtes pas plus riche, plus jolie, plus mince, ou plus intelligente, 
votre chair se met à démolir celles qui le sont. “Elle n’est pas si jolie que ça!” “Cette couleur ne lui va pas du tout.” “Elle 
n’est pas si brillante que ça!”

À QUOI DIEU ACCORDE-T-IL DE LA VALEUR?

Tragiquement, l’insécurité conduit très souvent à la méchanceté. Et la vérité, c’est que la majorité des femmes de ce 
monde ont souffert de manque de confiance en soi. Un sondage fait parmi les célèbres mannequins de New York a 
révélé que pas une d’entre elles n’était satisfaite de son apparence. Bien que ces femmes touchaient d’énormes sommes 
d’argent pour être des modèles de beauté, elles se sentaient mal dans leur peau. Je trouve cela intéressant. C’est à cause 
du mauvais système de valeurs du monde. 

Ce dont nous avons besoin c’est d’un nouveau système de valeurs – un système basé sur Jésus-Christ. La question 
devrait être: à quoi Dieu accorde-t-Il de la valeur? C’est pourquoi chercher à Lui plaire fait tellement de merveilles dans 
votre vie. Si vous vivez pour plaire à Dieu vous ne vous tracasserez pas pour savoir si vous êtes grosse ou mince, laide 
ou belle, idiote ou intelligente. Vous serez consumée par Lui. Votre vie aura de l’importance parce que vous saurez 
que, pour Lui, vous avez de la valeur. Vous prendrez le Psaume 139 à coeur et vous croirez que vous êtes une créature 
merveilleuse, et que, pour Dieu vous êtes remarquable et vous avez une grande valeur. 

Parfois nous ne sommes pas les instigateurs de la jalousie – parfois nous en sommes les victimes. Parfois nous sommes 
mises dans une position où nous ne sommes pas aimées, simplement parce que nous vivons, respirons et marchons. 
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QUELLE EST VOTRE RÉACTION? 

Il y a très longtemps, au début de notre ministère, nous avons fait une soirée à l’église ou tout le monde devait se dé-
guiser. Nous n’avions pas beaucoup d’argent, mais je me suis dit que je pouvais acheter un peu de toile de jute et en faire 
un costume d’Indien. J’ai donc cousu une petite robe en toile de jute, et je me suis mise un peu de maquillage foncé. 
Je pensais que j’avais l’air vraiment bien. Est-ce que cela vous est déjà arrivé? Cela nous arrive de temps en temps, pas 
vrai? C’était un de ces moments. Nous sommes allés à la soirée et c’était super. 

Une de mes amies s’était déguisée en clown, et elle avait l’air adorable avec cette grande bouche de clown peinte sur 
son visage. Pendant la soirée, je me sentais très bien et je riais beaucoup, et je remarquais à plusieurs reprises qu’elle 
m’observait. Tout à coup elle est venue vers moi avec un pistolet à eau à la main, et elle m’a aspergé le visage. L’eau ne 
m’a pas fait mal, mais j’ai senti l’esprit qui était derrière son geste. Je savais que c’était méchant. Je me suis sentie frap-
pée au coeur, mais je voulais être gentille alors j’ai ri. Cependant le soir, dans mon lit, j’ai pleuré sur mon oreiller. J’ai 
prié: “Seigneur, pourquoi est-ce qu’elle m’a fait ça?” Mais le Seigneur m’a répondu: “Ce qui est important ce n’est pas 
pourquoi elle a fait ça, c’est comment tu réagis.” Il m’a arrêtée sur le champ pour que mes sentiments ne se transforment 
pas en amertume. En quelque sorte, Il m’avait donné un autre schéma à suivre: Quand tu es blessée, aime en retour.

C’est donc ce que j’ai fait. J’ai continué à aimer mon amie. Et j’ai oublié la soirée. Chuck est devenu le pasteur d’une 
autre église, et cinq ans plus tard, son mari et elle nous ont suivis dans cette église. Un jour nous sommes allés déjeuner 
ensemble pour rattraper le retard dans notre relation. Nous bavardions, elle et moi, lorsque tout à coup elle m’a regar-
dée et a dit: “Tu sais, Kay, j’ai quelque chose à te confesser qui m’a tracassée pendant ces cinq dernières années.”

Je ne pouvais pas imaginer ce qu’elle pouvait bien avoir à confesser, mais elle a dit: “Tu te souviens de cette soirée?”

Je ne m’en souvenais pas. Mais elle a ajouté: “Je m’étais déguisée en clown.”

Alors je me suis souvenue.

Elle a dit: “Tu étais si belle dans ce costume, et j’étais jalouse. Il fallait que je te le dise. Pendant cinq ans ça a pesé sur 
mon coeur.”

Quand une amie vous asperge le visage parce qu’un soir de votre vie vous avez l’air convenable, vous avez le droit d’être 
en colère – au moins selon les standards du monde. Mais Dieu m’avait empêchée de me mettre en colère ou de devenir 
amère en me montrant ce schéma: aime ceux qui te font mal. Peu importe de qui il s’agit: votre mari, vos enfants, ou 
une amie. Il se peut fort bien que vous soyez une victime innocente. Mais Dieu ne veut pas vous voir fâchée, amère et 
remplie de non-pardon. Il veut vous libérer de votre blessure afin que vous puissiez avoir la joie et la paix.

Dans les six premiers versets du chapitre 4, Jacques nous peint une image très nette de la vie dans la chair. Et la pre-
mière chose que vous devez faire c’est reconnaître la source du problème. Votre chair obéit à Satan plutôt qu’à Dieu. 
Vous devez reconnaître que vous avez une nature pécheresse, et demander à Dieu de vous aider.

Approchez-vous de Dieu et Il S’approchera de vous. Reconnaissez que vous êtes pécheurs, et nettoyez vos mains souil-
lées; [réalisez que vous avez manqué de loyauté], que vous êtes hésitantes et que vos intérêts sont partagés, et purifiez 
vos coeurs [de votre adultère spirituel]. (Jacques 4:8)

Demandez à Dieu de faire briller Sa lumière sur votre coeur et de vous montrer tous les péchés qui doivent disparaître.
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DÉBARRASSEZ-VOUS DES DÉCHETS 

Satan travaille toujours dans les ténèbres. Il aime que nous restions aveugles sur nous-mêmes, parce que si nous ne 
reconnaissons pas la vérité, il peut nous garder prisonnières. Et Satan aime nous leurrer au sujet de notre propre péché, 
parce qu’il sait que nos péchés non confessés planeront sur nous comme un nuage noir et feront obstacle à nos prières. 
Qui parmi nous ne pèche pas? Que c’est triste de voir quelqu’un arborer un sourire de façade, alors que son coeur est 
dans les ténèbres du péché. Souvenez-vous que Jésus traitait les Pharisiens de sépulcres blanchis, parce que pour les 
apparences ils faisaient les bonnes choses, mais à l’intérieur ils étaient pleins d’ordures. Jean écrit:

Si nous disons que nous n’avons pas de péché, nous nous séduisons nous-mêmes et la vérité n’est pas en nous. (1 Jean 1:8)

Si vous n’êtes pas consciente de votre péché, demandez à Dieu de sonder votre coeur et de vous révéler la vérité. 

En Jacques 4:3, Jacques fait valoir ses arguments si vigoureusement, qu’il serait facile de regarder sa liste et de dire: “Je 
ne suis pas si mauvaise que ça. Je n’ai en tout cas tué personne.” C’est probablement vrai. Il n’y a peut-être pas beaucoup 
d’ordures à l’intérieur. Le problème c’est que même un peu d’ordures – si on le laisse macérer – peut engendrer une 
énorme puanteur. 

Je me souviens d’une fois, quand j’étais jeune, et que mes parents avaient oublié de sortir la poubelle avant notre départ 
en vacances. Ce n’était pas grand chose, mais quand nous sommes rentrés de vacances et que nous avons ouvert la 
porte, l’odeur était inimaginable. Un petit peu d’ordures peut détruire votre vie. C’est comme une infection dans votre 
corps, si elle n’est pas traitée, elle empirera et finira par vous faire mourir. 

Quels sont ces petits tas d’ordures dans votre vie? L’amertume en est un. Vous pouvez juste avoir la plus petite racine 
d’amertume, mais le livre des Hébreux nous dit: “elle produira des rejetons et causera du trouble, et beaucoup pour-
raient en être affectés.” (Hébreux 12:15) 

La rébellion est un autre tas d’ordures. C’est comme le péché de sorcellerie. Et que fait la sorcellerie? Elle essaie 
d’atteindre les gens en leur jetant des sorts. Lorsque les rebelles sont en contact avec d’autres personnes, leur péché 
éloigne les gens de Dieu au lieu de les attirer vers Lui. La rébellion est contagieuse. 

LA DOUCEUR DE DIEU

Nous devons être brutalement honnêtes avec nous-mêmes. Nous devons demander à Dieu de sonder nos coeurs et de 
mettre Son doigt sur tout péché qui doit être rejeté. Mais ensuite, nous devons reconnaître que la puissance de Dieu nous 
rend capables de nous comporter comme nous le devrions. Vous n’avez pas à marcher dans la haine, l’amertume ou la 
méchanceté – quoique l’on vous ai fait. Par Sa grâce Dieu vous rendra capable de marcher d’une manière qui Lui plaît.

Quand les épreuves sont difficiles, Amy Carmichaël avait l’habitude de lever les yeux et de dire: “Ta grâce, Seigneur, 
Ta douceur pour cette situation.” Dieu a de la douceur pour votre situation aussi. Comme le prophète Elisée qui a versé 
du sel dans de l’eau amère et elle est devenue douce, vous avez peut-être besoin que Dieu adoucisse les eaux amères en 
vous. Il se peut qu’Il ait besoin de mettre un peu de sel sur votre blessure et le laisser piquer un petit peu pour purifiez 
cette zone, mais si cela doit vous guérir, est-ce que cela ne vaut pas la peine que ça pique un peu? 

Dieu est tout-puissant. Il a tout ce qu’il faut pour que vous marchiez dans la victoire. Dans une des versions de l’auteur, 
Jacques 4:6a dit: “Dieu nous accorde une grâce plus grande encore pour résister à des désirs si mauvais.” Il vous don-
nera tout la puissance dont vous avez besoin pour lutter contre ces mauvaises tendances qui vous perturbent.
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1ère ÉTAPE: RECONNAISSEZ VOTRE PÉCHÉ 

La seule chose qui peut faire obstacle à votre guérison c’est un refus de reconnaître les attitudes laides qui sont en vous. 
Cela provient de l’orgueil qui dit: “Je ne suis pas comme ça!” Oh, si vous l’êtes. Nous le sommes toutes. Mais Dieu ne 
donne pas son pouvoir à quelqu’un qui ne reconnaît pas son besoin et ne le Lui demande pas. Comme Jacques nous 
le dit au verset 9, l’orgueil est la dernière chose dont nous avons conscience. Nous devrions mener le deuil sur notre 
comportement, mais que faisons-nous à la place? Nous nous retournons pour observer le comportement de quelqu’un 
d’autre et nous le montrons du doigt d’un air hautain.

Mesdames, ne tolérez pas le mépris dans votre vie. Et quoi que vous fassiez, ne lui permettez pas d’entrer dans votre 
mariage. Combien de fois ai-je entendu une épouse dire avec indignation: “J’ai le droit de me sentir blessée.” Bien sûr 
que vous avez le droit. Aux yeux du monde vous avez parfaitement le droit de vous sentir blessée. Vous avez le droit de 
demander le divorce aussi. Mais un mariage rempli de “J’ai le droit de...” est voué à la destruction. “Il m’a insultée. Il 
me néglige? Il me rejette; j’ai donc le droit de me sentir blessée.” Vous en avez peut-être le droit, mais cela ne plaît pas à 
Dieu et ce n’est pas sain pour vous, ni pour votre mariage. Et non seulement ça, mais si vous vous permettez de penser 
de cette manière, vous êtes certainement en train de programmer chez les petits qui vous regardent et qui veulent gran-
dir pour être comme vous, le même genre  de dédain et d’orgueil.

L’orgueil doit donc partir. Nous devons nous humilier. Que se passe-t-il quand nous le faisons? Comme nous le lisons 
au verset 6b: “Dieu résiste aux orgueilleux, mais Il donne Sa grâce aux humbles.” Mais tant que vous dites: “Je peux 
m’en occuper moi-même”, vous ne recevrez pas la grâce de Dieu. Elle n’est donnée qu’à ceux qui sont humbles. Au 
verset 10 nous avons une merveilleuse promesse à ce sujet: “Humiliez-vous devant le Seigneur, et Il vous élèvera.”

2ème ÉTAPE: SOUMISSION TOTALE 

Dans le schéma que Dieu a pour s’occuper de votre chair, le premier schéma était: “Reconnaissez votre péché et con-
fessez-le à Dieu.” Le deuxième schéma se trouve en Jacques 4:7: “Soumettez-vous donc à Dieu.” Il ne s’agit pas d’une 
soumission partielle – il s’agit d’une soumission totale. 

Se soumettre à  Dieu n’exige pas un tas d’étapes compliquées. Une manière très pratique de se soumettre à Dieu est de 
Lui déclarer simplement que vous reconnaissez le problème. Il s’agit peut-être de votre propre attitude qui est mauvaise. 
Ou c’est l’attitude de quelqu’un d’autre à votre égard qui est mauvaise, mais vous avez beaucoup de mal à contrôler 
votre réaction. Dites simplement à Dieu que vous êtes incapable de changer sans Son aide et demandez-Lui de faire ce 
qu’Il doit faire pour vous changer. 

Bien-aimée femme de Dieu – comme cela plaît au coeur de Dieu lorsque vous faites cela. Savez-vous ce que vous faites 
lorsque vous vous humiliez? Vous reconnaissez qu’Il est le Seigneur de votre vie. Nous chantons: “Il est Seigneur! Il est 
Seigneur!” mais le croyez-vous vraiment? Vous soumettez-vous vraiment à Lui? Arrêtons-nous et disons Lui: “Seigneur, 
je ne peux rien faire dans cette situation. Voudrais-Tu t’en occuper pour moi?”

J’ai observé quelques femmes traverser les circonstances les plus terribles mais refuser de se laisser briser par elles. 
Aujourd’hui elles sont aussi inébranlables que le jour où leur épreuve a commencé, et leur cri de guerre est toujours: 
“J’y arriverai, ou j’en mourrai.” Tristement, elles vont probablement mourir en essayant de résister à Dieu. Elles sont 
blessées, amères et fâchées avec Dieu, tout ça parce qu’elles refusent d’être brisées.

Certaines d’entre nous sont comme des enfants à l’esprit borné quand il s’agit de discipline. Dieu amène quelque chose 
dans nos vies qui doit servir à nous châtier, pour que nous apprenions une leçon de valeur. Mais que faisons-nous? 
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Nous nous heurtons à la volonté de Dieu et nous la combattons. Nous nous redressons et nous nous raidissons en dis-
ant: “Non! Je ne pleurerai pas. Je ne me laisserai pas briser.” Ecoutez-moi! La Bible dit: “Le Seigneur corrige celui qu’Il 
aime, et frappe de verges tout fils qu’Il agrée.” (Hébreux 12:6) Ne résistez pas à la discipline de votre Père. À la première 
petite tape, levez les yeux et dites: “C’est la seule tape que je veux. Fais ce que Tu veux dans ma vie.” Soyez brisée devant 
Lui. Soyez humble. Soumettez-vous à Lui – et laissez-Le travailler en vous. 

3ème ÉTAPE: RÉSISTEZ AU DIABLE 

La troisième étape se trouve dans la deuxième partie du verset 7 de Jacques 4, qui contient une promesse réconfortante: 
“Résistez au diable et il fuira loin de vous.” Nous avons une mauvaise perception de Satan. Nous avons tendance à 
penser qu’il est grand, puissant et féroce, mais ce n’est qu’un ange qui a été chassé du ciel pour s’être rebellé contre 
Dieu. Il n’est pas comme Dieu. Il n’a pas le pouvoir que Dieu a. Jésus l’a vaincu au Calvaire, et Il ne peut plus régner 
sur nous. Et juste ici, en Jacques, il nous est dit que si nous lui résistons, il doit fuir. Mais, lui résistons-nous? 

Comme nous devons méditer sur cette promesse et commencer à l’utiliser! 1 Pierre 5:8-9 nous dit: “Soyez sobre. 
Veillez! Votre adversaire, le diable, rôde comme un lion rugissant, cherchant qui dévorer; résistez-lui.” De nouveau: 
“Résistez-lui!” Nous n’avons pas à le craindre. En fait, Esaïe 14:16 nous dit qu’un jour nous verrons le diable et que nous 
dirons: “Est-ce là cet homme qui faisait trembler la terre?”

Quand je commence à avoir une mauvaise attitude, si je m’arrête pour dire: “Père, au nom de Jésus, je résiste à Satan.” 
il fuit. Peut-être seulement pour une minute et je dois recommencer une minute plus tard. Mais très rapidement Satan 
est parti si loin que je ne me rappelle plus l’attitude contre laquelle je luttais au départ. Résistez à Satan et il fuira.

4ème ÉTAPE: APPROCHEZ-VOUS DE DIEU 

Après avoir reconnu et accepté votre péché, vous être soumise à Dieu, et avoir résisté au diable, Jacques 4:8 vous dit ce 
que vous devez faire ensuite: “Approchez-vous de Dieu et Il S’approchera de vous.” C’est l’étape n°4. Comme une jeune 
enfant qui grimpe dans les bras de son papa ou de sa maman, nous devons nous approcher de Dieu.

Avez-vous jamais vu un jeune enfant effrayé par un chien? Que fait cet enfant? Il court vers sa maman ou son papa. 
Il court vers l’endroit où il sait qu’il sera en sécurité et tire sur leurs vêtements jusqu’à ce qu’il soit pris dans les bras et 
rassuré. C’est ce que Dieu fait quand nous nous approchons de Lui. Il ouvre les bras en disant: “Je suis ton bouclier. 
Je suis ta haute retraite. Je suis Celui qui te réconforte. Ne te fais pas de souci si quelque chose de féroce s’approche de 
toi. Je te protégerai.”

J’espère qu’alors que vous lisez ces mots, vous sentez la présence aimante de Dieu. Il est là près de vous, prêt à vous 
prendre dans Ses bras et à vous donner le réconfort dont vous avez besoin. Il est là pour vous consoler, pour s’occuper 
de vous, pour vous aider à vivre la vie victorieuse qui Lui fait plaisir. Prenez conscience de Sa présence aimante et 
répondez-Lui.

Dans le Psaume 27, (version FC) David dit qu’il languissait de demeurer dans le sanctuaire pour deux raisons: pour 
guetter la réponse de Dieu et pour pour contempler Sa beauté. Et vous? Lorsque vous venez dans le sanctuaire le di-
manche matin, est-ce que vous dites: “Seigneur, je suis ici ce matin pour guetter Ta réponse. Il y a certaines choses 
que je dois savoir pour pouvoir Te suivre, et j’ai besoin d’une réponse de Ta part aujourd’hui.” Et ensuite, lorsque le 
Seigneur murmure à travers un chant, ou lorsque vous sentez Sa présence dans le calme du culte, contemplez-vous Sa 
beauté? Répondez-vous en L’adorant: “Oh, Seigneur, Tu es si beau, si précieux pour moi. Je T’aime, Seigneur, et je loue 
Ton nom.”
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C’est facile de dire: “Béni soit le Seigneur!” mais nous devons vraiment le faire. Nous devons apprendre à Le louer dans 
le langage qu’Il nous a donné, et nous devons le faire dans l’Esprit. Rien ne nous élève davantage au-dessus d’un jour 
ordinaire que la louange et l’adoration. 

Il y a quelque temps, je traversais une situation horrible, et en venant à l’église en voiture, je l’avais à l’esprit. Mais 
au milieu de mes pensées, le Seigneur m’a dit: “Kay, à partir d’aujourd’hui, lorsque tu viendras à l’église, tu ne feras 
qu’une seule chose – Me louer.” Et c’est ce que j’ai fait. Et lorsque je suis arrivée à l’église, je ne pensais plus à cet hor-
rible problème, parce que mes yeux étaient sur Dieu et je ne pensais plus qu’à Lui. Je pouvais sentir Sa présence avec 
moi qui me rafraîchissait. 

5ème ÉTAPE: NETTOYEZ VOS MAINS 

Jacques 4:8b nous donne l’étape n°5: “Nettoyez vos mains, pécheurs, et purifiez vos coeurs, âmes partagées.” Le nettoy-
age des mains représente les choses que vous devez faire. La purification du coeur représente ce que vous êtes à l’intérieur. 

Nous ne faisons pas cela dans l’église, aujourd’hui, mais dans le tabernacle de l’Ancien Testament, le lavage des mains 
avait une grande signification rituelle. Mais nous pouvons faire la même chose chez nous. Combien de fois par jour 
nous lavons-nous les mains? En nous lavant les mains nous pouvons dire: “Seigneur, s’il Te plaît, lave mes mains spiri-
tuelles. Fais-moi faire uniquement les choses que Tu veux que je fasse. Et pendant que je me lave les mains, Seigneur, 
purifie mon coeur. Purifie-le de toute la saleté, de toute la pourriture qu’il y a dedans. Mets un petit peu de savon à 
l’intérieur, Seigneur, nettoie-moi.”

Il est très important de demander à Dieu de nous nettoyer. Nous voulons être des Chrétiennes stables, fortes et mûres, 
qui influencent les autres et qui vivent pour plaire à Dieu. Si nos coeurs sont partagés – si nous aimons Dieu mais lais-
sons aussi un amour pour le monde se glisser à l’intérieur – nous devons le confesser, nous repentir et être purifiées. 

6ème ÉTAPE: PLEUREZ SUR VOS PÉCHÉS 

La sixième étape vient de Jacques 4:9, qui est un verset très lourd: “Lamentez-vous, prenez le deuil et pleurez! Que votre 
rire se change en deuil, et votre joie en tristesse.” Une autre traduction de l’auteur le dit de cette manière: “Versez des 
larmes sur ce que vous avez fait. Que votre peine et votre chagrin soient profonds. Que la tristesse prenne la place du 
rire, et la morosité, la place de la joie.”

Lorsque l’Esprit de Dieu est à l’oeuvre dans votre vie, vous pleurerez sur votre péché. Lorsque j’étais petite, j’ai vu des 
gens descendre les allées de notre église pour aller jusqu’à l’autel. Quelque chose dans le sermon avait dû vraiment leur 
parler, et je voyais des larmes couler sur leurs joues.

Jai vu la même chose il y a des années lors d’une conférence sur la fin des temps à Hawaï. Les gens étaient si touchés 
par le message qu’ils couraient littéralement jusqu’à l’autel en versant des torrents de larmes. Ils ne pouvaient pas aller 
assez vite jusqu’à Jésus. 

Le théologien Jonathan Edwards, qui fut un personnage clé dans le Grand Réveil a, un jour, préché un sermon intit-
ulé “Pécheurs entre les mains d’un Dieu en colère” qui a tellement brisé le coeur des gens qui l’ont entendu qu’ils ont 
rampé jusqu’à l’autel. 

J’ai été brisée comme ça. J’avais été tellement désobéissante que Dieu m’a parlé et a brisé mon coeur. Je me suis mise à 
pleurer devant Lui sur la manière dont je m’étais comportée. Puis Il m’a rappelé ce poème. C’est un poème que j’ai lu 
et relu parce que je ne veux jamais prendre mon péché à la légère: 
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Mon Dieu! mon Dieu! 

Comment ai-je pu pécher si facilement,

Et ne pas me soucier davantage de mes mauvaises pensées 

Que du vent qui agite les branches?

Je pèche, et le ciel et la terre continuent à tourner, 

Comme si rien de terriblement mauvais ne s’était passé;

Comme si Ton sang n’avait jamais coulé

Pour faire obstacle au péché, ou pour l’expier.

Je marche sur la terre d’un pas léger, 

Je souris au soleil, je respire l’air, 

Je fais ma propre volonté, sans tenir compte de Gethsémané et de Ta longue prière.

En sera-t-il toujours ainsi Seigneur? 

Ne mettras-Tu pas maintenant en moi

La grâce que Ta passion m’a acquise,

La haine pour moi-même, et l’amour pour Toi!

O, par les souffrances de Ton amour si pur, 

Fais-moi le don d’une sainte crainte;

Et par Ton infortune et Ta sueur de sang 

Purifie ma conscience de sa culpabilité!

Chaque fois que je serai tentée, montre-moi, Sous l’ombre des oliviers percée par la lune, 

Mon Dieu, seul, les bras ouverts, et couvert de blessures, 

Répandant Son sang sur la terre qu’Il a faite;

Fais moi sentir que c’était mon péché, 

Comme s’il n’y avait pas d’autre péché,

Qui fut pour Lui qui porte le monde 

Un fardeau si lourd qu’Il pouvait à peine le porter. (3)

Dieu ne prend pas le péché à la légère, nous ne devrions pas le prendre ainsi non plus. Pouvez-vous pécher si facile-
ment et ne pas vous en faire? Dieu a laissé Son Fils être cloué sur une croix pour vous – est-ce que ce n’est pas suffisant 
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pour briser votre coeur? Soyez affligée par votre péché. Laissez-le briser votre coeur et vous conduire à une véritable 
repentance. 

Au chapitre trois je vous conseillais vivement de demander à Dieu de briser votre coeur avec les choses qui brisent Son 
coeur. J’espère que vous le Lui avez demandé. Sinon, c’est le moment de le faire, et Il le fera si vous le Lui demandez. 
Nous voulons être sensibles au péché. Un des signes de maturité chez une Chrétienne, c’est lorsque nous sommes bles-
sées par le plus petit péché. Les Chrétiennes immatures, qui sont superficielles spirituellement, peuvent pécher et ne 
pas s’en faire du tout. Elles peuvent peut-être dire qu’elles n’auraient pas dû pécher, mais elles ne pleurent pas devant 
Dieu. Mais nous voulons être des Chrétiennes mûres qui donnent du plaisir au coeur de Dieu.

7ème ÉTAPE: HUMILIEZ-VOUS 

Et finalement, au verset 10, nous avons cette promesse merveilleuse: “Humiliez-vous devant le Seigneur, et Il vous 
élèvera.”

Roy Hession a écrit un livre intitulé “Le Chemin du Calvaire”(4) qui, à mon avis, est probablement le livre le plus pé-
nétrant jamais écrit en dehors de la Parole de Dieu. L’auteur dit que, lorsqu’il a commencé à écrire, il s’est rendu compte 
qu’il n’était qu’un ver qui méritait qu’on lui marche dessus.

En lisant cela certaines pourraient penser: “C’est un homme qui n’a aucune confiance en lui-même.” Ce n’est pas un 
manque de confiance en lui-même. C’est la vérité. Pour Dieu nous avons tous une valeur infinie, mais lorsque nous 
réalisons combien nous L’avons laissé tomber et combien nous avons attristé Son coeur, nos yeux s’ouvrent sur notre 
absence totale de valeur sauf celle qu’Il nous donne. Tout ce que nous avons – tous nos talents et toutes nos capacités – 
doivent être apportés à la croix et crucifiés. Nous devons en être vidés pour qu’Il puisse être tout pour nous. 

Bien que vous puissiez vous sentir très insignifiante en présence du Seigneur, Il promet d’exalter celui qui est humble. 
Il vous élèvera et donnera un sens à votre vie. Comme nous l’avons vu au début de ce chapitre, cette promesse est une 
autre promesse conditionnelle. Si vous vous humiliez, Dieu vous élèvera. Vous pouvez y compter. Si vous voulez que 
votre vie ait un sens, voilà le schéma.

VIVRE POUR JÉSUS 

Au chapitre 1, nous avons lu le verset 4 du Psaume 39, où David dit à Dieu (et je paraphrase): “Montre-moi le temps 
qu’il me reste à vivre. Montre-moi combien je suis fragile. Montre-moi combien de jours il me reste.” Comme je l’ai 
dit, j’ai posé la même question au Seigneur. “Me reste-t-il une semaine, un mois? Me reste-t-il des années? Je continue 
à prier parce qu’Il ne me l’a pas encore montré. Mais Il m’a dit une chose: “Kay, tu n’en as plus pour longtemps, alors 
vis chaque instant pour Me plaire.” Et je ne fais pas exactement ce qui Lui plaît à chaque instant, mais je Le suis d’aussi 
près que je peux. De temps en temps l’Esprit me tape sur l’épaule et me dit: “Cela n’a pas plu à Dieu, Kay Smith.” Et 
je me repens et je recommence.

Jacques 4:14 nous rappelle comme nos vies passent vite: “Vous ne savez pas ce qui arrivera demain. Car qu’est-ce que 
votre vie? Une vapeur qui paraît pour un peu de temps, et qui ensuite disparaît.” La Bible en FC dit: “Votre vie est 
comme un  léger brouillard qui apparaît un instant et disparaît ensuite.” Cette vie terrestre n’est qu’une vapeur qui ap-
paraît pour un peu de temps, et qui ensuite disparaît.  

Écoutez, vous toutes les petites vapeurs qui êtes là, vivons pour Jésus! Avec le temps qu’Il nous a donné, aimons-Le, 
bénissons-Le et servons-Le. Vivons une vie qui plaise à notre Dieu!



45

Seigneur, Tu es notre vie et nous n’avons pas de vie en dehors de Toi. Nous reconnaissons que Tu es notre Créateur 
– Celui qui nous a donné la vie – et sans Toi, nous n’avons aucune importance. Seigneur, je prie que les vérités con-
tenues dans ce chapitre trouveront de quoi se loger dans le coeur de chacune des précieuses femmes qui les liront. Nous 
voulons T’être totalement soumises, nous voulons Te plaire dans toutes nos voies, et pleurer sur tout ce qui brise Ton 
coeur. Touche nos coeurs d’une manière toute nouvelle, comme ils n’ont jamais été touchés auparavant. Renouvelle 
notre esprit. Crée en nous un coeur nouveau, un coeur plein d’amour et de désirs conformes aux Tiens.

Nous prions au nom de Jésus, amen.
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C h a pi t r e 

5
Marcher Avec Dieu

Je suis convaincue que jusqu’au moment où je quitterai cette terre, je continuerai à apprendre de plus en plus comment 
plaire à Dieu. C’est ce que je veux. Je ne veux jamais m’arrêter d’apprendre à Lui plaire. C’est mon désir pour vous 
aussi. 

Paul avait ce même désir pour l’église de Thessalonique.

Au reste, frères, nous vous le demandons et nous vous y exhortons dans le Seigneur Jésus: vous avez appris de nous 
comment vous devez marcher et plaire à Dieu, et d’ailleurs vous le faites. Eh bien! Progressez encore. Vous savez, en 
effet, quelles recommandations nous vous avons données de la part du Seigneur Jésus. (1 Thessaloniciens 4:1-2)

Notre quête est de “progresser encore” vers cet idéal – cet idéal dans lequel nous plaisons à Dieu dans nos pensées, dans 
nos paroles et dans nos actions – Et pour cela, nous allons étudier Hénoc d’un peu plus près. 

Vous vous souvenez que la Parole nous dit qu’Hénoc “avait reçu ce témoignage qu’il plaisait à Dieu.” (Hébreux 11:5)

Alors, comment vivait Hénoc? Qu’a-t-il fait pour que, pour toute l’éternité, il soit connu comme quelqu’un qui plaisait 
à Dieu? En Hébreux 11, nous trouvons deux choses requises pour plaire à Dieu démontrées dans la vie d’Hénoc. Elles 
sont non seulement essentielles, mais très simples pour nous à respecter. Je prie que Dieu écrive ces deux précieuses 
vérités sur votre coeur et dans votre esprit.

LA FOI PLAÎT À DIEU 

La première se trouve dans les trois premiers mots de Hébreux 5: “C’est par la foi...” Vous pourriez presque commencer 
par ces deux mots, et sauter à la fin du verset qui dit: “il plaisait à Dieu,” parce que, par sa foi Hénoc plaisait à Dieu. 
Comme nous l’avons vu plus tôt, sans la foi il est impossible de plaire à Dieu. Nous devons croire qu’Il existe et qu’Il 
nous aime.

Une des raisons pour lesquelles la foi est si importante, c’est parce qu’elle est le catalyseur derrière ce que  nous faisons. 
Nos oeuvres et notre comportement sont le résultat de notre foi. Ceci devient clair lorsque vous lisez tout le chapitre 
11. J’espère que vous prendrez un moment pour le lire – et le lire à plusieurs reprises. Je ne connais pas d’autre chapitre 
de la Bible qui inspire autant que ce chapitre. Regardez ce que la foi a fait dans la vie de ces gens:

“C’est par la foi que Noé... construisit une arche.”

“C’est par la foi qu’Abraham... partit, sans savoir où il allait.”

“C’est par la foi que Sara... eut un enfant quand elle avait passé l’âge.” 

“C’est par la foi que Jacob bénit... et adora.”
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“C’est par la foi que Moïse... préféra souffrir avec le peuple de Dieu plutôt que d’avoir la jouissance éphémère du péché.”

“C’est par la foi qu’ils traversèrent la Mer Rouge.”

“C’est par la foi que les murs de Jéricho tombèrent.” (Hébreux 11:7-30)

Lorsque vous voyez tous les exploits que ces gens ont accomplis par la foi, cela ne peut que toucher votre coeur.

D’où vient la foi? Elle vient de Dieu. Est-ce que ce n’est pas merveilleux de voir que la chose même que Dieu désire 
de nous, Il nous la donne? Romains 12:3 dit que “Dieu a donné à chacun une mesure de foi.” Et Ephésiens 2:8 dit 
très clairement que cette foi est un don de Dieu. Mais le livre de Romains nous apprend aussi que nous pouvons faire 
quelque chose pour obtenir plus de foi. “La foi vient de ce qu’on écoute le message, le message de la Parole du Christ.” 
(Romains 10:17, FC) 

Si cela est nouveau pour vous – le fait que la foi est un don de Dieu à chacun, et que vous pouvez obtenir plus de foi 
en écoutant la Parole de Dieu – je vous encourage à copier ces versets et à les mémoriser. Dites-vous: “Je sais que j’ai de 
la foi parce que Dieu m’en a donné.” La Parole de Dieu est inébranlable et vraie et certaine. Et si Dieu dit qu’Il vous a 
donné de la foi, vous pouvez croire que Dieu vous a donné de la foi. 

LISEZ LA PAROLE CHAQUE JOUR

Donc, si la foi est un don de Dieu, et si elle augmente en écoutant la Parole, chaque fois que vous écoutez la Parole 
votre foi se développe. Hébreux 4:12 nous assure que la Parole de Dieu est “vivante et efficace”, ce qui veut dire qu’elle 
possède la vie et qu’elle fait des choses étonnantes dans votre vie.

Je lis au moins un psaume par jour, et en lisant je dis: “Père, ceci est à l’oeuvre en moi.” Par exemple, le verset 9 du 
Psaume 42 dit: “Le jour, l’Eternel m’accorde Sa bienveillance, la nuit Son cantique m’accompagne. C’est une prière 
au Dieu de ma vie.” Je dis: “Seigneur, Tu m’accordes Ta bienveillance pendant le jour. Je la reçois parce que Ta Parole 
est vivante et efficace, et je vais expérimenter Ta bienveillance aujourd’hui même.” Et j’en fais l’expérience, Sa Parole 
travaille en moi et ma foi se développe. C’est pour cela que vous devez lire la Parole tout au long de la journée si vous le 
pouvez. Gardez des Bibles partout dans la maison pour que vous en ayez une sous la main facilement. Prenez le temps 
de copier les Ecritures et mettez-les là où vous pourrez souvent les voir.

Dans ma chambre, j’ai trois bibliothèques. Une en face de mon lit, où je garde un grosse pile de Bibles. Ma fille Cheryl 
me taquine toujours au sujet de ces Bibles: “Oh la la! Que tu es spirituelle, Maman!” Et nous en rions. Mais la raison 
pour laquelle j’ai tant de Bibles, c’est parce qu’aime lire les versets dans différentes traductions. Et cette bibliothèque-
là est la plus pratique pour les garder, mais nous avons des Bibles dans toute la maison. Vous pouvez en trouver dans 
toutes les pièces, parce que souvent, lorsque le téléphone sonne, nous avons besoin d’avoir une Bible sous la main. Ou 
si je suis dans le salon et que quelque chose me tracasse, ou si je suis en train de faire quelque chose, je n’ai pas envie 
d’avoir à remonter là-haut pour chercher une Bible. J’aime en avoir une sous la main.

Si la Parole de Dieu dit que “la foi vient de ce qu’on entend, et ce qu’on entend de la Parole de Dieu”, et si notre foi 
se développe en entendant et en lisant la Parole de Dieu, alors nous devons être dans la Parole. Ça ne vous paraît pas 
logique? Bien sûr, nous avons le choix. Vous pouvez choisir de croire la Parole de Dieu et agir avec la foi qu’Il vous a 
donnée, ou vous pouvez accepter les mensonges de Satan et croire que vous n’avez pas de foi. C’est entièrement votre 
choix! Mais puisque pour plaire à Dieu vous devez d’abord exercer la foi qu’Il vous a donnée, vous pouvez probable-
ment dire quel choix je voudrais que vous fassiez. 
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Si nous revenons à l’exemple d’Hénoc, nous pouvons voir que sa foi plaisait à Dieu. Mais quelle est la seconde exigence? 
Genèse 5:22 nous donne la réponse. “Hénoc marchait avec Dieu.”

 LE CHOIX DE NOTRE MARCHE

Notre vie chrétienne est souvent décrite comme un voyage. Nous parlons des sentiers de la droiture, de la voie de la 
sainteté, des pas d’un homme droit. Nous marchons dans la lumière. Nous marchons dans l’amour. Nous marchons 
dans la joie. On nous dit de ne pas marcher selon le conseil des méchants. Les livres chrétiens comme “Le Voyage du 
Pélerin” et “Hind’s Feet on High Places” - “Marcher Sur les Hauteurs”, non traduit - sont des allégories du voyage du 
Chrétien. Nous parlons constamment de notre marche. Donc lorsqu’il nous est dit qu’Hénoc “marchait avec Dieu” 
cette façon de parler nous est familière. Mais qu’est-ce que cela veut dire en termes pratiques? 

Cela commence d’abord par un choix.

Je pense que le mariage est une bonne illustration de ce que cela veut dire. Quand un homme demande à une femme 
de l’épouser, il lui demande: “Veux-tu marcher avec moi tous les jours de ta vie?” La femme a le choix. Elle peut dire 
non, ou elle peut dire: “Oui. Je choisis de marcher avec toi.”

Marcher dénote l’intimité, que nous parlions d’une relation entre un homme et une femme, ou entre une personne et 
Dieu. Si vous marchez avec quelqu’un, vous ne pouvez pas marcher avec lui et être seul en même temps. L’intimité est 
impliquée. Vous avez le choix d’apprendre à marcher avec Dieu ou de ne pas marcher avec Dieu du tout. Mais si vous 
désirez Lui plaire, vous devez marcher avec Lui. 

Lorsque vous marchez avec quelqu’un, vous êtes consciente de sa présence. C’est vrai aussi avec Dieu. Si vous marchez 
avec Lui, vous devez être continuellement conscientes de Sa présence.

“L’expérience de la Présence de Dieu” (5) est un petit livre très court, écrit par Frère Laurent. Je l’ai lu plusieurs fois et 
je vous le recommande. Dans ce livre, ce frère écrit qu’il y avait une chose qu’il voulait par-dessus tout, et c’était aimer 
Dieu tout le temps, et de tout son coeur. Il dit qu’il était content de ramasser une paille par terre, s’il pouvait le faire 
pour montrer son amour et plaire à Dieu, parce qu’il était résolu à en faire le but de sa vie.

C’est un but fantastique, que nous devrions faire nôtre – mais qui ne se réalisera que si nous nous sommes conscientes 
de la présence continuelle de Dieu avec nous. 

UNE RELATION INTIME

Revenons à l’illustration de la mariée. Imaginez le moment où elle arrive dans l’église au bras de son père. Ceci aussi 
est symbolique: elle arrive avec son papa, mais elle repart avec son mari. Ces deux marches signifient un changement 
dans ses relations. Au bout de sa marche vers l’homme qui l’attend, quand elle lui fait sa promesse, elle n’est plus sous 
l’autorité de son père. Papa ne sera plus le premier dans ses affections, ce qui peut être très difficile pour les parents – et 
en particulier pour le papa. Le départ de l’église n’est pas seulement la marche de deux personnes partant en prom-
enade – elle est le symbole d’une toute nouvelle relation. 

De la même manière, lorsque nous marchons avec Dieu comme Hénoc a marché avec Dieu, nous entrons dans une 
relation plus intime. Et pour conserver cette intimité, nous devons être conscientes de la proximité de Dieu, et atten-
tives au fait que nous Lui appartenons.  

J’ai découvert – et je pense que c’est vrai de la plupart des femmes – que je suis presque toujours consciente du fait que 
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je suis mariée. Je ne peux pas vous dire comment, mais c’est quelque chose que je ressens contamment. Je ne m’arrête 
pas pour penser: “Je suis Mme Smith et je suis mariée.”, mais indéniablement, je construis ma vie autour des allées et 
venues de Chuck. La plupart du temps, maintenant, je vais avec lui à l’église et je passe mes journées là-bas avec lui. 
Mais dans les débuts, dès qu’il partait le matin, je prenais une deuxième tasse de café, et je faisais des plans pour le 
repas du soir. Et au fil de la journée je prenais mes décisions avec son emploi du temps en tête. C’est ce que je faisais 
parce que je suis sa femme. 

UNE PRISE DE CONSCIENCE CONSTANTE

Notre marche avec Dieu devrait être exactement comme ça. Parce que nous Lui appartenons, nous devrions être con-
stamment conscientes que nous marchons avec Lui,. Nous devrions passer nos journées en étant conscientes que nous 
Le servons et que nous voulons Lui plaire.

Amy Carmichaël avait fait construire une tour de prière dans l’orphelinat qu’elle avait établi en Inde pour sauver les 
jeunes garçons et les jeunes filles d’une vie d’esclavage en tant que prostitués des temples. Toutes les heures le carillon de 
la tour tintait, et tout le monde s’arrêtait pour prier et reconnaître la présence de Dieu. Cela implantait chez ces petits 
enfants une conscience constante de la présence de Jésus parmi eux.

À Calvary Chapel, la prière est disponible 24 heures sur 24. Lorsque les gens sont en grande difficulté, ils peuvent ap-
peler le secrétariat de l’église à n’importe quelle heure du jour et de la nuit et avoir quelqu’un pour prier avec eux. Dans 
les premiers temps de l’église nous avions une chaîne de prière, et ceux qui y étaient inscrits prenaient une heure dans 
la journée et priaient pour des besoins spécifiques. Nous continuions à prier jusqu’à que les personnes concernées aient 
remporté une véritable victoire. Quelquefois nous priions pendant quatre ou cinq jours de suite. Quelquefois c’était 
pendant deux ou trois semaines de suite. Mais toutes les heures, à  l’heure pile, où que nous soyons, quoique nous fas-
sions, nous priions pour le besoin de cette personne. Ce qui m’a le plus marquée pendant cette période c’est comme 
nous étions conscientes de la présence de Dieu pendant le reste de l’heure.

Si vous n’êtes pas consciente de la présence de Dieu constamment, vous pourriez essayer ça! Vous pourriez même le 
faire avec vos enfants. Vous remontez le compte-minutes et vous leur dites: “Quand le compte-minutes sonne, nous 
allons nous arrêter et prier pendant quelques minutes. Nous n’avons pas besoin de prier à haute-voix, mais nous nous 
arrêterons où nous sommes, et nous penserons à Dieu et nous nous rappellerons qu’Il est avec nous.”

Comme ce serait précieux! Et si vous êtes veuve ou célibataire, comme ce serait précieux de former cette habitude d’être 
consciente de Dieu. Comment pouvez-vous marcher avec Lui si vous n’êtes pas consciente de Sa présence. Ce n’est pas 
possible.

Très souvent lorsque je conduis je parle à Dieu. J’ai découvert que c’est le moment parfait pour avoir une conversation 
avec Lui. Recherchez ces moments où vous pouvez être reconnaissantes pour Sa présence. Saisissez toutes les occasions 
pour inclure Dieu dans votre vie.  

MARCHEZ ENSEMBLE ET PARLEZ

Il y a longtemps, Chuck et moi sommes allés à une conférence pour les pasteurs à Medford, dans l’Orégon. Mon amie, 
Wendy Fremin, y participait aussi. Nous avons déjeuné dans un restaurant de la ville qui avait préparé le repas pour 
les pasteurs, et Wendy et moi avions décidé d’y aller pour que, si d’autres femmes de pasteurs venaient, elles ne seraient 
pas seules. Mais aucune autre femme de pasteur n’est venue, alors Wendy et moi avons mangé dans une autre partie 
du restaurant puis nous avons fait une longue promenade dans la ville.
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Je connais Wendy depuis longtemps et, au fil des années, nous avons souvent mangé ensemble. Mais ce soir-là, j’ai 
découvert que je ne la connaissais pas aussi bien que je le pensais. Savez-vous comment j’ai appris à la connaître davan-
tage? Pendant que nous marchions ensemble. Pendant cette promenade à travers la ville, tandis que nous flânions en 
nous arrêtant dans toutes les petites boutiques, j’ai découvert que Wendy aimait les tasses en porcelaine de Chine et 
qu’elle n’en avait que quatre. J’ai découvert qu’elle collectionnait toutes les choses avec des papillons parce que sa mère 
aimait les papillons. En fait, c’était l’amour de sa mère pour les papillons qui avait inspiré la jacquette de l’album que 
Wendy a sorti avec son groupe “Les Enfants du Jour” dans les premières années de Calvary Chapel. Je ne savais pas ça.

J’ai découvert tellement de choses intéressantes à propos de Wendy pendant que nous marchions ensemble! J’ai vu com-
ment elle réagissait à certaines choses. J’ai découvert ce qui lui faisait de la peine et les choses qu’elle n’aimait pas – et 
tout ça parce que nous avons pris le temps de marcher ensemble. Une fois en possession de cette connaissance, j’avais 
un choix à faire. Sachant ce que Wendy aimait et ce qu’elle n’aimait pas, je pouvais approfondir notre amitié en faisant 
les choses qu’elle aimait, ou créer des tensions entre nous en faisant des choses qui pouvaient la blesser ou qui ne lui 
plaisaient pas. 

Nous avons le même choix avec Dieu. En marchant avec Lui et en Lui parlant, vous découvrirez ce qui Lui plaît et ce 
qui Lui déplaît. Quelquefois Il dira: “Ceci me plaît vraiment. J’aime quand tu fais ça.” ou Il vous dira: “Je ne veux pas 
que tu fasses ça.” 

LA JOIE DE L’OBÉISSANCE 

Une amie et moi avions préparé un petit plan astucieux pour surprendre une autre amie. Je pensais que notre plan était 
très habile et très intelligent. Ma compagne planificatrice-de-surprise et moi nous réjouissions beaucoup à propos de 
notre trouvaille, mais un après-midi, pendant que je me préparais à aller quelque part et que je priais pour la journée, 
le Seigneur a parlé très clairement à mon coeur. Il m’a dit: “Kay, Je ne veux pas que tu fasses ça.” J’ai pensé aussi sec: 
“Mais, Seigneur, c’est tellement drôle, et on va tellement bien s’amuser!” Vous avez déjà parlé au Seigneur comme ça? 
J’ai pensé: “Seigneur, tout le monde va rire. Ce sera très drôle.” Mais le Seigneur a répété: “Je ne veux pas que tu le 
fasses. Tu as le choix: Tu peux Me plaire, ou tu peux choisir de ne pas Me plaire.” 

Je veux plaire à Dieu. Donc je le Lui ait dit. “Seigneur, Tu sais que je veux Te plaire.” Puis Il a ajouté: “Tu sais, Kay, Je 
n’aime pas non plus l’attitude qui te conduit à faire de telles choses.”

J’ai répondu: “Oh, Tu vas aussi T’occuper de mon attitude?” Il allait S’attaquer aux motivations plus profondes de mon coeur. 

Donc, je ne l’ai pas fait. Je suis allée voir mon amie et je lui ai partagé ce que le Seigneur m’avait dit. Elle a compris 
que nous devions obéir. Et vous savez quoi? Plaire à Dieu m’a apporté beaucoup plus de joie que je n’en aurais eu en 
allant jusqu’au bout de mon plan. Comment aurais-je pu éprouver de la joie en déplaisant à Dieu? Mais le seul moyen 
d’entendre Sa voix et de savoir ce qui Lui plaisait, c’était de marcher avec Lui. Cela Lui donnait une occasion de me 
parler, et à moi une occasion d’écouter. 

Pendant nos visites à Hawaï au cours des années, une de mes activités favorites était de faire de longues promenades 
avec Chuck. Et quand Chuck me dit: “Chérie, allons faire une ballade”, la première chose que je dis – et qui est si 
typique chez les femmes - “D’accord. Où allons-nous?” Je demande ça parce que je veux savoir si nous marcherons 
sur le sable ou sur les trottoirs. Sur le sable je marche pieds nus, et je veux savoir quelles chaussures je dois mettre. En 
Ephésiens 6:15, Dieu nous rappelle ce que  nous devons mettre lorsque nous marchons avec Lui. Nous devons “mettre 
pour chaussures à nos pieds, les bonnes dispositions que donne l’Evangile de paix.” Dieu nous dit exactement ce que 
nous devons porter. J’apprécie cela. Parce qu’avec mon mari, je veux aussi savoir où nous allons pour pouvoir me 
préparer.
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Quand  nous marchons ensemble, il y a deux choses que Chuck déteste, deux choses pour lesquelles il n’a que du 
mépris. Il ne supporte pas d’aller faire des courses, et il ne supporte pas les arrêts pour boire un café. Ces deux choses 
font partie de mes activités préférées. Mais, parce qu’il a choisi de faire une ballade avec moi, et parce que je l’aime et 
que j’aime marcher avec Lui, je ne veux rien faire pour gâcher notre ballade. Alors je ne demande pas d’aller faire des 
achats, et je ne demande pas d’aller prendre un café. Lorsque nous marchons ensemble, je mets mes propres désirs de 
côté pour lui plaire. 

Faites-vous la même chose lorsque vous marchez avec Dieu? Mettez-vous vos propres désirs de côté pour Lui plaire? 
Cessez-vous de faire ces choses qui vous feraient aller dans une direction et Lui dans une autre? 

Ceci va bien au-delà de l’obéissance. Pouvez-vous voir la différence? C’est le désir de plaire, qui peut seulement naître 
dans votre coeur. Vous devez aimer quelqu’un pour vouloir lui plaire. 

Lorsque vous aimez Dieu comme vous devriez L’aimer, votre désir de Lui plaire sera assez fort pour vous faire mettre 
de côté vos propres préférences. Si vous ne connaissez Dieu que dans le sanctuaire, si vous ne sentez Sa présence que 
le dimanche matin, vous ne marchez pas avec Lui. Marcher avec Dieu signifie communier continuellement avec Lui. 
Vous n’aurez pas ce désir de mettre de côté vos propres préférences si le seul moment où vous marchez avec Lui c’est 
dans le sanctuaire.

LE CHEMIN QUE DIEU CHOISIT

Nous avions un chien, Tolstoy, qui était un vrai personnage. Il était grand, blanc, doux au toucher et adorable. Nous 
en étions tous fous. Mais en promenade il était pénible. À vrai dire, je ne l’emmenais pas en promenade, c’est lui qui 
m’emmenait. Il était si fort qu’il m’entraînait. En fait, un jour je me suis cassé un doigt de pied en essayant de le suivre. 
Nous devions le tenir en laisse très fermement. Et vous savez pourquoi? Tolstoy ne savait pas où il voulait aller.

Quand il sortait seul, il se créait tout un tas d’ennuis. Il traversait la rue devant les voitures. Il courait après des meutes 
de corniauds. Si nous l’avions laissé faire, il aurait sans doute suivi d’autres personnes que nous! Il ne faisait que s’attirer 
des ennuis. Un jour, le ramasseur d’animaux l’a attrapé et lui a fait passer un jour et une nuit au cabanon.

Dieu ne nous tient pas en laisse. Il pourrait le faire, mais Il ne le fait pas. Il nous donne le privilège du libre choix. Mais 
si vous choisissez de marcher avec Dieu, vous renoncez au droit de vagabonder. C’est Lui qui choisit le chemin où vous 
devez marcher. Cependant parfois, nous avons un peu de Tolstoy en nous. Parfois le Seigneur choisit le chemin qui 
semble être le plus ennuyeux – ou le plus effrayant. Mais est-ce la vérité? La Bible nous dit qu’Il nous conduit dans les 
sentiers de la justice. Il nous conduit près des eaux paisibles. Il nous conduit sur les sentiers qui sont les meilleurs pour 
nous. Et Dieu est tellement fidèle dans ses choix!  Il nous donne même des pieds des chèvres sauvages pour escalader 
les montagnes escarpées que nous ne pourrions pas escalader autrement. Il nous donne des pattes de biches pour que 
nous puissions grimper sur les hauteurs. Il traverse les vallées avec nous. Il rend droits les chemins tortueux. Il nous 
emmène sur le chemin le plus exquis, les plus joyeux que vous puissiez jamais imaginer. 

Au temps d’Hénoc, les gens étaient très mauvais. En Jude 14 et 15, vous lisez qu’Hénoc a prophétisé contre la mé-
chanceté des gens de son époque et annoncé que Dieu allait venir avec des milliers d’anges pour les détruire à cause 
de leur terrible désobéissance. Et c’est peu de temps après ça que Noé est né, et que le déluge est arrivé pour détruire le 
monde entier, sauf Noé et ceux qui étaient avec lui dans l’arche. 

Vous pensez peut-être: “Kay, c’est si difficile de marcher avec Dieu à notre époque! Tu n’es pas au courant des tentations 
et des épreuves que nous traversons.” Je ne pense pas qu’elles soient très différentes de celles du temps d’Hénoc et de 
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Noé. Si vous avez lu à quoi ressemblait leur époque, c’était aussi moche que maintenant. Les gens vivaient uniquement 
pour le plaisir. Et au temps de Lot, l’homosexualité était si répandue que les villes de Sodome et Gomorrhe ont été 
détruites à cause de cela. C’était une époque où il était terriblement difficile de vivre. La société était pervertie – tout 
comme la nôtre. Mais tout comme Hénoc a marché avec Dieu à son époque, vous aussi pouvez marcher avec Dieu 
aujourd’hui.

UN CHANGEMENT DE PERSPECTIVE

Marcher avec Dieu vous donne la force de vivre dans une culture impie, parce que cela change votre perspective au 
sujet de ce que vous voyez. Si je lis le journal ou si je regarde les nouvelles à la télé je suis déprimée. Mais lorsque je lis 
la Parole de Dieu, je suis renouvelée. J’y trouve une nouvelle espérance et une nouvelle perspective.

C’est comme lorsque nous discutons avec nos amies. Je peux avoir mes propres idées et donner mon avis sur un certain 
sujet et entendre une amie dire: “Oui, mais as-tu jamais pensé à ceci...?” et elle apporte une toute nouvelle perspective 
qui m’aide à voir le sujet de manière entièrement différente. Lorsque nous marchons avec Dieu, Il se peut qu’Il dise aus-
si: “Mais as-tu pensé à ceci? As-tu pensé à ça? As-tu oublié l’Ecriture? As-tu oublié la promesse que Je t’ai faite?” Parfois 
Il défie notre manière de penser, et parfois Il nous donne exactement l’encouragement dont nous avons besoin: “Ne 
sois pas découragée!” “Ne sois pas dans la défaite!” Lorsque nous marchons près de Lui, Dieu change notre perspective. 

Des études médicales ont montré que marcher était un bon remède contre la dépression. Une marche par jour peut 
inverser le cours de certaines dépressions. Cela n’arrive pas du jour au lendemain, mais avec le temps, une meilleure 
circulation dans le cerveau apporte une provision fraîche de sang, qui équilibre les substances chimiques du cerveau. Je 
le crois. J’ai découvert que lorsque j’ai tendance à être déprimée, sortir marcher au grand air fait une grande différence. 
En particulier si j’inclus Dieu dans ma promenade – en récitant des versets, en priant, ou simplement en parlant avec 
Lui des choses que je vois le long du chemin. Il y a un double bénéfice. Non seulement je suis rafraîchie physiquement, 
mais aussi, et c’est plus important, je suis renouvelée spirituellement. 

Un viel hymne que j’aime chanter s’intitule “Dans le Jardin”:

Je viens seule dans le jardin 

Quand la rosée est encore sur les roses

Et la voix qui murmure à mon oreille 

Révèle le Fils de Dieu.

Et Il marche avec moi, Il me parle, 

Et me dit que je Lui appartiens;

Et la joie que nous partageons en nous attardant là, 

Je n’en ai jamais connue de semblable.

Il parle, et le son de Sa voix, 

Est si douce que les oiseaux se taisent, 

Et la mélodie qu’Il me donne 

Fait chanter mon coeur. (6)
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Nous ressentons une joie particulière lorsque nous marchons avec Dieu. Cela me rappelle la joie que nous avons Chuck 
et moi lorsque nous allons marcher ensemble à Hawaï. Parfois nous jouons en marchant sur la plage, comme par ex-
emple, décider que nous allons avancer tout droit dans le sable sans tenir compte de ce que fait la marée. Et très souvent 
la marée monte et nous éclabousse complètement, nous laissant tout trempés. C’est idiot, mais nous aimons ça!

En fin d’après-midi, nous commençons par marcher avec le dos au soleil, pour que, pendant toute notre marche de 
retour, nous puissions voir le coucher de soleil. Les couchers de soleil hawaïens sont légendaires. Le soleil est très gros et 
oranger, et il peint l’océan aussi bien que le ciel d’un orange éclatant. Nous partageons cette beauté ensemble, parfois 
silencieusement. Il n’y a rien à dire. Je sais ce qu’il ressent et il sait aussi ce que je ressens.

INTIMITÉ AVEC DIEU 

Ça peut être comme ça quand vous marchez avec Dieu. Vous êtes conscientes de Sa majesté et de Sa puissance, et 
Il vous semble soudain si précieux que vous ne pouvez pas trouver de mots pour le Lui dire. Vous pouvez seulement 
répondre par le silence. Les mots ne sont pas nécessaires. Par moments le soleil couchant était si beau que j’en ai eu le 
souffle coupé. Avez-vous jamais ressenti dans la présence de Dieu une telle chaleur et un tel embrasement que vous 
pouviez à peine respirer? Si vous n’en avez jamais fait l’expérience, Il veut que vous la fassiez. Il veut que vous connais-
siez la joie et l’émerveillement de Sa présence.

Jésus a beaucoup parlé de joie, et Il a même prié pour que vous la receviez. Il voulait que nous ayons cette joie. Nous 
devrions être constamment dans la joie, dans l’émerveillement. Nos journées devraient être remplies de nouvelles dé-
couvertes au sujet de Dieu. Il veut Se révéler à nous de plus en plus, mais nous sommes comme Tolstoy, trop occupés à 
vagabonder loin de Lui. Nous n’en sommes pas au stade où nous pourrions entendre Sa voix et remarquer tout ce qu’Il 
voudrait nous montrer en cours de route. Nous perdons conscience de Sa bienveillance, de Sa bonté et de Sa douceur.

Le Dr Donald Grey Barnhouse, fondateur et éditeur du magazine “Eternité”, raconte un voyage en Grèce avec sa 
femme et leur jeune enfant. De Corinthe ils ont pris le train pour aller visiter des trouvailles archéologiques dans une 
autre petite ville. En arrivant, ils ont marché deux kilomètres à travers des ruines. La promenade était magnifique, et, à 
un moment ils se sont arrêtés pendant quelques instants, et sa femme et son enfant se sont reposés sur une grosse pierre. 
Il les a laissés là et il est allé explorer un petit peu en flânant. Il a regardé par-dessus un petit mur et il a vu un champ 
de cylamens. Il n’avait jamais vu de cyclamens sauvages auparavant. Sachant combien ils réjouiraient sa femme, le Dr 
Barnhouse en a cueilli un bouquet pour le lui apporter. Quand il lui a donné le bouquet, la beauté des fleurs de cycla-
men lui a coupé le souffle. Il dit qu’à partir de ce moment-là, et pour le reste de leur vie ensemble, chaque fois qu’ils 
voyaient des cyclamens, ils partageaient le souvenir précieux de cet instant mémorable.

Le Dr Barnhouse se souvenait aussi d’un moment au plus fort de l’hiver, quand il a marché dans les rues de New York 
avec son épouse et un ami. L’ami marchait entre eux-deux lorsqu’ils sont passés devant la vitrine d’un fleuriste, et ils 
ont vu dans la vitrine un cyclament en pleine floraison. Le Dr Barnhouse dit que sa femme et lui l’ont vu en même 
temps, mais que l’homme qui était entre eux ne l’avait même pas remarqué. Ils se sont regardés avec une expression de 
joie paisible, partageant leur souvenir secret sans rien dire.

Savez-vous que Dieu désire cette même intimité avec vous? Cela vous est-il jamais déjà arrivé? Parce que c’est vrai! Dieu 
veut partager des souvenirs secrets avec vous. Vous êtes Son épouse. Il veut traverser la vie en partageant ces moments 
d’intimité avec vous. 
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VOTRE PREMIER AMOUR

Vous est-il arrivé de voir quelque chose qui vous rappelle une merveille que Dieu a faite pour vous, un jour? Votre 
coeur s’est-il élevé vers Lui dans un moment d’émerveillement partagé uniquement avec Lui? Pensez-vous quelquefois 
au moment où vous êtes née de nouveau et où tout a changé dans votre vie si soudainement et si merveilleusement? 
Faites-le! Souvenez-vous de ces moments? Si vous voulez rêver, rêvez à propos de ce que Dieu fait et revenez à votre 
premier amour.  

Que penseriez-vous d’une épouse qui dirait à son mari: “Je ferai la cuisine pour toi, je ferai le ménage, je porterai et 
j’élèverai tes enfants, mais c’est tout. Il n’y aura ni amour, ni joie, ni émerveillement, ni intimité entre nous.” Tristement, 
c’est ce qu’un grand nombre de Chrétiennes disent au Seigneur par leurs actions. Elles veulent bien Le servir, même 
aller faire des disciples, mais c’est tout. Elles ne veulent pas marcher avec Lui. Tout comme une femme qui a une telle 
attitude envers son mariage n’en connaîtra jamais la pleine bénédiction, une femme avec une telle attitude envers Dieu 
se prive d’une relation riche et pleine avec Lui. Si vous choisissez votre propre chemin, si vous faites ce que vous voulez, 
vous ne connaîtrez jamais la relation merveilleuse et fantastique que vous êtes sensée avoir avec Dieu si vous marchez 
avec Lui – et vous ne Lui plairez jamais vraiment. 

Je suppose qu’une des histoires les plus belles que j’ai jamais entendues au sujet de notre marche avec Jésus, se trouve 
dans le poème “Empreintes dans le sable” (7) qui parle d’un homme qui, lorsqu’il arrive au ciel, regarde en arrière pour 
voir son chemin dans la vie. Partout où il a marché il pouvait voir deux traces de pas, sauf lorsque le chemin a traversé 
une vallée. Là, il n’a vu qu’une seule trace de pas. L’homme a demandé au Seigneur: “N’étais-Tu donc pas avec moi 
dans la vallée? Lorsque j’avais le plus besoin de Toi, m’as Tu abandonné?” Le Seigneur a parlé à son coeur en disant: 
“Non! Je ne t’avais pas abandonné. Je savais que tu ne pourrais pas traverser cette vallée par toi-même, alors Je t’ai 
porté.”

C’est ce que Dieu fait quand vous marchez avec Lui. Dans les endroits où vous ne pourriez pas y arriver par vous-
même, Il vous prend dans ses bras et vous porte tendrement. Je pense que lorsque nous arriverons au ciel et que nous 
regarderons en arrière, nous serons étonnées de voir combien de fois Dieu nous a portées. 

Le choix d’avoir cette intimité avec Dieu est votre choix. Vous pouvez voir votre marche avec Lui comme une marche 
de service, une marche d’obéissance ou de désobéissance – mais elle peut être bien plus. Elle devrait être beaucoup plus.

Femmes bien-aimées, approchez-vous de Dieu et Il S’approchera de vous. Commencez une marche intime avec Lui 
aujourd’hui, et découvrez combien c’est excitant, glorieux et absolument merveilleux de marcher tout près de Celui 
qui vous aime. 

Père, nous désirons Te connaître dans la plénitude de Ta gloire. Nous ne voulons pas être comme une épouse qui garde 
ses distances son mari, permettant seulement le service entre eux et jamais l’intimité. Aide-nous à voir tout ce que 
nous pouvons avoir de plus avec Toi. Ouvre nos yeux pour voir les joies qui peuvent être les nôtres, si nous voulions 
seulement mettre notre main dans la Tienne et si nous commencions à marcher où Tu nous conduis. Attire-nous, Père. 
Nous voulons être plus près de Toi. 

Nous prions au nom de Jésus, amen. 
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C h a pi t r e 

6
Un Sacrifice Vivant

J’ai connu une femme qui a vécu une période très difficile. Et un jour, pendant cette époque troublée, elle m’a dit: “Je 
sais que Dieu est en train de me punir.”

J’ai répondu: “Oh, non! Il ne vous punit pas.” et j’ai répété: “Je sais qu’Il ne vous punit pas.” 

Elle a demandé: “Comment savez-vous cela?” et tout ce que j’ai pu lui dire c’était: “Je connais mon Dieu.”

Parce que je Le connais, je sais que ce n’est pas un Dieu qui punit Ses enfants. Mon Dieu n’opère pas comme ça. Il 
châtie ceux qu’Il aime, mais Il le fait pour les conduire à la repentance, et pour les attirer plus près de Lui. La punition 
nous éloigne de Lui. La punition est pour ceux qui rejettent Dieu, pas pour ceux qui L’aiment.

Que faites-vous quand votre enfant trébuche et tombe? Est-ce que vous punissez cet enfant, ou est-ce que vous le prenez 
dans vos bras pour le consoler? Quand un enfant tombe, ça me fait de la peine. En fait, je me mets presque en colère, 
parce que je n’aime pas voir les enfants souffrir – en particulier quand ce sont les miens. Un de nos petits-enfants jouait 
à cache-cache sous la table de la cuisine, et l’inévitable arriva. Il était si excité qu’il se leva sans faire attention et se cogna 
la tête. Aïe! Ça m’a fait mal de le voir se cogner la tête. 

Dieu ne Se met pas en colère après nous lorsque nous trébuchons et que nous tombons, ou lorsque nous nous cognons 
la tête. Il essaie de nous aider. Ne faites jamais l’erreur de penser que parce que la vie est difficile, cela veut dire que Dieu 
vous hait ou qu’Il vous punit. Cela n’est pas vrai! Il vous appelle à Lui. Et Il vous appelle par votre nom.

Mon époux à une mémoire phénoménale – en particulier en ce qui concerne les noms. Vous pouvez aller vers lui dix 
ans après votre dernière rencontre, et il se souviendra de votre nom. Mais Chuck n’est qu’un être humain. Il se trompe - 
mais rarement. Je me souviens d’une fois où une ancienne amie de notre fils a voulu le mettre à l’épreuve. Chuck Junior 
était sorti avec Terry pendant deux ans, mais quand il se sont séparés, nous ne l’avons plus vue pendant longtemps. 
Un soir elle est venue vers Chuck et lui dit: “Je parie que vous ne me reconnaissez pas.” Et il a répondu: “Comment 
aurais-je pu vous oublier, Janine?” 

Elle a répondu: “Je suis Terry.” Janine avait été un autre petite amie de Chuck Junior.

Mais Dieu ne fait jamais d’erreur. Il connaît chacune de nous par son nom. Dites-le à vous même: “Dieu connaît mon 
nom.” C’est vrai! Il connaît vos circonstances, vos chagrins, vos problèmes. Il sait ce dont vous avez besoin aujourd’hui. 
Non seulement Il connaît votre nom, mais Il est près de vous. Il veut être avec vous et vous aider à traverser vos 
épreuves. Laissez-Le le faire. Laissez-Le vous corriger si vous en avez besoin. Laissez-Le vous purifier, vous rediriger, 
et vous remettre sur vos pieds. Il n’y a rien de tel qu’un nouveau départ, et il peut être à vous quand vous voulez. La 
Parole de Dieu dit: “Ses compassions ne sont pas épuisées. Elles se renouvellent chaque matin; oh, que Sa fidélité est 
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grande!” (Lamentations 3:22-23). Et 1 Jean 1:9 nous promet: “Si nous confessons nos péchés, Il est fidèle et juste pour 
nous pardonner et nous purifier de toute injustice.”

Pensez-y! Chaque fois que vous avez besoin d’être purifiée, vous pouvez aller vers Dieu, confesser votre péché, vous en 
détourner, et vous serez purifiée. Que nous sommes bénies!

LE JOUR DU GRAND PARDON

L’esprit juif ne peut pas comprendre un pardon aussi facilement accordé. Israël ne connaît qu’un seul jour pour la puri-
fication, un jour où ils peuvent recevoir le pardon de leurs péchés – le Jour du Grand Pardon, le Jour de Yom Kippur.

Le mot kippur a deux sens: “expiation” et “pardon du péché”. En hébreux, le mot pour “expiation” signifie couvrir. Il 
est intéressant de noter qu’en grec, le mot “expiation” a un sens totalement différent. Il signifie que nous sommes un 
avec Dieu. Cependant, ce n’est pas simplement le sens du mot qui change, la substance même de notre sacrifice diffère 
de celui des Juifs. Et bien que le Christianisme ait ses racines dans le Judaïsme, vous verrez que ce qui se passe le Jour 
du Grand Pardon n’était qu’une ombre de ce qui s’est passé le Jour du véritable Grand Pardon il y a deux mille ans, 
lorsque l’Agneau de Dieu a non seulement couvert notre péché, mais qu’Il a nous aussi unis à Dieu. 

Lévitique chapitre 16 décrit ce qu’Aaron, le souverain sacrificateur, devait faire le Jour du Grand Pardon. Tous les dé-
tails nous sont donnés là.

Et tous ces détails contiennent plusieurs fois les mots “offrir en sacrifice” et  “sang”. Puisqu’aujourd’hui il n’y a plus 
de temple, les Juifs n’offrent plus de sacrifices d’animaux. Mais, puisque Levitique 16:31 et 34 disent que c’est une 
prescription perpétuelle – ils observent ce Jour sans les sacrifices. Ils croient, à tort, que l’expiation de leurs péchés qui 
se faisait alors avec du sang, continue aujourd’hui. Ils croient que l’expiation et le pardon qui était accordés autrefois à 
cause des sacrifices sanglants, se prolonge aujourd’hui. 

Sans Jésus-Christ – sans la réconciliation qu’Il a accomplie pour nous sur la croix – il n’y a pas d’expiation pour le pé-
ché. Jésus a enjambé le gouffre pour nous, rendant possible pour nous la communion avec Dieu. Il est notre Souverain 
Sacrificateur, et Il intercède constamment pour nous. Ainsi, sans Jésus-Christ, il n’y a pas d’expiation pour le péché. C’est 
pourquoi nous avons un tel fardeau pour le peuple juif, parce que, comme l’a écrit le prophète Esaïe, ils sont aveuglés.

Aujourd’hui les Juifs pensent qu’ils peuvent faire l’expiation de leurs péchés en jeûnant, en priant et en faisant toutes 
sortes d’actions charitables pendant le mois qui précède Yom Kippur

LE PARDON DES PÉCHÉS 

Ils demandent: “Quels péchés Dieu nous pardonne-t-Il en ce Jour?” Ils pensent que, ce Jour-là, Dieu pardonne unique-
ment les péchés qui sont commis contre Lui. Ils pensent qu’il n’y a pas de pardon pour les péchés que l’homme commet 
contre l’homme. On ne s’occupe pas de ces péchés-là ce Jour-là. 

Connaissant leurs idées sur ce sujet, quand les disciples ont demandé à Jésus de leur enseigner comment prier, dans la 
Prière du Seigneur, Il a dit: “Pardonne-nous nos péchés, comme nous aussi nous pardonnons à ceux qui nous ont of-
fensés.” (Matthieu 6:12). Et pendant le Sermon sur la Montagne, Jésus a enseigné: “Quand tu présentes ton offrande à 
l’autel, et que là tu te souviennes que ton frère a quelque chose contre toi, laisse ton offrande devant l’autel et va d’abord 
te réconcilier avec ton frère, puis viens présenter ton offrande.” (Matthieu 5:23-24) Jésus disait au peuple juif qu’ils ne 
pouvaient pas avoir quelque chose contre un frère et venir dans la présence de Dieu et recevoir un plein pardon. 
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Le Jour du Grand Pardon, le pardon est demandé pour tout Israël – mais pour personne d’autre. Ils croient que, ce jour 
là, Dieu ne pardonne que les péchés d’Israël. Ce n’est pas pour le reste du monde. Une des raisons qui les fait croire cela, 
c’est que dans le Viddui, leur recueil de confessions, beaucoup des péchés de la liste sont commis uniquement par les 
Juifs. Par exemple, s’ils ont violé leurs lois alimentaires en mangeant de la viande et en buvant du lait au même repas, 
ils doivent demander pardon pour ça. Ces lois ne s’appliquent à personne d’autre en dehors du Judaïsme. 

En ce “Sabbat des sabbats”,  les Juifs doivent affliger leur âme – c’est-à-dire qu’ils doivent s’abstenir de nourriture et 
d’eau pendant vingt-quatre heures. C’est pour amplifier leur repentance qu’ils affligent leur âme. Ils ne peuvent pas uti-
liser de parfum. Ils ne peuvent pas prendre un bain, ni même se laver les dents. Ils ne peuvent pas porter de chaussures 
ni de vêtements de cuir, ce que je trouve très intéressant. La raison – c’est qu’ils ne veulent pas se souvenir du péché 
de leurs ancêtres qui ont adoré le veau d’or. Un jour, lorsqu’il a demandé des informations à ce sujet, Chuck a fait une 
observation très futée. Il a demandé: “Doivent-ils aussi s’abstenir de porter leur or?” Mais non, ils peuvent le porter.

Dans la synagogue ce n’est pas un jour de tristesse, mais un jour solennel et un jour d’optimisme, parce qu’ils pensent 
que leurs péchés vont leur être enlevés.

VOTRE SERVICE RAISONNABLE

Vous vous demandez peut-être: “Pourquoi Kay nous parle-t-elle du Jour du Grand Pardon?” Parce que je veux faire une 
comparaison entre un sacrifice fait dans l’espoir d’être pardonné, et un sacrifice fait parce que vous êtes reconnaissante 
pour le pardon que vous avez déjà reçu.

Jésus était l’Agneau de Dieu, sacrifié une fois pour toutes. Sa mort a couvert tous nos péchés. Nous n’avons pas à aller 
au temple en tremblant pour offrir un animal en sacrifice, en espérant apaiser Dieu pour une autre année. C’est fait! 
Notre propre Jour du Grand Pardon s’est passé il y a deux mille ans. Nous sommes purifiées aux yeux de Dieu. Aucun 
sang n’est maintenant requis. Alors, comment devrions-nous répondre à cela? Romains 12:1 nous donne la réponse:

Je vous exhorte donc, frères, par les compassions de Dieu, à offrir vos corps comme un sacrifice vivant, saint, agréable 
à Dieu, ce qui sera de votre part un service raisonnable.

Notre service raisonnable c’est de nous offrir à Dieu comme des sacrifices vivants. C’est une manière de remercier Dieu 
d’avoir offert Jésus-Christ pour nos péchés, et de nous avoir donné la vie en Lui. Nous avons le pardon de nos péchés. 
Nous avons la justification. Nous avons la réconciliation. Nous avons la rédemption et la vie éternelle. Lorsque nous 
considérons le prix terrible qui a été payé pour nos péchés, nous ne pouvons pas faire moins que de vouloir apporter de 
la joie au coeur de Dieu qui a tant donné pour nous?

Notre objectif principal devrait être de Lui plaire. Ce qui est, bien sûr, le thème de ce livre. Personnellement, je n’ai 
jamais rien étudié qui m’ait donné plus de plaisir à partager avec d’autres que ce sujet.

Ce qui me pousse, ce qui me motive, c’est que lorsque je regarde autour de moi, je vois un besoin profond dans l’église. 
Je vois tant de femmes qui ne marchent pas avec Dieu comme Dieu voudraient qu’elles marchent. Je vois des femmes 
traverser des circonstances difficiles, je vois des femmes dans la souffrance. Je vois quelques femmes qui ne savent pas 
comment trouver des réponses dans la Parole. Et j’en vois d’autres qui ont vraiment soif d’une relation plus profonde 
avec Dieu, mais qui ne savent pas comment s’y prendre. 

Ce livre est né d’un appel que Dieu a placé sur mon coeur, et de l’amour et de l’intérêt profonds que je ressens pour les 
femmes qui appartiennent à Jésus.



58

UNE ATTITUDE AGRÉABLE 

Lorsque j’étudie un sujet en vue d’un enseignement, il semble que Dieu me donne toutes sortes de choses pour 
l’illustrer. Pendant que je me préparais pour cet enseignement, Chuck et moi sommes allés à Hawaï. Un tas de gens me 
disaient combien ils étaient heureux que nous puissions partir un peu ensemble pour nous prendre un peu de repos. 
Mais ce n’est pas du tout ce qui est arrivé.

Pour commencer, je ne me sentais pas très bien. Non seulement j’étais épuisée, mais en plus j’avais une angine. Puis j’ai 
découvert que Chuck avait prévu tout un tas de conférences, et nous n’avons pu aller marcher qu’une fois ou deux – et 
je vous ai déjà dit combien j’aime aller marcher avec Chuck. Alors, comme diraient les enfants: “J’étais mal lunée.” Je 
ne voulais rien faire, parce lorsque vous n’êtes pas bien, tout semble vous agacer. Je voulais vraiment être seule avec 
Chuck, mais ce n’était pas ce que le Seigneur avait prévu pour moi – pas plus que Chuck. Et nous les épouses, ce genre 
de choses nous rend furieuses.

Au beau milieu de tout cela, le Seigneur me dit: “Kay, ton attitude ne me plaît pas.” 

Je ne sais pas pourquoi mais, quelquefois lorsque le Seigneur dit quelque chose que nous n’aimons pas entendre, nous 
rouspetons, pas vrai? C’est ce que j’ai fait. J’ai marmonné: “Seigneur, Tu sais que ce voyage devait être comme une lune 
de miel et que nous devions passer du temps ensemble et seuls. Tous les gens à la maison pensent que nous sommes en 
vacances, mais ce ne sont pas des vacances. Nous courons partout et nous rencontrons tous ces gens...”

Mais le Seigneur m’a arrêtée en disant: “Kay, cela n’a pas d’importance. Ton attitude ne me plaît pas.”

Je persistais: “Mais, Seigneur...”

Alors Il a dit: “Que veux-tu vraiment faire?”

Et je savais. J’ai dit: “Je veux vraiment Te plaire.” 

“Très bien,” a-t-Il dit: “Alors, change d’attitude!”

Et je l’ai fait. J’ai changé d’attitude et j’ai passé un bon moment. Mon anniversaire tombait pendant le voyage, et ce 
soir-là, Chuck a parlé à une conférence sur la prophétie. À la fin de son enseignement, 250 personnes environ sont 
venues à Jésus. C’est le cadeau d’anniversaire le plus corsé que l’on puisse désirer. Quand j’ai vu le flot de tous ces gens 
qui s’avançaient pour accepter Christ, je ne pouvais que louer le Seigneur pour ce qu’Il avait fait.

CE QUI EST LE PLUS IMPORTANT

Plaire à Dieu raffine votre vie. Vous pouvez penser par moments que vos enfants sont impossibles, ou que votre mari 
est impossible, et que tout ce qui vous arrive est de la faute de ces enfants désobéissants ou de ce mari obstiné. Mais ce 
dont vous avez vraiment besoin c’est d’un changement de perspective.

Pendant ce voyage nous avons rencontré un couple dont le mariage était parfait. Je pense que le mien n’est pas mal 
non plus. Mais parfois vous rencontrez des gens qui sont si bien assortis, qu’ils se ressemblent. Ce couple était comme 
ça. Le courant passait merveilleusement bien entre eux. Tous deux aimaient Jésus de tout leur coeur. Ils s’intéressaient 
aux mêmes choses, et leur chemin allait dans la même direction – aucun tiraillement. C’était un mariage absolument 
extraordinaire. 

Je suppose qu’il y a seulement un mariage sur mille qui est comme ça. La plupart des mariages ne sont pas aussi 
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parfaits. En général ce sont des gens avec des tempéraments complètement opposés qui se marient. Chacun comble le 
vide qui existe dans l’autre – et nous pensons que c’est exactement ce dont nous avons besoin, non? Nous disons parfois: 
“Il me semble que j’ai besoin d’une paire de gifles.” Mais nous nous rebellons et nous luttons contre les choses mêmes 
qui nous permettraient de grandir en Jésus. Et la solution dans nos moments difficiles, c’est de nous tourner vers Jésus 
et de Lui dire: “Seigneur, comment puis-je Te plaire dans cette situation?” Et tout à coup, ce n’est plus sa faute. Ce 
n’est plus la faute des enfants. Trouver un coupable n’a plus d’importance, parce que ce qui compte c’est plaire à Dieu. 

Je veux que cette simple vérité fasse vraiment partie de vous. Je veux que plaire à Dieu devienne une telle habitude dans 
votre vie que vous “progresserez de plus en plus.” (1 Thessaloniciens 4:1) Je pense que c’est la manière la plus rapide pour 
grandir – mise à part la souffrance. Nous grandissons rapidement à travers la souffrance, pas vrai? Ou vous grandissez, 
ou vous mourez. Mais vivre pour plaire à Dieu fera la même chose.  Si vous permettez au Saint-Esprit de mettre ce 
principe en opération dans votre vie, vous grandirez continuellement – et rapidement. Tournez-vous simplement vers 
Jésus et dites: “Comment puis-je Te plaire ici, Seigneur?”

UNE VIE PLUS PROFONDE

Quand j’étais petite, nous utilisions cette expression que nous avions apprise de quelque Chrétien charnel. Si nous 
n’aimions pas quelqu’un nous disions: “Je l’aime juste assez pour aller au ciel.” C’était horrible, non? Mais un tas de 
Chrétiens vivent comme ça. Ils veulent marcher avec Dieu juste assez pour aller au ciel, mais pas plus.” Il n’y a ni puis-
sance, ni véritable lumière dans leur vie. Leur témoignage est faible et morne. Ils sont tièdes, et nous savons ce que le 
Seigneur pense des Chrétiens tièdes. Il dit qu’Il les vomira de Sa bouche. (Apocalypse 3:16) Je ne veux jamais vivre 
comme ça, et je ne veux pas que vous viviez comme ça non plus.

Je ne crois pas que la vie plus profonde soit réservée à quelques croyants. Je crois que Dieu nous appelle toutes à une 
marche plus profonde. Il a donné à chacune d’entre nous la capacité de faire l’expérience d’une relation riche et pleine 
avec Lui, mais le choix nous appartient. 

Au fil des années, des gens m’ont demandé: “Qu’entendez-vous par ‘une vie plus profonde’? Par quoi je commence?”

Vous commencez en étant née de nouveau. Venir à Jésus est le premier pas, parce que vous ne pouvez pas naviguer en 
eaux plus profondes si vous n’êtes pas sur le bateau. Vous commencez donc sur la rive, puis vous montez dans le bateau, 
et ensuite vous pouvez vous diriger vers des eaux plus profondes.

La manière la plus simple de le dire c’est que la vie plus profonde est la vie qui reconnaît la seigneurie de Jésus-Christ. 
C’est la vie qui dit: “Jésus, Tu es mon Seigneur. Je veux T’obéir. Je suis Ton esclave. Je suis consacrée à Toi. Prends ma 
vie, Seigneur, et fais-en ce que Tu veux.” 

ROMAINS 12:1

Savez-vous quel genre de personne fait cette déclaration? La personne qui prend Romains 12:1 à coeur. Je vais l’écrire 
de nouveau ici, parce que nous avons besoin de le relire. Si vous marchez avec le Seigneur depuis longtemps, vous 
pensez peut-être: “Romains 12:1 – je l’ai déjà lu. Je l’ai lu dans ce livre il y a quelques pages. J’ai entendu cinq cents 
sermons sur le sujet. Je l’ai mémorisé dans tous les sens, et je me demande ce que Kay pourrait y ajouter de nouveau.” 
Ecoutez, même si tout cela est vrai, je veux que vous le lisiez de nouveau – mais cette fois, lisez-le comme si vous ne 
l’aviez jamais lu auparavant. Demandez à Dieu de vous aider, et Il le fera. 

Moi aussi j’ai lu ce verset très très souvent. Alors quand je me suis mise à l’étudier pour cet enseignement, j’ai dit: 



60

“Seigneur, je connais bien ce passage. J’aimerais Te demander de le rafraîchir pour moi. Que Ton Saint-Esprit  me 
montre des choses que je n’ai encore jamais vues et qu’Il parle à mon coeur d’une manière toute spéciale.” Et Il l’a fait. 
Étudions donc Romains 12:1 avec des yeux neufs.

Je vous exhorte donc, frères, par les compassions de Dieu, à offrir vos corps comme un sacrifice vivant, saint et agréable 
à Dieu, ce qui sera de votre part un culte raisonnable.

Lorsque Paul écrit: “Je vous exhorte”, il veut dire: “Je vous implore, je vous supplie de le faire - donnez votre vie totale-
ment à Jésus-Christ.” Notre plongeon dans la vie plus profonde commence par là. Tant que vous contrôlerez votre vie 
et que vous refuserez de vous soumettre à Sa seigneurie, vous ne pourrez pas grandir. C’est impossible. Une plante qui 
dit: “Je vais pousser par moi-même” et qui refuse le soleil, l’eau et les substances nutritives, restera rachitique – et finira 
par mourir. Vous devez vous soumettre à la seigneurie du Seigneur Jésus-Christ si vous voulez grandir et ne pas mourir 
spirituellement.

Et comment Paul lance-t-il son appel? Il le fait sur la base des compassions de Dieu. Notre Dieu est un Dieu plein 
de compassion. Il a pitié de nous quand Il nous voit si éloignées de Lui – si désespérées, si démunies et perdues pour 
toujours. Sa miséricorde a conduit à la croix, où Son Fils, Jésus-Christ, a fait une passerelle pour nous – pour que nous 
puissions être sauvées par Lui. Paul nous dit donc de nous souvenir des compassions de Dieu.

LE TEMPLE DE DIEU

Dans les onze premiers chapitres de Romains, Paul enseigne ce que Jésus-Christ a fait pour nous. Et maintenant Paul 
dit: “Après tout ce que Dieu a fait pour vous à travers la mort de Son Fils - je vous implore – offrez-Lui vous corps”, ou 
comme le dit une version amplifiée: “Dédiez-Lui vos corps d’une manière décisive.” Et le mot traduit dans ce verset par 
le mot “offrez” est le mot qui est utilisé en Luc 2:22, lorsque Jésus, bébé, fut emmené dans le temple pour être offert, 
ou présenté, ou dédié, à l’Eternel.

J’aime les dédicaces de bébés. J’aime voir Chuck quand il tient un bébé dans ses bras pour le présenter à Dieu. Avez-
vous jamais dédié votre propre corps à Jésus-Christ? Vous pouvez le faire. Vous pouvez dire: “Seigneur, je T’appartiens. 
Je t’offre tout ce que je suis.” Vous conseille vivement de le faire. En fait, “Je vous exhorte donc, frères, à vous offrir vos 
corps...” dans le grec le mot pour “corps” signifie la personne tout entière – le corps, l’âme et l’esprit. 

Le nombre de gens qui se disent nés de nouveau et qui n’ont jamais présenté ou dédié leur corps physique à Dieu est 
stupéfiant. Et l’impiété prend la place de ce qui devrait être la demeure de Jésus-Christ. Ils disent: “Mais bien sûr, je 
suis né de nouveau. Je vais au culte.” Et quand ils sortent, ils commettent des péchés sexuels. Ils utilisent le corps que 
Dieu leur a donné pour faire toutes sortes de choses qui sont inappropriées pour le temple de Dieu, et ils le prennent à 
la lègère. C’est triste et c’est grave.

Femme bien-aimée, je vous supplie d’offrir votre corps physique à Jésus-Christ – le Sauveur qui a souffert, qui a été 
trahi et humilié, et qui est mort sur la croix pour que vous puissiez être à Lui. Ne mettez rien dans ce corps qui ne Lui 
plairait pas. Ne vous habillez pas d’une manière qui ne Lui plairait pas. Ne prêtez vos corps à aucune activité qui ne 
Lui plairait pas. 

“Ne savez-vous pas que vous êtes le temple de Dieu, et que l’Esprit de Dieu habite en vous?” (1 Corinthiens 3:16). 
Quand je considère le fait que Dieu a choisi de mettre ce trésor dans des vases de terre, je ne peux pas m’empêcher de 
demander: “Pourquoi, pourquoi, pourquoi, Seigneur, as-Tu choisi de demeurer dans ces corps impies et désobéissants? 
Comment peux-Tu trouver Ton plaisir dans ces vases de terre?” Et pourtant c’est ce qu’il a fait – et Il y trouve du plaisir.
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“Vous ne vous appartenez pas... car vous avez été rachetés à grand prix. Glorifiez donc Dieu dans votre corps.” (1 
Corinthiens 6:19-20) Je prie que tous ceux qui vous regardent voient un éclat en vous et qu’ils sachent que vous êtes 
chrétiennes. C’est évident chez les Chrétiennes véritables – vraiment! J’ai parlé à des groupes où toutes n’étaient pas 
chrétiennes, et j’ai vu des ténèbres sur quelques uns de leurs visages. Un jour, lorsque j’enseignais, j’ai vu une jeune 
femme avec ces ténèbres qui la recouvraient, et j’en ai eu le coeur tellement brisé que je me suis sentie poussée à dire: 
“Il y a quelqu’un ici qui est remplie de ténèbres.” Et la jeune femme s’est mise à pleurer sans pouvoir s’arrêter. Et après 
la classe elle est venue me dire: “Quand vous avez dit cela, j’ai senti que j’étais revêtue de ténèbres.”

La lumière de Jésus-Christ brille sur le visage d’une Chrétienne. Je le demande continuellement au Seigneur: “Seigneur, 
sois la lumière sur mon visage. Je veux que les gens sachent. Quand ils me regardent, je veux qu’ils sachent que je suis 
Ton enfant.” Mon gendre, Brian, dit que la première fois qu’il a vu Cheryl, il a pu voir qu’elle était pure. Il dit que c’est 
une des choses qui l’ont attiré vers elle. Et j’ai vu tant de fois ce que Jésus fait sur le visage d’hommes et de femmes qui 
ont vécu des vies désespérées,  pleines de ténèbres et de péchés – une fois qu’Il commence à vivre en eux, leur expres-
sion change.

Ayez comme objectif de glorifier Dieu dans votre corps. Puis, offrez-Lui votre âme – cette partie de vous-même qui 
comprend vos pensées, vos émotions et votre volonté. 

OFFREZ VOS PENSÉES À DIEU

Nos âmes peuvent être très déprimées. Lorsque c’est le cas, vous devez vous demander: “Qu’est-ce que je lis?” “Qu’est-
ce que je regarde?” “A quoi est-ce que je pense?” et consacrez cette partie de vous-même à Jésus. Dites: “Seigneur, mes 
pensées sont à toi. Je ne regarderai rien qui ne Te plairait pas. Je ne veux pas que mes pensées attristent Ton coeur.” 

Mais puisque nous sommes toutes en cours de transformation, nous allons toutes tomber de temps en temps. Nous 
laisserons nos pensées errer là où elles ne devraient pas. Mais le Saint-Esprit vous donnera un petit coup de coude et 
vous dira: “Ce n’est pas Ma volonté pour tes pensées. Je ne veux pas que tu continues à entretenir ce genre de pensées, 
parce qu’un jour tu récolteras ce que tu sèmes aujourd’hui.” C’est le moment de présenter votre esprit à Dieu. Lorsque 
vous sentez que le Saint-Esprit vous dit: “Arrête cette télé, s’il te plaît,” ou “J’aimerais que tu abandonnes ce livre,” ou 
“Je préfèrerais que tu te débarrasses de ces pensées pleines d’amertume, méchantes et réprobatrices.” c’est le moment 
de répondre: “D’accord, Seigneur, je Te consacre mon esprit.”

OFFREZ VOS ÉMOTIONS À DIEU 

Et vos émotions? Sont-elles sous le contrôle du Saint-Esprit? Si vous êtes Irlandaise, comme moi, n’omettez surtout 
pas de donner le contrôle de vos émotions à Dieu. Sinon vous aurez un accident vasculaire ou, au moins, une pression 
artérielle élevée.

J’ai tendance à être émotive, mais mon mari est plus logique. Ensemble, nous formons une bonne association. À cer-
tains moments, être émotive peut être une force, par exemple lorsque les enfants sont petits et qu’ils vous rapportent 
leurs petits desseins de l’école. Papa disait: “Oui, c’est un beau dessein.” Mais moi, je disais que c’était le plus beau 
dessein que j’ai jamais vu de toute ma vie, même si ce qu’ils pensaient être une fleur ressemblait davantage à une tortue 
pour moi. Mais chaque force a aussi un côté faible. Quand ils renversaient du lait sur la table ou par terre, pour moi 
c’était une vraie catastrophe.

Finalement j’ai pu dire au Seigneur: “Seigneur, je ne peux pas gérer mes émotions.” Et vous savez ce qu’Il a dit: 
“J’attendais que tu me le dises. Pourquoi ne pas Me les offrir?”
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J’ai dit: “Tu veux dire, Seigneur, que Tu peux prendre en charge mes crises et mon impatience, et que Tu peux faire 
une oeuvre en moi par Ton Saint-Esprit pour me donner le contrôle divin dont j’ai besoin?” 

Il a répondu: “Oui, Je peux le faire si tu Me les offre. Tu ne M’as jamais demandé de prendre tes émotions en charge, Kay.”

J’ai réalisé qu’Il avait raison. Je marchais depuis longtemps avec Lui, mais je n’avais jamais pensé offrir mes émotions à 
Dieu. Mais depuis je l’ai fait de nombreuses fois. Je dois le faire sans cesse.

Dans tout cela il y a une crise, puis une expérience progressive. Il y a un moment où l’on dit: “Seigneur, je suis à Toi. 
Je me donne à Toi totalement.” 

Et notre consécration est mise à l’oeuvre dans nos vies; puis nous fléchissons et nous trébuchons, et nous devons ap-
porter nos échecs au Seigneur. Nous devons Lui dire: “Père, je t’offre de nouveau mes émotions, parce que ça n’a pas 
très bien marché.” 

Dieu aime lorsque nous faisons cela. Donnez-Lui vos émotions. Laissez-Le contrôler les passions de votre coeur. Je vois 
tellement de femmes qui n’ont pas donné leurs émotions à Dieu – et les conséquences sont désastreuses. Leurs émo-
tions débridées les conduit dans des relations illicites et leur fait prendre de mauvaises décisions. Elles finissent par aller 
là où Dieu n’aurait jamais voulu qu’elles aillent, parce que leurs émotions ne sont pas sous le contrôle du Saint-Esprit.

Avant mon mariage avec Chuck, j’étais très amoureuse de lui. Bien qu’à cette époque je ne savais pas que je devais offrir 
mes émotions à Dieu, j’ai prié: “Seigneur, si Chuck Smith n’est pas un homme pour moi, je T’abandonne toutes mes 
émotions envers lui.” Ce fut très difficile parce que j’étais déjà très amoureuse. Mais je savais que si Chuck n’était pas 
pour moi, ce serait un désastre. Je suis très heureuse de pouvoir dire que c’était le bon.

Paul nous encourage vivement à remettre nos corps à Dieu, parce qu’il avait réalisé ce que vous devez savoir: Dieu fait 
toujours ce qu’il y a de mieux pour vous. Il vous a créées et Il sait ce dont vous avez besoin. Et une des choses dont vous 
avez besoin c’est que ce soit Lui qui contrôle vos émotions.

Job 5:2 donne une bonne description d’émotions débridées: “L’irritation tue celui qui est stupide, et la jalousie fait 
mourir l’imbécile.” Une annotation dit: “Ceci fut écrit il y a des siècles, mais aujourd’hui des médecins et des psychia-
tres soulignent sans cesse l’importance de reconnaître ce principe si nous ne voulons pas être parmi le nombre croissant 
des  malades mentaux et de ceux qui sont tués par des maladies qui auraient pu être évitées.” Que font les émotions 
hors de contrôle? Elles “tuent les insensés... et abattent les simples d’esprit.” 

Si vous gardez de l’amertume et de la méchanceté dans votre coeur, elles vous tueront, tout cela parce que vous refusez 
de les offrir à Jésus-Christ. Vous ne voulez pas les soumettre à Son contrôle. Pourtant, les abandonner est la meilleure 
chose que vous puissiez faire. Savez-vous que chaque fois que vous vous mettez en colère ou que vous êtes amère, vos 
vaisseaux sanguins se contractent et le sang ne peut pas couler correctement à travers votre corps? C’est une raison suf-
fisante pour offrir votre corps à Dieu. 

Même si vous devez donner vos émotions à Dieu cinquante fois par jour, faites-le. Faites-le jusqu’à ce que cela devienne 
une habitude controlée par le Saint-Esprit. Ne gaspillez pas vos émotions pour des plaisirs de la chair. Quelles que 
soient les émotions qui vous tracassent – passion débridée, affection illégitime, colère, jalousie – consacrez-les à Jésus-
Christ et reposez-vous sur la certitude qu’Il saura les gérer bien mieux que vous. 
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OFFREZ VOTRE VOLONTÉ À DIEU 

Nous avons un petits-fils qui s’appelle William. Quand il était petit, son papa a dit qu’ils avaient eu raison de l’appeler 
“Will I am” - “J’ai de la volonté” - parce qu’il était très déterminé. Mais ce qui est merveilleux, c’est que lorsque 
William s’est offert à Dieu, cette détermination a pu être utilisée pour la gloire de Dieu.  

Laissez-moi vous poser une question – qui prends les décisions dans votre vie? Obéissez-vous à votre propre volonté, ou 
à la volonté du Saint-Esprit? Romains 6:16 dit clairement:

Ne savez-vous pas que si vous vous livrez à quelqu’un comme esclave pour lui obéir, vous êtes esclave de celui à qui vous 
obéissez, soit du péché qui conduit à la mort, soit de l’obéissance qui conduit à la justice?

L’image donnée par ce verset est celle de livrer votre volonté soit à Dieu soit à Satan. Quoique vous fassiez, vous plaisez 
soit au coeur de Dieu, soit à Satan. Si vous vous plaisez à vous-mêmes – contre la volonté de Dieu – vous plaisez à Satan. 
Vos choix – que ce soit dans les petites choses ou dans les grandes choses - ont de l’importance pour Dieu. 

QUE SACRIFIERIEZ-VOUS?

J’ai grandi à la mauvaise période. Quand j’étais petite, on ne parlait que de sacrifice, parce que nous vivions pendant 
la Dépression et la deuxième guerre mondiale. Maintenant que je suis adulte, tout tourne autour de moi, moi, moi. 
J’aurais aimé que ce soit le contraire et que lorsque j’étais petite tout tournât autour de moi, moi, moi, et que je puisse 
maintenant me tourner vers le sacrifice.

Lorsque Paul parle de “sacrifice vivant” en Romains 12:1, qu’est-ce qu’il veut dire? Il faut d’abord que nous compreni-
ons le mot “sacrifice”. Un sacrifice signale toujours une perte pour celui qui l’offre. S’il n’y a pas vraiment de perte, ce 
n’est pas un sacrifice.

Un jour une femme a versé sur la tête de Jésus ce qu’elle possédait de plus précieux. Pendant que le parfum onéreux 
coulait sur Lui, Jésus a dit: “Partout où cette bonne nouvelle sera prêchée, dans le monde entier, on racontera aussi en 
mémoire de cette femme ce qu’elle a fait.” (Matthieu 26:13) Elle a donné ce qu’elle avait de plus précieux. C’est aussi 
ce que Dieu attend de vous. Quelle est la chose la plus précieuse que vous pourriez Lui donner? 

Dans son livre “Demain vous mourez” (8), la missionnaire Reona Peterson Joly parle d’un voyage qu’elle a fait en 
Albanie avec l’organisation Jeunesse en Mission (JeM). L’Albanie avait été la première nation dans le monde à se déclar-
er athée. Ils avaient annoncé que la religion y était totalement interdite. Ils étaient en particulier contre le Christianisme 
et avait interdit la prédication de l’Evangile – un crime passible de mort. Lorsque Reona entendit parler de cette inter-
diction, elle eut cette idée merveilleuse et glorieuse d’emmener une de ses amies en voyage organisé dans ce pays, et de 
déposer des Bibles partout où elles le pourraient. 

Un jour, dans sa chambre d’hôtel, Reona a donné une Bible à la femme de ménage qui venait faire sa chambre. Les 
autorités locales l’ont appris et Reona fut arrêtée. On lui a dit qu’elle serait fusillée le lendemain matin vers neuf heures.

À cette époque l’Albanie était sous l’influence de Satan et cherchait à effacer toute trace de religion de la nation. On savait 
que le gouvernement éliminait les prêtres qui refusaient de renier Christ, en les enfermant vivants dans des tonneaux 
qu’ils faisaient rouler dans l’océan. Reona savait qu’elle était sérieusement en danger. Quand ils l’ont relâchée - après l’avoir 
menacée de mort pour le lendemain – Reona est rentrée à l’hôtel croyant que c’était le dernier jour de sa vie. 

Elle s’est mise à réfléchir: Puisque c’est le dernier jour de ma vie, comment devrais-je le passer? Et qu’est-ce que j’aurais 
du mal à abandonner? 
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Laissez-moi vous poser la même question. Sans compter vos bien-aimés, qu’est-ce qui vous serait difficile de sacrifier? 
Qu’est-ce que vous auriez du mal à abandonner, si Dieu vous demandait de le laisser derrière vous?

Lorsque nous pensons que nous devons être des sacrifices vivants, nous devons garder à l’esprit que nous devrons aban-
donner tous droits sur ce que nous offrons. Dans le temple, lorsqu’un sacrifice était posé sur l’autel, celui qui l’offrait le 
laissait là. Il ne repartait pas avec. Cette offrande avait été consacrée à Dieu pour Son usage exclusif – pour toujours. 
C’est l’attitude que nous devons avoir lorsque nous nous offrons à Jésus-Christ. Nous ne nous appartenons plus. Tout 
ce qui nous appartenait est maintenant à Lui. Ce qui signifie que Dieu a le droit de faire de nous ce qu’Il veut. 

LA JOIE DE PLAIRE

Notre société est narcissique et elle exalte le moi. La propagande mensongère qui nous assaille constamment est: 
“Pensez à vos propres intérets. Prenez soin de vous-mêmes avant tout autre. Si votre mari vous en empêche, débarrassez-
vous de votre mari. Pourquoi rester mariée par obligation? Ce n’est pas une bonne raison pour rester. Si vos gosses sont 
une gêne, débarrassez-vous de vos gosses. Ne laissez personne passer avant vous.”

Mais que dit Jésus? “Si quelqu’un veut être le premier, qu’il soit le dernier de tous, et le serviteur de tous.” (Marc 9:35). 

Comment Paul nous exhorte-t-il? “Ne faites rien par rivalité ou par vaine gloire, mais dans l’humilité, estimez les autres 
supérieurs à vous-mêmes.” (Philippiens 2:3). 

Que nous demande le Saint-Esprit? “Offrez vos corps en sacrifice vivant, saint, agréable à Dieu, ce qui sera de votre 
part un culte raisonnable.” (Romains 12:1)

Que veut dire ce mot “sacrifice” pour vous, aujourd’hui? Cela veut peut-être dire, rester dans un mariage difficile. 
Votre coeur est peut-être brisé par la manière dont votre mari vous traite, mais vous restez dans ce mariage pour plaire 
à Dieu, d’accord de sacrifier tout ce que vous êtes pour obéir à Dieu. Il vous bénira au-dela de tout ce que vous pouvez 
imaginer.

Une femme qui a appris le secret de plaire à Dieu peut supporter n’importe quoi. Elle peut supporter un mauvais 
mariage. Elle peut servir jour après jour ceux qui ne lui en sont pas reconnaissants. J’ai vu des femmes traverser les cir-
constances les plus désastreuses avec un coeur joyeux. Je les ai vues lever les yeux vers le ciel et louer et remercier Jésus, 
parce qu’elles avaient découvert la joie de plaire à Dieu.

POUR TOI, SEIGNEUR

On m’a raconté l’histoire d’un Chrétien dans l’armée qui se trouvait dans une situation horrible. Il détestait son travail, 
et n’aimait pas sa brigade militaire à cause du comportement de ses compagnons. Un jour qu’il était allongé sur son lit 
et pensait à cette vie qu’il méprisait tant, le Seigneur lui a demandé: “Serais-tu d’accord de rester ici et de continuer à 
souffrir pour Moi?” Pour Moi... pour Moi... cet homme ne pouvait pas sortir ces deux mots de sa tête. Puis il les a chan-
gés en “Pour Toi”, et il a dit: “Oui, Seigneur, je peux le faire pour Toi.” Et ces deux mots ont tout changé pour lui. Il 
disait que chaque fois qu’il faisait face à quelque chose qui semblait difficile ou même impossible, il pensait: “Pour Toi, 
Seigneur. Pour Toi.” Il n’était plus question de plaire aux autres ou d’être content – il était question de plaire à Dieu.

Une des situations où il est plus difficile d’avoir la victoire, c’est lorsque vous avez clairement été lésée. L’autre personne 
à tous les torts et vous êtes absolument innocente. Le “droit” est de votre côté. Mais avez-vous jamais considéré que 
c’est justement ici que le sacrifice intervient?
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L’orateur d’une retraite a dit une fois à nos femmes que lorsque vous êtes dans une relation brisée, sans tenir compte 
de qui a fait quoi, vous devez aller trouver l’autre personne et lui dire: “Si je t’ai offensée, je  t’en prie, pardonnez-moi.” 

Pourquoi faut-il que lorsque vous entendez quelqu’un parler de pardon et de réconciliation, c’est le visage même de cette 
personne à laquelle vous ne voulez justement pas penser qui se présente à votre esprit? J’ai vu ce visage – le visage d’une 
femme qui m’avait lésée. Elle vivait loin de moi, mais je savais que je devais bientôt la voir. J’ai dit: “Seigneur, Tu sais 
qu’elle m’a lésée. Tu veux vraiment que j’aille lui demander si je l’ai offensée... quand c’est ELLE qui m’a lésée?”

À mon grand soulagement, j’ai entendu le Seigneur dire: “Non! Tu n’es pas obligée de le faire.” Et une douce paix m’a 
envahie et a calmé mon esprit.

Mais environ une semaine avant que nous devions nous revoir, j’ai commencé à me sentir mal à l’aise. Nous allions 
passer plusieurs jours ensemble, et je savais que ce serait tendu. J’ai donc commencé à prier désespérément: “Seigneur, 
il y a de la tension entre nous, et je n’aime pas les tensions.”

Il a répondu: “Ne t’en fais pas, Kay, Je vais M’en occuper.”

J’ai pensé: “Sois béni, Seigneur!” et j’ai continué à prier et à lire ma Bible.

Ce sont peut-être tous les versets qui me venaient à l’idée, mais je me suis mise à prier: “Seigneur, peu importe qui avait 
raison dans cette situation, je veux vraiment Te plaire.”

Et j’ai eu l’impression que le Seigneur disait: “Si Tu veux vraiment Me plaire, tu peux compter sur Moi.”

J’ai attendu toute la semaine, et c’était merveilleux. J’étais toute excitée à l’idée de ce que le Seigneur allait faire que 
j’ai flotté toute la semaine. Et finalement, lorsque le moment est arrivé, et que je me suis trouvée face à face avec cette 
femme, j’ai dit: “Tu sais, il y de la tension entre nous.”

“En effet, il y a de la tension.” a-t-elle reconnu.

J’ai continué: “Nous allons être ensemble pendant ces quelques jours et je ne peux pas supporter cette tension.”

Elle en a convenu.

Et puis, sans crier gare, ces mots sont sortis de ma bouche: “Si je vous ai offensée...” et j’ai pensé: “D’où ça sort?” Mais 
dès que je les ai prononcés, j’ai ressenti une joie pleine d’entrain.

La femme a dit: “En effet, c’est le cas.”

Dans la chair, ma réaction naturelle aurait été de me défendre. Mais au lieu de cela, je lui ai dit que j’étais désolée.

Elle m’a dit: “En fait, ce n’était pas réellement vous. Ce sont vos amies qui m’ont offensée.” Ce fut difficile à entendre. 
Aussi étrange que cela puisse paraître, cela m’a blessée davantage que si c’était moi qui l’avait offensée.

Nous en avons discuté et pour finir, nous avons passé un moment précieux ensemble. Mais le moment le plus précieux 
ce fut lorsque je suis retournée dans ma chambre et que j’ai entendu le Seigneur dire: “Kay, Tu m’as fait plaisir.”

Le sacrifice est toujours un choix. Dieu ne vous forcera pas. Mais si le désir le plus profond de votre coeur est de Lui 
plaire, vous choisirez de faire les sacrifices qu’Il vous demandera de faire. Et Il fera quelque chose de beau de votre 
obéissance. 
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Quelque temps après cette conversation, la même femme et moi avons prié pour une situation douloureuse dans 
sa famille et nous avons parlé de la rancune. J’ai dit: “Je ne suis pas rancunière.” Et elle a répondu: “Je le sais – et je 
l’apprécie.” Elle avait vu un peu de Jésus en moi, parce que je voulais plaire à Dieu.

Nous avons tendance à penser que la haine est le contraire de l’amour. Mais ce n’est pas vrai. Le contraire de l’amour 
est l’égoïsme. L’égoïsme brise les relations parce qu’il exige que les choses soient faites comme il veut. Nous vivons dans 
une culture narcissique ou l’égoïsme est non seulement permis, il est encouragé. 

Résiste à ce message, femme bien-aimée. Écoute plutôt le Saint-Esprit en toi qui veut transformer ta vie pour que tous 
ceux qui te voient verront l’amour éblouissant de Jésus en toi.

Seigneur, nous voulons si souvent garder pour nous-mêmes des petites chambres secrètes, des petits endroits cachés 
dans nos coeurs, où nous pouvons satisfaire notre moi. Mais, Seigneur, lorsque nous pensons à Tes compassions, à Ta 
grandeur, à Ta bonté qui a offert Ton Fils Jésus pour nos péchés, comment moins faire que de Te donner tout ce que 
nous sommes? C’est un bien piètre cadeau en comparaison, mais c’est tout ce que nous avons à donner.

Réveille-nous jusqu’au plus profond de notre être, Seigneur. Montre-nous lorsque nous Te freinons. Apprends-nous à 
T’offrir tout notre être. Puis, fais ce que Tu veux de nous, afin que nous soyons des sacrifices vivants à travers lesquels 
Tu peux T’exprimer pour Te révéler à un monde qui se meurt. 

Nous voulons Te plaire, Père. Que cela commence à l’autel.

Nous prions au nom de Jésus, amen. 
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C h a pi t r e 

7
N’aimez Pas le Monde

Nous étions à l’aéroport et nous nous préparions à embarquer pour un voyage lorsqu’un homme a jeté un coup d’oeil 
à Chuck, puis il l’a regardé de nouveau et son visage s’est illuminé. Il a dit: “Oh, c’est vous Chuck. C’est bien vous!” 
Il nous a dit qu’il avait fréquenté Calvary Chapel Costa Mesa pendant quatre ans, mais qu’il allait partir vivre à 
Sacramento. Il a dit: “Pendant ces quatres années, tous les dimanches je voulais venir vous dire bonjour, mais quand je 
voyais la file de gens qui attendaient pour vous parler, je changeais d’avis – ou bien j’avais peur, et je faisais demi-tour.  
Mais j’ai toujours voulu aller vous dire bonjour.” 

Et savez-vous ce que Dieu a fait? Il nous a fait asseoir près de cet homme dans l’avion. Nous avons passé un moment 
extraordinaire avec lui et il nous a expliqué comment il était venu à Jésus après avoir été bouddhiste. Quand il était 
bouddhiste, il avait peur de voyager en avion, mais maintenant c’était fini. Et en nous disant cela il a pris sa Bible et l’a 
tenue bien serrée. C’était merveilleux de voir comme il aimait Jésus.

Sur ce même vol, les trois hôtesses connaissaient Chuck. L’une d’elle a dit: “Je vous ai vu à la télé, pasteur Chuck.” et 
c’était drôle parce que les gens devant nous se retournaient pour voir à qui elle parlait. Je savais ce qu’ils pensaient: 
“Qui sont donc ces gens?” Et j’avais envie de répondre: “Nous ne sommes personne.” J’avais envie de mettre un grand 
panneau: “Nous ne sommes que des ambassadeurs de Jésus.”

Lorsque nous sortions de l’avion, notre nouvel ami a dit à Chuck: “C’est un des plus beaux jours de ma vie.” Nous 
pensions que parce que nous l’avions rencontré c’était aussi l’un des plus beaux jours de notre vie.

QUELLE EST VOTRE RÉPONSE? 

Échangerais-je ma vie en Christ contre une vie dans le monde, une vie vécue selon le prince de ce monde? Jamais! 
Même si nous trébuchons et tombons souvent, la vie selon Christ est toujours la vie la plus fantastique que vous puis-
siez jamais espérer vivre. 

Femme de Dieu bien-aimée, ce monde tire à sa fin. Il suffit de regarder le journal télévisé quelques minutes ou de jeter 
un coup d’oeil sur le journal, pour voir que tout ce que Dieu a prophétisé dans Sa Parole il y a des milliers d’années est 
en train de se passer. Son plan divin se déroule sous nos yeux exactement comme Il l’avait prédit.

Cela me donne vraiment envie de secouer tous les Chrétiens pour les réveiller. J’ai l’impression d’être un entraîneur 
et je voudrais faire un grand discours de motivation. “Ecoutez! Le jeu est presque fini. Il ne reste plus que quelques 
minutes et nous allons gagner.  Nous savons que nous allons gagner parce que la Parole de Dieu nous a communiqué le 
résultat. Allez-y donc de tout votre coeur! Courez de toutes vos forces, patiemment et sans vous lasser. Prions, aimons 
et servons autant que nous pouvons. Gagnons une grosse couronne bien lourde que nous déposerons aux pieds de Jésus 
quand tout sera terminé.” Après tout ce que Dieu a fait pour nous, ne voulez-vous pas Lui répondre de cette manière?
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Au tout début du ministère, Chuck conseillait beaucoup de faire des choses qui nous permettraient de recevoir les 
bénédictions de Dieu. Puis Dieu lui ouvrit les yeux. Je me souviens d’une conversation que nous avons eue un jour, 
et où il m’a dit: “Je comprends maintenant qu’il ne s’agit pas de travailler pour recevoir une bénédiction. Dieu nous 
a déjà bénis. Nous devons simplement considérer tout ce qu’Il a fait pour nous, et répondre avec gratitude. C’est une 
question de réponse.”

J’ai dit: “Cela m’aide à voir le mariage d’une toute autre manière.”

“Comment ça?”

“C’est un peu comme l’histoire de la poule et de l’oeuf. Est-ce l’épouse qui se soumet d’abord à son mari, et ensuite il 
l’aime – ou est-ce le mari qui l’aime d’abord et ensuite elle se soumet?” 

Chuck acquiesça.

“Maintenant je connais la réponse: Je ne fais que répondre. Tu m’aimes d’abord et je te réponds en me soumettant à 
toi. Alors je suppose que si je ne réponds pas aussi bien que je le devrais, c’est parce que tu ne m’aimes pas comme tu 
le devrais.” Et avec un sourire, je suis sortie – mais il savait que je le taquinais.

Lorsque Paul nous suppliait de nous offrir nous-mêmes en sacrifice vivants, en Romains 12:1, il disait en fait: “Arrêtez 
et regardez tout ce que Dieu a fait pour vous. Ne voulez-vous pas Lui répondre en Lui donnant tout ce que vous avez?”

Il y a beaucoup de travail à faire dans ce monde, et il ne reste pas beaucoup de temps pour le faire. Il y a une moisson 
qui attend d’être rentrée.

Si nous voulons être efficaces dans ce monde, nous devons vivre pour plaire à Dieu. En vivant pour Lui plaire, nous 
aurons l’influence la plus forte que nous pouvons avoir sur ceux qui nous entourent. Nous ne pouvons pas fortement 
influencer le monde pour la justice d’une autre manière. 

SE CONCENTRER ET ÉLIMINER 

Dans son livre “Disciplines of the Beautiful Woman” (9) (“Les disciplines de la Femme Vertueuse” – non traduit) Anne 
Ortlund écrit une section sur les placards et les tiroirs. Elle utilise deux mots qui résument vraiment ce que nous, les 
femmes, devrions être en train de faire dans ces jours qui sont les derniers – et cela n’a rien à voir avec le ménage. Ces 
deux mots sont “se concentrer” et “éliminer”.

La femme qui veut plaire à Dieu se concentrera sur le fait d’apporter de la joie à Son coeur en éliminant tout ce qui 
encombre sa vie ou sa marche avec Lui. 

Vous savez comme il peut être difficile de trouver quelque chose dans votre penderie quand elle déborde de vêtements. 
Le fouillis nous vole notre temps. Vous devez pousser les porte-manteaux et chercher dans un tas de fatras. Mais quand 
vous vous débarrassez de tout le surplus, c’est facile de trouver le chemisier et la jupe que vous voulez.

Nous pouvons aussi encombrer nos vies spirituelles. Lorsque nous laissons trop de choses envahir nos vies et voler notre 
temps, nous passons souvent à côté de ce que nous devrions vraiment être en train de faire. Je vais vous donner une 
exhortation en sept mots. Dans votre quête pour mettre de l’ordre dans votre vie, ces sept mots vous aiderons à vivre 
simplement et à rester centrées sur Jésus. Vous êtes prêtes?

Ces sept mots viennent de Romains 12:2.
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“Ne vous conformez pas à ce monde.”

Ne vous conformez pas au monde présent, mais soyez transformés par le renouvellement de votre intelligence, afin que 
vous discerniez quelle est la volonté de Dieu: ce qui est bon, agréable et parfait.

Une version américaine dit: “Ne copiez pas le comportement et les habitudes de ce monde.” La Bible Amplifiée dit: “Ne 
vous conformez pas à cette époque modelée selon, et adaptée à ses habitudes superficielles.” 

Dans son commentaire sur le l’épitre aux Romains, Barclay s’inspire de l’idée de mode. “N’essayez pas d’accorder votre 
vie à toutes les modes de ce monde. Ne soyez pas comme le caméléon qui prend la couleur de son environnement.” (10)

Ne laissez pas le monde vous dicter à quoi vous devez ressembler. En grec, la racine du mot utilisé pour “conformer” 
est “schema”, qui veut dire “forme externe qui varie de jour en jour, d’année en année.” 

NE VOUS CONFORMEZ PAS

La modestie est une de ces formes externes qui varient de jour en jour et d’année en année. Dans les années 1920, si 
quelqu’un portait un bikini sur la plage, on l’aurait probablement mis en prison pour indécence. À cette époque les 
maillots de bains couvrait le corps des femmes. Aujourd’hui les bikinis sont la norme. 

Les mots aussi changent au fil des années. Aujourd’hui nous utilisons des mots que nous ne pouvions pas utiliser 
il y a des années. Par exemple, lorsque j’attendais mes enfants, on ne disait pas que j’étais “enceinte”. On disait que 
“j’attendais un enfant” ou que  j’étais une “future maman”. Je ne pense pas que je sois prude, mais il m’a fallu long-
temps pour m’habituer à dire “enceinte”.

Les modes, bien sûr, changent de jour en jour et d’année en année – quelquefois de minute en minute. Je me souviens 
de l’époque où les tailleurs en polyester sont sortis et où je pensais qu’ils étaient extraordinaires. J’en ai emporté lors 
d’un voyage en Israël, et ils ne se sont pas froissés du tout. C’était fantastique! Mais le polyester n’est plus à la mode. 
Aujourd’hui les gens aiment le 100% coton. Vous voyez combien le monde est changeant et instable? Ne vous y con-
formez pas. Ne vous laissez pas influencer, ne vous laissez pas affecter, ne vous adaptez pas.

LA DOMINATION DU ROYAUME

Lorsque la Bible parle du monde, elle ne parle pas de la planète, du monde que Dieu a créé. La Bible parle d’un mode 
de vie. Le mot grec est “aion” qui signifie “époque”. Ne vous conformez pas à cette époque, à ce qui se fait mainten-
ant – les comportements, les caractéristiques morales, ou le système de valeurs de cette génération. Ne vous laissez pas 
enfermer dans son moule.

Nous devons nous souvenir qu’il existe deux royaumes: le Royaume de lumière et le royaume des ténèbres. Dieu 
gouverne l’un, l’autre est gouverné par Satan. Et le monde dont il est question en Romains 12:2 se réfère au monde 
gouverné par Satan. 

Les Grecs ont le mot “kata sarka”, qui signifie “vie dominée par la nature humaine à son niveau le plus bas”. C’est ça 
que la Bible nous met en garde de ne pas aimer. Comparez ce mot avec “kata christon”, une “vie dominée par le Christ”, 
ou “kata numa”, une “vie dominée par le Saint-Esprit”. Quel royaume domine votre vie aujourd’hui? 

C’est probablement en 1 Jean 2:15 que nous trouvons la mise en garde la plus claire contre l’amour du monde. Jean 
nous exhorte: “N’aimez pas le monde, ni ce qui est dans le monde,” car lorsque vous aimez ces choses vous montrez que 
vous n’aimez pas vraiment Dieu. Cela devrait être suffisant pour vous empêcher d’aimer le monde. Mais Jean continue:
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Car tout ce qui appartient au monde – les mauvais désirs de la nature humaine, le désir de posséder ce que l’on voit, et 
l’orgueil suscité par les biens terrestres – tout cela vient non du Père, mais du monde. (I Jean 2:16 FC)

La Bible À la Colombe décrit ces désirs mondains comme “la convoitise de la chair, la convoitise des yeux et l’orgueil 
de la vie” (1 Jean 2:16). Ce sont les trois manières dont Satan a tenté Ève dans le jardin d’Éden (Genèse 3). Il utilise 
toujours les mêmes ruses, les mêmes tactiques. Aujourd’hui Satan essaie toujours de leurrer les femmes avec ces mêmes 
désirs pour les éloigner de Dieu.  

LA CONTREFAÇON 

Pourquoi les femmes se laissent-elles avoir par ces mêmes vieilles ruses? Pourquoi se conforment-elles au monde? Parce 
qu’elles pensent que si elles se conforment au monde, elles auront tout ce dont elles ont besoin, toutes les choses maté-
rielles qu’elles veulent avoir. Mais Jésus nous dit autre chose:

Cherchez d’abord le Royaume de Dieu et Sa justice, et toutes ces choses vous seront données en plus. (Matthieu 6:33)

Jésus savait que nous avons besoin d’être protégées du mal qui est dans le monde, alors Il a prié pour nous:

Je ne Te prie pas de les ôter du monde, mais de les garder du Malin. Ils ne sont pas du monde, comme Moi, Je ne suis 
pas du monde. (Jean 17:15-16)

Avez-vous saisi cela? Vous ne devez pas faire partie de ce monde mauvais et de ses convoitises, ses désirs, ses ambitions 
et ses objectifs. Vous devez faire partie du Royaume de lumière, et trouver des directions pour votre vie, vos informa-
tions, vos valeurs dans ce Royaume qui est bien meilleur.

Dans son livre “Beyond Humiliation” - “Au-delà de l’Humiliation” non traduit -  J. Gregory Mantle décrit le monde 
de cette manière:

“Le monde a son propre prince, sa propre cour, son propre gouvernement, ses propres lois, ses propres principes, ses 
propres maximes, sa propre littérature. C’est la contrefaçon de l’Eglise de Dieu, et l’arme principale du diable pour 
diminuer et empoisonner la vie céleste des Chrétiens et de l’Eglise.” (11)

Jacques 4:4 nous dit carrément que si nous sommes les amies du monde, nous sommes les ennemies de Dieu. Si nous 
aimons le système du monde – son immoralité, son désir irrépressible pour les relations sexuelles, la célébrité, la richesse 
et le prestige – alors nous sommes les ennemies de Dieu. Ça donne à réfléchir.

Une traduction anglaise dit: “Vous êtes semblable à une épouse infidèle qui aime les ennemis de son mari.” Si vous 
aimez le système du monde, vous êtes semblable à une épouse infidèle qui se lie d’amitié avec les ennemis de son mari.” 

En fait, Jean nous dit:

N’aimez pas le monde, ni ce qui est dans le monde. Si quelqu’un aime le monde, l’amour du Père n’est pas en lui. (1 
Jean 2:15)

Trop de gens croient qu’ils peuvent avoir Dieu et aussi le monde. Ils pensent: “Je passerai à l’église dimanche, et ensuite 
je pourrai faire ce que je veux. Je peux aller au cinéma voir n’importe quel film et boire autant que je veux, et même 
coucher avec n’importe qui, si je veux. Je peux vivre comme je veux.” Ce n’est pas vrai. Si vous voulez vivre comme ça, 
l’amour de Dieu n’est pas en vous. 
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AIMEZ LE SANCTUAIRE

J’ai rencontré quelqu’un qui n’était pas venu à l’église depuis un certain temps, et à un moment, nous avons parlé de 
l’église. Il a dit: “Je n’aime pas aller à l’église. Je n’aime pas être dans le sanctuaire. Il y a trop de monde, et je finis 
toujours par être assis à côté de quelq’un qui mâche du chewing gum. Ça m’énerve!

Je l’ai regardé et je lui ai dit: “Savez-vous ce que vous êtes en train de dire? Vous êtes en train de dire qu’il y a quelque 
chose qui ne va pas dans votre relation avec Dieu. Parce que, lorsque l’amour du Père est en vous, vous aimez être avec 
Ses enfants. Vous voulez être dans le sanctuaire.”

Lorsque je vais dans le sanctuaire, je ressens des vagues d’amour. Notre église est devenue si grande qu’il ne m’est pas 
possible de connaître tout le monde, mais il se peut que je connaisse la personne assise près de moi, et je rencontre 
toujours quelqu’un que je connais. Mais cela n’a pas d’importance. L’amour de Dieu et la communion du Saint-Esprit 
sont tellement fortes dans ce lieu, que je suis toujours bénie quand j’y suis. Je ne pourrais pas vous dire combien de fois 
Dieu m’a donné la réponse dont j’avais besoin pour ma vie dans le sanctuaire.

Je ne pourrais pas non plus vous dire combien de visiteurs fâchés ou irrités sont venus voir mon époux à la fin du culte 
pour lui dire: “Je suis sûr que ce que vous avez dit dans votre message était pour moi. Mon ami vous a certainement 
dit des choses à mon sujet.”

Quelquefois Chuck ne connaît même pas l’ami en question. Ou il ne l’a pas vu depuis six mois. Alors Chuck sourit et 
dit: “Non, personne ne m’a rien dit à votre sujet.”

Il n’y a vraiment qu’une conclusion. Il réfléchit une minute et dit: “Vous voulez dire que c’était Dieu?”

Et Chuck répondait: “Oui. Aujourd’hui, Dieu avait quelque chose à vous dire.”

Oh, que j’aime être dans le sanctuaire de Dieu! Et ne peux pas comprendre qu’un Chrétien puisse penser différemment. 

Paul dit: “le monde est crucifé pour moi comme je le suis pour  le monde.”  (Galates 6:14) Paul marchait avec Jésus-
Christ de telle manière que, pour lui, le monde était mort. Et une chose morte ne peut pas avoir d’emprise sur vous. 
Elle ne peut pas vous prendre dans ses filets. Oh, comme j’aimerais que le monde soit complètement mort pour moi et 
qu’il n’ait plus aucun attrait pour moi. Je ne veux pas y être conformée. Je ne veux pas entrer dans son moule. Je veux 
le voir comme Dieu le voit et je veux plaire au coeur de Dieu.

Quand vos yeux spirituels seront ouverts aux valeurs éphémères, hypocrites, compétitives et égoïstes de ce monde, vous 
non plus vous ne l’aimerez pas. Vous n’aurez aucun désir de lui ressembler. Jean dit:

Le monde passe, et sa convoitise aussi; mais celui qui fait la volonté de Dieu demeure éternellement. (1 Jean 2:17)

CE SATAN RUSÉ ET SOURNOIS 

Vous est-il déjà arrivé de vous arrêter un moment pour réfléchir au fait que tout le mal qui existe dans le monde 
aujourd’hui, toute la laideur, toute la misère, a été mise en marche parce qu’une femme s’est laissée abuser dans le 
Jardin? Ça a marché tellement bien – croyez-vous que Satan  ait cessé d’essayer de séduire les femmes? Non! Il essaie 
toujours de les forcer à se conformer au système de ce monde.

La plupart d’entre nous seraient d’accord que la cupidité, l’orgueil et la conduite immorale démontrent un amour cer-
tain pour le monde, et un manque d’amour pour Dieu. Ces choses sont évidentes. Mais Satan n’utilise pas toujours des 
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choses évidentes. En général, il est plus subtil. En Genèse 3:1 nous lisons: “Le serpent était le plus rusé des animaux 
des champs que l’Eternel Dieu avait faits.” Il est toujours rusé, toujours fourbe. Mais parce qu’il sait que vous pourriez 
remarquer une attaque évidente, il vous appâte tranquillement. Il vous fait aimer une chose mauvaise, aujourd’hui un 
peu plus qu’hier. Et avant que vous ne vous en soyez rendue compte, vous avez moins de temps – et moins d’amour – 
pour Jésus.

Satan est rusé, fourbe et subtil. C’est aussi un menteur et un imposteur. Il vous tente avec des choses qui semblent si 
désirables et si merveilleuses que vous êtes convaicues que vous ne pouvez tout simplement pas vivre sans elles. Mais 
c’est une imposture. Cela fait partie de son plan pour vous détruire. Rappelez-vous: “Le voleur ne vient que pour voler, 
tuer et détruire.” Mais quel est le plan de Dieu pour votre vie? “Je suis venu afin que Mes brebis aient la vie et qu’elles 
l’aient en abondance.” (Jean 10:10)

Soyez conscientes des tactiques de Satan. Il est après vous comme il est après toutes les autres femmes. Il vous incitera 
à vous conformer à ce monde – en particulier parce que vous aimez Jésus. Les gens vous trouvent bizarres si vous ne 
voulez pas faire la fête avec eux. Ils ne peuvent pas comprendre.

Si vous travaillez dans un bureau et que vous n’appréciez pas leurs mauvaises plaisanteries, vous allez être très seule. 
C’est ce mot même qu’a utilisé récemment une femme qui me parlait de son travail. Elle disait: “Parce que je marche 
avec Jésus, dans mon bureau je suis très seule. Quand ils parlent des plaisirs de ce monde et de tout ce qu’ils font pen-
dant leurs week-ends, cela ne m’intéresse pas. Et ils ne s’intéressent pas non plus à moi. Je suis très seule.” Jésus aussi a 
marché seul jusqu’au Calvaire. Il était très seul.

LA FEMME IDÉALE 

Regardons de près certaines des manières auxquelles le monde nous incite à nous conformer. Tout d’abord, il établit 
le standard de la femme idéale. Ses critères sont très spécifiques. Elle doit être jeune et mince, elle doit avoir un beau 
visage et une silhouette parfaite, et elle doit avoir de l’éducation. Cela ne fait pas de mal si, en même temps, elle est 
riche et célèbre. Et toutes les femmes qui ne sont pas à la hauteur – et qui peut l’être? - se sentent dévalorisées. Mais 
ce standard n’est pas celui de Dieu – il vient du prince des ténèbres. Satan sait qu’en vous mettant sans cesse cette liste 
devant les yeux, il peut vous remplir d’insécurité. Il veut que vous soyez désespérées au sujet de ces choses. Il veut vous 
convaincre que votre vie ne sera pas parfaite si vous n’êtes pas à la hauteur des standards du monde. Il nous murmure 
ces choses, et nous les acceptons. Si seulement j’avais une coiffure parfaite, une silhouette parfaite, une éducation par-
faite, un travail parfait – alors ma vie serait parfaite. Non! Elle ne le serait pas.

J’ai connu des femmes brillantes qui ne connaissaient pas Dieu et elles étaient malheureuses. Une fois j’ai rencontré 
une femme qui avait gagné un concours de beauté. Elle était d’une beauté éblouissante. Elle avait un mariage merveil-
leux et son mari était très riche. Elle avait tout ce que l’on peut désirer – et pourtant, c’était une des femmes les plus 
malheureuses que j’ai jamais rencontrées, parce qu’elle n’avait pas Jésus. Ne laissez jamais Satan vous tromper en vous 
faisant croire que si seulement vous aviez tout ce que vous désirez vous seriez heureuse. 

L’ IDÉAL DE DIEU POUR VOUS 

Le monde admire ses célébrités, mais nombreuses sont celles qui vivent des vies misérables – droguées, alcooliques, 
passant d’une relation vouée à l’échec à une autre. Si elles ne meurent pas jeunes, elles passent le reste de leur vie à es-
sayer frénétiquement de retrouver leur jeunesse. Et pour finir, elles sont toutes remplacées par d’autres. C’est ainsi que 
le monde fonctionne. C’est moche, et ça ne vous satisfera jamais. 
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Êtes-vous déjà entrée quelque part avec des chaussures à bout pointu quand cétait la mode des chaussures à bout rond? 
Pour ne pas être préoccupée par ce genre de choses, vous devez vraiment marcher tout près de Jésus. Si vous êtes dirigée 
par le Royaume de lumière, vous êtes libres de ce genre de préoccupation qui ne rime à rien. Vous n’avez pas à devenir 
anorexique. Vous n’avez pas à dépenser de l’argent pour acheter des vêtements hors de prix et qui seront démodés la 
semaine prochaine. Vous pouvez être libre de tout cela.

Dieu a un plan bien meilleur pour vous. Au lieu de vous inquiéter pour savoir si vous répondez aux standards ridicules 
du monde, mesurez-vous aux standards de Dieu. Demandez-vous: Quel est l’idéal de Dieu pour moi? Quelles qualités 
et quels traits de caractères veut-il voir dans ma vie? À quoi veut-Il que je ressemble? Est-ce important pour Dieu que 
je sois belle? Est-ce important pour Lui que je sois mince? Comment voudrait-Il que je change?

Lorsque j’étais jeune mariée, le verset qui m’a le plus aidée était 1 Pierre 3:3-4:

N’ayez pas pour parure ce qui est extérieur: cheveux tressés, ornements d’or, manteaux élégants, mais la parure cachée 
du coeur, la parure personnelle inaltérable d’un esprit doux et tranquille; voilà qui est d’un grand prix devant Dieu. 

Voilà le genre de beauté profonde démontré par les saintes femmes de jadis qui faisaient confiance à Dieu. Voilà l’idéal 
de Dieu pour vous. Voilà ce qu’Il veut pour vous. C’est tellement libérateur!

VÊTEMENTS 

Pour une raison ou une autre, ma mère ne pensait pas que c’était important pour moi d’avoir de beaux vêtements pour 
aller à l’école. J’avais de beaux vêtements pour aller à l’église, mais des vêtements minables pour aller à l’école. Je ne 
sais pas pourquoi elle faisait ça. J’avais aussi une tante qui faisait de la couture – et qui me confectionnait les tenues les 
plus bizarres.

Et comme si ce n’était pas assez, j’étais toute maigre et en CM1/CM2 j’avais sans arrêt mal à la gorge. Tout le monde 
portait des socquettes, mais pas Kay Johnson. Non! Je portais des culottes longues et noires en coton qui descendaient 
presque jusqu’à mes genoux et qui se voyaient quand mes robes se relevaient un peu. Et je devais porter des bas épais 
en coton noir. Cela me rendait tellement malheureuse que j’ai mis des années à m’en remettre.

À la mort de mes parents j’ai reçu un héritage. Et savez-vous à quoi j’ai utilisé la plupart de cet argent? À acheter des 
vêtements! Mais quand l’héritage disaparut, mes dépenses se sont arrêtées. J’ai appris que je devais vivre avec ce que 
Chuck gagnait et que je ne pouvais pas courir acheter de nouveaux vêtements chaque fois que j’en avais envie. Après 
quelque temps je portais la même robe chaque dimanche. Mais j’y ai trouvé la liberté. Dieu m’a libérée de cette dépen-
dance, et elle n’est jamais revenue. 

Lorsque vous marchez selon les principes du royaume des ténèbres, vous êtes en proie à une anxiété permanente. Un 
esprit de compétition vous tient dans ses chaînes et vous enserre de plus en plus. 

Jésus est venu pour vous libérer. Il est venu vous délivrer de tout ce qui essaie de faire pression sur vous pour que vous 
entriez dans le moule du monde. Dieu a établi le standard pour votre vie, et lorsque vous lui obéissez et devenez la 
femme qu’Il veut que vous soyez, votre vie lui plaira. Il créera en vous une beauté qui influencera tous ceux que vous 
rencontrerez. Il vous utilisera pour bénir et influencer votre famille. Dieu peut même vous utiliser comme un outil 
pour toucher votre mari incroyant. 
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PRENEZ GARDE À VOUS-MÊME 

En plus de toutes les pressions déjà mentionnées, le monde fait pression sur les femmes pour qu’elles se conforment 
sur le plan moral. Partout vous trouvez ce message: “Amusez-vous! Vivez dans la promiscuité, cela n’a jamais fait de 
mal à personne.” Ne le croyez pas. C’est un mensonge qui vient de l’enfer. Dieu n’a pas créé les femmes pour qu’elles 
vivent ainsi. Il les a créées avec le besoin d’être aimées, protégées et prises en charge. Quand une femme s’implique 
dans de brèves rencontres avec des hommes elle ne fait que se blesser émotionnellement.  Ce genre de vie n’apporte pas 
l’épanouissement; vous ne pouvez pas vivre de cette manière sans en porter les cicatrices.

Protégez-vous contre la pression de vous conformer au monde sur le plan moral. Prenez garde à vous-mêmes. À la pre-
mière semence, réagissez! Ne la laissez pas prendre racine et porter du fruit qui affecterait votre conduite - et votre vie.

Nous vivons dans un monde dont la devise est: “Moi d’abord. C’est ma vie et je vais la vivre au maximum.” Lorsque 
vous avez cette philosophie, d’autres personnes seront blessées.

Nous vivons dans une culture qui ne comprend pas et qui n’apprécie pas les femmes qui choisissent de rester à la mai-
son avec leurs enfants. Je sais que pour certaines femmes travailler au dehors est une nécessité économique pour que 
la famille puisse manger. Moi aussi j’ai travaillé une fois ou deux lorsque mes enfants étaient tout petits, mais c’était 
toujours pour un temps très court, et je n’ai pas aimé ça. Dès que nous avons pu nous le permettre, je me suis arrêtée. 
Quelquefois vous devez travailler par nécessité, mais dans de nombreux cas, ce n’est pas une nécessité. C’est simple-
ment la femme qui choisit de faire carrière au lieu de rester à la maison avec ses petits. 

SACRIFICES

Rester à la maison implique des sacrifices, mais ce sont des sacrifices que vous ne regretterez jamais. Je suis si heureuse 
d’être restée à la maison avec mes enfants. Même encore maintenant, mes quatre enfants me disent: “Maman, c’était 
vraiment bien de te trouver à la maison en train de nous attendre.” C’est terrible pour un enfant de rentrer chez lui et 
de trouver la maison vide.

À une époque, nous avions des voisins dont la mère était toujours partie et les enfants toujours seuls. C’était les enfants 
les plus tristes de tout le voisinage, et cela me brisait le coeur. Ma fille, Cheryl, avait l’âge d’un de ces enfants, et nous 
allions toutes les deux faire du patin à roulette avec eux, le soir. Un soir j’ai oublié qu’il allait y avoir une réunion du 
conseil d’église dans la maison en face de la nôtre. Je l’ai réalisé lorsque j’ai vu un conseiller garer sa voiture devant la 
maison du voisin. C’était des conseillers de mon église! Et moi, la femme du  pasteur, j’étais là en train de faire du patin 
à roulettes avec les gamins. J’étais si pressée d’aller me cacher que j’ai sauté le seuil de la maison et traversé le salon en 
roulant sur le tapis avec mes patins. 

Vous n’aurez vos enfants que pour un temps très court. Passez du temps avec eux, jouez avec eux, enseignez-les et 
aimez-les. Ne les confiez pas à quelqu’un d’autre qui ne les aimera pas autant que vous et qui n’en prendra pas aussi 
bien soin que vous. Privez-vous de certaines choses. Je l’ai fait et cela est devenu une bénédiction. Vraiment! Au début 
du ministère de Chuck, nous n’avions pas grand chose, mais nous avions beaucoup d’amour. Nous étions bien en-
semble et nous aimions les choses amusantes que nous faisions ensemble. Nous avions Jésus et nous demeurions dans 
le Royaume de lumière.

Rappelez-vous ceci: l’épanouissement ne vient pas lorsqu’on se fait égoïstement plaisir. Il vient lorsqu’on marche avec 
Jésus et qu’on vit pour Lui plaire. Il vient à travers le sacrifice. 

Vous pensez peut-être: “Kay, je pense que je marche vraiment avec Jésus. Je ne pense pas que je me sois conformée du 
tout au monde.” Je prie que vous ayez raison. Mais voici un moyen de vous en assurer:



75

CONTRÔLES 

Tout d’abord: qu’est-ce que vous aimez vraiment? Si vous deviez tout à coup quitter votre maison, en dehors des gens 
que vous aimez, qu’est-ce que vous auriez du mal à abandonner? Votre réponse vous dira ce que vous aimez le plus. En 
dehors de vous et Jésus, personne ne le saura, alors soyez honnête avec Lui. Demandez à Dieu de vous montrer exacte-
ment ce qu’il y a dans votre coeur.

Deuxièmement: quelles sont les activités que vous aimez vraiment? Lorsque vous avez un peu de temps libre, qu’est-ce 
que vous préférez faire? Puis considérez cette activité et demandez-vous si elle appartient au Royaume de lumière ou 
au royaume des ténèbres.

Jusqu’à mes onze ans, mes parents étaient très spirituels. Le dimanche nous allions à l’église, puis nous rentrions nous 
reposer à la maison et c’était tout. Je pouvais lire les blagues dans le journal, mais je n’avais ni le droit de travailler, ni le 
droit de jouer ou de faire quoi que ce soit. Puis un jour, mes parents ont décidé que nous irions à la plage. Et en chemin 
un de nos pneus a crevé. Je me rappelle très nettement mon père disant à ma mère: “C’est le jugement de Dieu. Nous 
avons péché. C’est Son châtiment parce que nous voulions aller à la plage un dimanche.” Ce que j’en ai gardé, c’est 
que le dimanche il faut faire attention. Même lorsque je ne marchais pas avec le Seigneur, je me sentais quand même 
coupable si je faisais quoi que ce soit le dimanche. 

Quand j’ai rencontré Chuck, nous sommes allés au culte ensemble avec sa famille, un dimanche matin. Sur le chemin 
du retour quelqu’un a dit: “Et si nous allions à la plage?” et j’ai pensé: “La plage! J’espère que nous n’allons pas crever.” 
Mais non! Nous sommes allés à la plage et nous nous sommes bien amusés. En fait Papa et Maman Smith aimaient 
passer la plupart de leurs dimanches après-midi à se promener ensemble sur la côte. En les voyant faire, j’ai commencé 
à voir les choses différemment. 

Les loisirs ne sont pas mauvais. Aller à la plage n’est pas mauvais – même le dimanche. La question est de savoir si votre 
activité de loisir est quelque chose que vous pouvez faire dans la lumière, ou quelque chose que vous voulez faire dans 
les ténèbres en espérant que personne ne vous verra. Votre temps libre plaît-il à Dieu?

VOTRE PLUS GRANDE JOIE

Je ne vous dirai jamais ce que vous pouvez et ne pouvez pas faire, sauf si votre activité est un péché. Mais le Saint-Esprit 
a le droit de vous le dire. Et Il veut parler directement à votre coeur.

Qu’est-ce qui vous apporte la joie et la satisfaction? Quel est votre plaisir le plus grand? Qu’est-ce qui vous rend heu-
reuse? Quelque chose de matériel, comme un diamant de dix carats ou une nouvelle voiture? Ou une relation qui est si 
importante pour vous que si la personne n’était pas dans votre vie, toute votre joie disparaîtrait? Ou pouvez-vous être 
heureuse simplement avec un verset de l’Ecriture qui parle à votre coeur? 

Job a dit: “J’ai aimé les Paroles de Sa bouche plus que la nourriture dont j’ai besoin.” (Job 23:12 VA) Et nous aimons 
manger! J’aime surtout les glaces au caramel chaud – toutes collantes et pleines de sucre. Elles sont tellement bonnes! 
Mais j’aime la Parole de Dieu infiniment plus. Sa Parole fait la joie de mon coeur et le remplit d’allégresse. Elle élève 
mon âme comme rien d’autre au monde ne peut le faire.   

Jésus était ravi de faire la volonté de Dieu. J’espère que vous pouvez dire la même chose.
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QUELS SONT VOS OBJECTIFS?

Ensuite: Quels sont vos objectifs? L’objectif de Paul était “de Le connaître” (Philippiens 3:10). Il parlait de la puissance 
de la résurrection de Jésus et de la communion de Ses souffrances, puis il ajoutait un deuxième objectif “en devenant 
conforme à Lui dans Sa mort.” C’est ça la vraie marche avec Jésus. Ce n’est pas étonnant qu’il ait pu dire: “Le monde 
est crucifié pour moi, comme je le suis pour le monde.” (Galates 6:14) Le monde n’avait plus aucune emprise sur lui.

L’objectif de David était de porter l’image de Dieu. Il dit “Je serai satisfait lorsque je me réveillerai semblable à Toi. 
(Psaume 17:15 VA) Comme c’est beau! Vous réveiller semblable à Jésus, est-ce là un de vos objectifs?

Avez-vous déjà vu un programme de télé ou un film où tous les acteurs étaient si beaux que vous avez pensé que vous 
aussi vous étiez belle? Et puis vous êtes passée devant un miroir et vous avez vu que ce n’était pas vraiment la vérité! La 
Parole nous dit que lorsque nous contemplons Jésus, nous sommes transformées à Son image. Nous devenons comme 
Lui. Nous prenons Ses qualités.

LE TEST DE L’ÉPREUVE 

Dieu nous aime tellement que, parfois, Il permet des crises dans nos vies pour que nous nous posions cette question: 
“Suis-je conforme au monde ou à Jésus-Christ?” La mort, par exemple, nous met rapidement en face de cette question. 
Pour ceux qui assistent aux funérailles d’un être cher, le monde soudain n’a plus aucune importance. À ce moment-là, 
ils ont un petit aperçu de ce qu’est vraiment la vie. Malheureusement, trop de gens retournent aussitôt à leurs anciennes 
manières de vivre dès que les funérailles sont terminées, après avoir eu cet aperçu du Royaume de lumière. Ils repren-
nent leurs chaînes. Ils auraient pu être délivrés pour l’éternité, mais ils ont refusé la leçon de l’épreuve.

Personnellement je crois que toutes les crises que j’ai traversées auraient pu servir à ma croissance si je l’avais permis. 
Toutes. Plus je marche avec le Seigneur, et plus j’apprends à accueillir ce qu’Il me donne en comprenant Son objectif. 
Une crise me conforme à l’image de Dieu et me libère de l’emprise que le monde a sur moi. 

Une de mes amies est passionnée d’antiquités – à un point tel que Dieu a commencé à s’en occuper. Un jour qu’elle 
avait prié: “Seigneur, je veux T’aimer plus que toutes ces antiquités,”  elle a découvert qu’elle éprouvait une joie toute 
particulière en allant admirer une pièce ancienne mais sans l’acheter. Elle dit que parfois elle a l’argent nécessaire, et 
le désir d’acheter quelque chose, mais à cause de son amour pour Jésus elle dit: “Je t’aime plus que cette antiquité, 
Seigneur.” et elle ne l’achète pas.

Il se peut que vous pensiez: “Qui peut aimer les antiquités plus que Jésus?” Mais, soeur bien-aimée en Christ, l’amour 
mal placé peut être très subtil. Nous savons que le premier commandement est “Tu n’auras pas d’autres dieux devant 
Ma face,” mais nous avons d’autres dieux. Cela peut être une personne. Cela peut être une passion particulière. Nous 
pouvons être conforme au monde et ne pas en être conscientes. 

Un saint d’autrefois priait ainsi: “Seigneur, mets une épine dans tout ce que j’aime et qui n’est pas de Toi.” C’est une prière 
sérieuse. Seule une femme vraiment déterminée à plaire à Dieu priera ce genre de prière. J’espère que ce sera votre cas.

Père, nous Te demandons d’abord de nous convaincre si nous avons permis à nos vies d’être moulées à l’image du 
monde. Envoie Ta lumière sur nos vies. Et puis, Seigneur, donne-nous le désir et la force de Te donner cette chose qui 
prend Ta place. Libère-nous, Seigneur Jésus. Brise l’emprise que le monde a sur nous et attire-nous à Toi. Nous ne 
voulons rien avoir au-dessus de Toi. 

Nous prions en Ton nom précieux, amen. 
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C h a pi t r e 

8
Renouvelez Vos Pensées

Je pense que toutes les Chrétiennes devraient trouver un endroit dans leur maison pour accrocher deux photos: la 
photo d’une chenille et celle d’un papillon. La chenille ne peut que ramper sur la terre, le papillon est libre. Il peut 
s’envoler. Il peut voler parce qu’il n’est pas lié à la terre, il a été transformé. 

Dieu veut produire une transformation en vous. “Ne vous conformez pas au monde présent, mais soyez transformés 
par le renouvellement de votre intelligence...” (Romains 12:2)

Le mot grec pour “transformation” est “metamorfousthe” d’où est tiré le mot français “métamorphose”.  Et à quoi 
pensez-vous lorsque vous entendez le mot “métamorphose”? Si vous vous souvenez-vous de vos cours de biologie vous 
pensez à la chenille et au papillon. La métamorphose est la transformation d’un stade à un autre, comme la chenille se 
transforme en un papillon. Elle implique un changement.

Ce même mot grec a été utilisé en Matthieu 17:2 pour décrire Jésus quand Il fut transfiguré devant Ses disciples sur la 
montagne. La Bible amplifiée dit:

Son apparence subit un changement en leur présence; Son visage rayonna comme le soleil, et ses vêtements devinrent 
éblouissants comme la lumière.

TRANSFORMÉE 

Votre transformation devrait produire le même effet dans votre vie. Vous devriez être tellement changées que lorsque 
les gens du monde vous regardent, ils devraient voir un peu de Christ en vous. 2 Corinthiens 3:18 nous dit:

Nous tous qui, le visage dévoilé, reflétons comme un miroir la gloire du Seigneur, nous sommes transformés en la 
même image, de gloire et gloire, comme par l’Esprit du Seigneur.

Le changement en nous doit être aussi dramatique et réel que la transformation que les disciples ont vue en Jésus au 
sommet de cette montagne. Et la Bible dit que cela se produira par “le renouvellement de vos pensées.”

Je trouve ça intéressant. Dieu aurait très bien pu dire: “Vous serez transformées en participant à une retraite de femmes 
au sommet d’une montagne.” Après tout, Jésus fut transfiguré pendant qu’Il était avec quelques uns de Ses disciples au 
sommet d’une montagne. Ce serait merveilleux si ça se passait de la même manière pour nous. J’aime les expériences 
au sommet des montagnes. Et, de toute évidence, nous sommes transformées au cours de nos retraites. Comment 
pourrait-il en être autrement? Nous sommes là avec d’autres Chrétiennes qui aiment Jésus et nous passons tout notre 
temps dans la Parole, nous prions et nous cherchons Dieu, et nous recevons tout un tas de choses merveilleuses de Sa 
part dès notre arrivée. Mais il ne s’agit pas de la transformation dont Dieu nous parle par Paul.
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Dans l’Ancien Testament nous lisons l’histoire de Naaman, l’homme qui commandait l’armée du roi de Syrie. 2 Rois 
5:1 nous révèle que “c’était un homme important, mais qu’il était lépreux.” Et dans toute la Bible nous voyons que la 
lèpre est un symbole du péché. 

Le prophète Élisée a eu compassion de son malheur, et il a envoyé Naaman se tremper sept fois dans les eaux boueuses 
du Jourdain, lui promettant la guérison. Naaman le fit et la Parole dit que “sa chair redevint comme la chair d’un jeune 
garçon, et il fut purifié.” (2 Rois 5:14)

L’INTELLIGENCE RENOUVELÉE

Quelle merveilleuse manière d’être transformée! Nous ferions toute une randonnée en Israël pour nous plonger sept 
fois dans les eaux boueuses du Jourdain. Nous nous débarrasserions de tous nos péchés et nous serions toutes trans-
formées. Mais non! Dieu veut que ça se passe d’une autre manière – pas à travers un rituel quelconque, mais par le 
renouvellement de notre intelligence. Et, à long terme, bien que cela paraisse plus simple, en fait c’est bien plus difficile 
que de gravir une montagne ou de faire un plongeon dans une rivière, parce que cela requiert notre coopération avec 
le Saint-Esprit.

Renouveler signifie faire quelque chose de nouveau. Quand les pensées sont renouvelées, cela signifie qu’il y a un change-
ment complet de nos pensées, de nos désirs, nos valeurs, nos imaginations, nos rêves, nos méditations, nos poursuites 
intellectuelles et nos raisonnements. Dorénavant tout cela sera selon les désirs de Dieu, et très différent du monde.

Philippiens 2:5 nous exhorte: “Ayez en vous la pensée qui était en Christ-Jésus.” Il ne peut y avoir de plus vif contraste 
que celui qui existe entre la pensée du monde et celle de Christ. La pensée du monde est égoïste, envieuse, cupide et 
compétitive – toutes choses qui ne plaisent pas au coeur de Dieu. Comparez cela avec la pensée de Christ qui est décrite 
en Philippiens 2:6-8:

Il possédait depuis toujours la condition divine, 

Mais Il n’a pas estimé qu’Il devait chercher à Se faire de force l’égal de Dieu. 

Au contraire, Il a de Lui-même renoncé à tout ce qu’Il avait, et Il a pris la condition de serviteur. 

Il est devenu semblable aux hommes, 

Et Il a accepté de vivre dans l’humilité et S’est montré obéissant jusqu’à la mort, la mort sur la croix. 

Ici nous ne voyons aucun égoïsme, aucune compétitivité. Au contraire, nous voyons une attitude d’humilité, un désir 
de servir, et une obéissance jusqu’à la mort. C’est absolument étranger à l’esprit de notre époque.

COOPÉRER AVEC LE SAINT-ESPRIT 

Le renouvellement de votre intelligence est l’oeuvre du Saint-Esprit, et s’accomplit lorsque vous offrez totalement vos 
personnes à Dieu – votre corps physique, vos pensées, vos émotions et votre volonté. Le renouvellement de votre in-
telligence affecte votre être tout entier. Quelque chose de stupéfiant se passe. Tout à coup vous haïssez les choses que 
vous aimiez. Très souvent ceci se passe à la nouvelle naissance. Mais comme nous l’avons vu dans le dernier chapitre, le 
monde veut vous contraindre à entrer dans son moule. Et parfois vous retournez vers les choses auxquelles vous aviez 
renoncé. Vous avez besoin d’une transformation, d’une régénération.

Le Saint-Esprit va travailler dans votre vie, mais vous avez aussi votre rôle à jouer. Vous devez coopérer avec Lui. 
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Colossiens 3:2 nous exhorte: “Pensez à ce qui est en haut, et non à ce qui est sur la terre.” Une version anglaise dit: 
“Aimez les choses qui sont là-haut, et pas sur celles qui sont sur la terre.” Le Saint-Esprit vous donne la force de le faire, 
mais vous avez le choix de continuer, ou non, à fantasmer au sujet des choses de la terre. Quand vous entretenez cer-
taines pensées, comme, par exemple, “Si seulement j’avais ça...” ou “Si seulement j’avais cet homme...” ou autres pensées 
de ce genre, vous pensez à ce qui est sur la terre. Mais la puissance de Dieu est en vous – vous n’êtes plus esclaves de vos 
passions et vous n’êtes plus enchaînées au monde. Vous avez été libérées du monde. Vous pouvez faire un autre choix.

Les caractéristiques de l’esprit non régénéré – l’égoïsme, l’envie, la suffisance, la vanité, la cupidité, la méchanceté – 
décrivent souvent la femme qui s’est donnée au monde. C’est la femme qui a permis au monde de la faire entrer dans 
son moule. Cela ne suffit pas d’avoir été libérée par la puissance du Saint-Esprit. Vous devez aussi vous soumettre à 
Dieu de votre plein gré, et, comme un enfant de lumière, refuser de laisser votre esprit être conformé à la manière de 
penser du monde. 

VOUS ÊTES CE QUE VOUS PENSEZ 

À votre avis, pourquoi Dieu aurait-Il choisi  cette manière particulière de nous transformer – en renouvelant nos pen-
sées – au lieu de nous envoyer au sommet d’une montagne? Proverbes 23:7 nous le révèle: “Car un homme est tel que 
sont les arrières-pensées de son âme.” Ce proverbe exhorte l’homme rempli de la sagesse de Dieu à ne rien avoir à faire 
avec l’homme mauvais, parce que cet homme “est tel que sont les arrières-pensées de son âme.”

Vous devenez ce que vous pensez. Par exemple, si vous avez des pensées amères et méchantes, vous devenez amère et 
méchante. Vous est-il arrivé de commencer la journée joyeusement, et puis une pensée méchante vous vient à l’esprit et 
tout à coup toute votre attitude change? Vous passez devant un miroir et vous voyez une femme sévère et méchante qui 
vous regarde. Et vous vous demandez: “D’où sort-elle?” Le changement est arrivé parce que vous avez d’abord pensé à 
quelque chose, puis votre visage l’a reflété. 

Ou bien vous avez un mariage merveilleux et vous adorez votre mari. Et un jour une amie vous appelle, elle est fu-
rieuse après son mari et elle le dénigre totalement, jusqu’aux chaussures qu’il portait aujourdhui. Elle ne peux pas le 
suporter. Et que se passe-t-il? Avant la fin de la conversation, vous êtes furieuse après votre mari et vous n’aimez pas ses 
chaussures non plus. Les pensées non renouvelées ont un effet puissant sur les autres. Vous êtes ce que vous pensez – et 
vous finissez par affecter les autres.

LES DÉSIRS STIMULENT LA CHAIR 

La deuxième raison pour laquelle Dieu a choisi les pensées pour commencer la régénération c’est parce que le premier 
péché a commencé dans les pensées. Il a été conçu dans les pensées d’Ève, ensuite il a affecté sa conduite. C’est pour-
quoi il est si important de garder nos pensées sous le contrôle du Saint-Esprit. 

Souvent, le désir de faire quelque chose commence par une stimulation de la chair. Par exemple, mon estomac peut se 
mettre à gargouiller, puis il envoie un message à mon cerveau qui dit: “J’ai faim.” Mais la décision de manger ou pas 
se fait dans mes pensées. Je peux céder à mon estomac. Le problème c’est que nous avons quelquefois de faux appétits. 
N’avez-vous jamais dit que vous aviez faim alors que vous saviez parfaitement que vous n’aviez pas faim? Mais il y avait ce 
chocolat... ce sont les pensées qui décident de manger ou pas.  Et très souvent nous nous laissons conduire par nos désirs.

Le péché d’Ève fut conçu dans ses pensées. Son environnement était idyllique. Elle vivait dans un lieu d’extrême beauté 
et elle avait tout ce qu’elle pouvait désirer, y compris une relation intime avec Dieu. Elle Le voyait face à face. Mais elle 
a cédé à Satan lorsqu’il est venu lui parler. Elle l’a écouté lorsqu’il a semé des doutes au sujet de la bonté de Dieu et de 
Son intégrité.  
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J’ai bien peur qu’il y ait un peu d’Ève en chacune de nous – et peut-être même beaucoup. Ce qui a séduit Ève nous 
séduit aussi, et nous nous laissons faire.  Nous devons toujours nous souvenir que nous avons cette tendance. Soyez 
toujours attentives aux vieilles tactiques éculées de Satan.   

TRENTE CINQ SECONDES

Quand elle a commené son dialogue avec Satan, je pense qu’Ève s’est probablement dit: “C’est sans importance. Je peux 
venir à bout de ce petit serpent. Il est suspendu à cet arbre – que peut-il faire?” Je peux imaginer la scène. Faites-vous 
la même chose? Pensez-vous aussi: “Une petite conversation avec le monde ne fera pas de mal”? Et vous vous laissez 
séduire en un clin d’oeil, et vous commencez un dialogue dangereux avec ce monde corrompu... Vous regardez ce film 
ou vous allez dans ce bar, vous commencez cette relation qui va peiner le coeur de Dieu. Tout ça parce que vous pensiez 
que vous pouviez y faire face. Voilà où vous conduisent vos pensées irrégénérées.

La rencontre d’Ève avec le serpent à mis le coeur de Dieu au supplice. La version King James anglaise rapporte qu’il n’a 
fallu que 128 mots pour que notre paradis soit perdu. Ce n’était pas une longue conversation. Elle n’a probablement 
pas duré plus d’une minute. En fait, simplement par curiosité, j’ai lu le passage comme il est écrit. Savez-vous combien 
de temps il a fallu à Satan pour séduire Ève et apporter tout ce chagrin et toute cette souffrance au monde? Trente-cinq 
secondes! Ça donne à réfléchir.

Il ne faut pas des heures pour se conformer au système du monde. Il suffit d’un instant! Et dans ce seul instant – un 
moment d’inattention pendant lequel vous vous êtes permise de regarder ou de participer à quelque chose que vous 
n’auriez pas dû – des graines peuvent avoir été semées. Et si ces semences ont la possibilité de grandir et de s’enraciner, 
elles peuvent porter du fruit qui détruira votre vie. 

Vous ne serez jamais transformées tant que vous penserez comme le monde. Sélectionnez ce que vous laissez entrer 
dans pensées. S’il y a une possibilité que ce que vous allez regarder ou faire puisse déplaire à Dieu, ne le faites pas. 
Considérez ce choix comme un sacrifice d’amour et de reconnaissance que vous pouvez Lui offrir.

VÉRITÉ ET MENSONGES  

Troisièmement, Dieu a choisi les pensées comme lieu où commence la transformation parce que c’est ce qui est le plus 
attaqué dans notre culture. Vous pouvez regarder la couverture des magazines chez votre marchand de journaux et 
vous verrez partout des articles destinés à modeler les pensées des femmes. On vous dit quoi penser du mariage, de 
l’intimité, comment élever vos enfants, prendre soin de votre santé, et de votre amour-propre. On vous dit comment 
vous coiffer, faire des économies, nettoyer vos toilettes, sauver l’environnement, avoir une liaison sans vous sentir coup-
able, et justifier un avortement. Quel que soit le sujet, il a toujours une équipe “d’experts” prête à former vos valeurs et 
modifier vos comportements. Est-ce que vous voyez que vous êtes l’objet d’un combat? Le monde veut vous contrôler et 
vous modeler à son image. Dieu veut vous libérer et vous transformer à Son image. Vous devez vous rappeler que ceci 
n’est pas un combat entre deux points de vue opposés. Le combat est entre la vérité et le mensonge.

Il y a plusieurs années un magazine féminin populaire, écrit pour les femmes entre 18 et 24 ans, a publié les résultats 
d’un sondage fait auprès de 106.000 femmes. Une de leurs statistiques révélait qu’une femme mariée sur deux avait eu 
une liaison. La deuxième statistique disait que 41% de ces mêmes femmes pensaient que leur liaison n’avait pas affecté 
leur mariage. Certaines ont même dit que ça avait aidé leur mariage! N’importe quoi! – c’est un mensonge éhonté.

Et celles qui le lisent l’avalent tout cru. Il y a peut-être parmi elles une gentille petite femme qui n’a jamais eu de liaison 
et qui pense tout à coup qu’elle rate quelque chose. Et puisque ça ne va pas affecter son mariage, ou même peut-être 
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l’améliorer, pourquoi ne pas essayer l’adultère? Mensonges, mensonges, mensonges – venant tout droit de l’enfer! Et 
les femmes y croient et les avalent. 

Certaines femmes chrétiennes croient aux mensonges du monde parce qu’elles se sont ouvertes à son influence. Elles 
ne se sont jamais offertes en sacrifice vivant à Dieu – corps, âme et esprit. Elles sont donc vulnérables à la tromperie.

Si vous ne laissez pas Dieu renouveler vos pensées, vous laisserez le monde le faire – et le monde les renouvellera à son 
gré. Laissez-moi vous poser une question: Le monde vous enseigne-t-il la moralité? Le monde vous encourage-t-il à 
marcher avec Jésus? Est-ce qu’il soutient les vérités bibliques? Vous connaissez la réponse à cela – bien sûr que non!

NOUS SOMMES DIFFÉRENTES 

Le monde attaque même nos croyances bibliques de base. Par exemple, le fait que Dieu a créé l’homme et la femmes 
pour être différents. Nos corps sont différents, nos besoins émotionnels sont différents, et nous avons des rôles dif-
férents dans le mariage. Éphésiens 5:33 nous dit:

Que chacun de vous aime sa femme comme lui-même, et que la femme respecte son mari.

C’est clair! Nous avons des rôles différents et des responsabilités différentes, et c’est pourquoi Dieu nous a faits dif-
férents.  Mais le monde vous dira que la seule raison pour laquelle les garçons et les filles deviennent différents c’est 
parce que nous les conditionnons à être différents. Et quels outils puissants utilisons-nous pour arriver à ce condi-
tionnement? Les jouets. Nous donnons des poupées aux petites filles et des camions aux petits garçons et cela leur 
donne l’idée qu’ils sont différents. Ces outils doivent être drôlement puissants pour réussir à faire de nos garçons des 
machos et de nos filles des mères nourricières.

Où est la vérité? La vérité c’est que Dieu a créé les femmes pour porter des enfants et pour les élever. Dieu a décidé que 
les femmes seraient nourricières. Mais le monde veut annuler ce que Dieu a décrété: “Nous pensons que ce sont les 
hommes qui devraient élever les enfants.”

Chuck est un père merveilleux. Quand nos enfants étaient petits, il aimait les avoir dans ses bras quand il était à la 
maison. Son père était comme ça et nos fils sont aussi comme ça. Chuck pouvait changer leurs couches sans problème. 
Mon mari le faisait, son père le faisait et nos garçons le faisaient. C’était des pères nourriciers dans la mesure où ils 
participaient aux soins et à l’éducation des enfants. Je suis à 100% pour. Mais je ne crois pas que les hommes doivent 
laisser les femmes aller faire face à la jungle du monde pendant qu’ils restent à la maison s’occuper des enfants. En cas 
de maladie ou d’infirmité il arrive qu’un homme ne puisse pas travailler et soit obligé de rester à la maison, mais je n’ai 
encore jamais rencontré d’homme qui choisirait le faire. Dieu a créé les hommes pour qu’ils aillent travailler dans le 
monde, pour qu’ils soutiennent et protègent leur famille.

LE COMBAT DES PENSÉES 

Il y a un combat pour le contrôle de vos pensées, et si vous n’êtes pas sous la puissance du Saint-Esprit qui vous re-
nouvelle, vous vous laisserez séduire par les mensonges du monde. Si vous voulez vous rendre compte combien c’est 
dangereux et plein de ténèbres, lisez Romains, chapitre 1, qui décrit ce qui arrive à ceux qui ont connu Dieu mais ne 
L’ont pas reconnu comme Dieu. 

Comme ils n’ont pas jugé bon d’avoir la connaissance de Dieu, Dieu les a livrés à une mentalité réprouvée, pour com-
mettre des choses indignes; ils sont remplis de toute espèce d’injustice, de méchanceté, de cupidité, de perfidie; pleins 
d’envie, de meurtre, de discorde, de fraude, de vice; rapporteurs, médisants, impies, emportés, orgueilleux, fanfarons, 
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ingénieux au mal, rebelles à leurs parents, sans intelligence, sans loyauté, sans affection, sans indulgence, sans pitié. 
Et bien qu’ils connaissent le décret de Dieu, selon lequel ceux qui pratiquent de telles choses sont dignes de mort, non 
seulement ils les font, mais encore ils approuvent ceux qui les pratiquent. (Romains 1:28-32)

La pensée d’être “livrés à une mentalité réprouvée” est horrible. Est-ce que cela ne vous fait pas vous arrêter un instant 
pour réfléchir à la gravité de ce fait? Certaines versions utilisent le mot “dépravé” qui signifie vide de tout jugement. 
Les personnes décrites dans ce passage ne peuvent plus discerner le bien du mal. 

Romains 8:5 décrit le combat entre la chair et l’Esprit.

Ceux qui vivent selon la chair ont les tendances de la chair, tandis que ceux qui vivent selon l’Esprit ont celles de 
l’Esprit. 

Le choix est très, très clair – et, Dieu merci, très simple. Si vous voulez apporter de la joie et du plaisir au coeur de Dieu, 
ayez les tendances de l’Esprit. Offrez vos pensées à Dieu pour qu’elles soient renouvelées et transformées.

QUELLE EST VOTRE PART?

Alors, quelle est votre part dans cette transformation? Tout d’abord, vous devez obéir à Romains 12:1. Vous devez of-
frir tout votre être à Dieu pour que Son Esprit puisse créer en vous des désirs et des attitudes qui Lui plaisent. Nous ne 
pouvons pas avoir nos pensées, nos émotions et notre volonté sous le contrôle de la chair et espérer que notre vie soit 
transformée.

Deuxièmement, cherchez dans Sa Parole ce à quoi vous devriez penser. Il y a des tas de versets qui vous le diront. Vous 
pourriez même commencer un carnet pour noter ces versets à mesure que vous les rencontrez dans vos lectures. 

Il y en a un que j’aime pour sa simplicité. C’est Colossiens 3:2: “Pensez à ce qui est en haut, et non à ce qui est sur la terre.” 
C’est assez clair, non? C’est tellement mieux de contempler les choses de Dieu que de garder nos pensées sur ce monde! 

Philippiens 4:8 est un autre verset merveilleux:

Que tout ce qui est vrai, tout ce qui est honorable, tout ce qui est juste, tout ce qui est pur, tout ce qui est aimable, tout 
ce qui mérite l’approbation, ce qui est vertueux et digne de louange, soit l’objet de vos pensées.

Ce verset m’a énormément aidée. Lorsque des choses noires et sordides arrivaient, au fil des années, et que mes pensées 
auraient voulu se fixer sur elles, Dieu m’arrêtait et me disait: “Kay, Je ne veux pas que tu penses à ces choses. Je veux 
que tu fixes tes pensées sur des choses meilleures.” Et Il me rappelait ce verset.

Il y a tant de choses qui sont belles, pures, et dignes de louange! Pensez à la bonté de Dieu. Pensez à la Mer Rouge qui 
s’est ouverte et aux Israëlites qui ont traversé le Jourdain à pied sec. Pensez à Jésus et à ce qu’Il a dit à Ses disciples, et à 
toutes les choses fantastiques qu’Il a faites quand Il était sur la terre. Pensez au jour de votre salut, au moment où vous 
avez ressenti la présence de Dieu, et aux bénédictions qu’Il vous a données. En fait, ce serait merveilleux d’écrire toutes 
ces choses dignes de louange dans un carnet! 

Josué 1:8 est un verset qui contient une application pratique et une promesse de bénédiction. Juste avant que Josué ne 
parte au combat – sans doute avec beaucoup de crainte – Dieu lui parla en disant:

Ce livre de la loi ne s’éloignera pas de ta bouche; tu y méditeras jour et nuit pour observer et mettre en pratique tout 
ce qui y est écrit, car c’est alors que tu mèneras à bien tes entreprises, c’est alors que tu réussiras.
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Ceci est vrai aussi pour vous. Si vous méditez sur  la Parole de Dieu jour et nuit, Dieu vous fera prospérer. Peut-être 
pas avec la richesse de ce monde, mais vous serez si prospères spirituellement qu’aucune possession terrestre ne pourra 
lui être comparée.

Psaume 1:1-3 contient aussi une promesse pour ceux qui méditent sur les choses justes.

Heureux l’homme qui ne marche pas selon le conseil des méchants, 

Qui ne s’arrête pas sur le chemin des pécheurs, 

Et qui ne s’assied pas sur le banc des moqueurs, 

Mais qui trouve son plaisir dans la loi de l’Eternel, 

Et qui la médite jour et nuit! 

Il est comme un arbre planté près d’un courant d’eau, 

Qui donne son fruit en son temps, 

Et dont le feuillage ne se flétrit pas: 

Tout ce qu’il fait réussit.

CAPTUREZ VOS PENSÉES

La troisième étape pour renouveler vos pensées c’est de refuser – refuser de remplir vos pensées avec des choses qui dé-
plairaient au coeur de Dieu. Refusez de penser à quoi que ce soit qui soit contraire à la volonté de Dieu pour vous. En 
vérité, si vous suivez l’étape numéro deux, et si vous remplissez vos pensées avec des choses justes, cette étape-ci prendra 
pratiquement soin d’elle-même. On dit que la meilleure manière de briser une mauvaise habitude c’est de la remplacer 
par une bonne habitude. Et donc, pour que cette étape soit plus facile, appliquez l’étape numéro deux. 

C’est l’étape qui exige un sacrifice. Quand je pense au mot “sacrifice” je vois Jésus pendu sur la croix du Calvaire. Ça 
c’est un vrai sacrifice, et l’idée d’offrir un programme télé, un livre ou une conversation en sacrifice, semble vraiment 
peu de chose en comparaison. Cela ne semble même pas juste d’utiliser le mot “sacrifice” pour de telles choses. Et 
pourtant c’est ce que nous devons faire: refuser de laisser quoi que se soit qui soit contraire à ce que Dieu veut, envahir 
vos pensées.

L’étape numéro quatre c’est de demander au Saint-Esprit de vous alerter lorsque vous commencez à laissez vos pen-
sées partir dans la mauvaise direction. Demandez-Lui de vous convaincre dès que vous le faites, parce que cela vous 
empêche d’être transformée comme Il le voudrait. Vous ne voulez pas rester chenille. Gardez cette image dans votre 
esprit. Dites-vous: “Quand j’ai ces mauvaises pensées, je suis une chenille. Quand je pense aux choses de Dieu, je suis 
un papillon.” Ne préférez-vous pas être un papillon?

Et si vous n’arrivez pas à avoir la victoire dans ce domaine, vous devez priez avec ferveur. 2 Corinthiens 10:4-5 dit:

Les armes avec lesquelles nous nous battons ne sont pas charnelles, mais elles sont puissantes devant Dieu, pour ren-
verser les forteresses. Nous renversons les raisonnements et toute hauteur qui s’élève contre la connaissance de Dieu, et 
nous amenons toute pensée captive à l’obéissance au Christ.
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C’est ce que nous voulons. Nous voulons rendre nos pensées captives. Et les armes avec lesquelles nous combattons sont 
la prière et la Parole de Dieu. Rappelez-vous ceci, chères soeurs en Christ – vous ne pouvez pas empêcher les pensées 
d’envahir votre esprit, mais vous ne voulez pas les laisser y demeurer.  

Nous voulons être convaincues. Mais est-ce vraiment ce que nous voulons? Nous chantons le Psaume 139:23-24: 
“Sonde-moi ô Dieu et connais mon coeur! Éprouve-moi et connais mes pensées! Regarde si je suis sur une mauvaise 
voie”, mais pensons-nous réellement ce que nous disons? Sommes-nous assez courageuses pour dire: “Connais mes 
pensées, Seigneur. Et, en même temps, assure-Toi aussi qu’il n’y a en moi rien qui Te peine, rien qui Te fasse souffrir.”

Si nos pensées étaient affichées sur un écran pour que tout le monde puisse les voir, nous mourrions probablement de 
honte. Cependant, Dieu connait chacune d’elles.

Lorsque notre fils Jeff avait environ deux ans, Janette et Chuck Junior aimaient lui dire: “Jouons à cache-cache!” Il 
restait sur place et fermait simplement les yeux. Il croyait que s’il ne pouvait pas nous voir, nous ne pouvions pas le 
voir non plus. C’est ce que nous faisons avec le Seigneur. Parce que nous ne pouvons pas Le voir, nous pensons qu’Il ne 
peut pas nous voir. Mais Il peut nous voir! Plutôt que d’être horrifiée par cette pensée, réalisez que Dieu voit tous vos 
défauts, Il connait toutes vos pensées, et pourtant Il vous aime et vous choisit pour Lui appartenir! Est-ce que cela ne 
vous aide pas à Lui faire confiance?

Lorsque vous faites confiance à Dieu pour vous purifier de tout ce qui Lui déplaît, vous êtes peu à peu transformée. 
Vous qui étiez une chenille, devenez un joli papillon. Vous gagnez la liberté de voler et de captiver les autres avec la 
beauté que Dieu vous donne. La beauté d’un papillon léger et délicat nous coupe toujours le souffle.

FIXEZ VOS PENSÉES SUR DIEU 

G. Campbel Morgan a dit: “La crainte a été la première conséquence émotionnelle du dialogue d’Ève qui l’a conduite 
à pécher.” (12). Je déteste la peur. Je la déteste sous toutes ses formes. Je ne parle pas de la crainte de Dieu – ce respect 
et cette révérence que nous devons avoir pour Dieu – je parle de la peur, de la peur qui vous empêche de dormir. 

À une certaine époque, je me réveillais la nuit, terrifiée à l’idée qu’il y avait un voleur dans la maison. Je ne sais pas 
comment Chuck a fait pour le supporter. Il avait trouvé une bande dessinée qui montrait un voleur en train de voler 
l’argenterie dans une maison. Entendant un bruit, le mari est descendu et a surpris le voleur. Il l’a pris par la main et 
lui a dit: “Venez, je vais vous présenter ma femme. Cela fait des années qu’elle veut vous rencontrer.” Chuck trouvait 
cela très drôle.

Cependant, à d’autres moments, j’ai eu peur de quelque chose de réel. Pendant de très lourdes épreuves je me réveil-
lais la nuit en criant vers Dieu. Et, chaque fois, Sa Parole me venait à l’esprit et me remplissait de paix. Et après L’avoir 
remercié, j’étais capable de me rendormir.

Nous devons remplir nos pensées de Sa Parole. Quand nos pensées seront renouvelées et que nous penserons unique-
ment à des choses qui plaisent à Dieu, nous aurons la paix. La peur s’enfuira et la confiance prendra sa place. Et nous 
coopérerons joyeusement avec le Saint-Esprit dans tout ce qu’Il veut faire dans nos vies. 

RENOUVELLEMENT QUOTIDIEN

Au chapitre 6, je vous ai parlé de Reona Peterson Joly, qui a apporté des Bibles en Albanie. Reona a raconté son histoire 
à une de nos retraites. Elle nous a donné les détails de la nuit où elle a été surprise en train de donner une Bible à un 
femme de chambre de son hôtel. Elle a été emmenée devant un groupe d’hommes qui l’ont interrogée pendant des 
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heures, sans lui donner quoi que ce soit à boire ou à manger. Ils avaient commencé par lui dire: “Demain vous mour-
rez”, elle a donc supporté cette longue nuit d’interrogatoire en sachant qu’il ne lui restait plus que quelques heures à 
vivre. 

Malgré cela, Reona était en paix. Elle dit: “Je n’ai pas reçu cette paix dans la pièce où j’ai été interrogée. Je l’avais reçue 
dans les Psaumes, pendant mon temps de culte personnel quotidien. Un jour, en lisant le Psaume 23, le verset 4 m’a 
sauté aux yeux.”

Quand je marche dans la vallée de l’ombre de la mort, je ne crains aucun mal, car Tu es avec moi.” 

C’était là, pendant son culte personnel, que Dieu avait commencé à préparer le coeur et l’esprit de Reona pour qu’elle 
puisse tenir dans son épreuve. De nombreux hommes forts ont été brisés ou ont subi un lavage de cerveau pendant 
leur interrogatoire, mais Dieu avait protégé l’esprit de Reona en le lavant par Sa Parole. Et pour finir, Il l’a délivrée et 
elle n’a pas été exécutée.

Quand vos pensées sont centrées sur Jésus-Christ, quand elles sont renouvelées chaque jour par la méditation de Sa 
Parole, par la prière, et parce que vous refusez les souillures du monde, dans vos moments de stress, d’épreuves et de 
chagrin, vous aussi vous serez fortes, dans la paix et vous aurez la victoire en Lui. 

Je peux partager ces vérités sous Ton onction, Seigneur, mais je ne peux pas obliger qui que ce soit à les accepter et à 
les suivre. Je Te demande donc de nous convaincre de la vérité que Tu nous a révélée. Ouvre nos yeux au fait que le 
monde lutte pour envahir nos pensées. Aide-nous à désirer vivement être renouvelées chaque jour. Que tous les choix 
que nous faisons soient en conformité avec Ta volonté et Ton plan pour nous. 

Transforme-nous, Père.

Nous prions en Ton nom précieux, amen. 
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C h a pi t r e 

9
Le Coeur de la Louange

On raconte l’histoire de deux anges qui sont venus sur la terre avec deux grands paniers. L’un devait collecter les prières 
des gens, l’autre leurs louanges. Les anges parcoururent la terre et quand ils eurent terminé leur travail, le panier de 
prières était rempli de requêtes à ras bord. Mais le panier de louange était presque vide. 

Si vous deviez envoyer des paniers de prières et de louange au Seigneur, aujourd’hui, vos requêtes outrepasseraient-elles 
vos louanges?

Prenez un moment avec moi pour entrer dans l’école de louange. La louange est une des choses les plus importantes 
que nous pouvons faire, puisque la louange est la réponse à la majesté de Dieu. Elle reconnaît Sa nature, Ses attributs 
et Ses oeuvres puissantes. Elle reconnaît la Seigneurie de Jésus-Christ, et exprime notre gratitude et notre admiration 
en paroles, en chants ou en actes. C’est ainsi que nous L’adorons.

La louange est une réponse affectueuse au Dieu qui S’est révélé à nous. La louange dénote un concept juste de Dieu, 
et c’est très important. Un concept juste de Dieu garantit que vous suivrez le bon chemin dans la vie. Si vous avez un 
concept erroné de Dieu, vous courez à la catastrophe. J’ai passé des heures au téléphone avec des gens qui avaient un 
concept erroné de Dieu. Je suis convaincue que tous les péchés commis par les Chrétiens peuvent avoir leur origine 
dans un concept erroné de Dieu. 

LE CONCEPT JUSTE

Est-ce que ce n’est pas comme ça que Satan a trompé Ève? Il a semé un concept erroné de Dieu dans son esprit. Il l’a 
amenée à douter de la bonté de Dieu – et quel concept erroné! Satan continue à tromper les hommes et les femmes de 
la même manière. Je suis toujours très étonnée de voir les idées insensées que les gens ont à propos de Dieu. 

Mais un concept juste de Dieu conduira toujours à la louange. Comme j’aime voir la force, la capacité de quelqu’un à 
ignorer les circonstances – ou de les mettre de côté – pour lever les yeux et élever son coeur vers Dieu! Qu’elle parle à 
haute-voix ou dans son coeur, son cri est toujours le même: “Je t’aime, Seigneur! Je m’asseois à tes pieds pour T’admirer 
et T’adorer.”

L’idée que vous avez de Dieu révèle qui vous êtes. Ce que vous pensez de Dieu déterminera la profondeur de votre vie 
de prière, votre sensibilité au péché, et votre potentiel de victoire dans les épreuves. Si vous comprenez que Dieu Se 
soucie de vous et Se penche vers vous pour écouter votre voix, vous prierez différemment.

Vous prierez comme S’Il vous écoutait – parce que vous savez qu’Il vous écoute. Si vous comprenez que Dieu est saint, 
omniprésent (Il est partout), et omniscient (Il voit tout), vous désirerez être pures. Vous ne prendrez pas le péché à la 
légère. Si vous comprenez qu’Il est omnipotent (tout-puissant) et souverain (Il règne sur toutes choses), vous relèverez 
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la tête dans les épreuves et vous vous attendrez à la victoire. Vous laisserez vos problèmes entre Ses mains, et vous Lui 
ferez confiance pour le résultat.

L’ÉCOLE DE LOUANGE 

J’aimerais que vous vous asseyez devant une feuille de papier et que vous écriviez ce que vous pensez de Dieu: Qui Il 
est, et comment Il est. Il se peut que vous soyez surprises en voyant tout ce que vous savez sur Lui. J’espère que ce sera 
le cas. Mais il se peut aussi que vous soyez surprises en voyant le peu que vous savez sur Son caractère. C’est pour cela 
que cet exercice est vital. Nous voulons grandir. L’alternative est de demeurer une Chrétienne d’école maternelle. Mais 
le temps de l’école maternelle est passé. C’est le moment de grandir. Vous ne pouvez pas vous en sortir avec un “Louez 
soit Dieu!” occasionnel, chanter quelques petits refrains en laissant votre esprit vagabonder sans vraiment louer Dieu.

La plupart des fausses doctrines de la foi chrétienne ont leur origine dans l’ignorance de Qui Dieu est. Par exemple, 
quelqu’un qui a un concept juste de Dieu ne se laissera pas avoir avec ce qui a été appelé “l’évangile de prospérité”. 
Cette fausse doctrine enseigne que Dieu veut que vous soyez riches et en bonne santé, et si ce n’est pas votre cas, c’est 
parce que vous n’avez pas assez de foi. Souvenez-vous que Jésus, notre modèle, était pauvre. Ne laissez personne vous 
convaincre du contraire. Aucun érudit de la Bible n’a jamais prétendu que Jésus était riche. En Luc 9:57-58 nous lisons:

Pendant qu’ils étaient en chemin, quelqu’un Lui dit: Je Te suivrai partout où Tu iras. Jésus lui répondit: Les renards ont 
des tanières, et les oiseaux du ciel ont des nids; mais le Fils de l’homme n’a pas où reposer Sa tête.

Ce seul verset suffit à réfuter l’évangile de prospérité. Mais les gens veulent croire aux mensonges qui leur donnent sat-
isfaction. Lorsque quelqu’un qui ignore les Ecritures entend dire: “Dieu veut que vous ayez une Rolls Royce!”, il l’avale.

FAUSSES DOCTRINES

Au fil de années j’ai pu voir des gens dévastés par cette fausse doctrine. J’ai rencontré des femmes qui ont terriblement 
souffert et presque perdu leur foi, parce qu’elles ne pouvaient pas concilier le Dieu qu’elles s’étaient créé, avec les cir-
constances dans lesquelles elles se trouvaient. Elles avaient peut-être un être cher qui se mourait, et elles croyaient que 
si elles avaient assez de foi, elles auraient pu éviter l’inévitable. Elles croyaient que si elles utilisaient les bonnes paroles, 
de la bonne manière, et avec assez de foi, elles pouvaient obliger Dieu à guérir cette personne. Mais lorsque leur bien-
aimé est mort, elles ont douté de Dieu et se sont mises en colère, et avant qu’elle n’aient eu le temps de faire appel à un 
conseiller, elles avaient presque perdu leur foi.

Je ne dis pas qu’il ne faut pas croire que Dieu peut faire des miracles, ou qu’il ne faut pas avoir la foi. Dieu peut tout 
faire. Il peut guérir les malades, et Il peut ressusciter les morts. Dieu n’est pas limité. Mais Il est aussi souverain, et c’est 
ici que la doctrine de la prospérité ne tient pas la route. Cette fausse doctrine refuse de reconnaître la souveraineté de 
Dieu. Jérémie chapitre 18 nous dit que Dieu est le Potier et que nous sommes l’argile. Si vous êtes son enfant et que 
vous marchez sous la Seigneurie de  Jésus-Christ, n’a-t-Il pas le droit de faire ce qu’Il veut avec votre vie?

C’est douloureux d’entendre quelqu’un vous annoncer: “Je ne crois plus en Dieu. Il n’a pas répondu à mes prières et 
mon bien-aimé est mort.” Chuck dit souvent que s’il pouvait mettre la main sur ceux qui ont lancé cette fausse doc-
trine, il les obligerait à se tenir devant ceux dont ils ont détruit la foi. 

J’ai découvert que ceux qui ont la victoire dans leurs épreuves sont ceux qui connaissent Dieu et qui savent comment Le 
louer. Ce sont ceux qui dans les épreuves les plus douloureuses disent immédiatement: “Seigneur, je sais que Tu es bon, 
et que Tu permets tout ce qui arrive dans ma vie.” Ils peuvent avoir de la peine, mais ils acceptent l’épreuve et en sor-
tent grandis. Ils ne disent pas: “Je suis fâché après Dieu.” Ce genre de déclaration me fait trembler de la tête aux pieds. 



88

Comment pouvez-vous être en colère avec le Dieu qui vous aime? Pourquoi ne vous mettez-vous pas en colère après 
le diable? Je n’ai jamais pu comprendre une femme qui dit: “Je suis fâchée avec Dieu.” Je ne peux pas imaginer que 
je puisse avoir si peu de crainte de Dieu, si peu de révérence pour mon Père céleste que, telle une petite fourmi sur la 
terre, je puisse brandir mon poing devant le visage de Celui que l’on ne peut approcher tant Sa gloire est éblouissante. 

Notre Dieu est saint, juste, équitable et impartial. Il est tout amour. Il fait ce qui est le meilleur pour vous – toujours.  
Et je prie que si vous devez vous mettre en colère, ce soit après le diable qui est responsable du péché dans le monde. 
Je vous en prie, ne vous mettez jamais en colère contre Dieu! Aimez-Le, honorez-Le, magnifiez Son nom, exaltez-Le, 
mais ne vous mettez pas en colère après Lui.  

ADOREZ EN ESPRIT ET EN VÉRITÉ  

Pourquoi Dieu veut-Il que nous L’adorions? Le ciel est rempli d’adorateurs. En fait, Dieu a créé les anges pour qu’ils 
L’adorent. La Bible dit que les séraphins et les chérubins volent au-dessus du trône de Dieu en L’adorant et en procla-
mant qu’Il est saint. En Ezéchiel, Esaïe et Apocalypse, la description de ces êtres magnifiques est glorieuse. Mais Dieu 
veut que nous choisissions de L’adorer, de notre propre gré. Il recherche des adorateurs en esprit et en vérité.

Une femme samaritaine a fait une rencontre qui a changé sa vie, un jour qu’elle était allée puiser de l’eau. Jésus 
l’attendait là, et lui a parlé de l’eau de la vie qui satisferait sa soif pour toujours. Puis Il lui dit aussi certaines choses 
concernant son passé: “Tu as eu cinq mari, et celui avec qui tu vis maintenant n’est pas ton mari.” (Jean 4:18)

Qui était cet Homme qui connaissait son passé? La femme lui dit: “Seigneur, je vois que Tu es prophète.” Et immédi-
atement elle change de sujet et elle parle d’adorer Dieu. 

Nos pères ont adoré sur cette montagne; et vous dites, vous les Juifs, que c’est à Jérusalem qu’il faut adorer. (Jean 4:20)

Jésus lui répondit – ainsi qu’à nous:

L’heure vient - et elle est déjà là - où les vrais adorateurs adoreront le Père en esprit et en vérité, car ce sont de tels ado-
rateurs que le Père recherche. (Jean 4:23)

Les Samaritains adoraient sur le mont Garizim, où ils immolaient aussi un agneau. Les Juifs, eux, adoraient à Jérusalem, 
dans le temple. Je trouve intéressant que lorsque la femme se rapproche de Jésus, la première chose qu’elle Lui demande 
c’est: “Où devons-nous adorer?” Jésus lui explique que ce n’est pas où nous adorons qui compte, mais comment nous 
adorons. Est-ce que notre adoration est spirituelle et réelle? Recevons-nous l’aide du Saint-Esprit? Car Dieu est Esprit, 
et nous devons avoir Son aide pour  L’adorer en esprit.

Dieu cherche des gens qui L’adorent en esprit et en vérité – pas comme les anges qui furent créés juste dans ce but, et 
pas parce que nous sommes obligées de le faire – mais parce que nous choisissons de le faire. Il nous a donné le libre 
arbitre. Nous ne sommes pas obligées d’adorer Dieu. Nous ne sommes jamais obligées d’adorer Dieu, mais Il recher-
che celles qui choisissent de le faire. Et le fait que Dieu recherche mon adoration me bénit, et me fait vouloir L’adorer 
encore plus.

Dieu a placé dans le coeur de tous les hommes et de toutes les femmes un désir inné d’adorer. Nous retrouvons ce désir 
dans les tribus les plus primitives aussi bien que dans les cultures les plus sophistiquées. Notre être est programmé pour 
adorer Dieu. Et tout le monde adore quelque chose. Même les athées adorent – ils adorent leur intellect. Tous ceux qui 
disent: “Je suis trop intelligent pour croire en Dieu”, adorent leur intellect. 
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QUI ADOREREZ-VOUS?

Vous n’avez pas à décider si vous adorerez quelque chose. Vous le ferez. Mais vous devez choisir qui vous voulez adorer 
- ou ce que vous voulez adorer. Vous pouvez choisir quelque chose qui a été créé, ou vous pouvez choisir d’adorer le 
Dieu vivant qui a créé toutes choses. 

Dans notre relation avec Dieu l’adoration devrait être normale. Une relation d’amour serait insipide si on ne trouvait ja-
mais l’occasion d’exprimer son amour d’une manière significative. Je pense que toutes les épouses devraient demander 
à Dieu chaque jour: “Seigneur, montre-moi comment démontrer mon amour à mon mari d’une manière créative. 

Chuck est un homme très créatif et il me manque beaucoup quand il est en voyage. Une fois il m’a appelé pendant son 
absence, et à la fin de notre conversation je lui ai dit: “Je t’aime.” Il m’a répondu: “Je t’aime, mon ange.” J’ai immédiate-
ment pensé: “Qu’est-ce que je pourrais lui dire de semblable?” Je n’ai toujours pas trouvé, mais je continue à chercher. 
Je veux être créative dans ma façon de lui exprimer mon amour. Il est tellement bon dans ce domaine!

Il est aussi créatif dans ses petites notes. Quand nous allons être séparés pendant un moment, nous nous écrivons des 
petits mots. Ceux de Chuck sont les plus savoureux que vous puissiez jamais lire. Ils sont toujours très courts, mais 
futés, futés, futés! Je les gardes tous, tellement ils sont choux. Pendant un temps il les signait “Capitaine” parce que je 
l’avais surnommé Capitaine Zoom Zoom quand il était toujours parti.

S’il est si important d’être créatives lorsque nous exprimons notre amour à notre époux, à combien plus forte raison 
devons-nous l’être avec Dieu. Quelqu’un a dit que nous allons vers Dieu avec nos listes de courses. Je crois que c’est vrai. 
Peut-être devrions-nous Lui demander ce qu’Il aimerait. Nous pourrions Lui dire: “Seigneur, rends-moi créative dans 
mon adoration. J’aimerais Te louer de manière à Te bénir et à satisfaire Ton coeur. Montre-moi ce que Tu aimerais.”

LOUANGE COMMUNAUTAIRE

Tristement certains Chrétiens se moquent pas mal de la louange. Ils n’en ont rien à faire. Ils demandent de l’aide à 
Dieu lorsqu’ils ont des problèmes, ils Lui demandent de veiller sur eux pendant qu’ils dorment, mais ils n’incluent pas 
la louange dans leurs prières. Nous connaissons tous des Chrétiens comme ça. Une épouse qui n’adore pas son mari et 
ne lui fait jamais de compliments est froide et indifférente. Les Chrétiens ont des tas de réunions de prière, mais pas 
beaucoup de réunions de louange. Pas de réunions pour simplement louer le Seigneur. Êtes-vous déjà allées à ce genre 
de réunion, où le seul but est de louer Jésus, sans intercession, sans requête, sans supplication – juste de la louange?

Je vous encourage à réunir quelques amis pour louer le Seigneur ensemble, comme l’ont fait Elisabeth et Marie en Luc 
1:39-55. Elles ont glorifié Dieu, sans rien Lui demander. La prière de Marie dans ce passage m’émerveille. Elle devait 
très bien connaître les Psaumes pour être capable de louer Dieu comme elle l’a fait.

J’ai toujours aimé les moments de bonheur que nous avions dans notre petite chapelle de la rue de l’église. Après le culte 
nous restions ensemble dans les premiers rangs et nous louions le Seigneur et chantions pour Lui. Quelqu’un com-
mençait par quelques phrases de louange et d’actions de grâces, suivi par quelqu’un d’autre qui exprimait son amour 
pour Dieu. Quelqu’un d’autre encore disait à Dieu combien Il est merveilleux. Puis nous chantions quelques chants de 
louange. Et nous restions assis là, et le Saint-Esprit touchait nos coeurs. Il le faisait toujours. 

UN ADORATEUR DÉSIGNÉ  

Quelquefois je pense que j’aurais aimé être née quelques milliers d’années plus tôt. Dieu avait établi des chantres pour 
L’adorer dans le temple, jour et nuit – c’est tout ce qu’ils faisaient. 
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Oh, pouvoir simplement chanter et louer Dieu pendant quelques heures, puis rentrer chez soi pour se reposer un peu, 
manger quelque chose et retourner à l’église pour chanter et louer Dieu de nouveau! Et savoir que c’est tout ce que vous 
avez à faire dans la vie! Est-ce que ce ne serait pas merveilleux? Quelquefois je pense: “Oh, Seigneur, pourquoi ne m’as-
tu pas fait naître à cette époque-là? Mais ensuite je pense au désert, et à la longue errance de quarante ans. Cela n’a pas 
dû être très plaisant. J’aurais sans doute été parmi les mécontents, et voyez où cela les a conduits!

Dans la collection des écrits de A.W. Tozer, “Gems from Tozer” - “Les Gemmes de Tozer” – il y a un chapitre intitulé 
“L’Adoration: le Joyau Manquant”. Dans ce chapitre Tozer dit: “L’homme a été fait pour adorer Dieu. Il peut L’adorer 
comme nulle autre créature ne le peut.” (13)

Un chant de louange qui me bénit toujours exprime cette vérité. Les anges ont été créés pour louer Dieu, mais ils n’ont 
jamais pu ressentir la joie qu’apporte le salut. Nous pouvons adorer Dieu comme aucune autre créature ne le peut: 

Saint, saint, saint, voilà ce que les anges chantent. 

Et je m’attends à me joindre à eux pour faire résonner les cours du ciel. 

Mais, lorsque je chanterai l’histoire de la rédemption, ils se croiseront les ailes, 

Car ils n’ont jamais ressenti la joie que nous apporte le salut. (14)

Quand nous arriverons au ciel, je ne serai pas du tout surprise de découvrir que Dieu a mis dans nos coeurs ce désir 
inné de le louer – non pas parce qu’Il a besoin de notre louange, mais parce que nous avons grandement besoin de cette 
louange. Nous avons besoin de lever les yeux au-dessus de nous-mêmes et de nos limitations, et de les placer franche-
ment sur Dieu qui est tout-puissant et souverain. C’est ce que nous faisons dans la louange. Elle nous rappelle combien 
nous sommes insignifiantes et impuissantes sans Lui.

LA PRATIQUE DE LA LOUANGE

Sur un plan pratique, comment la louange met-elle nos problèmes à leur véritable place? Imaginons que je me réveille 
le matin face à une situation pour laquelle je ne vois aucune solution. Je suis prête à prier, mais au lieu de me précipiter 
dans l’intercession, je me mets à louer Dieu: “Seigneur, Tu es tout-puissant. Tu as créé le monde par Ta Parole.” Et je 
me mets à réfléchir à cela: Sur un simple mot de Dieu, les océans ont vu le jour. La lumière devint la lumière – simple-
ment parce que Dieu l’a dit.

Je ne peux pas le comprendre. Mon esprit est trop limité pour l’intégrer. Alors je le ramène à une plus petite échelle et 
je pense à l’Océan Pacifique. Je ne verrais pas la totalité de l’Océan Pacifique pendant ma vie, et pourtant quand Dieu 
a parlé, l’Océan Pacifique – et tous les océans – furent créés. Et non seulement ça, mais la terre sèche, les montagnes, 
les collines, les abîmes, le ciel, les étoiles, le soleil, la lune et les planètes furent créés. Il a parlé. Il est assez puissant pour 
faire ça. Et tout à coup, mon problème ne semble plus si important. 

Je me mets à prier ce que je sais concernant Dieu: “Père, Tu es pur. Tu es saint. Ta Parole me dit que Tu hais le péché, 
le meurtre et la malhonnêteté. Tu hais le mensonge. Tu hais la duperie. Tu défends et Tu protèges Tes enfants et Tu es 
juste dans toute Tes voies.”

Et, pendant que je Le loue, mon problème devient de plus en plus petit. 

Vous voyez comment la louange redonne à votre problème la bonne dimension par rapport à la puissance de Dieu et 
à Sa capacité d’intervenir?
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Un vieux diction dit: “Cela sert à rien de me dire que tu m’aimes, si ce n’est pas comme ça que j’ai besoin de l’entendre?” Voilà 
la raison pour laquelle tant de mariages ont des difficultés. L’épouse dit: “Tu ne me dis jamais que tu m’aimes.” et le mari 
répond: “Je t’apporte mon salaire chaque semaine, non?” Mais ce n’est pas comme ça qu’elle a besoin d’entendre “Je t’aime”.

À quoi cela sert-il de louer Dieu si ce n’est pas comme ça qu’Il veut que nous Le louions? Nous apprenons à plaire à Son 
coeur, et dans le domaine de la louange nous voulons apprendre ce qui Lui apporte le plus de plaisir.  

Un jour j’ai entendu Lloyd John Ogilvie, l’ancien pasteur de la Première Eglise Presbytérienne de Hollywood dire, 
durant un enseignement télévisé: “La couleur favorite de mon épouse est le pourpre. Imaginez qu’un jour je lui achète 
une robe orange; elle me dit: “Mais, tu sais bien que ma couleur préférée est le pourpre!” et je lui réponds: “Mais j’ai 
acheté cette robe orange pour te dire que je t’aime.” Si elle déteste cette robe orange, elle ne lui dira pas “Je t’aime”! Et 
il continua sur le sujet dont nous venons juste de parler en disant que dans notre louange à Dieu, nous ne voulons pas 
avoir cette attitude qui dit: “Seigneur, je veux Te louer, mais je vais le faire comme je veux et non pas comme Tu veux 
que je le fasse.

ÊTRE ÉDUQUÉE POUR ADORER  

Dans tout ce que nous apprenons, il y a toujours une première étape. La première étape pour apprendre à adorer Dieu 
de manière à Lui plaire, c’est d’aller vers Lui dans la prière et de Lui dire: “Seigneur, apprends-moi à T’adorer.”

Demandez à Dieu de faire de vous une adoratrice. Dites-Lui littéralement: “Seigneur, fais de moi une adoratrice.” Le 
Seigneur est béni lorsque nous prions Sa volonté pour nous. Et c’est tellement simple de se tourner vers Lui et de Lui 
dire: “Père, je veux Te bénir par ma louange – veux-Tu m’apprendre comment faire?”

La deuxième étape prendra un peu plus de temps. J’aimerais que vous trouviez un petit coin tranquille pour vous 
isoler avec votre Bible, un stylo et un carnet de notes. Vous aurez également besoin d’une concordance. Et donc, si 
votre Bible n’en a pas, achetez ou empruntez-en une. Cherchez le mot “adoration” pour trouver tous les versets qui s’y 
rapportent. Copiez ces versets dans votre carnet – pas simplement la référence, mais le verset entier. Quand vous avez 
terminé, j’aimerais que vous fassiez la même chose avec le mot “louange”, puis avec le mot “remercier”. Vous ne pourrez 
probablement pas faire tout ça en un jour, ni même en une semaine. Si vous le faites bien, cela vous prendra un bon 
bout de temps, mais vous serez très bénies. Et cela fera de vous une adoratrice.

Certains de ces versets pourront s’appliquer à votre vie d’adoration, mais pas tous. Certains d’entre eux parleront de 
la louange à Baal, par exemple, mais nous pouvons apprendre quelque chose même de ces mauvais exemples. Nous 
pouvons apprendre ce qu’il ne faut pas faire. Et en étudiant tous ces versets, vous comprendrez peu à peu ce qui bénit 
le coeur de Dieu. Vous apprendrez l’importance de l’obéissance dans l’adoration, ce que Dieu requiert et ce qu’Il désire.

Et en copiant ces versets, prenez votre temps. Laissez le Saint-Esprit imprimer ces vérités sur votre coeur.

MÉTHODE D’ADORATION 

La troisième étape est de devenir spécifique. Dans les Ecritures - et plus spécialement dans les Psaumes – vous rencon-
trerez toutes sortes d’instructions concernant la louange et l’adoration. Créez une section “Méthodes d’adoration” dans 
votre carnet de notes ou vous ferez la liste de ces méthodes. 

Pour vous aider à comprendre, regardons le Psaume 95. Dans le premier verset nous lisons:

Allons acclamer l’Eternel ! – Allons chanter  dit la version de l’auteur - Lançons une joyeuse clameur – faites un bruit 
joyeux - vers le rocher de notre salut. 
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En termes de méthode, que nous enseigne ce premier verset au sujet de la louange? Il nous enseigne de “chanter au 
Seigneur” Dans votre carnet vous écrirez donc: “Chanter”.  Et que dit la seconde méthode? “Lançons une joyeuse 
clameur” Je me demande si Dieu n’a pas donné cette instruction pour les gens qui ne peuvent pas chanter. Si c’est le cas, 
c’est vraiment délicat de Sa part. Il dit à ceux qui ne peuvent pas chanter: “Vous pouvez me louer quand même. Vous 
pouvez faire un bruit joyeux.”  A l’église, je me suis trouvée assise près de gens qui ne pouvaient pas vraiment chanter, 
mais leur louange était néanmoins réelle, elle venait de leur coeur et elle était précieuse. Leur coeur se réjouissait dans 
leur chant monotone pour le Rocher de leur salut. Si leur courage – et leur joyeuse clameur -  me bénissaient, je sais 
qu’ils bénissaient aussi le coeur du Seigneur.  

LA LOUANGE RÉVÈLE LA VÉRITÉ 

Et lorsque vous lirez ces versets pour trouver des méthodes, je voudrais aussi que vous notiez tout ce que l’Ecriture vous 
dira au sujet de Dieu et de Jésus. C’est ainsi que les faux concepts de Dieu tromberont et qu’ils seront remplacés par la 
vérité. Vous commencerez ainsi à connaître les véritables attributs de Dieu – Sa puissance, Sa splendeur, Sa majesté, Sa 
justice et Sa vérité. Emmenez votre carnet avec vous à l’église, et lorsque le pasteur dit quelque chose au sujet de Dieu, 
écrivez-le. Lorsque vous apprenez quelque chose au sujet de la louange, écrivez-le. Notez-les, parce qu’en les écrivant, 
vous imprimez ces choses dans votre cerveau. Savez-vous qu’en vieillissant, plus vous utilisez votre cerveau, mieux il 
fonctionne? C’est vrai! Alors, faites travailler votre cerveau! Un des meilleurs amis de Chuck est connu sous le nom de 
“Papa Atkinson”. Il a appris le grec à l’âge de 92 ans sans problème. Maintenant vous n’avez aucune excuse. 

Revenons au Psaume 95: que nous apprend-il au sujet de Dieu? Il nous dit que Dieu est le Rocher de notre salut. Il y a 
un très gros et très beau rocher sur le terrain de notre centre de conférences à Twin Peaks, en Californie. La première 
fois que je l’ai vu, j’ai été émerveillée. Puis j’ai dit à Chuck: “Notre Rocher des siècles! Jésus est notre Rocher, le Rocher 
de notre salut.” Il acquiesça. Même maintenant, lorsque je passe devant cet énorme rock, il me rappelle que Dieu est le 
Rocher de mon salut. Il me rappelle que Dieu est ma force et ma stabilité. Comme ce rocher géant, Dieu ne peut pas 
être bougé. Il est fort, stable et inébranlable. Oh que j’aime ça!

Le verset 3 nous dit qu’Il est un grand Dieu. Il n’est pas simplement “un dieu” comme le monde voudrait nous le faire 
croire. Il est le seul Dieu, et Il est grand. Cette reconnaissance de la grandeur de Dieu – Le voir tel qu’Il est réellement, 
dans toute Sa majesté et Sa splendeur – c’est là où commence l’école de louange. C’est là que vous entrez dans une 
louange de Dieu plus profonde.

Le verset 4 dit: “Il tient dans sa main les profondeurs de la terre.” En méditant là-dessus je me suis dit: “D’où viennent 
les diamants? D’où vient l’or? D’où viennent l’argent et le cuivre? La plupart du temps ils viennent des mines, qui sont 
dans les profondeurs de la terre. “Il contrôle la formation des profondeurs de la terre” dit une autre version. Il provoque 
la pression qui produit les diamants. C’est Dieu qui fait ça! L’avez-vous jamais loué d’avoir pensé à créer les pierres 
précieuses et les métaux? La plupart des femmes aiment les diamants, au moins un tout petit peu. Nous aimons l’or 
parce qu’il est si beau. Nous devons remercier Dieu pour ces choses, parce que c’est Lui qui contrôle la formation de 
la terre.

Le verset 5 nous dit: “La mer est à Lui, c’est Lui qui l’a faite.” Personne d’autre n’a fait cela. Personne d’autre ne peut s’en 
attribuer le mérite. La mer est à Lui. Et je pense à tous les gens qui ont passé leur vie à étudier les océans et à chercher 
les trésors qu’ils contiennent. Vous vous souvenez de Jacques Cousteau? Il en connaissait un bout au sujet de la mer, 
mais il n’a pas pris part à sa création. Il n’avait pas la connaissance nécessaire pour en créer une seule goutte. Le mieux 
qu’il a pu faire, c’est d’étudier la beauté de la mer, mais il ne l’a pas créée. Seul Dieu a pu le faire.
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La prochaine fois que vous conduisez le long de la mer, que vous volez au-dessus de la mer ou que vous trempez vos 
pieds dedans, pensez à cela “La mer est à Lui.” Méditez sur Sa force et sur Sa puissance. S’il était capable de concev-
oir, puis de créer quelque chose d’aussi vaste, d’aussi spectaculaire, d’aussi profond et d’aussi fracassant, ne peut-Il pas 
prendre soin de votre situation aujourd’hui? Il le peut. Adorez-Le.

Le verset 6 dit: “Venez, prosternons-nous, courbons-nous, fléchissons le genou devant l’Eternel qui nous a faits.” 
Quelle méthode d’adoration trouvons-nous ici? “Prosternons-nous, courbons-nous.” Savez-vous pourquoi ceci est un 
acte d’adoration? Parce que c’est un signe d’humilité. C’est reconnaître que Celui qui est sur le trône est plus élevé que 
vous. Qu’Il est plus grand que vous. Qu’Il est votre Roi, votre Dieu.

Quelle autre méthode trouvons-nous dans ce verset? “fléchissez le genou”. Je pense que se prosterner et s’agenouiller 
sont deux choses différentes. Lorsque nous nous prosternons, nous avons le visage presqu’à terre. Quelquefois, lorsqu’un 
esprit de louange vient sur moi et que je vois que je ne suis rien en comparaison de la sainteté de Dieu, je ressens un 
désir irrésistible de me prosterner et de poser mon front par terre. Avez-vous déjà ressenti ce désir ardent? Je l’espère. 
Les yogis hindous le font pour adorer leurs dieux. Je trouve anormal que les adorateurs de faux dieux se sentent si li-
bres face à leurs dieux, alors que les Chrétiens, qui adorent le seul vrai Dieu, sont souvent coincés dans leur adoration. 
Réfléchissons à cela.

Le verset 6 nous dit aussi que Dieu est Celui qui nous a faits. Il est notre Créateur. Les évolutionnistes luttent de toutes 
leurs forces contre cette vérité. Chaque fois que je lis quelque chose qui ignore Dieu en tant que Créateur, ça me donne 
encore plus envie de proclamer: “Seigneur, Tu es mon Créateur C’est Toi qui m’a faite. Tu es le Créateur de toutes 
choses.” Je pense que nous devrions souvent déclarer haut et clair au monde païen: “Dieu est mon Créateur.”

RÉPONDEZ À VOTRE CONNAISSANCE 

Commencez-vous à comprendre que louer le Seigneur c’est beaucoup plus que chanter un cantique ou dire “Louez soit 
l’Eternel!” C’est votre réponse à la connaissance que vous avez de Dieu – une expression de votre amour et de votre 
admiration pour Lui. Toutes les fois que vous voyez une montagne ou la mer, repensez à ce psaume. Dites-vous: “Dieu 
a créé cette montagne. Il a créé la mer.” Il n’y a qu’un tout petit pas entre penser de telles choses et les transformer en 
louange: “Que Tu es fantastique, Seigneur! Que Ta création est belle! Tu es le Créateur de toutes choses. Je T’exalte, 
Seigneur, Je bénis Ton nom.”

Psaume 37:5 dit que nous pouvons faire confiance à Dieu pour prendre soin des choses que nous Lui confions: “Remets 
ton sort à l’Eternel, confie-toi en Lui, et Il agira.” Le mot “asa” signifie “créer quelque chose à partir de rien.” C’est le 
mot qui est utilisé dans la Genèse au verset 1: “Au commencement, Dieu créa.” Et si vous êtes dans un mariage sans 
amour, vous devez savoir que Dieu peut créer quelque chose à  partir de cette absence. Même s’il n’y a pas d’amour 
entre vous et votre mari, Dieu est assez puissant pour prendre ce manque et créer de l’amour. Il peut le faire. Il serait 
ravi de le faire.

Une autre méthode pour louer le Seigneur se trouve en Psaume 96:9, qui dit: “Adorez le Seigneur dans Sa sainte splen-
deur.” Une version de l’auteur dit: “Adorez le Seigneur avec la beauté d’une vie sainte.” Saviez-vous que mener une vie 
sainte est une manière d’adorer le Seigneur? Vivre dans le péché c’est ne pas L’adorer du tout. Mais vous pouvez adorer 
le Seigneur simplement en vivant une vie sainte.

Psaume 96:12, dans une des versions de l’auteur dit: “Louez-Le pour les champs cultivés, car ils montrent Sa gran-
deur!” Le louez-vous lorsque vous voyez un champ de blé? Vous devriez, parce que la Parole dit que ce champ montre 
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Sa grandeur. Dites simplement: “Seigneur, Tu es si grand! Tu as fait le grain de blé qui, mis en terre, produit le blé avec 
lequel est fait notre pain. Je Te loue pour Ta grandeur qui est démontrée ici.”

LOUER DIEU AVEC DES INSTRUMENTS

Psaume 98:5-6 nous enseigne à louer Dieu avec des instruments – avec la harpe, la trompette et le cor. Une de mes 
amies qui joue du piano m’a parlé d’un énorme projet qu’on lui avait demandé de prendre en charge. Elle ne voulait 
pas le faire, mais elle savait que le besoin était très grand, alors Dieu lui a suggéré de dire oui. Mais dès qu’elle l’a fait, 
elle a été remplie de crainte. Elle ne pensait pas du tout pouvoir organiser ce projet pour le conduire à bonne fin. Mais 
alors qu’elle considérait ce projet avec crainte, le Seigneur l’a conduite vers son piano et elle s’est mise à L’adorer. Et la 
joie du Seigneur s’est manifestée dans son coeur. La paix est descendue sur elle, ainsi qu’un émerveillement au sujet de 
Dieu. Et, tandis qu’elle adorait Dieu en jouant du piano, Il a élaboré pour elle un plan pour son projet.

Je joue du piano, mais si ce n’était pas le cas, je me serais acheté un triangle ou quelque chose d’autre. Je suis bénie 
d’avoir mes arrières petits-enfants près de moi, parce qu’ils ont de drôles de petits instruments de musique. Ainsi je 
peux jouer des cymbales et personne ne trouve ça bizarre.

J’ai un tambourin qu’une gentille jeune femme hippie m’a donné il y a des années, et que j’adore. Autrefois, du temps 
des débuts de Calvary Chapel, les enfants apportaient leurs tambourins à l’église et ils en jouaient lorsque nous chan-
tions. Je trouvais ça fantastique. Quand je joue du mien à la maison, personne n’aime m’entendre, alors j’en joue 
lorsqu’il n’y a personne. De temps en temps je le sors et je fais un bruit joyeux pour le Seigneur. Il comprend.

Psaume 63:4-5 nous dit:

Car Ta bienveillance est meilleure que la vie: mes lèvres Te glorifieront. Ainsi je Te bénirai toute ma vie, j’élèverai mes 
mains en Ton nom.

Ici encore nous avons une autre manière d’adorer Dieu: “J’élèverai mes mains en Ton nom.” Certaines personnes 
n’aiment pas le faire en public. Ils ont peur que les autres les regardent de travers. Si vous ne voulez pas le faire à l’église, 
faites-le chez vous. Etendez vos mains vers Dieu. C’est un signe de soumission et c’est beau aux yeux du Seigneur.

Je n’ai jamais vraiment envie d’aller à un match de football, mais quand j’y suis et que le jeu commence, j’aime ça. 
Quand notre équipe marque un but, je saute de joie et je les applaudis. Nous le faisons tous, non? La plupart d’entre 
nous avons été si enthousiasmées au moins une fois à propos de quelque chose que nous avons levé les bras en l’air. Mais 
laissez-moi vous demander: “Y a-t-il quelque chose de plus enthousiasmant et de plus fantastique que Dieu? David 
était si fou de joie quand Dieu lui donna la victoire, et qu’il a pu ramener l’arche de l’alliance à Jérusalem, qu’il a non 
seulement élevé les mains, mais qu’il a aussi dansé. Il n’avait pas honte. J’aime croire que si je peux, je ne resterai pas 
sur la touche à regarder les armées du Seigneur vaincre les armées de Satan, je conduirai tout le groupe des danseurs et 
des chanteurs, de ceux qui sautent de joie... et je prendrai mon tambourin pour le faire!

Quand il y a des miracles, n’ayez pas peur d’élever vos bras et de Le louer. N’ayez pas peur de Lui montrer votre sou-
mission de cette manière – que ce soit à l’église ou en privé, chez vous.

ELLE A BEAUCOUP AIMÉ 

Il y a beaucoup à apprendre sur l’adoration. J’ai marché avec le Seigneur pendant plus de soixante ans, et j’apprends 
toujours de nouvelles vérités au sujet de l’adoration. La découverte prend toute une vie, une vie de réponse. Il faut 
méditer constamment sur les choses fantastiques que Dieu a faites dans votre vie. Je pense par exemple à la femme que 
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nous rencontrons en Luc 7:36-50. Lorsqu’elle a trouvé Jésus dans la maison de Simon le Pharisien, elle se tint derrière, 
aux pieds de Jésus, elle pleurait et mouilla Ses pieds de ses larmes, les sécha avec ses cheveux en les embrassant puis elle 
répandit sur eux une huile parfumée.

Le Pharisien était étonné en la voyant et il s’est dit en lui-même: “Si cet homme était vraiment prophète il saurait qui 
est cette femme qui Le touche, et ce qu’elle est, car c’est une pécheresse.

Jésus qui connaissait les pensées de l’homme lui expliqua que c’était un acte d’adoration de la part de cette femme. Il 
dit qu’elle l’a fait parce qu’elle a été beaucoup pardonnée. Et Il ajoute: “C’est pourquoi, Je te le dis: ses nombreux péchés 
sont pardonnés puisqu’elle a beaucoup aimé.”

Si Jésus-Christ vous a beaucoup pardonné, vous L’aimerez beaucoup. Avez-vous été beaucoup pardonnée? Si oui, est-
ce que votre amour pour Lui le reflète? Débordez-vous de louange? Dans l’histoire que Luc raconte, nous ne voyons 
aucune mention d’un quelconque embarras de cette femme. Nous ne savons pas si elle était embarrassée ou non, mais 
je soupçonne qu’elle ne l’était pas. C’est parce que l’amour couvre l’embarras. Vous pouvez aimer tellement que vous 
ne vous souciez pas de ce que les gens pensent de vous – il faut absolument que vous exprimiez votre amour. Quand 
on peut adorer si librement c’est merveilleux.

HUMILITÉ, SOUMISSION, CONSÉCRATION 

Pour adorer, trois éléments sont nécessaires: l’humilité, la soumission et la consécration. Si les trois éléments ne sont 
pas là, il n’y a pas adoration. Il se peut que vous louiez Dieu, comme lorsque nous disons spontanément: “Louez soit 
Dieu!” mais l’adoration exige plus que des mots. L’adoration exige de l’humilité, c’est à dire la reconnaissance de la 
grandeur de Dieu et de votre néant; de la soumission, qui reconnaît Sa souveraineté sur vous; et de la consécration, qui 
proclame Sa souveraineté.

Dans son livre, A.W. Tozer dit que l’adoration comprend des facteurs spécifiques. Tout d’abord, une “confiance sans 
limite. Vous ne pouvez pas adorer un Être auquel vous ne pouvez pas faire confiance.” Ensuite, “du respect pour Sa 
grandeur et une communion avec Lui.” … et pour finir, “une admiration pour Son excellence.” (15) Il dit que lorsque 
ces trois choses sont présentes, vous serez naturellement remplies d’émerveillement et de joie. Vous serez “captivées, 
charmées et fascinées”. Je veux passer ma vie fascinée par Dieu, pas vous?

C’est ce que la Sulamite ressentait pour Salomon. Elle dit: 

Je suis malade d’amour... Mon bien-aimé est à moi, et je suis à Lui... J’ai trouvé Celui que mon coeur aime, je L’ai saisi, 
je ne Le lâcherai plus... Mon coeur soupire après Lui. (Cantique des cantiques 2:5, 16; 3:4; 5:4 VA)

Voilà une femme totalement captivée. Qu’en est-il de vous? Êtes-vous captivée par le Seigneur, aujourd’hui? Pouvez-
vous dire: “Seigneur, Tu  as capturé mon coeur.”

Comme un poète l’a écrit dans un hymne:

“Dans notre révérence émerveillée, nous confessons Ton charme naturel.” (16) 

Que produit l’adoration émerveillée et respectueuse dans la vie de quelqu’un? J’aimerais vous parler d’une femme qui 
savait comment adorer Dieu. Je la connaissais sous le nom de Maman Smith, mais pour le reste du monde elle était 
Maud Smith. Et ce fut pendant une des périodes les plus sombres de sa vie que j’ai vu sa foi briller le plus. 
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L’ADORATION À TRAVERS LES ÉPREUVES  

Un jour de novembre, Papa Smith et le plus jeune frère de Chuck, Bill, étaient partis pour Victorville, en Californie, 
dans un avion que Bill pilotait. Maman Smith, Chuck et moi avons pensé que les enfants aimeraient aller à l’aéroport 
pour accueillir l’avion, nous y étions donc allés ce soir-là, vers vingt heures. Les enfants sautaient de joie, tout excités 
parce que Tonton Bill pilotait l’avion et qu’ils étaient impatients de le voir, ainsi que Grand-Père Smith. À huit heures, 
personne, à neuf heures non plus, puis dix heures... finalement à  dix heures trente, nous avons décidé de rentrer à la 
maison. Nous avons ramené Maman chez elle et nous sommes rentrés, mais cette nuit-là, aucun de nous n’a dormi.

De bonne heure le lendemain matin, Chuck a pu entrer en contact avec la Patrouille d’Aéronautique Civile pour leur 
annoncer la disparition de son père et son frère. Quelques minutes plus tard, ils nous ont rappelés pour dire que l’avion 
de Bill s’était écrasé dans les collines de Camp Pendleton et qu’il contenait deux corps. 

Chuck all immédiatement voir sa mère. En entrant il lui dit: “Maman, Papa et Bill nous ont quittés pour aller vers 
Jésus.”

Elle l’a regardé et lui a dit: “Je sais. Dieu m’a réveillée à quatre heures ce matin et me l’a dit. Puis elle a ajouté: “Je me 
suis levée, je me suis agenouillée au bord de mon lit et j’ai dit: “Le Seigneur a donné, le Seigneur a repris. Béni soit le 
nom du Seigneur.”

J’ai observé Maman Smith. Je l’ai observée comme un faucon sait le faire. Je n’ai jamais rien vu de tel dans ma vie. Le 
lendemain Chuck est allé à l’église et il a prêché – et Maman était là, et elle adorait le Seigneur. Jour après jour, Maman 
a continué à adorer le Seigneur. Je ne l’ai jamais vue en colère. Je ne l’ai jamais vue poser de questions. Pas une seule 
fois elle n’a demandé “Pourquoi?” Bill était son petit dernier – il n’avait que vingt-quatre ans. Il était grand et beau. 
Toutes les jeunes filles lui tournaient autour à cause de la manière dont il se comportait, mais il ne s’est jamais marié. 

Maman avait une foi et une capacité à adorer comme personne dans son chagrin, mais c’était quand même une femme. 
Peu de temps après qu’elle ait perdu son mari et son fils, elle a déménagé. Un jour, environ deux mois après leur mort, 
je lui ai demandé: “Est-ce que l’ancienne maison vous manque, Maman?” 

Elle m’a répondu: “Non, ma chérie, elle ne me manque pas. Chaque fois que j’entrais dans la cuisine, je pouvais voir 
Bill appuyé contre le placard pour me parler. Je suis heureuse de ne plus y être.” Elle a eu mal et elle a pleuré. Elle res-
sentait profondément sa perte. Et pourtant elle adorait Dieu.

Peux-tu faire cela, soeur en Christ bien-aimée? Si tu es au milieu d’un grand chagrin, aujourd’hui, peux-tu t’agenouiller 
au bord de ton lit et dire: “Le Seigneur a donné, le Seigneur a repris, béni soit le nom du Seigneur”?

Je prie que tu puisses le faire. Je prie que tu sois si captivée par Dieu que tu puisses Lui faire confiance à travers ta nuit 
la plus noire.

Père, Tu es fantastique. Tu es toute beauté, toute grâce, toute sainteté, toute justice et bonté. Tu es le Créateur des cieux 
et de la terre, et de tout ce qu’ils contiennent. Tu as parlé, et le monde fut créé - à partir de rien. Nous savons donc que 
Tu peux parler dans notre néant et y créer de la beauté. 

Seigneur, fais de nous des femmes qui T’adorent.

Nous Te demandons cela au nom de Jésus, amen. 
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C h a pi t r e 

10
Marchez Dans L’amour

Lors d’un de nos voyages en Israël, quelqu’un m’a parlé durement, et j’en ai été absolument dévastée – ça m’avait fait 
très mal. Normalement, je ne suis pas quelqu’un qui broie du noir ou quelqu’un qui reste triste bien longtemps. Lorsque 
quelque chose comme ça arrive, j’aime prier au sujet de la blessure, trouver un verset qui s’y applique et aller de l’avant. 
Mais cette fois-là, je broyai du noir.

Je ne pouvais pas m’en empêcher. Je me sentais écrasée par la souffrance. J’ai essayé de penser à un verset pour l’atténuer, 
parce que je sais combien la Parole de Dieu est puissante et combien elle peut nous libérer rapidement de ces émotions. 
La vérité c’était que je ne voulais pas pardonner immédiatement.

Je ne méritais simplement pas que l’on me crie dessus. La personne qui l’avait fait – c’est terrible à dire – avait tort à 
100%. Je me disais que si je cédais trop vite et pardonnais immédiatement, elle ne comprendrait pas qu’elle ne devrait 
plus jamais me parler de cette manière. Vous êtes-vous déjà trouvée dans une telle situation? Vous pensez: “Il faut que 
je lui donne une leçon.” En partie parce qu’elle a besoin d’une leçon, mais en partie parce que vous ne voulez pas être 
blessée de nouveau aussi profondément.

Je ne m’en suis pas bien sortie. Ça m’a pris des heures pour m’en remettre – un jour et demi, en fait. Apparemment tout 
semblait parfait, mais intérieurement, ça ne l’était pas. Ce n’est que lorsque nous sommes rentrés chez nous qu’au cours de 
notre première étude biblique, Dieu m’a ouvert les yeux. Chuck parlait sur 1 Pierre 2:20. La version de la Bible en FC dit: 

Quel mérite y a-t-il à supporter patiemment les coups si vous les recevez pour avoir commis une faute?  Mais si vous 
avez à souffrir après avoir bien agi et que vous le supportez, c’est un bien devant Dieu. 

Lorsque j’ai entendu cela, j’ai pensé: “Oh, voilà ce que j’aurais dû faire.”

Cela me rappelait que je devais continuellement relire ces vérités de la Parole de Dieu, afin d’être prête lorsque ces mo-
ments difficiles arrivent – et ils arrivent toujours sans crier gare. Ainsi j’aurais sous la main le verset dont j’ai besoin, 
et je ne ruminerais pas, je n’en ferais pas toute une histoire, je ne m’inquiéterais pas, et je ne descendrais pas dans la 
vallée pour y faire un long séjour.  

À travers ce verset le Saint-Esprit m’a dit: “Kay, lorsque tu es maltraitée pour quelque chose que tu n’as pas fait, accepte-
le gentiment, dans un esprit d’amour, et cela me fera plaisir.” 

J’avais eu l’occasion de plaire au coeur de Dieu et j’étais passée à côté. Oh, que nous avons besoin de connaître la Parole 
de Dieu – par coeur et de toutes les manières possibles! Si je m’étais souvenue de 1 Pierre 2:20 lorsque j’étais en Israël, 
ou si j’avais été assez ouverte pour laisser le Saint-Esprit me le ramener à l’esprit, je me serais comportée d’une manière 
qui aurait fait plaisir au Seigneur. J’aurais réagi avec amour – ce qui plaît toujours au coeur de Dieu.
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DÉFINITION DE L’AMOUR 

Comment définissez-vous l’amour? Nous utilisons ce mot avec tellement de désinvolture! Comme le dit Chuck pour 
le démontrer: “J’aime ma femme, et j’aime les cacahuètes.” Chuck aime beaucoup les cacahuètes, mais ce qu’il ressent 
à leur égard n’a rien de comparable avec l’amour qu’il a pour moi. Et pourtant nous utilisons ce mot d’une manière 
interchangeable.

Les Grecs ont quatre mots pour exprimer des formes d’amour spécifiques. Le premier mot, storge, signifie “amour 
instinctif”. C’est l’amour que la plupart des mères ont quand elles voient leur nouveau-né pour la première fois. Je l’ai 
ressenti pour chacun de mes enfants, puis je l’ai ressenti de nouveau lorsque j’ai vu mon premier petit-fils à travers la 
vitre de la pouponnière à la maternité. 

Le deuxième mot, phileo, signifie “amour fraternel”. C’est le genre d’amour qui nous lie à nos amis. Je dis toujours 
que j’ai des tas de meilleures amies, et je suppose que c’est la même chose pour la plupart d’entre nous. Nous pouvons 
ressentir l’amour phileo pour de nombreuses personnes. 

Ensuite, nous avons eros, qui est “l’amour romantique”. C’est le sentiment par lequel deux personnes sont attirées l’une 
vers l’autre –  en espérant que cela conduise à un mariage. Éros est l’amour sexuel ou l’amour romantique.

La quatrième sorte d’amour est agape. C’est l’amour de Dieu, et c’est un amour qui donne. L’amour agape fut mani-
festé en Christ, et il ne peut être actif en nous que  lorsque nous avons une relation juste avec Jésus-Christ et que le 
Saint-Esprit demeure en nous. C’est cet amour qui devrait être mis en évidence dans nos vies, à nous  les Chrétiens. 
Sans Jésus il n’est pas possible d’avoir l’amour agape.

1 Corinthiens 13:4-7 nous donne une belle définition de l’amour.

L’amour est patient, l’amour est serviable, il n’est pas envieux; l’amour ne se vante pas, il ne s’enfle pas d’orgueil, il ne 
fait rien de malhonnête; il ne cherche pas son intérêt, il ne s’irrite pas, il ne tient pas compte du mal; il ne se réjouit pas 
de l’injustice, mais il se réjouit de la vérité; il pardonne tout, il croit tout, il espère tout, il supporte tout. 

Je trouve ça très beau. L’amour décrit dans ce passage n’attend rien en retour. C’est un amour qui donne.

Étudions un peu plus ce passage dans une version amplifiée. En lisant ces mots, demandez-vous: Est-ce  que ces mots 
me décrivent? Puis-je mettre mon nom à la place du  mot amour?” 

L’amour persévère dans les difficultés, il est patient et serviable; l’amour n’est pas envieux, il ne déborde pas de jalou-
sie, il ne se vante pas et n’est pas prétentieux, il n’est pas hautain. Il n’est ni imbu de lui-même, ni arrogant, ni enflé 
d’orgueil; il n’est pas grossier (sans éducation, il ne se comporte pas de manière inappropriée. L’amour (l’amour de Dieu 
en nous) n’insiste pas sur ses droits, ni sur ses propres façons de faire, car il n’est pas égoïste; il n’est ni susceptible, ni 
irritable, ni rancunier; il ne tient pas compte ni du mal qu’on lui fait, ni du tort qu’on lui fait...

Ce n’est pas facile! Quand quelqu’un nous fait du tort, en général nous le remarquons. Mais lorsque l’amour de Jésus 
est puissamment à l’oeuvre en vous et que vous n’en tenez pas compte, c’est beau!

L’amour ne se réjouit pas de l’injustice, mais il se réjouit lorsque le droit et la vérité prévalent. L’amour résiste à tout ce 
qui se passe et est toujours prêt à croire le meilleur de tout le monde. Ses espoirs sont impérissables quelles que soient 
les circonstances, et il supporte tout sans faiblir.
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Vous pensez peut-être que vous ne pouvez pas mettre votre nom à la place du mot “amour” dans tous ces versets. Mais 
vous pouvez y mettre le nom de Jésus, car Il est tout cela et bien davantage.

Parce que je voulais désespérément programmer ce passage dans mes pensées, j’ai lu 1 Corinthiens 13:4-7 tous les 
jours pendant toute une année. Je voulais que ces vérités imprègnent ma vie. Alors, chaque jour, en plus de ma lecture 
quotidienne dans la Parole, j’ai lu ce passage.

SANTÉ ÉMOTIONNELLE 

Quelles que soient vos circonstances, aujourd’hui, si vous permettez à ce genre d’amour d’être à l’oeuvre dans votre 
vie – si vous abandonnez l’amertume, la fureur, la colère, la méchanceté, la vengeance, la haine, l’arrogance, l’envie 
et la jalousie pour marcher dans l’amour de Christ, votre santé émotionnelle sera telle qu’elle n’aurait jamais pu l’être 
autrement. Votre santé sera telle que Dieu voulait qu’elle soit. Mais si vous choisissez l’amertume et toutes ces autres 
mauvaises attitudes, elles vous rendront malades émotionnellement.

Il y a des années j’ai participé à un groupe de thérapie dans un hôpital psychiatrique, en tant qu’observatrice. Le groupe 
comprenait douze personnes, et tous ses membres étaient amers et refusaient de pardonner à quelqu’un qui leur avait 
fait du tort. Ils avaient probablement raison d’être en colère, mais quel bien leur amertume leur a-t-elle fait? Elle n’a rien 
fait d’autre que de les faire atterrir dans un hôpital psychiatrique. S’ils l’avaient donnée à Jésus et s’ils avaient marché 
dans Son amour – s’ils avaient appliqué Ephésiens 4:31-32 à leur vie, ils auraient pu être dehors au soleil et se régaler 
de la création de Dieu. Éphésiens 4:31-32 dit:

Que toute amertume, animosité, colère, clameur, calomnie, ainsi que toute méchanceté soient ôtées du milieu de vous. 
Soyez bons les uns envers les autres, compatissants, faites-vous grâce réciproquement, comme Dieu vous a fait grâce 
en Christ.

Je vous encourage à lire et à relire ces versets. Demandez à Dieu de mettre son amour agape dans votre coeur pour qu’il 
abonde en vous. Nous ne voulons pas que Son amour coule simplement goutte à goutte – nous voulons qu’il déborde 
sur tous ceux que  nous rencontrons. 

Il se peut que vous ayez lu 1 Corinthiens 13:4-7 en pensant: “Je ne suis pas patiente. Je ne suis pas serviable.” Demandez 
à Dieu de vous donner ces traits de caractère. Mais ne vous attendez pas à les recevoir une fois pour toutes. Vous les 
développerez en marchant avec Dieu et en laissant Son Saint-Esprit travailler en vous. 

Un jour j’ai parlé avec une dame qui avait fréquenté notre église. Son mariage était un désastre, en partie parce que son 
époux était très jaloux de la relation qu’elle avait avec le Seigneur. Il ne la comprenait pas. En fait, il était fâché qu’elle 
se soit convertie au Christianisme.

Cependant, pendant notre conversation, j’ai détecté chez cette femme une attitude de vengeance. Son mari l’avait 
maltraitée pendant très longtemps, et depuis qu’elle avait trouvé Christ, c’est comme si elle avait placé une épée sur sa 
tête. Elle lui disait: “Je n’ai plus besoin de toi. Je vais à l’église et j’y trouve tout ce dont j’ai besoin.” Elle le laissait seul 
à la maison pour aller à ses réunions, et il devenait de plus en plus furieux. En permettant à cette graine d’amertume 
de grandir en lui, il s’est mis rapidement à haïr Chuck, l’église, les Chrétiens et le Christianisme.

Est-ce que l’amour agape ferait cela? Est-ce que l’amour se servirait du salut pour se venger d’un mari? Ce n’est pas 
comme ça que l’amour agit. L’amour réchauffe les coeurs. L’amour désire le meilleur pour l’autre.
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VOTRE MOTIVATION POUR AIMER

L’amour doit être la motivation de tout ce que vous faite. La Bible nous dit: “Le coeur est tortueux par-dessus tout et il 
est incurable: qui peut le connaître?” (Jérémie 17:9) Nos motivations ne sont pas toujours pures. Nous accomplissons 
parfois des exploits pour que les autres les remarquent et nous fassent des compliments. Une des façons de tester votre 
motivation est de déterminer si le fait que les autres remarquent votre exploit est important pour vous. J’ai vu des gens 
faire des choses merveilleuses, puis taper du pied dans un accès de colère parce que personne n’avait rien dit. 

Chuck n’aime pas les fleurs sur l’estrade devant la chaire. Au début de son ministère dans une église dénominationnelle, 
les gens apportaient des fleurs chaque semaine. Mais s’il oubliait de les remercier publiquement, quel malheur! 

Ça a duré pendant quinze ans et ça a dégénéré. Il y eut une compétition entre les donateurs. Et si Chuck admirait un 
bouquet plus qu’un autre, on le lui faisait remarquer. Finalement il a dit: “Toutes ces fleurs n’ont aucun sens pour moi.” 
et ce fut la fin de la compétition. Plus de fleurs. Il s’agissait vraiment d’une question de motivation. Si vous insistez pour 
être applaudie, quelle est votre motivation? 

En 1 Corinthiens chapitre 12, Paul parle des dons spirituels qui nous ont été donnés: la parole de sagesse, la parole de 
connaissance, la foi, les dons de guérison, le don de faire des miracles, la prophétie, le discernement des esprits, le don 
des langues et leur interprétation. Puis, dans les trois permiers versets du chapitre suivant, il s’occupe de la motivation 
derrière ces dons. 

J’ai grandi dans une église où ces dons étaient très utilisés. Et quand j’étais petite, j’admirais beaucoup ceux qui les 
avaient – pensant qu’ils étaient des géants spirituels. Je pensais, j’espérais être plus proche du Seigneur pour pouvoir 
avoir ces dons. Est-ce que ce n’est pas ce que nous pensons? Nous voyons des gens exercer des dons de guérison, et 
nous assumons qu’ils sont profondément spirituels, sinon ils n’auraient pas ces dons. Mais ce n’est pas vrai! J’ai connu 
des gens qui avaient ces dons et qui étaient motivés par la cupidité, le désir de puissance et de notoriété. Je les ai vus 
s’élever, et je les ai vus tomber.

Un de nos guides touristiques favoris en Israël n’a toujours pas accepté le Seigneur. Je dis “toujours pas” parce que nous 
lui avons rendu témoignage et prié pour lui et pour sa femme pendant des années. 

Une Chrétienne d’un autre groupe venu des Etats-Unis, au cours d’une conversation avec notre cher ami lui a dit: “J’ai 
divorcé et j’ai laissé mes enfants parce que Dieu m’a appelée à un ministère de guérison.” 

Notre guide est très axé sur la famille. Ses parents, son épouse et ses enfants sont toute sa vie. Et lors de notre voyage 
suivant il nous a parlé de la conversation qu’il avait eue avec cette femme. Il a dit à Chuck: “Ce n’est pas Dieu. Dieu 
ne lui a pas dit de faire ça. Je sais que ce n’est pas Dieu.”

Chuck lui a répondu: “Tu as raison. Dieu n’appelle pas une mère à abandonner ses enfants et à divorcer pour avoir un 
ministère de guérison.” Même pour quelqu’un qui n’était pas né de nouveau, le manque d’amour de cette femme était 
immédiatement apparent.

SANS AMOUR, CE N’EST RIEN

Ce que Paul avait à dire au sujet des “dons les plus convoités” est intéressant. À propos du don des langues il dit: 

Quand je parlerais les langues des hommes et des anges, si je n’ai pas l’amour, je suis du bronze qui résonne ou une 
cymbale qui retentit. (1 Corinthiens 13:1)
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Autrement dit, sans amour, je ne fais que du bruit. Je me demande à quoi ressemble le langage des anges. Je pense que 
ça doit être assez intéressant de parler leur langage. Mais même alors, si je parlais couramment leur langage, mais que 
je n’ai pas d’amour, ce ne serait que du bruit.

Deuxièmement, Paul parle de la prophétie.

Et quand j’aurais le don de prophétie, la science de tous les mystères et toute la connaissance, quand j’aurais même 
toute la foi jusqu’à transporter des montagnes, si je n’ai pas l’amour, je ne suis rien. (1 Corinthiens 13:2)

Remarquez qu’il ne dit pas “si j’avais un peu de foi, ou un peu de connaissance, ou quelques uns des mystères” - il dit 
“si j’avais tout...”

Je suis quelqu’un qui déplace les montagnes dans la prière. Je ne suis pas en train de me vanter – c’est une oeuvre de 
Dieu dans mon coeur. J’ai assez de foi pour déplacer des montagnes dans la prière. Vous devriez aussi avoir ce genre de 
foi. Et savez-vous pourquoi? Parce que la Parole de Dieu dit que si vous croyez dans votre coeur et que vous ne doutez 
pas, vos prières peuvent déplacer des montagnes. Mais si je déplace des montagnes dans la prière et que ma motivation 
n’est pas l’amour, cela ne me sert à rien. On pourrait croire que quelqu’un qui déplace les montagnes est quelqu’un de 
très important dans le corps, quelle que soit sa motivation. Mais sans l’amour il n’est rien. 

Et quand je distribuerais tous mes biens pour la nourriture des pauvres...” (1 Corinthiens 13:3a) Nous voyons des gens 
qui font ça, ils donnent tout ce qu’ils possèdent pour nourrir les pauvres, et c’est difficile de les critiquer. Et pourtant, 
il faut voir quelle est leur motivation? 

Et pour finir Paul dit: “Quand je livrerais même mon corps pour être brûlé, si je n’ai pas l’amour, cela ne me sert à 
rien.” (1 Corinthiens 13:3b) Le plus grand sacrifice est probablement de devenir un martyr pour Christ. Vous pouvez 
aller sur le champ de mission et être brûlé vif, ou finir devant un peloton d’exécution, mais si votre motivation n’est pas 
l’amour pour Jésus, vous feriez mieux de rester chez vous. Votre ministère ne sert à rien pour le Royaume. 

Lorsque les gens utilisent les dons décrits en 1 Corinthiens 12, nous, les enfants de Dieu, devons rechercher l’amour dans 
leur vie. C’est l’évidence que le Saint-Esprit est à  l’oeuvre en eux. “Le fruit de l’Esprit est amour (agape)” Galates 5:22)

J’ai vu des Chrétiens si motivés par leur désir de succès, de puissance ou de richesse qu’ils auraient détruits tous ceux 
qui se trouvaient sur leur chemin – et utilisé des moyens spirituels pour y arriver. Quel que soit le succès de leur 
ministère, ou  la renommée de leurs oeuvres spirituelles, à la fin, une seule opinion va compter, celle de Jésus. Que 
pensera Jésus de leurs oeuvres? Quand elles seront testées par le feu, seront-elles “de bois, de foin, ou de chaume” et ne 
recevront-elles aucune récompense parce qu’elles n’étaient pas motivées par l’amour? (1 Corinthiens 3:12-13)

Nous voulons que notre motivation soit pure. Alors que nous nous approchons de plus en plus de Dieu, que nos coeurs 
battent de plus en plus à l’unisson du Sien, et que Ses désirs deviennent nos désirs, c’est tout à fait naturel que nous 
voulions marcher dans Son amour. Mais nous devons comprendre comment le faire d’une manière pratique. 

IL NOUS EST ORDONNÉ D’AIMER 

La communication de l’amour agape de Dieu est quelque chose de mystique. C’est comme le vent – vous ne pouvez 
pas le voir; vous pouvez seulement en voir les résultats. La Bible nous dit: “L’amour de Dieu a été répandu dans nos 
coeurs par le Saint-Esprit.” (Romains 5:5) Nous choisissons de marcher ou non dans cet amour qu’Il a placé en nous. 

Lorsqu’Il instruisait Ses disciples, Jésus leur a dit:
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Je vous donne un commandement nouveau: Aimez-vous les uns les autres; comme Je vous ai aimés, vous aussi, aimez-
vous les uns les autres. À ceci tous sauront que vous êtes Mes disciples, si vous avez de l’amour les uns pour les autres. 
(Jean 13:34-35)

Je trouve intéressant que Jésus n’a pas dit: “Si vous déplacez des montagnes les gens sauront que vous êtes Mes dis-
ciples.”  Il n’a pas dit: “Si vous parlez les langues des hommes et des anges, vous serez connus comme Mes disciples”,  
ou bien: “Si vous connaissez tous les mystères et avez le don de prophétie, ils sauront que vous êtes Mes disciples.” 
Comment les gens sauront-ils que vous êtes un disciple de Jésus-Christ? Par l’amour que vous avez les uns pour les 
autres. Je pense que parfois il serait bien plus facile de parler les langues des hommes et des anges, ou de déplacer des 
montagnes dans la prière que d’aimer.

Un jour, dans une réunion de femmes de pasteurs, j’ai dit: “Etre femme de pasteur serait fantastique si nous n’avions 
pas affaire aux gens.” Je suis désolée d’avoir dit ça. Vraiment désolée. Et pourtant, il y a quelque vérité dans cette décla-
ration. Il serait facile de marcher dans l’amour si nous devions seulement nous aimer nous-mêmes. Ce sont toutes les 
difficultés liées aux relations qui font que marcher dans l’amour est si difficile. 

Vous avez peut-être remarqué que dans les Ecritures Jésus ne dit pas souvent: “Je vous ordonne.” Mais ici Il le dit. Il dit: 
“Je vous donne un commandement nouveau: Aimez-vous les uns les autres.” C’est parce que c’est très important pour 
Lui. Il dit: “Réfléchissez à la manière dont Je vous ai aimés, puis allez, et faites de même.”

L’AMOUR PRIE

Comment Jésus les a-t-Il aimés? Tout d’abord, Il a prié pour eux. En parlant de Ses disciples, en Jean 17:9, Jésus dit: 
“C’est pour eux que Je prie. Je ne prie pas pour le monde, mais pour ceux que Tu M’as donnés, parce qu’ils sont à Toi.” 
(Jean 17:9) Non seulement Jésus a prié pour les disciples qui marchaient avec Lui pendant Son ministère terrestre, mais 
Il a aussi prié pour ceux qui viendraient à Lui au cours de l’Histoire. “Ce n’est pas pour eux seulement que Je prie, mais 
encore pour ceux qui croiront en Moi par leur parole.” (Jean 17:20) Est-ce que cela vous bénit de savoir que Jésus a prié 
pour vous? Il l’a fait parce qu’Il vous aime.

Je connais des mères qui n’aiment même pas suffisamment leurs enfants ou leur mari au point de prier pour eux tous les 
jours. Savez-vous pourquoi elles ne le font pas? Parce que prier est un travail difficile. Ça prend du temps et de l’énergie. 
Cela demande de l’intérêt, de la pitié et de l’affection. C’est la raison pour laquelle les réunions de prières n’attirent que 
peu de monde. Une église peut avoir quinze mille personnes le dimanche matin, au culte, mais seulement vingt-cinq 
personnes viendront à la réunion d’intercession prier pour les autres. Très peu de personnes ont un coeur d’intercesseur 
et c’est triste. Il faut que l’amour de Jésus allume un feu dévorant dans le coeur. 

Je suis convaincue que les femmes qui participent aux réunions d’intercession seront parmi les gens qui recevront les 
plus hautes récompenses dans le Royaume des cieux – parce que leur motivation est l’amour. C’est l’amour de Jésus 
brûlant vivement dans leur coeur qui les rend capables de renoncer à elles-mêmes pour prier pour les gens. Et oh, que 
de choses sont mises en oeuvre par ces prières! Toute la semaine des choses changent dans l’église et dans la vie des gens 
qui y viennent à cause des prières de ces intercesseurs. 

Un samedi soir, un motocycliste tatoué et vêtu de cuir est venu dans notre église. Pendant qu’un de nos pasteurs par-
lait, l’homme est descendu vers lui de telle manière que les appariteurs l’ont immédiatement suivi. Ils l’ont arrêté, l’ont 
emmené dans la cour et lui ont parlé de Jésus. L’homme s’est mis à pleurer comme un enfant et accepta Jésus comme 
son Seigneur et Sauveur et dit: “Je voudrais être baptisé.” Ils l’ont emmené près de la fontaine et ont versé de l’eau sur 
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lui. Quelle bénédiction! Je suis convaincue que le combat pour l’âme de cet homme a été mené dans le lieu secret de 
la prière, par quelqu’un qui le connaissait ou par un intercesseur qui ne saura peut-être jamais dans cette vie ce que ses 
prières ont produit. 

La prière prend du temps, mais l’amour vous donne toute la motivation dont vous avez besoin. Jésus en a été un ex-
emple. Il aimait Ses disciples, par conséquent Il a prié pour eux. Il leur a aussi enseigné comment prier.

Prenez-vous le temps d’enseigner à vos enfants comment prier? Cela en vaut  la peine. Un des souvenirs les plus doux 
que j’ai de mes enfants quand ils étaient petits sont leurs prières. Lorsque notre fille Janette avait environ deux ans et 
demi, un soir, à table, elle a prié: “Seigneur, bénis ces bonnes tomates et ce vilain maïs.” Elle détestait le maïs et aimait 
les tomates. Et puis, notre fille Cheryl, quand elle avait environ trois ans, un matin à l’église elle a commencé à devenir 
gênante. Alors que je l’emmenais dehors, elle s’est retournée et a crié vers la congrégation: “Priez pour moi!” Elle con-
naissait la puissance de la prière.

Apprenez à vos enfants comment prier. Priez avec eux, priez pour eux, et apprenez-leur qu’ils peuvent aller eux-mêmes 
vers Dieu dans la prière. Jésus a enseigné à Ses disciples comment prier. En Luc 11:1, un des disciples a dit: “Seigneur, 
apprends-nous à prier.” Et Jésus a pris le temps de le faire. Il leur a enseigné comment prier et comment ne pas prier. Il 
leur a enseigné les choses qu’ils devaient faire quand ils priaient et ce qu’ils ne devaient pas faire, et les endroits qu’ils 
devaient éviter lorsqu’ils priaient.

L’AMOUR INVESTIT DU TEMPS

Cela lui a pris de temps, mais c’est une des caractéristiques de l’amour. L’amour investit du temps dans les autres. Jésus 
a emmené Ses disciples sur la montagne avec Lui. Lorsque les multitudes l’entouraient et qu’Il voulait passer du temps 
seul avec eux, Il les a mis sur un bateau sur la Mer de Galilée. Démontrez-vous l’amour de Jésus-Christ dans votre foyer 
et parmi vos amies en prenant du temps avec eux?

Il n’y a pas longtemps j’ai lu un article à propos des  réponses que nous donnons aux gens et qui sont destinées à les 
écarter. C’est terrible! L’article disait que lorsque nous ne voulons pas prendre le temps d’aider les autres dans leurs 
problèmes, nous leur donnons des réponses toutes faites, du genre: “Regarde à Jésus!” “Garde les yeux sur Jésus.” Mais 
s’ils avaient été capables de garder les yeux sur Jésus, ils n’auraient pas eu besoin de nous! Ce qu’ils essaient de vous 
dire, c’est qu’ils ont besoin de votre aide. Ils ont besoin que vous preniez du temps avec eux. Ils ont besoin de savoir que 
vous les aimez. Mais lorsque cela nous gêne, nous leur donnons une petite tape dans le dos et nous leur disons: “Allez 
en paix, chauffez-vous et rassasiez-vous!” (Jacques 2:16) et nous ignorons leurs besoins. 

Il n’est pas facile de prendre du temps avec les gens. Quand mes enfants étaient petits, j’avais découvert que le téléphone 
sonnait toujours à des moments inopportuns. À l’époque Chuck n’avait pas de bureau et nous avions deux lignes té-
léphoniques à la maison – une pour nous et une pour l’église. Nous avions des hippies qui allaient et venaient dans la 
maison jour et nuit. Nous avions nos quatre enfants en bas âge, et Chuck était parti les trois quarts du temps. Mais 
invariablement, le téléphone sonnait quand j’étais en train de préparer un gâteau – juste au moment où vous ne pouviez 
pas abandonner la pâte. 

Un jour que je préparais un gâteau, ce n’est pas le téléphone qui a sonné, mais la porte. Lorsque je suis allée répondre, 
le jeune homme qui était de l’autre côté de la porte a demandé: “Kay, où est Chuck?”

J’ai répondu: “Il fait des visites.”
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Et le jeune a dit: “Je viens de tuer un homme.”

Une autre fois, quand Cheryl était petite, elle s’est étouffée avec quelque chose pendant que je préparais un gâteau. 
Quand j’y pense, je crois que le Seigneur voulait que j’arrête de donner des sucreries à ma famille.

Rappelez-vous que les gens sont toujours plus importants que les choses. Nous devons accepter de mettre les choses de 
côté. Si un gâteau n’est pas prêt pour le dessert, cela a-t-il vraiment de l’importance? Les gens sont plus importants que 
les gâteaux. Prenez du temps avec les gens. Laissez l’amour de Jésus s’écouler de vous vers eux. 

ÉCOUTER

J’ai lu que le sens qu’un enfant a de sa valeur est formé avant l’âge de trois ans, en partie par la manière dont les adultes 
l’écoutent. J’ai vu des enfants – et je suis sûre que vous en avez vus aussi – qui répètent la même chose de plus en plus 
fort, et savez-vous pourquoi? Parce que personne ne les écoute. Quelquefois lorsque mes arrière-petits-enfants sont là, 
ils me disent: “Grandmère, regarde ça!” alors que je suis en pleine conversation avec des adultes, que j’ai vu le jouet en 
question quatre-vingt-deux fois – je n’ai pas très envie de le voir une quatre-vingt-troisième fois. Mais quand je pense 
au petit coeur qui est devant moi, et que ce qu’il dit vraiment c’est: “Grandmère, montre-moi que je suis important. Je 
veux que tu tournes ta tête vers moi un petit peu et que tu reconnaisses que je suis précieux à tes yeux.” Alors je regarde 
pour la quatre-vingt-troisième fois. Et, vous savez, je n’ai jamais regretté de l’avoir fait. 

Nous avons tous besoin de savoir que nous sommes précieux pour quelqu’un. Écoutez les gens, même lorsque c’est 
gênant, et montrez-leur que vous les entendez.

L’auteur Norman Wright dit: “Ecoutez avec vos yeux. Nous entendons davantage avec nos yeux qu’avec nos oreilles.” 
(17) Il y a beaucoup de vrai là-dedans. Nous pouvons voir comment une personne se sent rien qu’en l’observant. 
Regardez ses yeux. Chercher les traces de chagrin sur son visage. Mais utilisez aussi vos oreilles. Écoutez les émotions 
derrière les mots. La personne est-elle animée, ou parle-t-elle sur un ton monocorde? Parfois ceux qui parlent sur un 
ton monocorde sont ceux qui galèrent le plus. Ils ont peur d’exprimer leurs émotions. Ils sont bloqués. Et puis, écoutez 
aussi avec votre corps. Penchez-vous vers eux et montrez-leur que vous êtes captivés par ce qu’ils disent. Montrez-leur 
qu’elles sont la personne la plus importante pour vous à ce moment-là. 

Jésus écoutait vraiment Ses disciples. Il voyait beaucoup de valeur en eux et Il le leur faisait savoir. Un peu comme cette 
expression: “Soyez patient avec moi; Dieu n’a pas terminé Son oeuvre en moi.” Jésus avait la patience pour les écouter 
et Il a passé du temps à le faire et à  leur montrer ce qu’ils allaient devenir. L’amour agape fait ça. 

ENCOURAGEZ ET RÉCONFORTEZ 

Un soir, le père de Chuck a écrit un petit mot à la mère de Chuck sur le programme du ballet qu’ils regardaient en-
semble. Je l’ai gardé précieusement. Papa avait écrit: “De toutes les femmes présentes dans cette salle, tu es la plus belle.”

Comme c’est merveilleux quand quelqu’un vous fait sentir que vous êtes précieuse. Nous devrions nous le rappeler 
les unes aux autres aussi souvent que nous le pouvons. La Parole de Dieu le confirme à maintes reprises. En Matthieu 
10:29-31, Jésus dit que Dieu a conscience de chaque petit moineau, et Il dit que, pour Lui, nous valons bien plus que 
des moineaux. Ce ne sont pas les oiseaux les plus jolis qui existent; en fait, ils sont même tout à fait ordinaires. Mais 
pour Dieu ils sont précieux. Il voit chacun d’eux individuellement. Et vous valez bien plus pour Lui que tous ces 
moineaux. 
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C’était l’amour agape qui poussait Jésus à réconforter Ses disciples avant même qu’ils sachent qu’ils en auraient besoin. 
Sachant que l’heure de Sa mort approchait, Il leur dit:

Que votre coeur ne se trouble pas. Croyez en Dieu, croyez aussi en Moi. Il y a beaucoup de demeures dans la maison 
de Mon Père. Sinon Je vous l’aurais dit; car Je vais vous préparer une place. Donc, si Je m’en vais et vous prépare une 
place, Je reviendrai et Je vous prendrai avec Moi, afin que là où Je suis, vous y soyiez aussi. (Jean 14:1-3)

Il savait qu’ils auraient besoin de cette assurance. Et Il savait qu’ils auraient besoin de paix.

Je vous laisse la paix, Je vous donne Ma paix. Je ne vous donne pas comme le monde donne. Que votre coeur ne se 
trouble pas et ne s’alarme pas. (Jean 14:27)

Il promit de leur donner une paix différente de celle qu’ils trouveraient dans le monde – une paix qui leur permettrait 
de traverser les épreuves à venir.

Jésus encourageait toujours les disciples. Je pense à leur frayeur quand ils étaient sur la Mer de Galilée sans Lui, et qu’ils 
L’ont vu arriver, marchant sur l’eau, pendant la quatrième veille de la nuit. Matthieu 14:26-27 dit:

Quand les disciples Le virent marcher sur la mer, ils furent troublés et dirent: C’est un fantôme! Et, dans leur crainte, 
ils poussèrent des cris. Jésus leur dit aussitôt: Rassurez-vous, c’est Moi, n’ayez pas peur!”

J’aime ça! Dans les versets suivants, nous lisons que Pierre voulait aussi essayer de marcher sur l’eau. Je pense que la 
plupart d’entre nous aurions considéré Pierre comme un casse-pieds. Il était impulsif, irréfléchi, audacieux, et il disait 
tout ce qui lui passait par la tête. Fidèle à lui-même, lorsque Jésus vint à eux en marchant sur l’eau cette nuit-là, Pierre 
Lui dit: “Seigneur, si c’est Toi, ordonne-moi d’aller vers Toi sur les eaux.” (Matthieu 14:28) Autrement dit: “Laisse-moi 
le faire aussi.”

Si j’avais été Jésus, je suis pratiquement sûre que j’aurais dit: “Pour l’amour du ciel, Pierre, assieds-toi et arrête de faire des 
vagues. Que tu es impulsif!” Puis je lui aurais fait des reproches pour s’être levé dans le bateau, et s’être ridiculisé en vou-
lant marcher sur l’eau. Je lui aurais montré que cela n’avait aucune signification spirituelle et j’aurais ajouté: “Ce n’est pas 
parce que Je l’ai fait que tu dois Me copier.” Mais Jésus avait beaucoup plus de patience que moi. Il a dit à Pierre: “Viens!”

Il vous le dit aussi. Aujourd’hui Jésus vous encourage à sortir du bateau et à marcher sur les eaux. Mais oui! Il vous dit: 
“Vas-y! Tu peux y arriver. Ne sois pas effrayée.” Pierre a bien marché sur l’eau pendant un petit moment, puis il s’est 
mis à s’enfoncer dans l’eau. Quand cela est-il arrivé? C’est arrivé quand il a pris conscience de ce qu’il faisait, au lieu de 
garder conscience de la présence de Jésus. Et ce n’est que lorsqu’il a crié vers Jésus et qu’il a pris Sa main qu’il a pu se 
relever et marcher jusqu’au bateau. 

Jésus a encouragé Pierre de nombreuses fois. Un jour Jésus a regardé ce Pierre instable et impulsif et l’a appelé roc. 
Pierre, un roc? Jésus a dit: 

Tu es Pierre [en grec, petros – un gros rocher], et sur ce roc (en grec petra – un énorme rocher, comme celui de 
Gibraltar] Je bâtirai Mon Eglise, et les portes de l’enfer (les puissances infernales) ne prévaudront pas contre elle. 
(Matthieu 16:18 dans une version amplifiée)

Les rochers sont stables, inébranlables. Ce n’est pas ce qui nous vient à l’esprit lorsque nous pensons au Pierre décrit 
dans les évangiles. Mais lorsque nous lisons 1 et 2 Pierre, nous sommes étonnés de voir les changements que Dieu a 
faits dans sa vie. Laissez-moi vous lancer un défi, aujourd’hui. Jésus vous invite à marcher sur les eaux.
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CONFIRMEZ VOTRE AMOUR

Demandez-vous si, comme Jésus, vous voyez le potentiel chez les autres et si vous les encouragez à être tout ce qu’ils 
peuvent être. Comment voyez-vous votre mari et vos enfants? Recherchez-vous le meilleur en eux, ou vous concentrez-
vous sur leurs défauts? Si vous considérez que vos enfants sont bruyants ou qu’ils vous interrompent sans cesse, ils le 
sauront. Vous leur renvoyez l’image que vous avez d’eux. Ils saisissent votre attitude. Vous ne voulez pas constamment 
faire des reproches à vos enfants. Vous voulez les encourager et rechercher ce qu’il y a de meilleur en eux. 

L’amour agape a poussé Jésus a ressentir de la compassion pour Ses disciples et à leur donner l’assurance dont ils avaient 
besoin. Il a souvent exprimé Son amour pour eux. Et après leur avoir donné l’assurance de Son amour, Il leur a dit 
d’aimer les autres de ce même amour. 

Lorsque nous affirmons notre amour pour les autres, ce ne devrait pas être de manière sentimentale et exhubérante. 
L’amour agape n’est pas une offrande verbale faite une fois pour toute. C’est un amour profond qui accepte l’autre 
personne comme elle est, et qui continue à l’aimer quoiqu’il arrive. C’est  l’amour que Jésus avait pour Ses disciples. 
Jean 13:1 nous dit: “Il les a aimés jusqu’au bout.” Il les a aimés même quand ils L’ont abandonné. Même lorsque Pierre 
L’a renié. Même lorsqu’ils se chamaillaient et qu’ils doutaient. Jésus n’a pas cessé de les aimer. Et ce n’est que l’amour 
agape de Jésus à l’oeuvre dans vos coeurs qui vous permettra d’aimer les autres de la même manière. 

Jésus a démontré l’amour agape de manière très tangible: Il a fait la cuisine pour eux. Cela m’a toujours amusée. Je 
parie que c’était un repas gastronomique. Après Sa mort, Ses disciples étaient si découragés que la seule pensée qui leur 
est venue, c’était de retourner à la pêche. Jean nous dit:

Lorsqu’ils furent descendus à terre, ils virent là un brasier, du poisson posé dessus et du pain. Jésus leur dit: Apportez 
des poissons que vous venez de prendre. Simon Pierre monta dans la barque et tira à terre le filet plein de cent cinquante-
trois gros poissons, et quoiqu’il y en eût tant, le filet ne se déchira pas. Jésus leur dit: Venez manger. (Jean 21:9-12)

Je trouve cela merveilleux, pas vous? Êtes-vous prête à faire la cuisine pour quelqu’un par amour agape comme le 
Seigneur l’a fait? Cet Homme qui a préparé le petit déjeuner sur la plage pour Ses disciples, c’est le même Jésus que 
Celui qui nous est décrit en Philippiens 2:6-8:

Lui, dont la condition était celle de Dieu, n’a pas chercher à Se faire de force l’égal de Dieu, mais Il S’est dépouillé Lui-
même, en prenant la condition d’esclave, en devenant semblable aux hommes; après s’être trouvé dans la situation d’un 
homme, Il S’est humilié Lui-même en devenant obéissant jusqu’à la mort, la mort sur la croix.

HUMILITÉ 

Au ciel, Jésus avait tout. Il était l’égal du Père, mais Il a volontairement tout laissé de côté. Celui qui sera finalement 
proclamé Roi des rois et Seigneur des seigneurs mit de côté tout ce qu’Il avait au ciel pour venir sur la terre – sachant 
qu’Il serait méprisé, rejeté, moqué, couronné d’épines et mis à mort sur une croix. Quel exemple a-t-Il donné à Ses 
disciples? Ce Jésus qui donna des ordres au vent et aux vagues, qui ouvrit les yeux des aveugles et déboucha les oreilles 
des sourds, qui fit marcher les boiteux, qui chassa les démons et libéra les captifs – ce Jésus, qui est le Roi des rois et le 
Seigneur des seigneurs, s’est penché pour leur laver les pieds – et leur a appris l’humilité.

Je me demande combien de gens dans le corps de Christ qui ont de tels dons spirituels accepteraient de s’abaisser et de 
laver les pieds de quelqu’un d’autre. Laver les pieds de quelqu’un aujourd’hui n’a pas la même signification que dans 
leur culture. À cette époque c’était un véritable acte d’humilité. Dans une maisonnée, c’était le serviteur qui lavait les 
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pieds des gens qui y entraient. Quand les églises ont des services de lavement des pieds aujourd’hui, c’est plus un geste 
symbolique qui n’exige pas ou ne démontre pas le même degré d’humilité. 

Dans notre culture, humilité signifie prendre une place moins élevée – de manière permanente. Cela veut dire consi-
dérer les autres supérieurs à nous-mêmes. Nous ne devons jamais nous sentir supérieures aux autres, quelle que soit les 
circonstances. Si c’est ce que nous pensons, Dieu nous arrêtera. Il Se révèlera à nous comme Il l’a fait pour Esaïe qui 
nous dit:

L’année de la mort du roi Ozias, je vis le Seigneur assis sur un trône très élevé, et les pans de Sa robe remplissaient le 
temple. Des séraphins se tenaient au-dessus de Lui; ils avaient chacun six ailes: deux dont ils se couvraient la face, deux 
dont ils se couvraient les pieds, et deux dont ils se servaient pour voler. Ils criaient l’un à l’autre et disaient: Saint, saint, 
saint est l’Eternel des armées! Toute la terre est pleine de Sa gloire! Les soubassements des seuils frémissaient à la voix 
de celui qui criait, et la maison se remplit de fumée. Alors je dis: Malheur à moi! Je suis perdu, car je suis un homme 
dont les lèvres sont impures, j’habite au milieu d’un peuple dont les lèvres sont impures, et mes yeux ont vu le Roi, 
l’Eternel des armées. (Esaïe 6:1-5)

Nous avons besoin de cette révélation de Dieu. Nous avons besoin de nous souvenir constamment de Sa magnificence et 
de Sa sainteté. C’est ça qui nous rendra humbles. Puis l’amour agape de Jésus nous donnera l’humilité envers les autres.

Jésus a donné Sa vie sur la croix comme le plus bel exemple de l’amour agape. À ce moment-là Il a démontré ce qu’Il 
avait dit en Jean 15:13: “Il n’y a pas de plus grand amour que de donner sa vie pour ses amis.”

DONNEZ VOTRE VIE

La disposition à donner votre vie pour quelqu’un d’autre est la plus grande évidence que l’amour agape est présent dans 
votre vie. Femme de Dieu, est-ce ce que vous vivez? Soyez honnête avec vous-même. C’est difficile de mettre les autres 
au-dessus de soi-même. Je dois dire qu’il y a des épouses qui ne sont pas disposées à donner leur vie pour leur mari. 
Je connais des mères qui ne sont pas disposées à donner leur vie pour leurs enfants. Je connais des filles qui ne don-
neraient pas leur vie pour leur mère. Et pourtant, elles professent un grand amour pour tous ces gens. Il se peut qu’elles 
aient beaucoup d’amour phileo -beaucoup d’affection-, ou qu’elles aient beaucoup de storge -l’amour instinctif-, ou 
beaucoup d’éros dans leur mariage, mais elles n’ont pas l’amour agape. L’amour agape vous pousse à vouloir donner 
votre vie pour quelqu’un d’autre. 

On raconte l’histoire d’une petite fille de six ans environ, qui avait une très grave maladie de sang. Le seul espoir de 
sauver la vie était de lui faire une transfusion sanguine, mais elle avait un groupe sanguin très rare. La seule personne 
que l’on puisse trouver avec ce même groupe sanguin était son frère, qui n’avait que quelques années de plus qu’elle.

On lui demanda s’il voulait bien donner du sang pour sa soeur, et après avoir réfléchi pendant un moment, il se mordit 
la lèvre et dit: “Oui, je veux bien.”

Pendant la transfusion, le jeune garçon vit la couleur revenir sur le visage de sa petite soeur, et il se mit à pleurer. Le 
docteur lui demanda: “Pourquoi pleure-tu? Ta soeur va vivre!” 

Le petit garçon répondit: “Oui, mais moi, quand est-ce que je meurs?” Quand il avait pris la décision de donner son 
sang, il pensait qu’il allait tout donner. Il avait fait le choix de mourir pour sa petite soeur. 

Quelles sont celles parmi nous dont le coeur est si rempli de l’amour de Jésus-Christ que nous serions prêtes à donner 
notre vie pour quelqu’un d’autre? 
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Père, si l’amour est le signe qui prouvera au monde que nous sommes Tes disciples, nous avons besoin de plus d’amour. 
Nous avons besoin d’une transfusion divine de Ton amour agape. Fais dans nos coeurs ce qui doit être fait, Seigneur. 
Nous nous soumettons à Ton Saint-Esprit pour qu’Il fasse ce qui est nécessaire pour nous briser. Montre-nous comme 
nous sommes vides sans Toi. Donne-nous cette conscience, comme Tu l’as fait pour Esaïe, pour que nous Te voyons 
dans Ta gloire et que nous en soyons humiliées. Écrase les pétales de rose, afin que le parfum de Ta beauté s’exhale de 
vos vies et que nous aimions comme Tu a aimé.

Seigneur, je prie pour la femme qui lira ceci. Imprègne-la totalement de Ton Saint-Esprit, et des vérités de 1 Corinthiens 
13, afin qu’elle rayonne puissamment la lumière de Ta présence sur tous ceux qu’elle rencontre. Que sa présence soit 
un rayon de soleil dans sa famille, et que, partout où elle ira, la chaleur de Ton Esprit se répande et touche les autres. 

Nous demandons cela en Ton précieux nom, amen. 
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C h a pi t r e 

11
Aimez Vos Ennemis

L’écrivain anglais, William Law, a dit: “Il n’y a aucun principe du coeur qui soit plus acceptable aux yeux de Dieu 
qu’un amour ardent pour tous les hommes... parce qu’il n’y a aucun autre principe qui nous fasse davantage ressembler 
à Dieu.” (18)

C’est très beau, vous ne trouvez pas? Et pourtant, pensez aux implications:

“Ardent” est un mot merveilleux lorsque nous pensons à l’amour agape de Jésus et à plaire au coeur de Dieu. Mais 
quand on y ajoute ces quatre autres mots “pour tous les hommes”, nous nous mettons tout de suite à faire une liste 
d’exceptions. Et au sommet de la liste se trouvent “nos ennemis”. Est-ce que le Seigneur veut vraiment dire que nous 
devons avoir un amour ardent pour eux? 

Eh oui.

Dieu ne nous demande jamais de faire quelque chose qu’Il ne voudrait pas faire Lui-même. Et au sujet de l’amour pour 
les ennemis, Dieu nous a déjà montré comment faire. La Bible nous dit que Dieu a tant aimé le monde – ce qui veut 
dire tous les hommes, les bons comme les mauvais – qu’Il a donné Son Fils unique pour eux. Dieu a donné Jésus pour 
le monde entier. Les hommes doivent décider s’ils veulent Le recevoir ou Le rejeter. Il aime les méchants, même ceux 
qui Le rejettent – suffisamment pour être mort pour eux. 

Aimer votre voisin comme vous-même est une loi de Christ tout autant que c’est une loi du Christianisme de ne pas 
voler. Vous ne voleriez pas votre voisin, mais il est parfois extrêmement difficile de l’aimer. Et pourtant, c’est tout autant 
un commandement de Dieu.

Rappelez-vous que vous n’aimez pas les autres de l’amour agape de Dieu parce qu’ils le méritent – parce qu’ils sont bien 
élevés, sages ou vertueux. Vous n’aimez pas les gens avec l’amour de Dieu à cause de qui ils sont. On n’a pas besoin de 
l’amour de Dieu pour aimer les gens agréables. Lorsque les gens sont merveilleux et gentils, l’amour coule de source. 
Dieu n’a pas besoin d’agir dans votre coeur pour ça.

La raison qui nous oblige à aimer les gens ne peut donc pas être leur vertu. Mais nous devons quand même les aimer. 

Si cette idée vous trouble, c’est peut-être parce que vous avez déjà des problèmes avec une personne difficile. Et vous 
préféreriez que ce chapitre parle des fleurs, des oiseaux ou de quelque chose d’un peu moins personnel. Moi aussi. Parce 
que chaque fois que le Seigneur me donne un sujet à enseigner, Il me teste également sur ce sujet – et ce chapitre ne 
fait pas exception. Je vous dis donc, comme je me le dis à moi-même, que, bien que nous ne serons peut-être jamais 
capables d’aimer les gens difficiles à cause de qui ils sont, Dieu exige que nous les aimions comme ils sont. Ce qui ne 
veut pas dire que nous acceptons ou que nous approuvons leur mauvaise conduite, mais cela veut dire que nous devons 
croire qu’il y a quelque chose de bon en eux, et leur montrer l’amour patient de Dieu à leur égard. 
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REPRÉSENTEZ DIEU FIDÈLEMENT  

Dieu nous aime pour nous rendre bonnes. Son amour nous attire et nous change. Romains 2:4 nous demande:

Méprises-tu les richesses de Sa bonté, de Son support et de Sa patience, sans reconnaître que la bonté de Dieu te pousse 
à la repentance?

Dieu nous traite avec bonté et patience pour nous attirer à Lui et nous pousser à la repentance.

Nous acceptons avec joie Sa bonté envers nous, mais nous ne sommes pas toujours prêtes à la manifester envers les 
autres. C’est ce dont Matthieu 5:43-46 parle:

Vous avez entendu qu’il a été dit: Tu aimeras ton prochain et tu haïras ton ennemi. Mais Moi, Je vous dis: Aimez vos 
ennemis, bénissez ceux qui vous maudissent, faites du bien à ceux qui vous haïssent, et priez pour ceux qui vous mal-
traitent et qui vous persécutent. Ainsi vous serez les fils de votre Père qui est dans les cieux, car Il fait lever Son soleil 
sur les méchants et sur les bons, et Il fait pleuvoir sur les justes et sur les injustes. En effet, si vous aimez ceux qui vous 
aiment, quelle récompense aurez-vous? Les péagers n’en font-ils pas autant?

Le principe que Jésus établit dans ce passage est difficile. Mais parce qu’Il nous dit de le faire, nous pouvons être sûres 
qu’il y a une puissance à notre disposition pour le mettre en pratique.

Si vous ne vivez pas selon ce principe, Satan peut prendre pied dans votre vie. Le manque d’amour envers quelqu’un 
provoquera de l’amertume, du ressentiment, de l’envie, de la colère et de l’orgueil en vous.

J’ai lu quelque chose à ce sujet qui dit: “S’il y a un endroit dans votre vie qui n’est pas soumis à Jésus, cet endroit est 
ouvert à la duperie de Satan.” Nous avons beau dire: “Seigneur, je Te donne tout mon coeur”, nous réservons un peu 
d’espace, un tout petit coin que nous ne voulons pas abandonner, et nous espérons que Jésus visitera toutes les pièces 
de la maison mais qu’Il n’ira pas dans celle-là. Et c’est dans cette petite pièce secrète que Satan pourra venir et nous 
tromper. 

S’il y a une personne dans votre vie qui est votre ennemie, et que vous gardiez un peu d’amertume et de colère envers 
elle, cette attitude envahira votre vie spirituelle comme une cellule cancéreuse. Les cellules cancéreuses n’aiment pas 
rester seules. Elles s’agglutinent à d’autres pour former une masse qui grossit et grossit. Et, à moins que le cancer ne soit 
excisé de votre corps, il se reproduira ou il provoquera la confusion parmi les autres cellules. L’amertume, les conflits 
non résolus, et le ressentiment feront la même chose en vous. Ils doivent être déracinés, ce qui peut être douloureux, 
mais rappelez-vous que le scalpel du Chirurgien blesse pour pouvoir guérir. 

La plupart d’entre nous n’avons pas beaucoup d’ennemis, mais nous en avons toutes quelques uns. À vrai dire, si vous 
n’avez jamais eu d’ennemis, je dois dire que vous ratez quelque chose. En fait, les ennemis sont les serviteurs que Dieu 
laisse entrer dans nos vies pour aider à nous former, et nous donner des occasions de Le représenter. Les ennemis nous 
donnent des occasions que les êtres chers ne peuvent pas nous donner. Certaines de mes leçons les plus importantes sur 
la croissance spirituelle ont été apprises au cours d’un conflit intérieur profond pour être obéissante à la Parole de Dieu, 
malgré la blessure qui m’était infligée. 

Aussi difficile que cela puisse être de déraciner les sentiments d’amertume avec juste un ou deux ennemis, pensez à ce 
que le pauvre David a dû ressentir. Il a dit: “Ceux qui me haïssent sans cause sont plus nombreux que les cheveux de 
ma tête.” (Psaume 69:4) Imaginez avoir plus d’ennemis que de cheveux sur votre tête! 
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Le modèle que Jésus a établi en Matthieu chapitre 5 n’est pas facile. C’est même impossible à moins que vous en 
marchiez selon Son Esprit. Cela n’arrivera pas à moins que vous n’ayez la haine du péché et le désir de plaire à Dieu. 
À moins que ces choses ne soient en place, vous n’aurez pas la moindre inclination, le moindre désir ni la moindre 
capacité d’obéir à ce passage de l’Ecriture. 

Quelle est notre réaction naturelle quand quelqu’un nous fait mal? Nous contre-attaquons, ou nous nous éloignons de 
cette personne, ou encore, nous trouvons des façons subtiles de les calomnier derrière leur dos. Instinctivement la chair 
réagit de cette manière. Mais nous devons réagir selon l’Esprit, pas selon la chair. 

Jésus a dit: “Aimez vos ennemis”. Et nous pensons à 1 Corinthiens 13:4-7, et nous nous disons: “Oui, je vais mettre ça 
en pratique. Je vais être patiente et serviable avec mon ennemi.” Puis nous lisons: “Bénissez ceux qui vous maudissent, 
faites du bien à ceux qui vous haïssent, et priez pour ceux qui vous maltraitent et qui vous persécutent” et soudain ce 
n’est plus la même chanson. Nous pensons: “Tu plaisantes, Seigneur! Il nous est impossible de faire ces choses, c’est 
contre notre nature.  Mais Jésus dit que nous devons les faire. Et en les faisant nous représentons Dieu fidèlement. 

Je veux plaire à Dieu et je veux que ma vie Le représente fidèlement. Pas vous? Si c’est votre cas, voici dix étapes pra-
tiques pour apprendre à aimer vos ennemis:

Étape n°1: RECONNAISSEZ LA SOUVERAINETÉ DE DIEU

Reconnaissez que Dieu a permis à cette personne de vous faire souffrir pour que vous puissiez grandir spirituellement 
et pour vous donner une occasion de manifester Son amour. L’instigateur de cette situation pénible était sans aucun 
doute Satan, mais Dieu l’a permise dans un but divin. 

Joseph fut vendu comme esclave par ses propres frères. Des années plus tard, il a pu dire à ses frères: “Vous aviez formé 
le projet de me faire du mal, mais Dieu l’a transformé en bien.” (Genèse 50:20) Vos ennemis veulent peut-être vous 
faire du mal, mais si vous les aimez, Dieu les utilisera pour votre bien. 

Étape n°2: CHOISISSEZ D’OBÉIR 

Ceci est si important que j’aimerais que vous le disiez à haute voix. Dites: “Seigneur, je choisis d’obéir à Ta Parole.” 
J’aime confirmer mes décisions d’obéir devant Dieu, devant Ses saints anges, et devant “la grande nuée de témoins” 
dont il nous est parlé en Hebreux 12:1. Et si Satan rôde dans les parages, je veux qu’il l’entende aussi. 

Étape n°3: CONFIRMEZ VOTRE DÉCISION D’OBÉIR  

Après avoir verbalisé votre décision d’obéir, confirmez-la par écrit. Ecrivez: “Seigneur, je veux marcher dans Ton amour 
envers cette personne qui me fait mal. Écrire votre décision permet de mieux soumettre votre volonté à la Parole de 
Dieu. Cela peut vous aider à éviter une réaction émotionnelle et à rester sous le contrôle du Saint-Esprit.

Souvent, lorsque nous devons décider d’obéir à un passage particulier de l’Ecriture, nous ne nous sentons pas du tout 
capables de le faire. Nous n’avons aucun désir de bénir cette personne. Dans ce cas, sachez que le pouvoir de Jésus-
Christ vous aidera à le faire. Cela m’est arrivé, et je l’ai vu arriver aussi à d’autres qui avaient choisi d’obéir.

Étape n°4: DEMANDEZ À DIEU DE VOUS OUVRIR LES YEUX ET DE VOUS AIDER À TENIR BON

En Jésus nous avons le droit d’utiliser Son autorité contre l’oeuvre de Satan. Mais vous ne pourrez le faire que si vous 
voyez où Satan est à l’oeuvre contre vous.
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Jésus a donné Son autorité à Ses disciples. Si vous êtes une de Ses disciples, ces Paroles sont aussi pour vous. 

Voici, Je vous ai donné le pouvoir de marcher sur les serpents et sur les scorpions et sur toute la puissance de l’ennemi, 
et rien ne pourra vous nuire. (Luc 10:19)

Ce verset est la base de votre autorité. Lorsque vous voyez que Satan essaie de créer davantage de problèmes ou de vous 
rendre amère, arrêtez-le! Emparez-vous du pouvoir que Dieu vous a donné. 

Étape n°5: FAITES CONFIANCE À DIEU POUR VOUS DÉFENDRE ET VOUS PROTÉGER 

Après aimer vos ennemis, ceci est peut-être la chose la plus difficile à faire. Nous voulons nous défendre. Nous voulons 
nous  justifier. Nous voulons appeler quelqu’un au téléphone ou écrire une lettre, ou peut-être même, lancer une pierre 
dans la fenêtre de cette personne... Nous ne voulons pas abandonner notre défense entre les mains de Dieu, mais c’est 
pourtant ce que nous devons faire.

J’aimerais avoir une grande affiche dans chacune des pièces de ma maison qui dirait simplement: “Fais confiance à 
Dieu”. Et c’est là que Satan frappe le plus souvent – juste au niveau de la confiance. N’est-ce pas ce qu’il a fait avec Ève? 
Il lui a menti jusqu’à ce qu’elle doute de Dieu.  

Ne doutez jamais de Dieu. Laissez votre souffrance entre Ses main. Laissez votre ennemi entre Ses mains. Croyez qu’Il 
sera votre défenseur.

Les Psaumes sont remplis de versets qui nous assurent que Dieu sera notre défenseur et notre bouclier. David dit: “En 
Dieu je me confie, je ne crains rien. Que peuvent me faire des hommes?” (Psaume 56:5) David a eu de nombreuses 
occasions de faire confiance à Dieu, y compris le jour où son meilleur ami, Ahitophel, s’est tourné contre lui. C’est de 
cet ami dont David parle quand il dit:

Car ce n’est pas un ennemi qui me déshonore, je le supporterais. Ce n’est pas celui qui me hait qui s’élève contre moi, je 
me cacherais de lui. C’est toi, un homme comme moi, mon confident, toi que je connais bien! Ensemble nous vivions 
dans une douce intimité, nous allions avec la foule à la maison de Dieu. (Psaume 55:13-15)

Et comme si cela n’était pas assez douloureux, 2 Samuel 15:1-6 rapporte que le propre fils de David, Absalom, s’est 
tourné contre lui et a volé le coeur du peuple. Une des scènes les plus tristes de l’Ancien Testament est celle où David 
marche en pleurant, nu-pieds et la tête couverte, parce que son fils Absalom prenait le contrôle d’Israël. Ceci était très 
douloureux pour David, mais il apprenait à dire: “Le jour où je suis dans la crainte, en Toi je me confie.” (Psaume 56:3)

Dieu a promis de vous venger, et Il le fera. Dieu a des manières créatives pour corriger ceux qui vous ont fait mal 
ou vous ont persécutée à tort. Si vous restiez éveillée pendant toute une semaine, pour essayer de trouver un moyen 
d’ouvrir les yeux de vos ennemis sur leur conduite horrible, vous ne pourriez pas être aussi créative que Lui. Faites-Lui 
confiance. Dieu aime vous protéger.

Il me protégera dans Son tabernacle au jour du malheur, Il me cachera sous l’abri de Sa tente; Il m’élèvera sur un rocher. 
(Psaume 27:5)

Quelle belle image! Je préfère être dans un lieu secret, cachée avec Lui, que d’être en première ligne en train de mener 
mon propre combat. 

Psaume 31:21 parle de ce refuge, mais il ajoute un verset qui peut vous apporter un grand réconfort lorsque des mau-
vaises langues vous attaquent et vous calomnient.
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Tu les caches sous l’abri de Ta  face, loin des intrigues des hommes, dans un refuge Tu les préserves des langues qui les 
attaquent.

Oh, la joie d’être cachée dans le lieu secret de la présence de Dieu, loin des mauvaises langues! 

Si vous découvrez que vous n’avez pas le désir de faire confiance à Dieu, demandez-Lui de vous donner ce désir. 
Demandez-Lui la force et la foi dont vous avez besoin pour abandonner votre situation dans Ses mains. Il aime que 
vous Lui demandiez ces choses, parce que cela signifie que vous reconnaissez vos limites. 

Étape n°6: DEMANDEZ AU SAINT-ESPRIT DE VOUS AIDER

En grec, le mot traduit par Esprit est paraclete, qui signifie “celui qui se tient à vos côtés pour vous aider”.  Jésus a dit 
à Ses disciples:

Je prierai le Père, et Il vous donnera un autre Consolateur qui sera éternellement avec vous, l’Esprit de vérité, que le 
monde ne peut pas recevoir, parce qu’il ne Le voit pas et ne Le connaît pas; mais vous, vous Le connaissez, parce qu’Il 
demeure près de vous et qu’Il sera en vous. Je ne vous laisserai pas orphelins (Jean 14:16-18)

Je crois que nous oublions que le Saint-Esprit est là pour nous aider. Le précieux Saint-Esprit de Dieu est avec nous et Il 
nous dit: “Laisse-Moi t’aider. Laisse-Moi te fortifier et Te remplir à déborder.” Mais nous vivons comme si nous étions 
seules au monde. Nous avons besoin qu’Il nous fortifie. Nous avons besoin de l’amour de Dieu, qui a été répandu dans 
nos coeurs par le Saint-Esprit qui nous a été donné. (Romains 5:5) Souvenez-vous de demander au Saint-Esprit de vous 
aider et de vous remplir de l’amour agape de Dieu.

Étape n°7: DEMANDEZ À DIEU DE PURIFIER VOS ÉMOTIONS IMPURES 

J’aime l’odeur de la lessive dans la machine à laver. Je regrette le temps où on étendait le linge dehors sur un fil. Si vous 
n’avez jamais étendu votre linge sur un fil, vous pensez sans doute que c’est un peu farfelu. Mais il n’y a rien comme le 
parfum du  linge qui a séché au soleil. Je suis persuadée que si le monde est malade, c’est en partie parce que nous ne 
faisons plus sécher notre linge dehors. 

Je passais beaucoup de temps en prière pendant que j’étendais mon linge sur ce fil. Deux de mes enfants étaient dans 
les langes en même temps, ce qui signifiait que je passais beaucoup de temps à étendre leurs langes au soleil. Mais ces 
langes devenaient aussi blancs que la neige, ils étaient purifiés par le soleil et ils sentaient tellement bon! Je me rappelle 
comme mes torchons étaient propres quand je les ramassais à la fin d’une journée ensoleillée! Maintenant quand je les 
sors du sèche-linge, je les regarde et je les trouve horribles.

Nos vies ont besoin de ce genre de purification. Nous avons besoin de nous tenir dans la lumière de l’amour de Dieu 
et de laisser la chaleur, la puissance purifiante et le parfum de Sa beauté couler vers nous et reproduire un peu de Sa 
douceur en nous. Les sentiments d’amertume, de haine, de colère, de ressentiment et de vengeance n’ont aucune place 
dans vos coeurs. Demandez au Seigneur de vous purifier.

Étape n°8: REFUSEZ DE CHERCHER UN MOYEN DE VOUS VENGER

Dites à haute voix: “Seigneur, je ne ferai rien pour me venger!”

La plupart d’entre nous ne lancerions pas une grenade dans la maison de quelqu’un. Nous ne ferions pas ça. Mais nous 
n’avons aucun problème à lancer une attaque verbale. Pensez à toutes les choses horribles que notre langue peut faire 
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de manière subtile. Nous disons que nous soucions des gens, mais nous leur envoyons des petites piques, des coups de 
couteau dans le dos accompagnés d’un petit peu de sirop pour les faire passer.

Ne dites pas de choses méchantes. Ne pensez pas à des choses méchantes. Ne désirez pas faire mal à quelqu’un. Ne le 
faites pas! Lorsque vos pensées et votre attitude sont justes envers les gens qui vous ont blessée, Dieu le voit. 

Le Seigneur a les yeux sur les justes [Il regarde ce qu’ils font], et les oreilles ouvertes à leur prière, mais la face du 
Seigneur se tourne contre ceux qui font le mal. (1 Pierre 3:12)

Lorsque vos pensées sont méchantes et que vous désirer faire du mal à quelqu’un, Dieu le voit aussi. Assurez-vous que 
vous marchez dans l’amour pour plaire au Père qui vous observe.

Étape n°9: SUIVEZ L’EXEMPLE DE JÉSUS  

Vous ne pourrez pas le faire sans Jésus-Christ. C’est seulement lorsque vous aurez Son amour agape que vous pourrez 
aimer vos ennemis. Jésus sait comment le faire. Il nous l’a démontré. Insulté, Il n’a pas rendu l’insulte. Il  n’a pas répon-
du durement à ceux qui Lui faisaient mal à tort. Si quelqu’un avait le droit de Se défendre, c’est bien notre Sauveur sans 
péché et irréprochable. Et pourtant Il ne l’a pas fait. 

Suivez Son exemple. Montrez une bonté incomparable et une bienveillance inébranlable à ceux qui vous blessent. 
Aimez-les d’un amour agape. Lorsque vous regardez une personne avec l’amour agape, peu importe ce que cette per-
sonne vous a fait, peu importe comment elle vous traite, peu importe si elle vous insulte ou si elle vous fait de la peine 
– ne laissez pas l’amertume contre cette personne envahir votre coeur. Ne recherchez que le meilleur pour elle. L’amour 
agape a le pouvoir d’aimer ceux que vous n’aimez pas, et qui ne vous aiment pas. 

En Matthieu 5:43-46, Jésus a fait une liste de choses spécifiques que vous pouvez faire pour aimer votre ennemi, et 
elles se trouvent toutes au verset 44:

Bénissez ceux qui vous maudissent, faites du bien à ceux qui vous haïssent, et priez pour ceux qui vous maltraitent et 
vous persécutent. 

“Bénissez ceux qui vous maudissent”. Le mot “bénir” ici, signifie, dire du bien, ne pas les maudire en retour ou médire 
d’eux, mais de dire les choses que vous savez sur eux et qui sont louables. Lorsque quelqu’un vous maudit, n’utilisez pas 
cette occasion pour lui faire du mal.

“Faites du bien à ceux qui vous haïssent”. Romains 12:17-20 nous donne une belle image:

Ne rendez à personne le mal pour le mal. Recherchez ce qui est bien devant tous les hommes. S’il est possible, autant 
que cela dépend de vous, soyez en paix avec tous les hommes. Ne vous vengez pas vous-mêmes, bien-aimés, mais laissez 
agir la colère, car il est écrit: “A Moi la vengeance, c’est Moi qui  rétribuerai, dit le Seigneur. Mais, si ton ennemi a faim, 
donne-lui à manger; s’il a soif, donne-lui à boire; car en agissant ainsi, ce sont des charbons ardents que tu amasseras 
sur sa tête.”

Un tas de gens ont lu ce verset au sujet des charbons ardents et pensé: “Ah, ah! Je vais mettre un charbon ardent sur sa 
tête – et lui brûler les sourcils!” Mais ce n’est pas ce que cela signifie. Ce n’est pas un acte de vengeance mais d’amour. 
Dans de nombreuses cultures, donner un charbon ardent à quelqu’un signifie que vous voulez l’aider à redémarrer son 
feu. Ce n’est pas comme aujourd’hui où vous appuyez simplement sur un bouton et vous avez de la chaleur. À cette 
époque, si vous perdiez votre feu, c’était très ennuyeux. Et donc, partager  des charbons ardents avec un ennemi – et 
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pas seulement un ou deux, mais un tas, c’était un acte d’amour extravagant. C’était un acte de tendresse qui aurait 
servi à rendre votre ennemi honteux pour la manière dont il s’était conduit envers vous.

Pierre a écrit:

Soyez remplis d’amour fraternel, de compassion, d’humilité. Ne rendez pas mal pour mal, ni insulte pour insulte; au 
contraire, bénissez, car c’est à cela que vous avez été appelés, afin d’hériter la bénédiction. Si, en effet, quelqu’un veut 
aimer la vie et voir des jours heureux, qu’il préserve sa langue du mal et ses lèvres des paroles trompeuses; qu’il s’éloigne 
du mal et fasse le bien. (1 Pierre 3:8-11)

Nous sommes appelés à aimer tendrement, et si nous le faisons, nous serons bénies.

“Priez pour ceux qui vous maltraitent et qui vous persécutent”. Lorsque je fais face à une situation où je dois donner de 
l’amour agape, je demande à Dieu de me montrer comment prier. Je ne prie pas toujours la même chose. Il me donne 
des manières créatives pour prier pour chaque situation. Je m’asseois devant Lui avec ma Bible et un petit carnet et 
je demande: “Seigneur, montre-moi comment prier pour cette situation.” et ce qui se passe c’est que je prie pour une 
facette du problème, et ensuite pour une autre. Parfois Dieu me montre d’autres personnes qui sont impliquées dans 
la situation, ce dont je n’avais pas conscience. Tout ce à quoi Il me fait penser, je le note. Puis je prie jusqu’à ce que je 
commence à voir des réponses.

Au fil des années, je me suis rendue compte que ceux qui blessent les autres délibérément, sont souvent eux-mêmes dans 
la peine. Si vous les regardez dans les yeux, la peine que vous voyez parfois vous brise le coeur. Et vous êtes remplie de 
compassion. Et bien que vous ne sachiez pas ce qui les a conduits à se comporter envers vous avec tant de haine, vous 
commencez à les aimer. Les gens heureux, qui sont satisfaits dans le Seigneur, n’ont aucun désir de blesser les autres. 
Donc, lorsque les gens veulent vous faire du mal, comprenez qu’ils ont sans doute une terrible blessure secrète. Priez 
pour que Dieu guérisse leur souffrance et satisfasse leurs beoins émotionnels les plus profonds.

Priez aussi pour leur plus grand bien. Lorsqu’ils seront en bonne santé spirituelle ils seront moins menaçants. Comme 
ce serait merveilleux si Dieu changeait complètement leur perspective! Imaginez votre ennemi en train de sourire – 
joyeuse et libre de recevoir votre amour et celui de Dieu!

Et lorsque vous priez pour vos ennemis, il se passe quelque chose de merveilleux en vous aussi – vos émotions négatives 
s’estompent. Lorsque vous placez ces personnes dans les mains de Dieu, vos émotions négatives disparaissent.

Lorsque j’ai des problèmes avec quelqu’un, j’imagine cette personne à genoux devant le trône de Dieu. Je ne sais pas 
exactement à quoi ça ressemble, mais je peux me rappeler les descriptions que j’ai lues au sujet du trône de Dieu et des 
chérubins et des séraphins qui l’entourent, de l’arc en ciel qui est derrière et de la mer de saphir. J’imagine la lumière qui 
vient de Dieu, une lumière mille fois plus brillante que celle du soleil, et j’imagine cette précieuse personne agenouillée 
là, en train d’adorer Dieu. Et tout à coup je suis remplie d’amour pour elle! Vous ne pouvez pas voir quelqu’un dans la 
présence de Dieu et continuer à avoir des sentiments négatifs à son égard.

Étape n°10: REMERCIEZ DIEU

Un jour j’ai entendu un interview de Jack Lalanne. Quel homme discipliné! À quatre-vingt-treize ans, il se levait tou-
jours de bonne heure et faisait de la gymnastique pendant au moins deux heures chaque jour, dont une heure et demi à 
soulever des poids, et une demi-heure de natation ou de marche. Mais, à l’époque de son interview, Jacques avait dans 
les soixante ans – et il s’entraînait pendant quatre heures par jour! Son interlocuteur a dit: “Je détesterais ça!”
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Jack Lalanne a répondu: “Moi aussi, je déteste ça – mais quand je vois les résultats, je pense que ça vaut  la peine.”

C’est vrai pour nous aussi. Le jeu en vaut la chandelle.

Je n’aime pas le confesser devant le Seigneur et devant Ses anges, mais j’ai fait des progrès par rapport à la souffrance. 
Elle me montre les endroits où je ne suis pas comme je devrais être; elle me montre comment je suis vraiment, à 
l’intérieur. Mais elle est aussi un moyen de me rendre davantage comme Jésus et elle met dans mon coeur le désir de 
Lui ressembler davantage.

Quand un ennemi arrive dans votre vie, remerciez Dieu. Remerciez-Le pour cette personne. Si vous n’en aviez pas 
besoin, Il ne vous l’aurait pas donnée. Il vous met peut-être à l’épreuve. Et Il veut peut-être vous dire: “Voici quelqu’un 
qui va se comporter comme Mon représentant dans cette épreuve.”

En Matthieu 5:45, Jésus a ajouté: “Alors vous serez fils de votre Père qui est dans les cieux.” Une version de l’auteur dit: 
“De cette manière vous agirez comme les véritables enfants de votre Père qui est dans les cieux.” Les gens du monde 
vous observent, et ils sauront que vous appartenez à Dieu par la manière dont vous traitez vos ennemis. Est-ce que ce 
n’est pas merveilleux? Ce n’est pas facile à faire, mais le résultat en vaut la peine. Si vous vous appuyez sur le Saint-
Esprit, et si vous continuez à Lui confier vos émotions, à la fin vous aurez une belle offrande à faire à Dieu.

Une fois je me suis débattue dans une situation douloureuse pendant un an. Je me souviens avoir frappé mon oreiller en 
disant: “Seigneur, je ne peux pas marcher dans l’amour avec cette personne! Tu vois ce qu’elle a fait... Je n’y arrive pas!”

Le Seigneur m’a répondu: “Si, tu peux, Kay. Tu peux l’aimer comme Je t’aime.”

“Non, Seigneur, je ne peux pas!”

“Si, tu peux.”

Et je restais dans ma chambre et je combattais dans la prière jusqu’à ce que je ressente un peu l’amour de Dieu. Juste 
un petit peu. Puis, quelques jours plus tard je rencontrais de nouveau cette personne et je pensais: “Grrhh!” et toutes 
ces émotions négatives revenaient aussitôt. 

Alors je retournais dans ma chambre et je recommençais à prier et à lire ma Bible. À la fin, au bout d’un an, Dieu m’a 
donné la victoire. Mais il a fallu que je sois d’accord de mener le combat. 

Parfois cela arrive immédiatement. Il vous insuffle Son amour et vous n’avez pas à passer par ces dix étapes. Mais 
quelquefois cela prend plus de temps... et un travail acharné.

J’ai vu un expert une fois, à la télé, qui avait une plante verte filiforme et toute déplumée. Elle a demandé: “Savez-vous 
comment lui rendre sa beauté?” Elle a pris tous les petits bouts de la plante qui pendouillaient et les a rassemblés à 
l’intérieur du pot. Puis elle les a fixés dans le sol avec des épingles à cheveux. Et savez-vous ce qui s’est passé? Cela a 
déchiré et coupé la peau de la plante et à l’emplacement de chaque blessure, de nouvelles racines se sont formées, et la 
plante est devenue plus fournie, plus belle. 

Certaines d’entre nous sommes comme ces petites plantes toutes déplumées, mais Dieu veut nous rendre belles et 
saines. Alors Il nous taille, et nous fixe avec des épingles. Au cours de la manoeuvre, nous sommes coupées, blessées et 
brisées. Mais le résultat en vaut la peine. De cette souffrance, Il crée une beauté qui réflète Sa beauté. Et le monde qui 
nous observe veut Le connaître aussi.
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Père, enseigne-nous à marcher dans cet amour que Tu as manifesté au Calvaire, afin que nous puissions aimer nos 
ennemis comme Jésus a aimé le monde et est mort pour lui. Nous sommes des plantes toutes déplumées, Seigneur, 
mais Toi, Tu es le Maître Jardinier. Fais Ton oeuvre en nous, Père. Blesse-nous là où nous avons besoin d’être blessées, 
taille ce qui a besoin de disparaître. Enlève l’arrogance et la suffisance qui nous empêche d’aimer avec Ton amour. 
Donne-nous des yeux pour voir ceux qui nous ont blessés comme Toi, Tu les vois, et à les aimer avec Ton amour agape. 

C’est en Ton nom précieux que nous demandons cela, amen.
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C h a pi t r e 

12
Tout Pour Jésus

Dans notre société, il est pratiquement impossible de ne pas être bombardées de photos de belles femmes tous  les 
jours. Comme je l’ai déjà dit, le monde a établi a standard qui est diffusé dans les livres, les magazines, la télévision et 
les films, standard qui est impossible à atteindre pour la majorité des femmes. Mais, devez-vous vraiment chercher à 
l’atteindre? Pas si vous voulez plaire à Jésus.

Comme nous le verrons dans notre étude, Son idée de la beauté est incompatible avec celle du monde. Ce à quoi Il 
accorde le plus de valeur n’est pas ce que les média apprécient. Et Son opinion est la seule qui compte.

UN  ACTE D’AMOUR

Six jours avant la Pâque, Jésus vint à Béthanie, où se trouvait Lazare qu’Il avait ressuscité d’entre les morts. Là, on lui fit 
un repas; Marthe servait et Lazare était un de ceux qui se trouvaient à table avec Lui. Marie prit une livre d’un parfum 
de nard pur de grand prix, en répandit sur les pieds de Jésus et Lui essuya les pieds avec ses cheveux; et la maison fut 
remplie de l’odeur du parfum. 

Un des disciples, Judas Iscariot, celui qui devait le livrer, dit alors: Pourquoi n’a-t-on pas vendu ce parfum trois cents 
deniers pour les donner aux pauvres? Il disait cela, non qu’il se mit en peine des pauvres, mais parce qu’il était voleur 
et que, tenant la bourse, il prenait ce qu’on y mettait. 

Mais Jésus dit: Laissez-la, elle a gardé ce parfum pour le jour de ma sépulture. (Jean 12:1-7)

Les érudits et les commentateurs se sont demandés s’il s’agissait ici de Marie, la soeur de Marthe, ou de Marie-Madeleine. 
Rien ne permet de le dire. La plupart des commentateurs pensent que ce n’était pas Marie-Madeleine, parce que cette 
femme était née à Magdala. Mais il est possible que  ce soit elle. Une des raisons pour lesquelles d’autres pensent que 
c’était Marie-Madeleine, c’est parce que l’évangile de Luc nous dit que cette femme a été beaucoup pardonnée. 

Personnellement je pense que cette femme est Marie, la soeur de Marthe et Lazare. Marthe et Lazare étaient tous deux 
présents avec Jésus. L’évangile de Jean les mentionne au verset 2 de ce passage, puis il mentionne Marie au verset 3. il 
semble donc qu’il s’agisse de Marie, la soeur de Marthe et Lazare.

Nous ne savons pas grand chose d’elle. Par exemple, nous ne savons pas quel âge elle avait. On ne nous dit pas si elle 
était belle ou pas. Je suis presque certaine que dans cette société, et à cette époque, elle était insignifiante. La Bible ne 
nous dit rien à son sujet qui pourrait nous faire penser que le monde la considérait comme une femme merveilleuse. On 
ne parle pas de ses talents, ni de sa grande beauté, ni de sa renommée, ni de rien d’autre qui aurait pu lui donner une 
quelconque importance dans la société. On se souvient de cette femme pour une seule chose: pour son acte d’amour 
extraordinaire envers Jésus. 
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SON COURAGE

Le chapitre 14 de Marc nous donne un peu plus de détails sur les événements de cette soirée. La différence est légère, 
mais elle nous donne une information intéressante.

Comme Jésus était à Béthanie, dans la maison de Simon le lépreux...

Béthanie était à trois kilomètres environ de Jérusalem. Le fait qu’ils se trouvaient dans la maison de Simon le lépreux 
implique qu’il avait certainement été guéri, sinon personne n’aurait pu entrer dans sa maison. Les lépreux étaient con-
sidérés comme impurs, et personne ne pouvait les approcher. 

Alors que Jésus était à table, une femme entra. Elle tenait un vase d’albâtre qui renfermait un parfum de nard pur de 
grand prix; elle brisa le vase et répandit le parfum sur la tête de Jésus. Quelques uns exprimèrent entre eux leur indig-
nation: A quoi bon perdre de parfum? On aurait pu le vendre plus de trois cents deniers, et les donner aux pauvres. Et 
ils s’irritaient contre cette femme. 

Mais Jésus dit: Laissez-la. Pourquoi lui faites-vous de la peine? Elle a fait une bonne action à mon égard; car vous avez 
toujours les pauvres avec vous, et vous pouvez leur faire du bien quand vous le voulez, mais Moi, vous ne M’avez pas 
toujours. Elle a fait ce qu’elle a pu; elle a d’avance embaumé Mon corps pour la sépulture. 

En vérité, je vous le dis, partout où la bonne nouvelle sera prêchée dans le monde entier, on racontera aussi en mémoire 
de cette femme ce qu’elle a fait. (Marc 14:3-9)

Je pense qu’il a fallu à Marie beaucoup de courage pour entrer dans cette pièce pleine de jeunes gens. Jésus avait tout 
juste trente-trois ans. Mais les disciples étaient vraisemblablement plus jeunes que Lui. Simon le lépreux était probable-
ment le plus âgé parce qu’il était sans doute le père de Judas Iscariot. Mais tous les autres – Jésus, Marie, Marthe et 
Lazare -  étaient jeunes.   

J’imagine qu’il y avait pas mal de bruit et d’activité dans cette pièce. Sans nul doute, Marthe était occupée à apporter 
les plats et à servir. Étendus autour de la table, Jésus et les disciples parlaient tout en mangeant. Les disciples se dis-
putaient pour savoir lequel d’entre eux serait le plus grand au ciel. Et voici Marie qui entre, avec ce qu’elle possédait de 
plus coûteux. 

SON OBJECTIF

Je crois que Marie était consciente de quelque chose qui avait échappé aux disciples. Ils étaient si pressés de voir Jésus 
établir un royaume terrestre – où ils joueraient un rôle important – qu’ils n’avaient pas compris grand chose au sujet 
de Sa crucifixion ou  de Sa résurrection. Nous lisons que, même après Sa résurrection, ce n’est que lorsque Jésus leur a 
expliqué les Ecritures à partir des prophètes qu’ils ont commencé à comprendre.

Mais l’attention de Marie n’était pas fixée sur un royaume terrestre ou sur la place qu’elle y occuperait. Elle était fixée 
sur Jésus. Cette précieuse femme aimait s’asseoir aux pieds de Jésus. C’était sans doute l’un des secrets de la vie de 
Marie, et probablement la raison pour laquelle elle avait senti quelque chose de plus. Je ne sais pas si elle ressentait de la 
tristesse en Jésus, ou si, lorsqu’Il parlait de la crucifixion et de ce qui allait Lui arriver, elle L’a entendu avec Son coeur 
et elle a compris ce qu’Il voulait dire. Mais elle savait.

Marie est entrée dans cette pièce et ignora tous les hommes qui étaient là – sauf un. Se tenant devant Jésus, elle a brisé 
le vase qui était dans sa main et elle L’a oint avec l’huile qu’il contenait. Les évangiles de Matthieu, Marc et Luc nous 
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donnent une idée complète de ce qu’elle a fait. Matthieu et Marc écrivent qu’elle a oint Sa tête, et Luc dit qu’elle a oint 
Ses pieds. J’aime ça. C’était une onction d’amour totale. 

En agissant ainsi, elle s’est attirée beaucoup de critique de la part de ceux qui étaient dans cette pièce. La Bible dit que 
les disciples étaient remplis d’indignation et qu’ils ont murmuré entre eux. Judas s’y est opposé ouvertement.

C’est étrange de voir comment un acte d’amour envers Jésus a pu tellement fâcher un de Ses disciples. Mais celui qui 
en fut le plus irrité était celui qui Le trahirait. 

Cependant Jésus a regardé Marie, puis Il a regardé les autres et Il a dit:

En vérité, Je vous le dis: partout où la bonne nouvelle sera prêchée dans le monde entier, on racontera en mémoire de 
cette femme ce qu’elle a fait. (Marc 14:9)

SON EXPRESSION

Nous ne pouvons pas faire ce que Marie a fait. Elle était là, avec Jésus. Elle a eu la chance de pouvoir Lui parler face à 
face, de marcher avec Lui, de s’asseoir, littéralement, à Ses pieds, et de L’oindre de son parfum et de ses larmes. Quelle 
bénédiction d’avoir pu être avec Jésus quand Il a marché sur cette terre! Mais nous pouvons toujours avoir le coeur de 
Marie. Nous pouvons apprendre de Jésus pourquoi ce présent était si précieux pour Lui.

Jésus a fait trois déclarations importantes au sujet de Marie. L’une d’elle se trouve en Marc 14:6: “Elle a fait une bonne 
action à Mon égard.” Une version amplifiée dit: “Ce qu’elle a accompli pour Moi est bon et beau.”

J’aimerais que l’on dise cela à mon sujet concernant  mon Seigneur, pas vous? N’aimeriez-vous pas que Jésus vous regarde 
en disant: “Elle a fait quelque chose de bon pour Moi, un beau travail. Elle M’a oint, M’a adoré et M’a béni. Elle a déversé 
tout  l’amour de son coeur pour Me louer et M’adorer.” Il n’y a rien d’autre que j’aimerais entendre autant que cela.  

J’aimerais que le Saint-Esprit imprime dans votre coeur la seconde déclaration que Jésus a faite au sujet de Marie: “Elle 
a fait ce qu’elle a pu.” (Marc 14:8)

Vous savez comment c’est quand vous aimez quelqu’un si profondément qu’il faut que vous l’exprimiez d’une manière 
ou d’une autre. Du fond de votre être vous voulez dire “Je t’aime!”. Mais ce n’est pas assez de le dire, ni même de l’écrire 
sur une carte de voeux. Un simple présent ne fera pas l’affaire non plus. Vous réalisez qu’un amour si grand ne peut être 
exprimé que d’une seule manière: par un grand sacrifice.

Je pense que c’est ce qui est arrivé à Marie. Elle avait passé beaucoup de temps à observer Jésus et à apprendre de Lui. 
Elle avait marché avec Lui, pris des repas avec Lui, elle s’était assise à Ses pieds, et elle L’avait écouté lorsqu’Il enseignait. 
Elle avait pleuré avec Lui lorsque son frère Lazare était mort – et elle L’avait vu, avec stupéfaction, appeler Lazare hors 
de son tombeau et le lui rendre. Toutes ces choses avaient appris à Marie à aimer Jésus, et son amour pour Lui était si 
grand qu’il fallait qu’elle trouve un moyen de l’exprimer.

SON MINISTÈRE 

Et, en réfléchissant au moyen de montrer son amour à Jésus, elle eut l’idée de Lui offrir son précieux parfum de nard. 
Je ne sais pas si elle réalisait qu’elle allait L’oindre pour Sa sépulture, mais elle a emporté son vase d’albâtre avec elle chez 
Simon. À cette époque, le prix de ce parfum de nard était évalué au salaire d’une année de travail. C’était ce qu’elle 
possédait de plus précieux, c’était donc la seule chose qui pouvait exprimer ce que son coeur ressentait.
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Certains ont suggéré que ce nard était le parfum destiné à sa propre sépulture. Dans cette culture, il se peut que vos 
parents vous offrent l’huile qui servira à vous embaumer au moment de votre mort. Ou, si vous en aviez les moyens, 
vous l’achetiez vous-même. De toute manière ce nard serait votre possession  la plus précieuse. 

Lorsque Marie se tint devant Jésus avec son présent, la Parole nous dit qu’elle a brisé le vase d’albâtre pour en répandre 
le contenu sur les pieds et sur la tête de son Seigneur. J’aime le fait qu’elle avait dû d’abord briser le vase. Le brisement 
implique toujours un sacrifice. 

Et lorsque le vase fut brisé, la maison tout entière fut remplie du parfum de l’acte de Marie.

C’est vrai aussi pour nous. Lorsque nos vies sont brisées devant le Seigneur, un parfum se dégage, que rien d’autre ne 
pourrait produire.

Marie donna sa possession la plus précieuse. Mais ce n’est pas tout. Elle a pris ce qui était sa plus grande gloire et l’a 
déposé aux pieds de Jésus et l’a utilisé pour Le bénir. xxxxx

Troisièmement, Jésus dit de Marie: “Elle a d’avance embaumé mon corps pour la sépulture.” (Marc 14:8) Personne ne 
sait vraiment si Marie avait réellement compris que Jésus allait être crucifié. Mais elle sentait que quelque chose allait 
Lui arriver. Vivant dans un petit village comme Béthanie, elle aura perçu l’antagonisme des Pharisiens et la haine du 
peuple envers Jésus. Mais le peu qu’elle savait, donnait à Marie le désir de Lui témoigner son amour. 

SA SENSIBILITÉ 

Je veux être comme Marie. Je veux vibrer à l’unisson du coeur de Jésus et ressentir les besoins des autres. Je veux que 
Ses préoccupations deviennent mes préoccupations. Parfois nous sommes si désinvoltes et nous nous intéressons si peu 
aux gens que nous rencontrons – où ils en sont et les épreuves qu’ils traversent – que nous les côtoyons sans voir leur 
besoin. Et nous ratons les occasions de leur venir en aide. 

Marie avait cette sensibilité. Je prie que nous l’ayons aussi. Un poète inconnu un jour à dit: “Seigneur, donne-moi 
des yeux pour que je puisse voir, de peur qu’en passant près du Calvaire de quelqu’un je ne pense que ce n’est qu’une 
colline.” 

Nous côtoyons parfois des gens qui traversent de douloureuses périodes de deuil, des gens qui se tiennent sur leur 
propre Golgotha et tout ce que  nous avons à leur offrir c’est un: “Bonjour! Au revoir! Bisous!” Nous disons que nous 
les aimons, mais nous ne prenons pas le temps de le leur montrer. Marie a pris le temps. Nous devons le faire aussi. 

Un soir de février, il y a longtemps, je me suis  levée immédiatement après le culte et je me suis dirigée vers la porte. 
Comme je le faisais souvent, j’étais venue avec ma propre voiture pour ne pas à avoir à attendre Chuck. Ce soir-là, je 
me rappelle que j’étais contente d’avoir ma voiture pour , parce que j’étais très très fatiguée. À l’époque ma fille Janette 
était enseignante d’école maternelle, et elle devait encore préparer toutes ses leçons pour le lendemain. Elle aussi était 
terriblement fatiguée, et elle a décidé de rentrer immédiatement avec moi.

En nous dirigeant vers la porte, nous avons vu nos chers amis, Tony et Marie, qui se tenaient là. Ils nous demandèrent: 
“Où allez-vous?”

Nous avons répondu: “Nous rentrons. Nous sommes vannées!”

Mais ils nous dirent: “Oh, venez manger un morceau avec nous.”
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De nouveau j’ai dit: “Je suis vraiment trop fatiguée, il faudrait que je rentre.” et Janette était d’accord avec moi. Elle a 
dit: “J’ai tant à faire!” Mais soudain, la chose la plus étrange s’est produite. Janette et moi avons ressenti le même désir 
de nous joindre à eux. Je ne sais toujours pas pourquoi, mais nous savions que nous devions y aller.

Ce fut  la dernière fois que nous avons vu Tony en bonne santé. Le lendemain matin il a fait un AVC, et moins de deux 
semaines plus tard il est parti rejoindre le Seigneur. J’ai pensé si souvent depuis que si Janette et moi avions fait ce que 
nous voulions faire, nous aurions raté ce moment précieux, un de mes souvenirs les plus doux et les plus tendres. Mais 
parce que l’amour de Jésus était en nous, nous avons fait ce que Jésus voulait que nous fassions, nous avons été récep-
tives à Sa voix. Quand Il nous a dit d’aller, nous sommes allées. Et je suis si heureuse de l’avoir fait. 

Le temps que Marie a passé aux pieds de Jésus lui a permis de comprendre Ses pensées et Son coeur. Elle voulait Lui 
plaire – et c’est ce qui est arrivé. Elle Lui a fait plaisir, parce qu’elle a fait ce qu’elle a pu..

À VOTRE TOUR

Marie a offert la chose la plus précieuse qu’elle possédait. Je suppose que vous n’avez pas un vase de nard pur caché 
quelque part, mais qu’avez-vous d’autre qui soit aussi précieux? J’ai une idée: Je vous suggère que votre temps est votre 
possession la plus précieuse. 

Nous passons vingt-quatre heures et plus par jour à nous faire plaisir! Dans un jour ordinaire, si vous additionnez le 
temps que vous passez en prière, le temps que vous passez à lire la Parole de Dieu, et le temps que vous passez à louer 
Dieu, je pense qu’en moyenne, vous ne passez pas plus d’un quart d’heure seule avec Jésus. Ici et là il y a quelques in-
tercesseurs – des femmes qui sont si consacrées à Jésus qu’elles mettent du temps de côté pour Lui – mais, tristement, 
la majorité des Chrétiennes, ne Lui donne que des miettes de leur temps.

Caitlyn, la fille de Janette, était une petite fille très  précoce. Quand elle avait trois ans, si vous lui demandiez si elle était 
chrétienne, elle vous répondait: “Non.” Personne dans la famille Smith n’avait jamais fait ça auparavant – et j’espère 
qu’elle sera la seule à l’avoir fait! Cela m’ennuyait beaucoup et je tannais Janette. Je lui demandais, comme le ferait 
n’importe quelle mère: “Est-ce que tu lui apprends à prier?” 

Et elle me rassurait: “Mais oui, Maman!” Caitlyn pouvait raconter de mémoire trois ou quatre histoires de la Bible. Elle 
connaissait celle des pains et des poissons; elle pouvait vous parler de l’homme que ses amis avaient descendu à travers 
le toît de la maison pour que Jésus le guérisse... mais elle ne voulait absolument pas être chrétienne.

Je lui avait dit tout ce que je pouvais lui dire. Je lui avais donné mes messages les meilleurs, mais rien n’y faisait. Son 
papa et sa maman avait tout essayé. Son grand père lui avait parlé – et qui pouvait parler de ces choses mieux que lui? 
Mais rien ne marchait.

Je me demandais: “Elle est entourée de tous ces Chrétiens, pourquoi ne veut-elle pas devenir chrétienne?” Alors je me 
suis mise à prier: “Seigneur, voudrais-Tu lui montrer ce que ça veut dire d’être chrétienne? Donne-lui ce désir. Elle ne 
comprend sans doute pas ce qu’elle dit; brise ce petit esprit têtu qui refuse de Te reconnaître.” 

Quelque semaines plus tard, Caitlyn et ses cousins, Bradley  et Vanessa, sont venus dîner à  la maison. Nous nous som-
mes tenu les mains pour prier avant le repas, mais Caitlyn n’allait certainement pas le faire. Ses cousins étaient tout 
surpris. Je leur ai expliqué: “Caitlyn ne prie pas parce qu’elle n’est pas chrétienne.”

Ils ont ouvert la bouche de surprise et ont dit: “Oh, elle n’est pas chrétienne?” 
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J’ai répondu: “Non!”

Et la petite rebelle a renchéri: “Non, je ne suis pas chrétienne!”

Alors Vanessa, qui avait à peu près six ans à l’époque, s’est levée dans sa chaise et a dit: “Si tu  n’es pas chrétienne, c’est 
que tu aimes le diable!”

Cela a frappé Caitlyn qui a dit: ‘Non! Je n’aime pas le diable.”

“Oh, si! Si tu n’es pas chrétienne, tu l’aimes.” Oh, la la! Le Seigneur avait donné à Vanessa exactement ce qu’il fallait 
dire!

Bradley a sauté sur  l’idée et ajouté: “Si tu n’aimes pas Jésus c’est que tu aimes le diable. Les Chrétiens aiment Jésus!” 

Et savez-vous ce que Caitlyn a dit: “Je suis chrétienne.” Immédiatement elle a voulu devenir chrétienne.

Bien sûr les adultes sont intervenus pour s’assurer qu’elle comprenait ce qu’elle faisait. Quelqu’un a demandé à Bradley: 
“Comment es-tu devenu chrétien?” 

Il a dit: “J’ai demandé à Jésus de pardonner mes péchés et de venir dans mon coeur.”

Puis nous avons demandé à Vanessa: “Et toi, comment es-tu devenue chrétienne?”

Caitlyn était tout ouie! Et depuis ce jour-là elle s’est déclarée chrétienne. Elle a même un diplôme de l’Ecole Biblique. 

Cela a pris du temps pour que Caitlyn prie avant le repas. Mais chaque fois que sa mère chantait: “Jésus Aime les 
Enfants”, Caitlyn chantait avec elle. Et quand Janette chantait le verset qui dit: “Jésus est mort pour tous les enfants, 
rouges, jaunes, blancs ou noirs, ils sont tous précieux à Ses yeux. Jésus est mort pour tous les enfants du monde.” 
Caitlyn disait: “C’est triste, Maman!” Evidemment Janette ne s’arrêtait pas sur cette note triste, elle terminait en chan-
tant: “Jésus vit pour tous les enfants du monde.” Et Caitlyn disait: “ça c’est chic, Maman!” Leurs petits esprits sont 
très actifs et ils comprennent bien plus que nous ne le réalisons. Vous pouvez leur instiller ces vérités dès le tout début 
de leur vie.

FAITES CE QUE VOUS POUVEZ

Je prie que pendant que vous lisiez ce chapitre, le Saint-Esprit a imprimé dans votre coeur ce que Jésus a dit lorsqu’Il 
est venu à la défense de Marie: “Elle a fait ce qu’elle a pu.” Voulez-vous faire ce que vous pouvez pour Jésus? Avez-vous 
le désir de Le bénir comme elle l’a fait? Si oui, j’ai quelques idées pour vous. Ce sont quelques idées pratiques qui vous 
aideront à garder vos pensées centrées sur Jésus, et sur tout ce qu’Il a fait pour que vous Lui apparteniez. 

Tout  d’abord, lisez tout ce que la Bible dit au sujet des souffrances de Jésus  et de Sa crucifixion. Voici les références: 
Matthieu 26-28; Marc 14-16; Luc 22-24; et Jean 12-20.

Ensuite, vous pouvez lire Esaïe 53, qui vous donne une description prophétique de Ses souffrances. Ceux qui ont cru-
cifié Jésus pensaient qu’ils rendaient service à Dieu. Ils pensaient que Jésus devait avoir fait quelque chose de très très 
mal pour que le souverain sacrificateur le juge et que Dieu le punisse. Une version anglaise du verset 3 de ce passage 
dit: “Nous avons détourné de Lui les regards.” Quand ils ont vu Sa souffrance, ils ont tourné la tête – mais ce n’était 
pas parce que Sa souffrance était terrible – ceux qui L’aimaient ont vu aussi Sa souffrance – mais les autres se sont dé-
tournés parce qu’ils pensaient qu’Il était mauvais. Ils ne savaient pas qu’Il était blessé à cause de nos transgressions et 
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écrasé à cause de nos fautes. Ils ne savaient pas que le châtiment qui nous donne la paix était sur Lui, ni que les coups 
qu’Il a reçus quand Il a été flagellé étaient pour nous.

Combien cela a dû être douloureux pour Jésus. Je pense qu’une des choses les pires qui puissent vous arriver quand vous 
souffrez, c’est de n’être pas compris. C’est doublement douloureux.  

Et maintenant que vous avez Son sacrifice à l’esprit, je vous demande de penser à une chose que vous pourriez sacrifier 
pour Lui. C’est peut-être ce dîner auquel vos amis vous ont invitée et auquel vous voulez vraiment aller. Sacrifiez-le. 
Dites à Jésus: “Je T’aime plus que ce repas avec mes amis. Je préfère passer ce moment avec Toi.” Puis faites-le. Passez 
ce temps en communion avec Jésus.

LE COÛT DE VOTRE SALUT

Lorsque vous lisez un passage comme Matthieu 27:28-31, lisez-le avec votre coeur. Ne faites pas que simplement le 
survoler. Un survol vous prive de l’impact que les mots devraient avoir. Lisez-le lentement, et souvenez-vous que Jésus 
a supporté cela pour vous: 

“Ils lui ôtèrent Ses vêtements et Le couvrirent d’un manteau écarlate.”

Ils ont pris notre précieux Sauveur qui n’avait jamais péché – qui n’avait fait que les bénir, redonner la santé à leurs 
malades, ouvrir les yeux de leurs aveugles, et guérir leurs boiteux – et ils ont ôté Ses vêtements et Lui ont mis un man-
teau écarlate. 

“Ils tressèrent une couronne d’épines qu’ils posèrent sur Sa tête...”

Qui a bien pu concevoir une telle torture? Ce n’était probablement pas prévu. C’est simplement une idée que quelqu’un 
a eue spontanément quand ils se sont mis à Le battre et à Le torturer. “Il a dit qu’Il était le Roi des Juifs, mettons-Lui 
une couronne!” J’ai quelques épineux à la maison dont on dit que ce sont ceux dont ils se sont servis pour tresser Sa 
couronne. Les épines ont dix à douze centimètres de long et elles sont très pointues – et chaque fois que je les regarde, 
mon coeur se brise lorsque j’imagine qu’elles ont percé la tête de mon Sauveur.

“… et ils lui mirent un roseau dans la main droite.”

Ils en ont fait une sorte de sceptre. “Tiens! Puisque Tu es le Roi des Juifs, voici Ton sceptre!”

“Puis ils s’agenouillèrent devant Lui en disant: Salut, Roi des Juifs! Et ils crachèrent sur Lui...”

Dans la culture orientale, cracher sur quelqu’un était la plus grosse insulte que vous puissiez lui infliger.

“… et ils prirent le roseau et Le frappèrent sur la tête.”

Réfléchissez à cela: ils ont pris le roseau qu’ils venaient de lui mettre dans la main et ils lui ont frappé la tête avec. 
Chaque coup devait enfoncer un peu plus les épines dans son crâne. 

“Après s’être ainsi moqués de Lui...”

Est-ce qu’on s’est déjà moqué de vous? Si c’est le cas, vous savez comme c’est terrible. Comme la plupart des gens, je 
déteste qu’on se moque de moi. C’est terrible de se moquer des gens, de rire d’eux et de les faire se sentir minables et 
horribles.



125

“… ils lui ôtèrent le manteau, Lui remirent Ses vêtements et L’emmenèrent pour Le crucifier.”

Ce passage douloureux n’est qu’un parmi d’autres qui décrivent le tourment que Jésus a subi. Je voudrais que vous le 
lisiez, que vous y réfléchissiez et que vous méditiez dessus. Laissez votre coeur prendre conscience de ce que votre salut 
a coûté, de ce que Jésus a payé pour racheter votre âme à Satan.

Je voudrais que vous Le contempliez. Contempler veut dire regarder intensément. Lorsque Jésus vint pour se faire bap-
tiser, et que Jean Le vit, il a dit: “Voici l’Agneau de Dieu qui ôte les péchés du monde.” (Jean 1:29) Jésus est l’Agneau 
de Dieu, Il est dans tâche et sans défaut. 

Les agneaux sont des animaux doux et gentils. Quand ils sont conduits à l’abattoir, ils ne font aucun bruit. C’est ce que 
Jésus a fait. Contemplez l’Homme de douleur, et réfléchissez à Son agonie et à Ses souffrances.

Entendez-Le crier depuis la croix: “Mon Dieu, Mon Dieu, pourquoi M’as-Tu abandonné?” (Matthieu 27:46) Etre 
abandonné de Dieu c’est être séparé de Lui – et être séparé de Dieu c’est l’enfer. Jésus fut abandonné de Dieu, séparé de 
Son Père – et tout ça parce qu’Il a porté nos péchés. Pouvez-vous imaginer à quoi ça peut ressembler d’être abandonné 
de Dieu? Pourtant c’est ce que Jésus a fait pour nous. Il a supporté cela pour nous. Écoutez et ré-écoutez Son cri, et 
écoutez votre coeur. 

Je crois que si vous réfléchissiez davantage aux souffrances de Christ, vous ne pourriez pas pécher aussi facilement. Si 
nous méditions sur ce que ça Lui a coûté d’acheter notre salut, nous ne pourrions pas vivre aussi négligemment que 
certaines d’entre nous le font. 

Laissez l’ampleur de la souffrance que Jésus a éprouvée pour vous, vous motiver à L’aimer plus ardemment, à faire ce 
que vous pouvez pour Le bénir, et à vivre de telle manière que Son coeur en éprouvera du plaisir pour le reste de votre 
vie. 

Père, je demande que par la puissance de Ton Saint-Esprit, Tu rendes les souffrances de Jésus réelles à nos coeurs. Tu 
sais que dans le combat pour nos âmes, Satan essaie de toutes ses forces de nous empêcher de contempler Tes souf-
frances et de réaliser le prix que Tu as payé pour notre rédemption. Nous ne pouvons pas regarder à la croix et saisir 
l’ampleur de la douleur que Tu as ressentie sans être changées. Alors, aide-nous à regarder, Père. Aide-nous à contem-
pler. Nous voulons être changées. Nous voulons vivre à la lumière de la croix, motivées à chaque instant de nos vies par 
le terrible sacrifice que Tu y as offert. 

Nous prions au nom de Jésus, amen.
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C h a pi t r e 

13
Louez le Seigneur et Craignez-Le 

J’ai lu un petit test qui demandait: “Connaissez-vous votre conjoint?” Si vous pouviez répondre correctement à toutes 
leurs questions, cela voulait dire que vous connaissiez vraiment bien votre conjoint. Si vous ne pouviez répondre qu’à 
dix d’entre elles, je suppose qu’il vous restait quelque travail à faire.

Certains questions m’ont parues difficiles. Par exemple: “Quelle est sa couleur favorite?” La réponse à cette question 
est “ça dépend.” Si vous demandez à Chuck, il vous répondra: “ça dépend. Si je regarde le ciel, j’aime le bleu. Mais si je 
mange un dessert, je ne veux pas qu’il soit bleu!” Avec lui, c’est difficile de viser juste.

“Quel est son plat préféré?” C’est difficile de répondre à celle-là aussi. Les autres étaient plus faciles: “Quelle est sa 
chanson préférée? Où irait-il s’il pouvait voyager n’importe où dans le monde?”

Ensuite c’était un peu plus compliqué: “Quel homme toujours en vie admire-t-il le plus? Quel est son moment favori 
dans la journée?” Je n’avais jamais pensé à lui poser ce genre de question auparavant. Et puis, il y avait: “Qu’aime-t-il 
le plus en ce qui vous concerne?” et tout de suite après: “Qu’est-ce qu’il n’aime pas chez vous?”

Je connais une femme dont le mari n’aime pas le rire – en fait, il déteste son rire parce qu’il est très bruyant. Pendant 
des années il avait fait des petits commentaires à ce sujet, mais elle l’avait ignoré. Quand, finalement, il ne pouvait plus 
le supporter, il lui a dit carément qu’il ne supportait pas son rire.

Je voudrais savoir ce que Chuck n’aime pas – mais pas vraiment. Non, je ne veux pas savoir. Je ne veux pas qu’il puisse 
détester quoi que ce soit qui me concerne. Découvrir que c’est le cas serait vraiment douloureux.

CONNAÎTRE DIEU

Si quelqu’un vous demandait qu’est-ce qui plaît à Dieu, auriez-vous une réponse? Pourriez-vous dire à cette personne 
ce qui déplaît à Dieu? La vraie question est: Dans quelle mesure connaissez-vous Dieu? Connaître Dieu est vital si vous 
voulez vivre une vie qui Lui plaît. En fait, il est très difficile de plaire à quelqu’un que vous ne connaissez pas très bien. 

Dans ce chapitre nous apprendrons comment nous pouvons apprendre à connaître Dieu dans Sa Parole. Nous allons 
étudier le Psaume 34 pour voir ce qu’il nous enseigne sur  le sujet de plaire à Dieu. 

Je bénirai l’Eternel en tout temps; 

Sa louange sera toujours dans ma bouche. 

Que  mon âme se glorifie en l’Eternel! 

Que  les humbles écoutent et se réjouissent!
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Magnifiez avec moi l’Eternel!

Exaltons ensemble Son nom! (Psaume 34:2-4)

Quelle est la première chose que nous apprenons dans ces versets? Que devons-nous faire? Nous devons Le louer. J’aime 
lorsque nous pouvons avoir la liberté de l’Esprit et que nous pouvons nous réjouir dans le Seigneur avec abandon. Une 
de mes plus grandes craintes c’est que nous perdions l’esprit d’adoration. C’est facile de laisser nos pensées vagabonder 
lorsque nous chantons. Nos lèvres chantent: “Je T’aime, Seigneur, et j’élève ma voix pour T’adorer”, mais nos pensées 
sont ailleurs. Dieu veut que nous nous concentrions sur Lui et que nous le louions librement. Si vous avez envie de lever 
les mains pour Lui témoigner votre amour et votre soumission, faites-le!

Je bénirai l’Eternel en tout temps;

Quand devons-nous Le louer? En tout temps et continuellement! Une de nos versions dit: “Je louerai l’Eternel quoiqu’il arrive.”

Que mon âme se glorifie en l’Eternel!

Voici un bon rappel: nous ne devons pas nous glorifier en nous-mêmes, ni dans les autres, mais uniquement en l’Eternel.

Que les humbles écoutent et se réjouissent!

Le mot hébreu traduit ici par “humble” veut dire découragé et affligé. Quand une personne découragée et affligée 
vous entend louer le Seigneur et Le remercier, son coeur sera encouragé. Je  ne veux pas dire que vous deviez dire sans 
cesse: “Gloire! Gloire!  Alleluia! Alleluia! Loué soit l’Eternel!” Non! Vous devez Le louer spécifiquement pour les choses 
merveilleuses qu’Il a faites. 

Un jour nous avons rencontré une femme à l’aéroport de Maui. Nous ne la connaissions pas, mais elle a entendu de 
loin le rire chaleureux de Chuck et elle est venue nous dire bonjour. Elle avait reconnu sa voix parce qu’elle écoutait 
son programme à la radio de Seattle. En bavardant, elle nous a raconté ce qui s’était passé le jour précédent. Elle avait 
passé la journée à la plage et avait perdu son alliance avec des diamants. Elle ne s’en est rendue compte que trois heures 
plus tard, et elle a décidé de retourner à la plage pour essayer de la retrouver.

J’ai pensé: “Trois heures? J’ai perdu des clés de voiture sur la plage et je ne les ai jamais retrouvées. Elle n’a aucune 
chance de retrouver quelque chose d’aussi minuscule qu’une alliance!”

Mais elle continua à raconter son histoire: “J’ai prié tout le long du chemin vers la plage, et quand nous sommes arrivés 
là-bas, nous avons cherché pendant environ une minute. Et tout à coup j’ai vu quelque chose qui brillait dans le sable, 
et j’ai pensé: ‘Ce n’est pas possible!’ Mais si. C’était mon alliance.”

Puis elle a dit quelque chose que j’ai trouvé très beau: “Mon mari m’avait donné cet anneau la première fois, mais c’est 
Dieu qui me l’a donnée la deuxième fois. Chaque fois que je la regarde, je Le loue.”

Je vous raconte cette histoire pour vous montrer les choses spécifiques que nous devons partager avec les gens. Au lieu 
de vous ballader en criant: “Loué soit le Seigneur! Loué soit le Seigneur!” pourquoi ne pas Le louer spécifiquement pour 
toutes les choses merveilleuses qu’Il fait?

Lorsque les gens entendent ce genre de louange, leur foi augmente, et ils s’émerveillent devant les prodiges que Dieu 
fait. Et tandis que votre âme se glorifie en l’Eternel, les gens découragés se disent: “S’Il l’a fait pour elle, Il peut aussi 
le faire pour moi!”
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MAGNIFIEZ DIEU

Les humbles l’entendront et... se réjouiront (Psaume 34:3)

Quoi? Se réjouiront! Comment sont les gens quand ils sont affligés et découragés? Ils sont abattus. Ils sont démoralisés. 
Ils sont tristes. Leurs pensées sont dépressives. Et comme Satan aime mettre un esprit de dépression sur nous! Mais 
lorsque vous parlez à quelqu’un qui est rempli de la joie du Seigneur, qui loue le Seigneur et qui Lui rend grâces pour 
ce qu’Il a fait, qu’est-ce qui se passe? Ça vous remonte le moral.

Que mon âme se glorifie en l’Eternel! Une autre version anglaise dit: “Je me glorifierai en Sa bonté pour moi.” (Psaume 
34:3)

Le Psaume 103 nous dit que Dieu nous couronne de bienveillance et de compassion. Qu’est-ce qu’une couronne sym-
bolise? Elle symbolise l’autorité et la royauté. Lorsque Dieu met sur votre tête une couronne de bonté et de compassion, 
vous pouvez faire face au monde avec autorité et confiance.  

Magnifiez avec moi l’Eternel! 

Exaltons ensemble Son nom! (Psaume 34:4)

J’aime les moments où j’ai exalté le Seigneur avec mes amies et où nous L’avons remercié à l’avance pour les choses que 
nous savions qu’Il allait faire pour nous au cours d’une retraite, ou bien nous L’avons simplement loué pour ce qu’Il 
avait fait pour nous dans le passé. Il est tellement digne de nos louanges!

J’ai cherché l’Eternel et Il m’a répondu; 

Il m’arrache à toutes mes frayeurs. 

Quand on regarde à Lui, on resplendit de joie, 

Et le visage n’a pas à rougir. 

Quand un malheureux crie, 

l’Eternel entend et le sauve de toutes ses détresses. 

L’ange de l’Eternel campe autour de ceux qui Le craignent, 

Et Il les délivre. 

Goûtez et voyez combien l’Eternel est bon! 

Heureux l’homme qui se réfugie en Lui! 

Craignez l’Eternel, vous Ses saints! Car rien ne manque à ceux qui Le craignent. 

Les lionceaux éprouvent la disette et la faim, 

Mais ceux qui cherchent l’Eternel ne manquent d’aucun bien. (34:5-11)

Nous plaisons à Dieu en Lui faisant confiance. Si vous annotez votre Bible comme moi, vous pourriez mettre des 
parenthèses autour des versets 1 à 3 et écrire: “Plaire à Dieu en Le louant”, puis mettre des parenthèses autour des 
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versets 4 à 10 et écrire: “Plaire à Dieu en Lui faisant confiance”. Il y a des gens qui pensent que c’est terrible d’écrire 
dans la Bible, et d’autres qui pensent que c’est merveilleux. J’aime ma Bible, et si le Seigneur m’inspire quelque chose, 
je l’écris à côté du verset. Chuck le fait aussi. J’utilise des coeurs, des flèches, des points d’exclamation, toutes sortes 
de choses. Pafois j’écris simplement “Waoh!”. Souvent j’y ajoute la date, en particulier lorsque Dieu me donne quelque 
chose pour m’aider dans une épreuve. Parfois je vois une note que j’ai écrite il y a longtemps et je pense: “Oh, la la, le 
14 juin 1977! C’était un jour où j’avais écrit “Waoh!” mais Dieu est intervenu... et je me souviens pourquoi Il m’avait 
donné ce verset particulier, et comment, en m’accrochant à l’autorité de Sa Parole j’avais vu Sa délivrance. Quelle 
bénédiction! 

LA FOI REMPLACE LA PEUR

J’ai cherché l’Eternel, et Il m’a répondu; 

Il m’arrache à toutes mes frayeurs. (34:5) 

La peur est le contraire de la foi. En fait, c’est le manque de foi. Quand vous êtes remplie de peur, vous signifiez que 
vous ne faites pas confiance à Dieu. Lire le journal ou regarder les actualités à la télé peut nous remplir de peur. Je pense 
que si vous pouvez lire un numéro de Time Magazine sans demander au Seigneur d’enlever votre peur, vous n’allez 
pas trop mal.

David a écrit ce psaume lorsqu’il fuyait devant Abimélek. Lorsqu’il s’est caché sur le territoire des Philistins, il était 
terrifié à l’idée qu’Abimélek le capture et le fasse mourir. Alors, savez-vous ce qu’il a fait? Il s’est mis à baver et à se 
comporter comme un fou devant le roi. Pas un comportement très royal de la part de l’homme que Dieu avait oint 
pour être le roi d’Israël, vous ne trouvez pas? 

Mais David écrit qu’après cet épisode, il a cherché l’Eternel et qu’Il l’a délivré de toutes ses craintes. Pourquoi ne l’a-t-
il pas fait avant, je ne sais pas. Mais est-ce que nous aussi nous ne faisons pas toutes sortes de choses insensées avant 
de nous rappeler que nous pourrions plutôt chercher le Seigneur? Et quand, finalement, nous prions, nous le faisons 
remplies de  peur plutôt que de confiance. 

Je me souviens d’un moment où j’étais à genoux en train de prier pour une situation et que je disais: “Oh, Seigneur, 
voudrais-Tu...” et avant que je puisse aller plus loin, je me suis arrêtée et j’ai réalisé que j’étais remplie de crainte. J’avais 
peur que Dieu n’intervienne pas dans ma situation. Le Saint-Esprit m’a fait remarquer que je devais faire confiance au 
Seigneur au lieu d’être toute tendue et pleine de crainte. 

J’ai donc abandonné ma crainte au Seigneur, et je Lui ai dit: “Seigneur, je Te fais confiance. Je crois que Tu vas faire le 
nécessaire. Je te remercie de m’avoir enlevé ma crainte. Je Te remercie parce que ce que Tu as promis dans Ta Parole, Tu 
vas le faire.” Assurez-vous que lorsque vous priez vous n’êtes pas remplie de peur. Si vous ressentez de la crainte dans 
votre coeur, demandez à Dieu de la remplacer par de la confiance.

Une des oratrices de nos retraites, Ramona Jensen, nous a donné une belle définition de l’incrédulité. Elle dit que 
“l’incrédulité est la chambre noire où nous développons nos négatifs.” Et comment détruit-on les négatifs? Avec la 
lumière! La lumière de la connaissance de Jésus-Christ et la vérité détruisent les négatifs. Si aujourd’hui vous êtes 
dans une chambre noire remplie de crainte, ce n’est pas le plan de Dieu pour vous. Faites-Lui confiance et vos craintes 
disparaîtront. 

Quand on regarde à Lui, on resplendit de joie, 
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Et le visage n’a pas à rougir. (Psaume 34:6)

La Bible en Français Courant traduit les versets 5 et 6 de cette manière que j’aime beaucoup:

Je me suis adressé à Lui et Il m’a répondu! 

Il m’a délivré de toutes mes craintes. 

Levez les yeux vers Lui et rayonnez de joie, 

Que la honte n’assombrisse plus votre front!

Je vous le répète, votre confiance ou votre crainte affecteront votre entourage. Il y a des années, alors que nous rentrions 
d’Israël, il y a eu une alerte à la bombe contre notre groupe. Nous ne l’avons su qu’en arrivant à Copenhague. On nous 
avait fait passer par le système de sécurité mais on ne nous avait pas parlé de la menace d’une attaque à la bombe. Quand 
la nouvelle est arrivée, une femme est venue vers moi et m’a dit: “Vous êtes dans une situation très dangereuse!” Cent 
cinquante personnes ont dû passer par le système de sécurité à ce moment-là, et personne ne savait pourquoi. Dès que cette 
femme me donna l’information, je me suis mise à prier. Après coup, quand tout le monde fut mis au courant, des gens 
m’ont dit: “Vous saviez, mais vous ne l’avez pas montré. Vous aviez l’air tellement heureuse” J’ai pu avoir l’air heureuse 
parce que j’étais heureuse. Dieu m’avait donné la paix, et Il m’avait aidée à Lui faire confiance. La peur est contagieuse, et 
comme la varicelle, elle se répand très vite. Si j’avais eu l’air d’avoir peur, les autres aussi auraient eu peur. 

ADRESSEZ-VOUS À DIEU 

Voilà un pauvre qui a crié au secours; l’Eternel l’a entendu et l’a sauvé de tout ce qui l’angoissait. (Psaume 34:7 FC)

David n’était pas pauvre matériellement, il était pauvre en esprit. Il était abattu, il  était démoralisé, et il s’est adressé 
au Seigneur. Dieu l’a entendu et l’a sauvé de toutes ses détresses. C’est un bon verset à souligner dans votre Bible. Dieu 
vous sauve de toutes vos détresses. Cela ne veut pas dire que si votre relation avec votre mari est très difficile, quand 
vous allez rentrer chez vous ce soir, Dieu aura fait vos valises, et qu’une nouvelle maison, un nouveau mari, et une 
nouvelle vie vous attendent! Ce n’est pas comme ça qu’Il agit. Au contraire, Il va vous donner la paix, la force, la grâce, 
la sagesse et la foi pour marcher à travers le feu et sortir indemne de l’autre côté.

Regardez de nouveau les versets 5 et 7. Au verset 5 David dit: “J’ai cherché l’Eternel”, et au verset 7 il dit: “Voilà un 
pauvre qui crie au secours”. David a cherché Dieu avec ferveur et délibérément. Dieu aime que nous Le cherchions du 
fond de notre coeur. Il aime que nous Lui disions: “Seigneur, si Tu ne me délivres pas, il n’y a plus d’espoir! Je T’en 
supplie, Seigneur, délivre-moi!” Il le fera. Il vous délivrera de toutes vos détresses.

L’ange de l’Eternel campe autour de ceux qui Le craignent, et Il les délivre. (Psaume 34:8)

Voici un verset qui m’a très souvent réconfortée. Je vous recommande de le mémoriser. Simplement savoir que Dieu a 
mis Ses anges autour de vous peut faire la différence entre la terreur et la paix.

Il y a de nombreuses années, Chuck a fait un voyage qui allait s’éloigner pendant plusieurs jours. Cheryl et Brian 
étaient partis avec lui, et le reste de nos enfants ne vivait plus à la maison. J’allais donc être toute seule.

Avant de partir, Cheryl m’a dit: “Maman, tu devrais sortir la machette!” On nous avait fait cadeau d’une machette au 
cours d’un voyage au Guatemala. Cela m’a fait rire, mais cette nuit-là, avant d’aller me coucher, je me suis souvenue de 
ses paroles: “Maman, tu devrais sortir la machette!” et j’ai pensé: “Je me demande si c’est le Seigneur qui me rappelle 
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cela?” J’ai donc sorti la machette et je l’ai mise près de mon lit. Cela ne semble pas très courageux. Je n’avais pas vrai-
ment peur, mais je ne voulais pas être imprudente. C’était peut-être le Seigneur.

Dimanche soir je me suis endormie sans problème, et aussi lundi soir, parce qu’avant de me coucher je m’étais remé-
morée la promesse: “L’ange de l’Eternel campe autour de ceux qui Le craignent, et Il les délivre.”

Le mardi  soir aussi je me sui endormie tout de suite. Mais aux alentours de minuit, je me suis réveillée et j’ai vu qu’il 
y avait de la lumière dans l’entrée. Je savais que je n’avais pas oublié de l’éteindre. J’ai pensé : “Il y a quelqu’un dans la 
maison!” Chuck ne devait rentrer que le lendemain soir, et tous les autres étaient partis. J’ai pensé: “Peut-être que Greg 
et Janette sont venus nous faire une visite. Mais il était minuit! Je me suis donc mise à prier: “Seigneur, il faut que Tu 
fasses quelque chose.” Puis j’ai pensé: “C’est le moment de me servir de la machette.”

Puis j’ai entendu  la porte d’entrée s’ouvrir et se fermer et j’ai  pensé: “Cette fois-ci ça y  est!” et de ma voix la plus brave 
j’ai crié: “Qui est-ce?”

Une grosse voix m’a répondu: “C’est moi!” C’était Chuck.

Mais j’ai tout de suite pensé: “ça ne peut pas être Chuck. Il ne rentre pas avant demain. Ce n’est pas lui! Ce n’est pas sa 
voix! Je connais sa voix – ce n’est pas lui!” Alors j’ai demandé: “Qui?”

Et, de nouveau, il a dit: “C’est moi!”

Alors j’ai su que c’était lui. J’étais tellement soulagée! Il était rentré un jour à l’avance. Et il m’a dit que la dernière chose 
que Cheryl lui avait dite avant son départ c’était: “Attention à la machette, Papa!” J’ai  trouvé ça intéressant.

Je vais vous dire quelque chose: autrefois je n’aurais pas pu rester seule à la maison. Lorsque j’étais enfant, je faisais des 
cauchemars horribles. Je me réveillais en hurlant et mon père accourait dans la chambre avec un pied-de-biche, pensant 
qu’il y avait quelqu’un dans ma chambre. Mes parents avaient dû mettre toutes sortes de verrous sur les fenêtres de 
ma chambre, qui étaient des portes-fenêtres. Même après mon mariage avec Chuck je faisais des cauchemars terrifi-
ants. Les premières années j’enfonçais mes ongles dans son bras, ce qui lui faisait une peur bleue. Pour finir, un verset 
comme celui-ci m’a révélé qu’il y avait en moi une peur profonde. Je savais que Dieu pouvait me délivrer, alors je le 
Lui ai demandé de le faire – et Il l’a fait. Je Le loue pour cela! “Il donne du sommeil à Son bien-aimé.” (Psaume 127:2)

Lorsque la Parole de Dieu nous dit: “L’ange de l’Eternel campe autour de ceux qui le craignent”, elle ne parle pas de ces 
petites créatures qui agitent leurs petites ailes. Les anges de Dieu sont puissants. Souvenez-vous de ce que le serviteur 
d’Elisée à vu quand son maître a prié pour que ses yeux spirituels s’ouvrent. La Parole nous dit: “L’Eternel ouvrit les 
yeux du jeune serviteur qui vit ceci: la montagne pleine de chevaux et de chars de feu autour d’Elisée.” (2 Rois 6:17) Au 
verset 16, Elisée avait dit: “Ceux qui sont avec nous sont plus nombreux que ceux qui sont avec eux”. C’est vrai aussi 
pour vous et pour moi. Dieu a placé des chariots de feu tout autour de nous pour nous protéger?

A. W. Tozer dit qu’il y a deux catégories de gens sur la terre: ceux qui vivent dans un monde habité par des êtres spi-
rituels, qui marchent avec Dieu et qui Lui parlent, et dont Dieu exauce les prières; et ceux qui vivent dans un monde 
matériel rempli de voitures et d’avions – un monde dans lequel ils marchent avec leurs pieds fermement établis sur la 
terre. (19) Chacun de nous choisit le monde dans lequel il veut vivre. Je veux être quelqu’un qui tient ferme “comme 
voyant Celui qui est invisible.” (Hébreux 11:27) Lorsque les choses deviennent difficiles, je veux me remémorer que je 
suis un pélerin et un étranger dans ce monde. Je suis citoyenne d’un autre monde. 

Le mot “campe” veut dire littéralement que l’ange de l’Eternel “plante sa tente” autour de vous. Est-ce que cette pensée 
ne vous rassure pas? Dans ces jours sombres, dans ces derniers jours, Dieu veut que vous le sachiez.
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GOÛTEZ ET VOYEZ 

Goûtez et voyez comme l’Eternel est bon! (Psaume 34:9)

Une des choses les plus difficiles au monde est d’essayer d’amener un bébé à goûter quelque chose qu’il n’a pas envie de 
goûter. Chuck était très frustré quand il avait quelque chose de vraiment bon sur le bout de sa cuiller et qu’il l’offrait 
à un de nos enfants qui ne voulait pas le prendre! Ils secouaient la tête et serraient les lèvres quand il leur offrait des 
haricots verts. Chuck disait: “Essaie! C’est bon! Juste une bouchée!” 

C’est ce que le Seigneur vous dit aujourd’hui. “Goûtez et voyez combien l’Eternel est bon! Heureux l’homme qui se 
réfugie en Lui.” Une version amplifiée dit: “Heureux (béni, chanceux, à être envié) est l’homme qui fait confiance à 
Dieu et se réfugie en Lui.” (Psaume 34:8) Essayez de faire confiance à Dieu et voyez comment Il va bénir votre vie.

Lorsque nous étions à En Guedi, nous avons rencontré une jeune fille qui venait du Colorado. Nous avons engagé la 
conversation et je lui ai demandé pourquoi elle avait décidé de visiter Israël.

“Je suppose que c’est parce que je cherche la vérité” a-t-elle répondu.

Je lui demandai: “Croyez-vous donc qu’il y a un Dieu?”

Elle dit: “Je cherche à le savoir.”

Alors je lui ai dit: “Demandez-Lui de Se révéler à vous. Il le fera.” Elle a dit: “Je le ferai”, et nous nous sommes séparées 
tandis que je pensai: “Goûtez et voyez.” et j’ai prié qu’elle le fasse vraiment.

RESPECTEZ DIEU

Craignez l’Eternel, vous Ses Saints! 

Car rien ne manque à ceux qui Le craignent. 

Les lionceaux éprouvent la disette et la faim, 

Mais ceux qui cherchent l’Eternel ne manquent d’aucun bien. (Psaume 34:9-10)

La peur dont il est question au verset 5 est une peur terrifiante. Mais la crainte du verset 10 est complètement différ-
ente. Les commentaires la définissent comme une révérence profonde mêlée d’admiration, d’honneur et de respect. Ma 
propre définition de la “crainte du Seigneur” c’est la reconnaisance de Qui Il est, et de ce qu’Il est. C’est reconnaître 
qu’Il a un droit sur votre vie – que vous êtes Sa servante et qu’Il peut faire ce qu’Il veut.

À notre époque le raffinement et les bonnes manières ont été mis à l’écart, ce qui a provoqué un manque de respect ter-
rible vis à vis de Dieu. Ce manque de respect a conduit à déshonorer Sa sainteté et à traiter le péché avec désinvolture. 

Mais Proverbes 8:13 dit: “La crainte de l’Eternel, c’est la haine du mal.” 

Proverbes 16:6 dit: “Par la crainte de l’Eternel on s’éloigne du mal.” 

Si vous marchez délibérément dans le péché, vous n’avez pas la crainte de Dieu dans votre coeur et le verset 8 du 
Psaume 34 ne s’applique pas à vous. Ce verset s’applique seulement à ceux qui craignent l’Eternel.

Est-ce que votre coeur a de la peine lorsque vous péchez? Loué soit Dieu! Cela devrait vous faire très mal de faire de la 
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peine à Celui qui vous aime tant qu’Il a envoyé Son Fils mourir sur une croix pour vous! Pour haïr le mal et vous en 
éloigner, vous devez craindre Dieu. Vous ne pouvez pas plaire à Dieu et aimer le péché. C’est impossible!

Joy Dawson parle des femmes qui viennent la voir et lui avouent qu’elles ont une liaison. Elles disent: “S’il vous plaît, 
priez pour moi! Je suis si liée. Priez pour que je sois libérée.” Alors elle priait et ces femmes étaient libérées. Mais, 
quelques mois plus tard elles revenaient en disant: “Je suis de nouveau en esclavage! Il s’agit d’une nouvelle personne 
– voudriez-vous prier pour moi?” Et Joy dit qu’elle en  est arrivée à leur dire: “Je ne prierai plus pour vous. Vous aimez 
ce péché, et c’est pour cela que vous y retombez toujours. Vous devez prier pour que Dieu vous fasse haïr ce péché.”

Si vous commettez sans cesse le même péché, ne dites pas: “Je suis si faible! Je ne sais pas pourquoi je fais ça.” C’est un 
mensonge de Satan. Vous aimez ce péché. Il n’y a pas de crainte de Dieu dans votre coeur qui vous ferait le haïr. Si vous 
Le lui demandez, Dieu vous fera haïr ce péché, parce qu’Il est fidèle. Mais vous devez le Lui  demander.

Pour ma part, je suis fatiguée d’entendre parler de ce péché dans le corps de Christ. La principale caractéristique de 
Dieu est la sainteté. Que chantent les séraphins et les chérubins autour du trône? “Saint, saint, saint!” Et notre Dieu 
saint viendra chercher une épouse sainte. 

1 Jean 1:6 dit: “Si nous disons que nous sommes en communion avec Lui, et que nous marchions dans les ténèbres, 
nous mentons et nous ne pratiquons pas la vérité.” Qu’est-ce que ça veut dire de marcher dans les ténèbres? C’est 
comme essayer de traverser une pièce absolument noire – vous vous cognez partout. En essayant de marcher sans la 
lumière que Dieu nous donne, vous vous faites mal; vous vous faites un tas de bosses, de bleus et de blessures qui vous 
auraient été épargnés si vous aviez marché dans la lumière. Nous perdons cette lumière lorsque notre communion avec 
Dieu est coupée.

Le péché détruit la communion avec Dieu. Les conséquences sont nombreuses et tragiques. Tout d’abord, vous perdez 
votre joie. Vous ne pouvez pas avoir de joie véritable sans communion avec le Père.

Vous perdez votre discernement. La personne qui a perdu la crainte de Dieu et la haine du péché déformera le sens des 
Ecritures, ou cessera simplement de parler de Dieu et des choses qui Le concernent. Lorsque nous perdons la crainte 
de l’Eternel nos vies s’amoindrissent.

Venez, mes fils, écoutez-Moi! 

Je vous enseignerai la crainte de l’Eternel. 

(Psaume 34:12)

Je ne supporte pas que les gens parlent de Dieu en disant: “Celui qui est là-haut” ou encore “Le Gars dans le ciel.” C’est 
tellement irrévérencieux! Pouvez-vous imaginer vous approcher du Créateur de l’univers, de Celui qui  est assis sur un 
trône de saphir, de Celui qui vous a créée et qui vous bénit continuellement, en Le saluant avec une telle désinvolture? 

Nous nous approchons du trône de la grâce avec assurance, mais pas inconsidérément. Nous entrons dans Sa présence 
avec un amour profond et avec le plus grand respect.

GARDEZ VOS LÈVRES DU MAL 

Dans la suite Psaume 34 David fait la liste de trois choses que nous devons faire:

Préserve ta langue du  mal, 
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Et tes lèvres des paroles trompeuses. 

(Psaume 34:13)

La crainte de l’Eternel commence dans votre bouche. Si vous avez la crainte de l’Eternel, lorsque vous commencez à 
dire quelque chose que vous ne devriez pas dire, vous devriez sentir le Saint-Esprit qui vous dit: “Cela ne me plaît pas. 
Ne le dis pas.” Nous pouvons être si désinvoltes avec nos langues! Il m’est arrivé plusieurs fois, lorsque j’étais avec un 
groupe d’amies, de vouloir partager une anecdote croustillante, et j’ai commencé à dire: “Avez-vous entendu...?” et 
avant que je puisse continuer, le Saint-Esprit m’a dit: “Non, Kay!”

Et je pense: “Mais je veux le dire!” 

Puis j’entends: “Si Tu as la crainte de Mon nom dans ton coeur, et si tu veux Me plaire, tu ne le diras pas.”

Alors je m’arrête et je dis: “Je ne peux pas le dire!”

Et, bien sûr, tout le monde dit: “C’était quoi!?!”

Maintenant le Seigneur m’apprend à ne même pas dire les premiers mots: “Avez-vous entendu...?” Il veut m’arrêter 
avant même que je dise ça, pour que mes chères amies n’aient pas à souffrir de leur curiosité. 

Préserve ta langue du mal. Nous savons tous des choses négatives à propos des gens. Mais nous ne devons pas les 
partager. La médisance fait très mal. Même si elle est dite d’une manière désinvolte ou avec humour, elle peut blesser 
profondément..

Nous devons donc préserver nos lèvres du mal, nous devons faire attention à ce que nous disons. Nous ne devons pas 
jurer, nous ne devons pas partager des détails horribles à propos d’une situation, nous ne devons pas être négatives, 
nous ne devons pas provoquer la peur chez les autres. Demandez au Seigneur de vous aider à être sensible à la manière 
d’utiliser votre langue. Dites-Lui: “Seigneur, tape-moi sur l’épaule chaque fois que je parle méchamment!”

… et tes lèvres des paroles trompeuses. (Psaume 34:14)

Certaines versions utilisent l’expression “paroles frauduleuses” au lieu de “paroles trompeuses”. Dans le Psaume 32:1-
2, David dit: “Heureux celui dont la transgression est enlevée, dont le péché est pardonné! Heureux l’homme à qui 
l’Eternel ne tient plus compte de sa faute, et dans l’esprit duquel il n’y a point de fraude.” La femme qui préserve ses 
lèvres des paroles trompeuses est une femme bénie et heureuse.

Un jour j’ai lu que vous pouvez dire si une personne est hostile envers vous parce que lorsqu’elle vous fait un compli-
ment il contient une pique. Il y a très longtemps je suis allée à une conférence avec une valise pleine de vieux vêtements. 
Nous n’avions pas d’argent pour acheter des vêtements neufs, j’avais donc pris des vêtements que je portais depuis plu-
sieurs années. Une femme s’est approchée de moi et m’a dit: “J’aime vraiment cette robe. Je l’avais déjà aimée l’année 
dernière quand vous la portiez.” A ce moment-là je n’ai pas reconnu qu’elle m’était hostile. J’ai simplement senti que 
j’avais été blessée. Assurez-vous qu’il n’y a pas de fraude en vous, pas d’hypocrisie.

Écarte-toi du mal et fais le bien... (Psaume 34:15)

Dieu vous montrera ce que “vous éloigner du mal” signifie pour vous. Certaines choses sont du domaine général et 
s’appliquent à tous les croyants, d’autres sont individuelles. Lorsque Dieu fait briller Sa lumière sur nos vies, nos coeurs 
sont souvent brisés. 
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Un homme qui fut sauvé à Calvary Chapel voulut partager Jésus avec son épouse. Un peu plus tard, elle a aussi accepté 
le Seigneur. Il lui a dit: “Maintenant tu dois demander pardon à Dieu pour tes péchés et tu dois te repentir.”

La femme, qui avait tout juste quarante ans, dit: “Honnêtement, je n’ai pas à me repentir de quoi que ce soit. J’ai tou-
jours vécu une vie correcte.” Mais il a insisté et lui a dit qu’elle devait prier et demander à Dieu ce dont elle devait se 
repentir. Elle l’a fait, et en me racontant l’histoire plus tard, elle me dit: “J’ai pleuré pendant trois jours.” C’est merveil-
leux! Certaines d’entre nous aurions sans doute besoin de nous repentir beaucoup plus longtemps. 

Êtes-vous suffisamment courageuse pour demander à Dieu de faire briller Sa lumière sur votre vie? Je vous suggère in-
stamment de le faire. Laissez-Le vous montrer les choses dont vous devez vous éloigner. Puis repentez-vous, et faites le 
bien! Cesser de faire le mal n’est pas suffisant – nous devons nous mettre à faire le bien. Comme la plupart des mères, la 
mienne avait toutes sortes de lieux communs et de petits proverbes. Un de ses favoris était: “L’oisiveté est mère de tous 
les vices.” Elle était tellement inquiète à ce sujet qu’elle remplissait mes journées de travaux domestiques et d’exercices 
au piano.

Faites ce que Dieu veut que vous fassiez. Demandez-le Lui! Il a beaucoup d’imagination, et Il vous donnera toutes sortes 
d’idées. Il vous fera dire un mot gentil à quelqu’un, écrire une lettre à quelqu’un d’autre. Il vous suggèrera d’appeler 
quelqu’un au téléphone pour égayer sa journée. Il vous fera prier pour quelqu’un d’autre, et encore lui faire un gâteau.

POURSUIVEZ LA PAIX

Recherchez la paix et poursuivez-la. (Psaume 34:15b)

Lorsque je lis ce verset, je ne peux pas m’empêcher de penser à ce qui s’est passé ici, devant l’église, il y a quelques 
années. Des manifestants s’étaient rassemblés parce qu’ils n’étaient pas d’accord avec quelque chose que Chuck avait 
enseigné – et ils avaient tout un tas de pancartes qui disaient “Aveugles qui conduisent des aveugles” et “Chuck est un 
loup en vêtements de brebis”, et autres choses horribles. Lorsque nous venions à l’église, nous devions passer devant ces 
manifestants, et ces pancartes me rendaient folle.

Un mardi soir, Chuck et moi sommes venus au culte avec Cheryl et Krystin qui, à l’époque était encore un bébé. 
Lorsque nous sommes arrivés, ils étaient là. Je me suis mise de nouveau en colère, et j’ai compris que je devais prier. 
Alors, quand Chuck est sorti de la voiture, j’ai fait demi-tour et je me suis garée près de l’entrée où ils faisaient les cent 
pas avec leurs horribles pancartes. Et Cheryl et moi avons prié pendant un bon moment. Puis, j’ai baissé ma vitre pour 
leur parler, et un de ces gars qui ressemblaient à des criminels m’a appelée “chérie”. Alors j’ai remonté ma vitre et nous 
nous sommes remises à prier. 

Mon esprit était troublé à cause de ce qui se passait. J’ai pensé: “Comment osent-ils faire ça? Comment osent-ils 
empêcher les gens de venir adorer Dieu? Mais pendant que je priais, Dieu m’a rappelé ce verset: “Recherchez la paix et 
poursuivez-la.”

Et plus je méditais sur ce verset, plus je ressentais la paix qui m’envahissait. En fait, Dieu m’a donné une telle paix que 
lorsque nous nous sommes de nouveau trouvés devant les manifestants et leurs horribles pancartes, j’étais capable de 
sourire comme Chuck le faisait. J’avais confiance que Dieu prendrait soin de la situation. 

Lorsque les gens font quelque chose qui nous blesse ou nous agace, nous avons tendance à vouloir nous défendre et à  les 
remettre à leur place. Mais, en général, cela ne fait qu’empirer les choses. Nous voulons, au contraire, préserver la paix. 
Une traduction dit: “Nous voulons y travailler.” Préserver la paix dans ce genre de situation peut vraiment demander 
du travail, mais c’est ce que Dieu veut que nous fassions.
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Lisez le reste de ce psaume et méditez sur ces promesses merveilleuses.

Les yeux de l’Eternel sont sur les justes, 

Et Ses oreilles sont attentives à leurs cris. 

L’Eternel tourne Sa face contre ceux qui font le mal, 

Pour retrancher de la terre leur souvenir. 

Quand les justes crient, l’Eternel entend, 

Et Il les arrache à toutes leurs détresses; 

L’Eternel est près de ceux qui ont le coeur brisé, 

Et Il sauve ceux qui ont l’esprit dans l’abattement. 

De nombreux malheurs atteignent le juste, 

Mais de tous , l’Eternel les délivre. 

Il garde tous ses os, aucun d’eux n’est brisé. 

Le malheur fait mourir le méchant, 

Et ceux qui haïssent le juste seront condamnables. 

L’Eternel libère l’âme de Ses serviteurs, 

Et tous ceux qui se réfugient en Lui échapperont à la condamnation.   (Psaume 34:16-23)

Pendant que nous lisions ce chapitre, le Saint-Esprit vous a sans doute parlé de choses spécifiques. Peut-être ne Lui 
faites-vous pas assez confiance. Peut-être avez-vous du mal à contrôler votre langue. Peut-être avez-vous des conflits 
dans vos relations, et vous n’avez pas travaillé à poursuivre la paix. Ou peut-être  y a-t-il un péché que vous ne voulez 
pas abandonner. Dieu veut vous libérer. Soyez honnête avec Lui et confessez ce qu’Il vous a montré. Il y a de grandes 
bénédictions pour ceux qui Le craignent. Laissez-Le vous amener à L’adorer de nouveau, et à Le craindre d’une sainte 
crainte.

Père, il y a un combat autour de Ton épouse. Je prie pour toutes celles qui ont perdu leur respect pour Toi. Je prie pour 
celles qui ont un problème avec la médisance. Seigneur, je Te demande de libérer celles qui se sentent piégées dans un 
péché d’immoralité et qui ne veulent pas l’abandonner parce qu’elles l’aiment. Délivre-les, Seigneur. Permets-leur de 
haïr ce péché. Montre-leur que Tu es prêt à les purifier et à leur donner un nouveau départ. 

Je prie pour celles qui sont remplies de crainte aujourd’hui. Voudrais-Tu ouvrir leurs yeux pour qu’elles voient les chariots 
de feu tout autour d’elles? Aide-les à comprendre que Tu règnes! Rappelle-leur que Tu entends le cri de leur coeur, que Tu 
vois la pauvreté de leur esprit, et que Tu veux les délivrer de toutes leurs détresses si elles veulent bien accepter cette vérité.

Nous T’aimons, Seigneur, et nous Te louons pour Ta fidélité, Ta bonté et Ta grâce. Enseigne-nous à Te plaire avec la 
vie que Tu  nous a donnée.

Nous prions dans le précieux nom de Jésus, amen. 
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C h a pi t r e 

14
La Parabole du Semeur

Savez-vous ce que j’aimerais voir accroché à l’intérieur de la porte d’entrée de notre église, et dans toutes les églises? 
Juste à la hauteur des yeux, là où tout le monde sera obligé de les voir, j’aimerais voir, encadrées côte à côte, quatre 
photos de la parabole du semeur telle que Jésus la raconte dans les évangiles. Si les gens pouvaient se rappeler les quatre 
différents terrains dans lesquels la Parole tombe, chaque fois qu’ils franchissent la porte de l’église, ils prépareraient 
peut-être davantage leurs coeurs à entendre ce que le Saint-Esprit veut leur dire. 

Je suis sûre que nous avons toutes connu des Chrétiennes qui avaient bien commencé. Elles allaient fidèlement aux 
études bibliques, et chaque fois que vous les rencontriez, elles étaient resplendissantes de la lumière et de l’amour 
de Jésus. Mais avec le temps, elles sont devenus apathiques. Celles qui, un jour, étaient remplies de la vie de Jésus, 
s’impatientent lorsque vous essayez de leur partager un passage de l’Ecriture. La vie a disparu. Elles ne s’intéressent 
plus à Dieu, ni aux choses de Dieu.

Nous avons aussi connu des Chrétiennes dont la foi a continué à s’épanouir et à croître.  Comme le soleil qui s’avance 
dans sa gloire, ces Chrétiennes deviennent de plus en plus rayonnantes à mesure qu’elles reçoivent les enseignements de 
la Parole de Dieu. Quelle joie de les voir! Et comme elles plaisent au coeur de Dieu!

Pourquoi est-ce que certaines Chrétiennes dépérissent alors que d’autres s’épanouissent et grandissent? C’est très im-
portant de le savoir. C’est très important de comprendre pourquoi cela arrive, et de nous examiner pour être sûres que 
nous recevons la Parole de Dieu dans la bonne terre. Nous ne voulons pas faire partie de celles qui se refroidissent et 
qui se détournent, ou de celles qui ne sont pas prêtes pour la venue de notre Seigneur Jésus-Christ. Nous voulons être 
parmi les Chrétiennes qui portent du fruit et qui plaisent à Dieu pendant le temps qui reste.

LA PARABOLE

Examinons ce que Jésus dit en Marc, chapitre 4:

Jésus se mit de nouveau à enseigner au bord de la mer. Il s’assembla auprès de Lui une si grande foule, qu’Il monta 
s’asseoir dans une barque, sur la mer. Toute la foule était à terre, près de la mer. Il les enseignait longuement en parabo-
les, et Il leur disait:

Écoutez! Un semeur sortit pour semer. Comme il semait, une partie de la semence tomba le long du chemin: les oiseaux 
vinrent et la mangèrent. 

Une autre partie tomba dans un endroit pierreux, où elle n’avait pas beaucoup de terre; elle leva aussitôt, parce qu’elle 
ne trouva pas une terre profonde; mais quand le soleil se leva, elle fut brûlée et sécha faute de racines. 

Une autre partie tomba parmi les épines: les épines montèrent et l’étouffèrent, et elle ne donna point de fruit. 
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Une autre partie tomba dans la bonne terre: elle donna du fruit qui montait et croissait: un grain en rapporta trente, 
un autre soixante et un autre cent. 

Puis Il dit: Que celui qui a des oreilles pour entendre, entende.

… Puis Il leur dit: Vous ne comprenez pas cette parabole; comment donc comprendrez-vous toutes les autres paraboles? 

Le semeur sème la Parole. 

Ceux qui sont le long du chemin où la Parole est semée, ce sont ceux qui ne l’ont pas plutôt entendue que Satan arrive 
et enlève la Parole qui a été semée en eux. 

Et de même, ceux qui ont reçu la semence dans les endroits pierreux, ce sont ceux qui entendent la Parole et la reçoivent 
aussitôt avec joie, mais ils n’ont pas de racine en eux-mêmes; ce sont les hommes d’un moment; et dès que survient la 
tribulation ou la persécution à cause de la Parole, ils y trouvent une occasion de chute. 

D’autres ont reçu la Parole parmi  les épines; ce sont ceux qui entendent la Parole, mais en qui les soucis du monde, la 
séduction des richesses et l’invasion des autres convoitises, étouffent la Parole et la rendent infructueuse. 

D’autres ont reçu la Parole dans la bonne terre; ce sont ceux qui entendent la Parole, l’acceptent, et portent du fruit: un 
grain en donne trente, un autre soixante, et un autre cent. (Marc 4:1-9, 13-20)

Cette parabole est la clé de toutes les parabole du Royaume que Christ a enseignées. Si vous annotez votre Bible, écrivez 
dans la marge, en face de ce passage: “Clé des Paraboles”.

Pouvez-vous voir les quatre photos dans l’entrée de l’église? L’une d’elle montrerait un mauvais esprit venant enlever la 
Parole pendant qu’elle est en train d’être semée. Une autre montrerait des graines tombant dans un terrain dur et pier-
reux. Sur une troisième on verrait les graines en train d’être semées parmi des ronces qui, bien évidemment, grandiront 
et étoufferont cette bonne semence. Et la dernière photo montrerait de la graine éparpillée sur un terrain riche et fertile. 

Jésus a utilisé cette parabole pour enseigner au sujet de quatre états différents du coeur, et comment chacun d’eux 
reçoit la Parole de Dieu. Jésus utilisait fréquemment des paraboles, qui sont des histoires qui illustrent des vérités. Alors 
qu’une allégorie exige parfois une véritable étude pour découvrir ce qu’elle signifie, dans la parabole la vérité apparaît 
souvent immédiatement. 

Lorsque je lis ce passage, je pense tout de suite à Israël, et à ce terrain fertile qui entoure la Mer de Galilée. Je peux 
imaginer ce que Jésus pouvait voir du bateau, tandis qu’Il enseignait la foule qui s’était assemblée sur le rivage ce jour-
là. Il a peut-être même vu, au-delà de la foule, un semeur qui marchait lentement dans ses champs en répandant sa 
semence. Jésus a peut-être utilisé le semeur pour illustrer son enseignement parce qu’en Le quittant, la foule verrait ce 
semeur et qu’ainsi cette leçon resterait gravée dans les esprits.

Aux temps bibliques, les gens de la Palestine connaissaient parfaitement les problèmes d’ensemencement des graines. 
C’était une société agricole. La plupart d’entre eux étaient eux-mêmes agriculteurs, ou ils voyaient constamment des 
agriculteurs qui travaillaient dans les champs. Les gens savaient que le sol était la clé du succès de la récolte. Si vous 
n’aviez pas le bon terrain, votre semence ne pousserait pas, ou ne produirait pas une bonne récolte.

LE SEMEUR, LA SEMENCE, ET LE SOL

Lorsque Jésus disait: “Un semeur sortit pour semer”, la foule comprenait tout de suite de quoi Il parlait. Ils ne compre-
naient pas encore le coeur de Son message, mais ils comprenaient les paramètres de l’histoire. 
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Jésus commence par présenter le semeur et la semence. “La semence est la Parole de Dieu” (Luc 8:11) Le semeur, c’est 
toute personne qui sème cette semence – un pasteur, un enseignant sur les ondes, un écrivain, ou simplement quelqu’un 
qui partage la Parole de Dieu. Les graines, bien sûr, sont semées dans le sol. Et Jésus se met à décrire les différents 
types de sol sur lesquels tombe la Parole de Dieu. Et il s’agit de tous ceux qui entendent l’enseignement de la Parole de 
Dieu – soit dans un sanctuaire le dimanche matin, soit à la radio ou à la télévision, soit quelqu’un qui lit un livre qui 
explique une vérité venant de la Parole de Dieu, ou encore quelqu’un qui écoute un ami expliquer la Bible. Autrement 
dit, la semence est la Parole de Dieu, le semeur est celui qui l’enseigne, et le sol est le coeur est de la personne qui entend 
cet enseignement. 

LE COEUR AU BORD DU CHEMIN

Le premier type de sol que Jésus décrit se trouve au bord du chemin. Ici le semeur sème en éparpillant simplement la 
semence. C’est comme si vous vouliez semer des fleurs, mais que vous ne vouliez pas semer une graine à la fois. Vous les 
semez à la volée. Vous prenez une poignée de graines dans votre main et vous les lancez. Je pense souvent à ça lorsque 
Chuck prêche. Il répand la semence de la Parole de Dieu dans la congrégation dans notre sanctuaire, sur les ondes 
radiophoniques, ou sur l’internet, ou des milliers de gens peuvent l’entendre. 

Tous ceux qui entendent la Parole de Dieu de cette manière ne réagissent pas comme le sol du chemin. Comme nous 
le verrons plus tard, certains coeurs sont prêts à recevoir la Parole. Ils écoutent l’enseignement et accueillent la semence. 
Mais pour d’autres, la semence reste à la surface, sur un sol dur – un sol qui n’a pas été préparé à l’avance. Luc nous 
dit ce qui arrive à la semence qui tombe sur un sol dur: “Elle fut foulée aux pieds, et les oiseaux du ciel la mangèrent.” 
(Luc 8:5) Les oiseaux sont toujours un signe de mal. Marc 4:15 dit: “Ils ne l’ont pas plutôt entendue que Satan arrive 
et enlève la Parole qui a été semée dans leur coeur.”

Le coeur qui est le long du chemin n’est pas préparé. Matthieu dit que ce sont des gens qui ne comprennent pas ce 
qui a été semé (Matthieu 13:19) C’est pourquoi il est très important que vous priiez à l’avance pour les gens qui ne 
sont pas nés de nouveau lorsque vous les amenez à l’église, pour que Dieu leur permette de comprendre. Satan est à 
l’affût comme un vautour. Il ne veut pas que cette semence tombe sur un sol fertile. Priez donc que Dieu prépare le sol. 
Demandez-Lui de donner à ces personnes un coeur tendre pour recevoir la Parole. 

Comment pouvez-vous savoir si quelqu’un est un sol dur? Il y a plusieurs signes: Le premier est un manque d’intérêt 
pour ce genre de choses. Vous avez probablement essayé de leur parler et ils n’ont démontré aucun intérêt pour l’éternité, 
et ils se moquent pas mal des prophéties. Il se peut qu’ils viennent à l’église avec vous, mais ils sont contents quand 
c’est fini et ils vous quittent avec le même slogan qu’ils avaient en arrivant: “C’est bon pour vous mais pas pour moi.” 
Leur rencontre avec la Parole de Dieu ne les a pas changés du tout.  Il est donc important de préparer le sol à l’avance 
par la prière.

Le second signe que leur coeur est dur c’est que la Parole va tomber sur un esprit fermé. Ces gens restent sourds aux 
vérités divines parce qu’ils choisissent d’être sourds. Bien souvent ils ont eu une éducation humaniste, et ils ont des 
préjugés envers Dieu. J’ai  tellement de peine lorsque je vois les dégats que peuvent faire les éducateurs impies sur les 
jeunes esprits qui arrivent à l’université et qui croient en Dieu et suivent Jésus de près. Ils quittent l’université avec un 
diplôme et une tête remplie de philosophie inutile qui les a éloignés de Dieu et des choses de Dieu. Ils ont maintenant 
des préjugés contre Dieu. Pour ceux-là, vous devez prier que Dieu les débarrasse de leur cécité, pour qu’ils voient qu’ils 
ont été endoctrinés aux dépens de Dieu. 

Le troisième indicateur d’un sol dur, c’est l’indifférence de la personne. L’indifférence n’est pas la même chose que le 
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manque d’intérêt. Celui qui manque d’intérêt s’en fiche pas mal. Celui qui est indifférent s’intéresse à Dieu, mais il 
n’est pas prêt à changer quoi que ce soit au sujet de sa relation avec Dieu. Ils le remettent à plus tard. Il disent: “Un de 
ces  jours je m’en occuperai.” Mais, en réalité, ils pensent qu’ils s’en sortent très bien sans Dieu. Et quand une tragédie 
frappe ou quand la vie devient insupportable, au lieu de se tourner vers Dieu, ils se tournent vers leur béquille favorite 
– l’alcool, la drogue, la thérapie, ou l’occultisme. Ils essaient tout ce qu’ils peuvent pour éviter de céder à Dieu. 

D’autres gens ne sont tout simplement pas enseignables. Ils savent tout et n’ont plus rien à apprendre. Ils disent: “Oh, 
j’ai étudié la Bible!” Ils peuvent même vous dire: “Je connais la Parole de Dieu par coeur!” 

Mon gendre, Brian, a essayé de parler à un vieil homme de 92 ans dans une maison de convalescence. Cet homme était 
très amer. Lorsque Brian a voulu partager Ephésiens 4:31 avec lui pour l’encourager à se débarrasser de l’amertume, cet 
homme s’est mis en colère et lui a crié: “Je connais la Parole de Dieu!” 

Brian lui a répondu: “Si vous connaissez la Parole de Dieu, vous savez donc que vous ne devez pas être amer.” Mais 
avant qu’il ait fini sa phrase, l’homme s’est mis à le frapper! Et pas seulement une fois... trois fois! Brian a dit: “ça m’a 
fait mal! J’en ai eu assez.”

Certaines personnes sont un sol dur parce qu’elles ont peur de la vérité. Ce sont celles qui vous arrêtent lorsque vous 
parlez de prophétie en disant: “Ne me parlez pas de ça! Je ne veux rien savoir à ce sujet, c’est trop effrayant!” Ces gens 
sont terrifiés par la vérité. Mais ceux qui marchent avec Jésus savent que la vérité nous libère.

D’autres encore sont un sol dur parce qu’elles sont immorales. Elles savent que si elles viennent à Christ, elles devront 
changer de style de vie, et elles ne veulent pas, parce qu’elles aime leur péché. 

J’ai connu de nombreuses femmes qui souffraient parce qu’elles avaient épousé un homme comme ça. Certaines de 
ces femmes savaient très bien qu’elles épousaient un homme immoral, mais elles ont cru qu’elles pourraient le changer. 
D’autres ont cru des hommes qui leur ont dit: “J’accepterai Jésus parce que je t’aime!” mais ils ne se sont jamais vrai-
ment convertis.  Ceci est une mise en garde pour les femmes célibataires. Choisissez votre mari soigneusement. Si vous 
épousez un homme immoral, vous allez souffrir. 

Examinez cette liste avec attention. Priez pour les gens avant de leur donner votre témoignage.  Demandez à Dieu de 
vous montrer la véritable condition de leur coeur et de préparer le sol à accepter la Parole de Dieu lorsque vous la leur 
partagerez.

LE COEUR DE PIERRE

Le deuxième sol dont Jésus a décrit était le sol pierreux. Jésus nous dit que dans ce genre de sol, la semence pousse 
rapidement, mais parce qu’il y a très peu de terre, les racines ne peuvent pas s’enfoncer suffisamment et les plantes se 
dessèchent sous le soleil brûlant. (Marc 4:5-6)

Lorsque je rencontre ces gens mon coeur se brise. Si vous avez marché assez longtemps avec Jésus, vous les avez ren-
contrés aussi. Ce sont ceux qui viennent à l’église en disant: “Oui, c’est la vérité! Que Dieu soit loué, c’est vraiment 
merveilleux!” Ils embrassent tout ce qu’ils entendent avec enthousiame, mais quand les difficultés arrivent, ils ne veu-
lent plus continuer. Ce sont des chrétiens superficiels. Ils ne prennent jamais le temps d’étudier vraiment la Parole de 
Dieu. Ils ne savent pas ce que c’est que d’être un disciple, de renoncer à eux-mêmes, ni de demeurer en Christ. Ils ne 
connaissent donc rien de la marche dans l’amour, ni de la manière de plaire à Dieu. Ils ne durent qu’un petit moment, 
puis ils se dessèchent. 
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Malheureusement, aujourd’hui le corps de Christ est plein de Chrétiens superficiels. La Parole tombe dans les cailloux 
et ne pousse pas. Il se peut qu’ils avaient bien démarré, mais sans un sol fertile et sans l’eau de la vie, ils se desséchent et 
disparaissent. C’est triste – et ce n’est pas nécessaire. Dieu nous a donné tout ce dont nous avons besoin pour grandir, 
nous épanouir, et rester vert et en bonne santé. 

Ces Chrétiens instables finissent pas succomber à l’affliction. Lorsque les problèmes arrivent sous forme de tentations, 
de persécutions, de maladie, ou de deuil – ils s’écroûlent. Comme des plantes qui poussent dans une terre peu pro-
fonde, ils se couchent d’un côté ou de l’autre. Ils se mettent en colère contre Dieu et se détournent de Lui, ou ils sont 
offensés par la vérité de Sa Parole. 

Nous devons prier pour que le sol de ces Chrétiens instables s’améliore. Non seulement ils sont en danger, mais ils 
troublent aussi le corps de Christ. Toutes les nouvelles modes qui se présentent les excitent, et ils y entraînent les autres. 
Ils ne comprennent rien à la vie de Jésus. Ils ne peuvent pas imaginer qu’il faut servir les autres, ni souffrir à cause de 
l’Evangile. Ils sont ouverts à tous les courants d’idées, et ils font ce qu’ils peuvent pour répandre ces hérésies. 

Je les appelle des “Chrétiens girouettes” parce qu’ils courent toujours après une chose bizarre ou une autre. Dès qu’un 
feu s’allume quelque part, ils courent voir se qui se passe. Mais les grands feux ont une fâcheuse tendance à se trans-
former rapidement en cendres. 

Les Chrétiens qui sont plantés dans un sol fertile connaissent la vérité et ils reconnaissent les mensonges. Mais ceux 
qui sont plantés dans un sol pierreux n’ont aucun discernement.

LE COEUR PLEIN D’ÉPINES 

Le troisième type de sol que Jésus décrit était le sol où poussent des broussailles. J’imagine un sol couvert de ronces 
ou même de mauvaises herbes. Il est possible que ce sol ait été bon au départ, puis il s’est aussi couvert de broussailles

Si vous recherchez Dieu sérieusement et si vous essayez de vivre pour Lui plaire, je vous suggère de méditer fréquem-
ment Marc 4:19 et de l’utiliser pour voir où vous en êtes dans votre vie. Ce verset parle de quelqu’un qui a entendu la 
Parole et qui l’a même reçue profondément dans son coeur, mais cette plante a été étouffée petit à petit et de manière 
très subtile par les broussailles.

Les soucis du monde, la séduction des richesses et l’invasion des autres convoitises ont étouffé la Parole et l’ont rendue stérile.

Les richesses et le désir d’avoir certaines choses ne sont pas nécessairement mauvais. Mais il y a des choses qui ont le po-
tentiel de nous préoccuper et de prendre la priorité sur les choses de Dieu. Lorsque nous donnons davantage d’attention 
à ces choses, il nous en reste moins pour Jésus. Le déclin spirituel s’installe progressivement tandis que les richesses et 
autres désirs, prennent la place de Jésus. Il se peut que ces gens viennent encore à l’église, mais la Parole commence à 
avoir moins d’effet dans leur vie.

Une version moderne de l’auteur l’exprime de cette manière:

La semence qui tombe parmi les épines représente ceux qui entendent la Parole de Dieu, mais très rapidement le mes-
sage disparaît sous les soucis de la vie, l’attrait de la richesse et le désir pour d’autres choses, et il ne produit pas de fruit. 
(Marc 4:18-19)

STÉRILES 

Cela ne pourrait pas être plus clair! Les épines poussent et étouffent le fruit. Je sais combien cela est vrai, parce que 
c’est mon propre témoignage.
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Mes parents m’ont élevée dans le respect du Seigneur, mais, lorsque j’avais treize ans, ils ont acheté un ranch où nous 
allions passer le week-end. Au début, nous allions toujours à l’église régulièrement. Nous allions au ranch le samedi 
matin, nous y restions toute la journée, et nous revenions le samedi soir pour pouvoir aller à l’église le dimanche.  Puis 
nous y sommes allés le vendredi soir et nous revenions le samedi soir. Et puis, un jour, nous y  sommes allés le vendredi 
soir et nous ne sommes rentrés que le dimanche soir, juste à temps pour le dernier culte. Et, bien sûr, bientôt nous y 
sommes restés tout le week-end et nous avons raté le culte.        

J’avais treize ans lorsque nous avons cessé d’aller à l’église, et cela a duré pendant sept ans. Mais lorsque j’ai eu vingt 
ans, en rentrant de ce week-end nous avons eu un terrible accident. Je crois que Dieu a permis cet accident pour me 
réveiller. Il châtiait mes parents parce qu’ils L’avait complètement évincé de leur vie. Nous avions tout arrêté. Nous 
n’allions plus au culte, plus aux études bibliques, plus de prière, plus aucune influence spirituelle.

À cause de notre mode de vie, j’étais déçue des choses spirituelles, et à 18 ans, je ne croyais plus du tout en Dieu. 
Lorsque j’étais enfant, je connaissais la Parole, mais en voyant mes parents se détourner de Dieu j’avais été déçue à tel 
point que je ne croyais plus en Dieu. Je me souviens avoir visité une église à cette époque et pleuré parce que je voulais 
absolument croire, mais je ne voulais pas abandonner le style de vie de mes parents. Ils faisaient maintenant tout ce 
qu’ils m’avaient appris à éviter parce que c’était mal.

À 18 ans je suis allée à l’université, et c’était tout ce qu’il fallait pour me donner le dernier coup de pouce. Mes ensei-
gnants étaient tous humanistes, et ils faisaient rire la classe en se moquant des choses de Dieu. Moi, je pensais qu’ils 
avaient raison, que le Christianisme n’était qu’une illusion. J’étais complètement désabusée.

Si vous vivez parmi les épines, vous ne porterez pas de fruit. Les épines étoufferont votre fertilité. Pendant toute mon 
adolescence, mes parents n’ont porté aucun fruit dans ma vie. Toutes les pousses furent étouffés. 

Lorsque je considère cette période de ma vie, et lorsque je vois comment mes parents avaient débuté, je suis vraiment 
triste. Ils avaient tant aimé Jésus qu’ils étaient allés tous les deux à l’école biblique. Et c’est comme ça que je suis arrivée 
chez eux. Ma mère avait décidé d’ouvrir sa maison pour accueillir des jeunes enfants dont les parents ne pouvaient 
pas s’occuper. Elle pensait: “Quelle occasion merveilleuse de prier pour tous ces enfants!” Le tribunal lui envoyait les 
enfants et elle s’en occupait pendant un certain temps, jusqu’à ce que leurs parents aient remis leur vie en ordre et puis-
sent les reprendre. Ma mère biologique m’a déposée là, un jour, et elle n’est jamais revenue.

Je bénis Dieu pour les premières onze années qu’Il m’a données dans cette maison. Mais quelle tragédie lorsque les 
épines se sont mises à pousser! Toutes ces années perdues! Sachez que si la bonne terre produit de bons fruits, elle 
produit aussi des mauvaises herbes vigoureuses. Et les mauvaises herbes semblent toujours pousser bien plus vite que les 
bons plants et être plus abondantes. Lorsque vous êtes une bonne plante parmi les ronces, vous pouvez avoir une fleur 
ici ou là. Il se peut que vous témoigniez à quelqu’un que vous rencontrez et que vous produisiez un petit fruit, mais 
vous n’aurez pas le fruit abondant que Jésus veut dans votre vie. Comme dans un jardin que l’on néglige, les mauvaises 
herbes et les insectes envahissent petit à petit et en étouffe la productivité et la beauté. Et cela arrive si lentement et si 
subtilement que, bien souvent, nous ne réalisons pas ce qui se passe. 

IL FAUT DÉSHERBER 

Un Chrétien qui ne porte pas de fruit est un Chrétien qui ne vit pas pour à Dieu. Nous devons désherber constam-
ment. Nous devons sans cesse réajuster nos priorités et mettre Dieu au premier rang dans nos vies.

Quelles sont donc les épines et les mauvaises herbes dont Jésus parle? Les premières qu’Il mentionne sont “les soucis 
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du monde”. Certaines d’entre elles peuvent être: “Que mangerons-nous et que boirons-nous? Comment serons-nous 
vêtues?” Les vêtements, en particulier, sont un problème pour beaucoup de femmes. Est-ce que ce n’est pas un pro-
blème terrible? Je serai tellement contente lorsque j’aurai revêtu ma robe blanche et que je n’aurai plus jamais à me 
demander ce que je vais porter! 

La planification des repas peut être un souci du monde. Combien de temps passez-vous à vous demander comment 
préparer un bon repas? Je me souviens d’un moment, juste avant le grand pique-nique de notre église, où j’étais telle-
ment occupée. Je pensais sans arrêt à ce que j’allais apporter pour ce pique-nique. Nous devions être une quinzaine ou 
une vingtaine de personnes. Mais j’avais aussi plusieurs conférences à préparer et à enseigner. Cette semaine-là j’aurais 
pu utiliser un double ou deux! Toute la semaine, au milieu de mes études et de mes préparations, je pensais: “Qu’est-ce 
que je vais apporter pour ce pique-nique? Il ne faut pas que j’oublie les assiettes en papier... et Chuck va vouloir que 
j’apporte ça... et je devais m’arracher à ces pensées pour retourner à mes leçons. Et puis, le Saint-Esprit a parlé à mon 
coeur et m’a rappelé les priorités. Alors j’ai dit: “D’accord, Seigneur, je vais d’abord faire ce que Tu exiges de moi, et je 
vais Te confier la planification du menu pour le pique-nique.” 

Quelques jours plus tard, Cheryl est passée me voir pendant que je préparais mon enseignement pour notre étude 
biblique “La vie joyeuse”, et elle m’a demandé: “Maman, qu’allons-nous apporter pour le pique-nique demain soir?”

Je lui ai répondu: “Prenons cinq minutes pour en parler.” Et pendant ce moment-là, Dieu m’a donné le menu jusqu’au 
dernier cornichon. 

DIFFÉRENTES MAUVAISES HERBES 

Que mangerons-nous, que boirons-nous? J’ai découvert que lorsque je mets Jésus à la première place dans ma vie, Il 
m’aide à vaincre ce “souci du monde”. Je n’ai qu’à dire: “Seigneur, voudrais-Tu m’aider à imaginer le menu pour le 
dîner de ce soir?” j’ai besoin de deux légumes... quels légumes, Seigneur? Quel genre de salade? Quel genre de sauce? 
Et Il me donne des idées! Comme Il l’a promis en Matthieu 6:33: si nous Le cherchons d’abord, tout le reste nous sera 
donné en plus.

Les pensées anxieuses sont des épines dans votre vie parce qu’elles vous rendent stériles. Le temps que vous auriez pu 
consacrer à la prière, vous le passez à vous tracasser au sujet de ce que vous allez mettre dans ou sur votre corps. Ça ne 
plaît pas au Seigneur et ça étouffe votre fertilité pour Lui.  

Les finances sont souvent un autre “souci de ce monde”. “Comment vais-je payer ces factures?” Je sais ce que c’est que 
c’est, mais c’est stérile de se faire du souci pour les factures. Lorsque votre esprit est rempli d’inquiétude au sujet des 
finances, c’est difficile pour la Parole de Dieu de pénétrer à travers ces mauvaises herbes. Vous devez donner ces soucis 
à Dieu et Lui faire confiance pour qu’Il pourvoie. Vous devez vous réjouir en Lui d’abord, puis vous Le verrez prendre 
soin de tous vos besoins.

La femme célibataire peut se faire du souci au sujet de l’homme de sa vie: “Quand vas-Tu m’envoyer quelqu’un, 
Seigneur?” Pour une femme mariée, la question peut être: “Seigneur, pourquoi as-Tu envoyé cet homme dans ma vie?” 
Ce n’est pas bien! Ne laissez pas vos pensées aller dans ce sens. C’est vraiment une épine. Ne laissez pas les mauvaises 
herbes du mécontentement étouffer vos fruits. Comme en toutes choses, placez votre mariage dans les mains de Dieu 
et cherchez à Le servir et à L’aimer d’abord.

Dieu a un plan pour votre vie, et Son timing est parfait. Il est méthodique et ordonné dans tout ce qu’Il fait, et pas un 
moineau ne tombe à terre sans qu’Il le sache. Les cheveux de votre tête sont comptés. Il connaît le nom de toutes les 
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étoiles dans le ciel. Vous ne pourriez même pas les compter toutes, parce que si vous essayez, vous vous perdriez dans 
les nombres. Contemplez ces petits points lumineux qui scintillent dans le ciel et laissez cette idée vous pénétrer, Dieu 
leur a donné à toutes un nom! Et non seulement Il les a toutes nommées, mais Il les a aussi toutes lancées dans l’espace 
avec Sa main! 

Un dimanche matin Chuck enseignait à ce sujet. C’était l’époque où je suivais tellement attentivement ce qu’il di-
sait, que je pouvais parfois devancer sa pensée. Le Saint-Esprit me donna une idée merveilleuse. Et lorsque Chuck a 
commencé à dire: “La Main même qui a créé le monde et lancé les étoiles dans le ciel...” dans mon coeur je pensai: Je 
comprends! Je comprends! Et il fallait que je finisse la phrase de Chuck et j’ai dit à ma voisine: “... c’est la Main qui 
nous aide!” J’étais si enthousiamée! Dieu est là, et Il est prêt à nous aider avec chacun de nos problèmes, chacun de 
nos soucis. Si nous Lui donnons la première place, Celui qui a créé le monde peut mettre nos vies en ordre et résoudre 
tous nos problèmes.

Pourquoi donc voudrions-nous mettre les soucis de la vie – qui ne sont que des ronces et des épines – pourquoi vou-
drions-nous les faire passer avant Dieu? Mais nous le faisons. Dieu nous a donné “tout ce qui contribue à la vie et à la 
piété.” (2 Pierre 1:3) et pourtant, nous choisissons de vivre parmi les ronces. C’est une excellente image!

Puis, Jésus parle de la séduction des richesses. Savez-vous pourquoi les richesses vous séduisent? Parce qu’elles vous font 
croire qu’elles vous donneront la satisfaction. Mais il n’y a pas un joyau au monde qui peut vous satisfaire de manière 
permanente. Vous pourriez avoir les plus gros diamants, rubis, saphirs, améthystes et turquoises.... aucun d’eux ne peut 
vous donner la satisfaction profonde que votre coeur désire ardemment.

J’ai vu des gens devenir riches. Ils ont commencé avec peu, et petit à petit ils ont accumulé de la richesse, ce qui les a 
amenés à se détourner progressivement de Jésus. Leur intérêt pour leurs possessions a évincé leur intérêt pour Dieu. 
C’est ça la séduction des richesses! Les Psaumes nous mettent en garde: “Quand les richesses s’accroissent, n’y attachez 
pas votre coeur.” (Psaume 62:11)

Voici mon conseil pour vous les femmes: vivez aussi simplement que vous le pouvez. Chuck et moi vivons simplement. 
Notre maison avait déjà 15 ans quand nous l’avons achetée, elle est modeste et elle est parfaite pour nous. Je n’en vou-
drais pas d’autre. De temps en temps, nous avons reçu des gens et je pouvais voir à leur expression qu’ils pensaient que 
nous devrions vivre différemment. Ils s’attendaient peut-être à une maison plus grande, avec un mobilier plus raffiné. 
Mais nous vivons une vie simple et heureuse. Il y a bien longtemps, Dieu m’a dit: “Kay, tu es exactement là où Je te 
veux. Je veux que tu conserves une vie simple. Je ne veux en aucun cas que tes possessions te possèdent.”

La troisième chose qui, selon Jésus, peut venir étouffer la Parole, ce sont “les autres convoitises”. La convoitise n’a pas 
forcément une connotation sexuelle, comme on a tendance à le penser, c’est simplement un désir très fort. C’est tout 
ce qui passe avant Dieu.

Ici, de nouveau, je veux mettre en garde la femme célibataire. L’anxiété que certaines d’entre vous peuvent ressentir à 
propos du mariage, ce désir très fort de trouver le compagnon parfait, peut devenir plus fort que votre désir pour Dieu, 
et il étouffera certainement les fruits que vous pourriez porter. Attendez-vous au Seigneur. Continuez à L’aimer et à Le 
servir. Faites-Lui confiance. S’Il veut que vous soyez mariée, Il vous amènera celui qu’Il a pour vous. 

LE MEILLEUR COEUR

Après avoir vu le sol dur et superficiel, le sol pierreux et le sol couvert de broussailles, nous pouvons maintenant nous 
tourner vers le meilleur des sols. Comme mes enfants le disaient quand ils étaient petits: “Le plus meilleur de tous”.
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Une autre partie tomba dans la bonne terre: elle donna du fruit qui poussait et croissait: un grain en rapporta trente, 
un autre soixante et un autre cent. (Marc 4:8)

Voilà le genre de vie que je veux! Je veux que toutes les substances nutritives qui sont dans le sol produisent une récolte 
abondante en moi. C’est la volonté de Dieu pour ma vie, et aussi pour la vôtre. 

Juste sous ma fenêtre de cuisine, il y a un beau plant de gardenia. Il est très important pour moi parce qu’il me ramène 
au soir où j’ai rencontré Chuck pour la première fois. À cette époque, la mode voulait que vous portiez vos cheveux en 
chignon sur le dessus de votre tête, et que vous y mettiez des fleurs. C’est donc comme ça que je portais mes cheveux 
le soir de notre première sortie. Et les fleurs que je portais étaient des gardenias.

Pour notre vingt-cinquième anniversaire de mariage, Chuck m’a offert un plant de gardenia et il l’a planté juste sous la 
fenêtre de la cuisine. Notre anniversaire de mariage est le 19 juin et tous les ans, au mois de juin, mon gardenia fleurit. 
Certains matins lorsque je suis dans la cuisine, le parfum entre par la fenêtre et me donne envie de courir dehors pour 
respirer à pleins poumons ce merveilleux parfum. Ces gardenias sont si parfumés et si beaux!

J’aime aussi les fleurs qui poussent à Hawaï – frangipaniers, oeillets, fleurs de gingembre sauvage. Elles sont si belles et 
si parfumées. Un jour où nous étions en visite, ils ont ajouté une fleur exotique à nos colliers de fleurs, et partout où 
nous allions, les gens près de nous disaient: “Qu’est-ce que ça sent bon!”

C’est le genre de vie que je veux. Je veux que ma vie soit si remplie du parfum de Jésus que tous ceux qui viendront près 
de moi remarqueront ce merveilleux parfum et voudront en faire le leur. Quand je sens quelque chose qui sent vrai-
ment bon je demande: “Quel est ce parfum?” Certaines personnes le disent, mais d’autres refusent. Ils veulent garder 
leur petit secret, comme une précieuse recette de famille. 

En tant que Chrétiens, nous voulons partager le secret de notre merveilleux parfum. C’est Jésus. Lorsque  la semence 
de la Parole de Dieu tombe sur une bonne terre et qu’elle est baignée par le soleil – et par le Fils – elle produit des 
plantes saines et parfumées dans votre vie. Et nous voulons les partager avec d’autres, pour qu’ils deviennent aussi des 
plantes parfumées devant Lui.

UNE RÉCOLTE DE QUALITÉ 

Jean 15:3 nous dit: “Mon père est glorifié en ceci: que vous portiez beaucoup de fruit.”

Voulez-vous vivre en plaisant à Jésus? Alors vous devez semer la Parole de Dieu dans de la bonne terre. Lorsque vous 
assistez au culte le dimanche matin, écoutez ce que dit votre pasteur. Ne laissez pas vos esprits vagabonder. Soyez cen-
trées sur la Parole de Dieu. Dites: “Seigneur, je voudrais que Tu me parles aujourd’hui. Tu as oint mon pasteur pour 
enseigner, je vais écouter et recevoir tout ce que Tu as pour moi ce matin, afin de porter du fruit pour Toi.”

La qualité de la récolte dépend de la terre. Comme le dit William Barclay dans son commentaire sur le livre de Matthieu: 
“Le sort de toute parole dépend de celui qui l’écoute.” (20) Faites attention à ce que vous entendez. Concentrez-vous. 
Demandez à Dieu de travailler profondément dans votre coeur et de planter Sa Parole en vous. Abandonnez-vous à 
Lui. 

Tout au long de notre étude sur comment plaire à Dieu, nous avons fait face à des choix. Et ceci ne fait pas excep-
tion. Lorsque Dieu vous envoie Sa Parole à travers Son messager, Il vous donne un choix à faire. Vous pouvez la laisser 
tomber sur le bord du chemin d’où Satan viendra l’arracher. Vous pouvez la laisser tomber sur le sol pierreux où elle se 
dessèchera et disparaîtra. Vous pouvez laisser les soucis de la vie l’étouffer. Ou bien, si vous aimez Dieu et si vous voulez 



146

Lui plaire, vous pouvez faire le seul choix qui soit sage. Vous pouvez la recevoir et la laissez s’enraciner dans votre coeur 
où elle s’épanouira et deviendra belle. 

Notre prière est toute simple, Seigneur. Laboure le sol de nos coeurs pour que la terre soit souple et prête à recevoir 
Ta Parole. Garde-nous humbles et enseignables. Rappelle-nous que nous pouvons Te faire confiance pour tous nos 
besoins, toutes nos inquiétudes, pour que nos esprits soient libres de se concentrer uniquement sur Toi.

Tu es la beauté même, Père. Tu satisfais nos coeurs comme rien d’autre sur terre ne peut le faire. Ton parfum est exquis 
et pur, et nous voulons être comme Toi. Alors, fais ce que Tu as à faire dans nos coeurs, Seigneur. Plante Ta Parole 
profondément en nous, pour que nous puissions grandir et devenir des femmes qui Te plaisent et qui attirent les autres 
par Ta beauté.

Nous prions en Ton nom, amen.



147

C h a pi t r e 

15
Souvenez-Vous

J’ai entendu Gail Mays raconter l’histoire d’une petite fille nommée Erica, qui, avec sa classe d’école du dimanche, 
avait mémorisé Colossiens 3:20. L’après-midi, Erica avait récité son verset à sa mère: “Enfants, obéissez à vos parents en 
toutes choses, car cela est agréable au Seigneur.” Puis elle l’a copié et l’a mis sur le réfrigérateur, et a répété son verset 
tout l’après-midi et toute la soirée, et sa mère en était très fière.  

Mais le lendemain matin, quand sa mère lui a demandé d’aller faire son lit, Erica a dit: “Non!”

“Et ton verset biblique?” lui a demandé sa mère.

Ce à quoi Erica a répondu: “Je devais juste le mémoriser, je n’avais pas à le faire!”

Je pense que c’est le cas pour beaucoup d’entre nous. Nous avons parfois cette attitude avec la Parole de Dieu: “Il me 
suffit de l’entendre. Je n’ai pas à le faire.” Mais ce n’est pas ce que le Seigneur veut. Il veut que nous entendions, que 
nous nous souvenions et que nous fassions. 

J’ai lu que des scientifiques travaillaient sur une substance chimique qui nous aiderait à apprendre plus vite et à mieux 
retenir ce que nous avons appris. Ma première pensée fut: “J’en veux des tonnes!” Qui ne voudrait pas apprendre plus 
vite et retenir davantage d’information? 

Une des raisons pour laquelle notre capacité à retenir l’information est si importante, c’est que nos jugements et nos 
actes futurs sont basés sur nos expériences passées. Si vous êtes très prudente lorsque vous faites la cuisine sur votre 
cuisinière, c’est vraisemblablement parce que vous vous êtes déjà brûlée. Rien n’est plus douloureux qu’une brûlure! Au 
début vous ne sentez rien, mais trois heures plus tard la douleur est insupportable. Vous n’avez pas besoin de ressentir 
plusieurs fois ce genre de douleur pour apprendre à faire attention. 

Le souvenir peut nous protéger et nous rendre plus fortes. Lorsque nous nous souvenons de la bonté de Dieu et de Ses 
soins providentiels pour nous, notre foi est fortifiée. De la même manière, si vous oublions Sa bonté et Ses soins provi-
sionnels, notre foi est remplacée par de l’anxiété. 

Dieu est content lorsque nous nous souvenons. En fait, le mot “souviens-toi” est mentionné plus de 300 fois dans la 
Bible. Il nous dit de nous souvenir parce qu’Il sait que lorsque nous sommes conscientes de Sa présence – quand nous 
nous arrêtons pour réfléchir que Dieu, le Créateur, qui est tout-puissant et qui sait tout, est là avec nous – nous sommes 
plus enclines à  marcher dans l’obéissance. Et lorsque nous nous souvenons qu’Il a sacrifié Son Fils pour nous et qu’Il 
nous a adoptées, nous répondons par un désir de Lui plaire. Comment pourrions-nous ne pas le faire? Je me suis posé 
la question très souvent: Pourrais-je donner mon fils pour les péchés de quelqu’un d’autre? Je sais que je ne pourrais 
pas. Lorsque nous réalisons le prix que Dieu a payé pour nous racheter, cela provoque toujours une réponse d’amour 
et de reconnaisance.
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SOUVENEZ-VOUS DE DIEU

Avant que nous parlions des choses spécifiques dont Dieu veut que nous nous souvenions, il faut que nous parlions des 
choses qu’Il veut que nous oubliions. C’est Paul qui a écrit, en Philippiens 3:13: “Oubliant ce qui est en arrière...” Dieu 
veut que nous oubliions les choses pour lesquelles nous nous sentons coupables et condamnées. Si quelqu’un avait un 
passé propre à le faire se sentir coupable, c’était bien l’apôtre Paul. Il avait un tas de choses à oublier. Rappelez-vous que 
Paul avait consenti à la mort d’Etienne, qui est considéré comme l’un des premiers martyrs chrétiens. C’était Paul qui 
avait poursuivi les Chrétiens, les arrachant à leurs foyers pour les forcer à  renier Jésus ou a être exécutés. 

Non seulement Paul devait oublier ses péchés passés, il devait aussi oublier ses accomplissements passés. Paul venait 
d’une lignée prestigieuse et c’était un homme brillant et cultivé. Mais, ni son ascendance, ni son intellect, ni sa renom-
mée n’avait autant d’importance pour lui que Jésus. Paul dit:

Mais ce qui était pour moi un gain, je l’ai considéré comme une perte à cause du Christ. Et même, je considère tout 
comme une perte à cause de l’excellence de la connaissance du Christ-Jésus, mon Seigneur. À cause de Lui, j’ai accepté 
de tout perdre, et je considère tout comme des ordures, afin de gagner Christ. (Philippiens 3:7-8)

Il y a certaines choses dont il convient de se souvenir. D’autres pas. Quelles sont certaines de ces choses dont Dieu 
veut que nous nous souvenions? Il veut que nous nous souvenions des oeuvres merveilleuses qu’Il a faites pour nous. 
Psaume 103:2 dit: “Mon âme, bénis l’Eternel, et n’oublie aucun de Ses bienfaits!” Et le psalmiste nous donne la liste de 
certaines de ces oeuvres merveilleuses:

C’est Lui qui pardonne toutes tes fautes, 

Qui guérit toutes tes maladies, 

Qui rachète ta vie du gouffre, 

Qui te couronne de bienveillance et de compassion, 

Qui rassasie de biens ta vieillesse, 

Qui te fais rajeunir comme l’aigle. (Psaume 103:3-5)

Ce Psaume parle ensuite de son caractère patient et miséricordieux, et du fait qu’Il a éloigné de nous nos transgressions 
autant que l’orient est éloigné de l’occident. Puis il peint un tableau de Sa majesté et de Son pouvoir créateur. C’est un 
très beau psaume qu’on devrait souvent relire.

SOUVENIRS

Nous sommes nombreuses à garder des albums de photos. Au fil des années, mes filles m’en ont fait au moins une 
douzaine, et j’ai des boîtes entières de photos à la maison. Il y a beaucoup de photos d’Israël, mais la plupart sont des 
photos de mes enfants. J’aime beaucoup les photos de mes enfants quand ils étaient bébés. Quand je les sors et que je 
les regarde, des tas de souvenirs inondent mon coeur. Je ne veux pas oublier à quoi ils ressemblaient quand ils étaient 
petits ni comment ils agissaient. Regarder ces photos me rappelle tout cela. C’est pour cela que nous prenons des pho-
tos, non? Nous prenons des photos pour ne pas oublier les souvenirs merveilleux du passé. C’est pour la même raison 
que nous rédigeons des journaux intimes. J’aime les relire et me souvenir des choses importantes qui sont arrivées dans 
nos vies et dans la vie de nos enfants. 
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La plupart des femmes font une de ces choses, ou même les deux. Nous compilons des albums de photos et nous rédi-
geons des journaux intimes. Mais combien d’entre nous rédigent un journal des grandes choses que Dieu a faites pour 
nous? Combien d’entre nous ont jamais gardé par écrit un seul des miracles que Dieu a fait pour nous personnellement? 
Nous pensons que nous nous souviendrons toujours de Ses bénédictions. Mais si nous ne les écrivons pas, beaucoup 
seront oubliées.

Je pense que pour bénir le coeur de Dieu, et comme un acte de louange, vous devriez commencer à rédiger un journal 
de toutes les choses qu’Il fait pour vous. Même si vous n’écrivez que quelques mots dans la journée, prenez l’habitude 
de capter ces souvenirs. Non seulement cela fera plaisir à Dieu, mais cela vous donnera de la force quand une crise 
surviendra. Lorsque vous verrez ce que Dieu a fait pour vous dans cette épreuve ou dans cette expérience douloureuse, 
vous serez remplie de foi pour croire qu’Il s’occupera de vous aussi dans cette nouvelle crise. Mais si vous n’écrivez pas 
ces choses, vous les oublierez. 

LA PROCHAINE GÉNÉRATION 

Partager les oeuvres merveilleuses de Dieu avec la génération suivante est une autre manière de nous souvenir. Si vous 
avez des enfants, vous devez leur enseigner les bonnes choses que Dieu a faites. Si vous n’avez pas d’enfants, vous 
devriez quand même partager avec la prochaine génération. Nos enfants doivent savoir comment Dieu a délivré les 
enfants d’Israël de l’esclavage et comment Il leur a permis de traverser la Mer Rouge. Ils devraient connaître l’histoire 
de Jonas et du gros poisson. Ils devraient absolument connaître le miracle de la croix. Vous devez leur enseigner tout 
ce que vous pouvez pour leur faire savoir ce que Dieu a fait pour les délivrer. 

Lorsque les enfants d’Israël eurent traversé le Jourdain pour entrer dans la Terre Promise, Dieu a ordonné aux sacrifica-
teurs de prendre des pierres dans la rivière et de construire un mémorial, pour que dans les années à venir, lorsque les 
enfants verraient les pierres et demanderaient: “Que sont ces pierres pour vous?” (Josué 4:6) les gens plus âgés puissent 
dire: “Elles ont été mises là lorsque Dieu nous a fait traverser le Jourdain en crue à pied sec.”

Que vous choisissiez de vous souvenir des actes de Dieu dans un journal intime ou d’une autre manière, vous devez 
avoir vos propres mémoriaux. Et ensuite, lorsque vos enfants vous diront: “Qu’est-ce que cela signifie pour toi?”, vous 
pourrez répondre: “C’est pour me souvenir de ce miracle que Dieu a fait pour moi.”

Dieu avait donné aux enfants d’Israël une manière spécifique pour se rappeler les actes puissants qu’Il avait faits en leur 
faveur. Il avait établi trois fêtes annuelles. “Trois fois par an, tu célèbreras une fête en Mon honneur.” (Exode 23:14) Ces 
trois fêtes principales étaient la fête de la Pâque, la fête de la Pentecôte et la fête des Tabernacles (ou Fête des Huttes). 

Chuck et moi sommes allés en Israël au moment de la fête des Huttes. C’est fascinant à voir. Suivant les instructions 
de Dieu dans le Lévitique, les Juifs construisent des huttes ou des abris temporaires dans leur jardin.

Vous demeurerez pendant sept jours dans des huttes; tous les autochtones en Israël demeureront dans des huttes, afin 
que vos descendants sachent que J’ai fait habiter dans des huttes les Israëlites, après les avoir fait sortir du pays d’Egypte. 
Je suis l’Eternel, votre Dieu. (Lévitique 23:42-43)

Dieu voulait qu’ils s’en souviennent tous – pas seulement la première génération, mais toutes les générations qui suiv-
raient. S’ils n’avaient pas ce rappel tous les ans, ils oublieraient que les enfants d’Israël, à une époque de leur vie, avaient 
vécu dans des huttes.

Dieu est très précis dans Ses instructions concernant ces huttes. Elles devaient avoir au moins dix coudées de haut, 
mais pas plus de vingt coudées. Une coudée fait environ 50 cm de long. Les huttes sont en général bâties contre la 
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maison, ce qui leur donne un mur de protection. Elles doivent être sommaires, c’est-à-dire pas assez solides pour pou-
voir y vivre indéfiniment. Elles ont une porte sur le devant et un toît de chaume fait avec des branches d’arbres ou des 
roseaux.  Les toîts doivent avoir une ouverture pour que ceux qui sont à l’intérieur puisse voir les étoiles, mais il doit 
être fait de telle manière qu’il y ait davantage d’ombre à l’intérieur que de lumière solaire. Ceci devait leur rappeler que 
lorsque les enfants d’Israël ont  erré dans le désert, la protection que Dieu leur accordait, évitait qu’ils soient frappés 
d’insolation pendant la journée. 

Techniquement, les Juifs devaient prendre leurs repas dans la hutte, la sukkah, et y dormir pendant les sept nuits que 
durait la fête, mais la plupart d’entre eux ne dorment plus dans les huttes.

C’est une belle tradition, vous ne trouvez pas? Et le symbolisme s’applique aussi à nous les Chrétiens. Votre famille aim-
erait peut-être célébrer sa propre fête des Huttes pour se souvenir de la délivrance et de la provision de Dieu. Ceci pour-
rait être une occasion, non seulement de leur parler un peu plus de Jésus, mais aussi de rassembler votre famille pour 
une célébration. Quel enfant ne voudrait pas manger et dormir dans une structure qu’ils ont fabriquée eux-mêmes?

Dieu a utilisé la Fêtes des Huttes pour rappeler aux Israëlites trois choses spécifiques. Ce sont des rappels pour nous 
aussi. Le premier se trouve en Lévitique 23:43: “Je vous ai fait sortir du pays d’Egypte.”

LA DÉLIVRANCE DIVINE 

Vous devez constamment vous souvenir que, lorsque vous avez accepté Jésus-Christ, vous avez été rachetées du roy-
aume des ténèbres. Comme les enfants d’Israël, nous avons tellement tendance à l’oublier! Lorsqu’ils se sont mis à er-
rer dans le désert, ils ont commencé à désirer la nourriture dont ils s’étaient régalés en Egypte. Pourquoi? Parce qu’ils 
avaient oublié l’esclavage qu’ils subissaient en l’Egypte. Ils avaient oublié qu’ils avaient été battus  et asservis.

Satan aime utiliser cette tactique. Il nous rappellera souvent certains péchés agréables auxquels nous participions 
avant de rencontrer Jésus. Satan essaie de nous faire regretter le monde. Mais cela ne peut arriver que si nous oublions 
l’esclavage dans lequel nous nous trouvions et les souffrances que nous avons subies lorsque nous étions dans les 
ténèbres.

Une de mes plus grandes joies est d’écouter les épouses de nos pasteurs. Ces femmes qui n’étaient que des jeunes filles 
dans les débuts de Calvary Chapel, sont devenues des femmes de Dieu belles et pieuses – et elles sont remplies de pas-
sion pour Jésus. Il n’y a pas très longtemps, j’ai entendu certaines d’entre elles parler à une de nos conférences pour 
femmes de pasteurs, et je n’ai pas pu m’empêcher de penser à la conversion de leur mari, et de louer Dieu pour l’oeuvre 
qu’il avait faite dans leurs vies. 

Quand Sharon Ries a parlé, j’ai pensé à Raul avant qu’il ne vienne au Seigneur. C’était un homme en colère, un 
homme impie, rempli de haine et d’amertume. C’était un homme qui, au Vietnam, avait développé un goût pour le 
meurtre. Mais c’était avant que Jésus ne le délivre.

Puis Cathe Laurie a parlé, et j’ai pensé à l’enfance et à l’adolescence troublées de Greg, qui s’était tourné vers les drogues 
pour remplir son vide intérieur. C’était avant qu’il ne rencontre Jésus.

Lorsque Sandy MacIntosh a partagé son témoignage et nous a raconté comment Dieu avait restauré son mariage après 
leur divorce, je me suis souvenue que j’avais rencontré Mike à cette époque-là.

Avant de se tourner vers Dieu, il avait pris du LSD avec Timothy Leary, et il croyait vraiment que la moitié de son 
cerveau était détruit.
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En écoutant Gail Mays, j’ai pensé à son mari, Steve, qui avait débarqué dans une de nos premières communautés chré-
tiennes, débraillé, complètement drogué, et avec un fusil. 

En voyant Karyn Johnson, je me suis souvenue de son mari, Jeff, qui avait été un trafiquant de drogue tristement cé-
lèbre, à Downey.

Ces hommes furent changés par Jésus. Et aujourd’hui, Il les utilise tous puissamment. Chacun d’eux a un ministère 
extraordinaire qui atteint et influence des milliers de personnes dans leurs communautés et à dans le monde – à trav-
ers des croisades, des rallyes et des émissions radiophoniques. Chacun d’eux est un témoignage à la délivrance et de la 
rédemption divine.

En nous souvenant des grandes oeuvres de délivrance que Dieu a opérées, nos coeurs se remplissent de louange. Tout 
comme les Juifs se souviennent de leur délivrance du pays d’Egypte, nous devons nous souvenir de notre délivrance 
du péché. Comme eux, nous étions esclaves. Avant notre rencontre avec Jésus, nous étions esclaves dans le royaume 
des ténèbres.

SOINS PROVIDENTIELS DE DIEU

La deuxième chose que la Fête des Tabernacles devait rappeler aux Juifs, c’étaient les soins providentiels qu’ils avaient 
reçus de la part de Dieu pendant ces quarante années d’errance dans le désert. Voilà une autre chose que Satan essaie de 
nous dérober. Il ne veut pas que nous nous souvenions des soins que Dieu nous prodigue. Lorsque nous oublions cela, 
nous devenons anxieux et craintifs. Nous perdons tout espoir parce que nous ne voyons pas d’issue à nos problèmes. 
Nous murmurons et nous nous plaignons.

Je suis éblouie en voyant comment Dieu a pourvu aux besoins des enfants d’Israël d’une manière tellement spécifique, 
pendant qu’ils étaient dans le désert. Saviez-vous que leur sandales ne se sont pas usées? Pas une seule paire... pendant 
quarante ans! Saviez-vous que la vue de Moïse n’a jamais baissé? Lorsqu’il mourut, a cent vingt ans, la Bible dit que: 
“Sa vue n’était pas éteinte, et sa vigueur n’avait pas disparu.” (Deutéronome 34:7) Lorsqu’il cherchait ses lunettes dans 
toute la maison, Chuck disait toujours: “Seigneur, Tu as gardé Moïse! Il n’a jamais eu besoin de lunettes! Moi aussi 
je T’aime, Seigneur, pourquoi n’empêche-Tu pas ma vue de diminuer?” Et je dois lui rappeler que c’est parce qu’il est 
sorti du désert. 

Nous devons nous rappeler que Dieu pourvoit merveilleusement. J’essaie d’écrire même les plus petites choses qu’Il 
fait, parce que je ne veux pas oublier la moindre des choses que Dieu fait pour moi.

Je me souviens d’une époque où nous devions rencontrer les auteurs John et Elizabeth Sherrill. Juste avant notre ren-
contre, Chuck a dû soudain partir en voyage. Au moment de son départ, il m’a demandé d’appeler les Sherrills pour 
leur expliquer ce qui se passait et voir si nous pourrions les rencontrer la semaine suivante.

Je ne savais pas du tout comment contacter les Sherrills. Mais je ne voulais pas les laisser venir jusqu’ici pour rien, et je 
ne voulais pas que Chuck se sente mal d’être obligé de faire ce voyage, j’ai donc fait ce que j’ai pu. J’ai essayé d’obtenir 
un numéro de téléphone du secrétariat de notre église. Avec ce numéro j’ai obtenu un autre numéro. Et quand j’étais 
à court d’idées, je priais: “Seigneur, Tu dois contacter ces gens, parce que c’est impossible pour moi. Voudrais-Tu 
m’aider?” Et savez-vous ce qui est arrivé? Presque au même moment les Sherrills ont appelé le secrétariat de l’église. 
Juste comme ça! Et lorsque Chuck est rentré à la maison, tout s’était merveilleusement arrangé; nous avons pu les ren-
contrer et passer un moment fantastique dans le plan de Dieu. 
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Certaines d’entre vous vont peut-être penser que c’était une coïncidence. Mais moi je sais. Je sais que c’était Dieu qui, 
encore une fois, me donnait ce dont j’avais besoin, juste au moment où j’en avais besoin.

Parfois les interventions de Dieu sont un peu plus dramatiques. Un jour je me suis réveillée à quatre heures du matin, 
pensant qu’il y avait quelqu’un au rez-de-chaussée de notre maison. J’avais entendu le carillon de notre porte d’entrée 
teinter doucement. Ce n’était pas comme lorsque quelqu’un veut sonner. Ce carillon ne teintait que lorsque quelqu’un à 
l’intérieur de la maison y touchait, ou lorsqu’on appuyait sur le bouton à l’extérieur. J’avais entendu une douce musique, 
quelque chose qui ne peut arriver que lorsque quelqu’un le frôle. Et ce n’était pas tout. J’avais entendu plusieurs autres 
bruits légers et je savais qu’il y avait quelqu’un dans la maison. 

J’avais un dilemme. Je voulais réveiller Chuck, mais je savais qu’il avait le réveil bruyant. Je savais qu’il dirait: “Quoi! 
Quoi! Qu’est-ce qui se passe?” et que cela avertirait l’intrus. Je pensais: “Le voleur va entendre Chuck, il saura tout de 
suite où nous sommes, et il montera ici!” Je n’ai donc rien dit et je me suis mise à prier: “A l’aide, Seigneur, à l’aide! Je 
suis sûre qu’il y a quelqu’un en bas!”

Puis j’ai entendu d’autres bruits – de vrais bruits. J’ai entendu une des portes du rez-de-chaussée grincer parce que 
quelqu’un l’ouvrait. J’ai prié avec plus d’ardeur: “Seigneur, viens vite à notre aide!”

Et savez-vous ce qui s’est passé? Le téléphone a sonné – à quatre heures du matin! C’était quelqu’un de l’église qui avait 
besoin que Chuck vienne à l’hôpital. Dès que Chuck a pris le téléphone, j’ai sauté hors du lit et j’ai allumé toutes les 
lumières. Et dès que je l’ai fait, j’ai entendu la porte d’entrée s’ouvrir, et j’ai su que la personne était partie. Elle est partie 
parce qu’elle a vu que nous étions réveillés. Et je suis persuadée qu’elle a cru que nous avions probablement un système 
d’alarme en bas et que c’était la police qui avait appelé et nous avait alertés.

Mais c’était Dieu qui intervenait. Seul Dieu pouvait faire sonner le téléphone juste au bon moment.

Dieu a pourvu si souvent de manière très pratique, surtout dans les débuts de notre ministère! Lorsque nous n’avions 
pas un centime pour acheter à manger, Dieu nous envoyait des provisions. Un de mes souvenirs, qui me fait bien rire 
maintenant, est arrivé un samedi soir, quelques semaines avant que je donne naissance à Chuck Junior. J’avais fait du 
ménage toute la journée, je portais la robe la plus laide que vous puissiez imaginer, et mes cheveux allaient dans tous les 
sens.  À cette époque nous vivions dans une grande pièce dont les murs étaient en béton, et j’avais essayé de l’embellir 
un peu avec des rideaux. Et nous étions complètement fauchés.

Vers neuf heures environ ce soir-là, j’ai entendu frapper à la porte. Chuck a ouvert pendant que je me cachais derrière 
une petite tenture que j’avais suspendue pour séparer notre chambre de la pièce dans laquelle nous vivions. Je regardais 
discrètement sur le côté du rideau, et j’ai vu un couple qui se tenait là, et une splendide Cadillac juste derrière eux dans 
l’allée. Ils ont dit qu’ils voulaient se marier. Leur pasteur n’était pas en ville et ils ne voulaient pas attendre. Est-ce que 
Chuck voulait bien le faire? Chuck leur a posé tout un tas de questions avant de décider de les marier. Pour finir il a 
dit quelque chose d’horrible: “Kay, viens servir de témoin.”

J’étais mortifiée! J’ai dû sortir de derrière le rideau et me joindre à l’agent d’entretien de l’église que Chuck avait appelé 
pour être le second témoin. Bien sûr, cette femme était très belle et elle portait un vêtement magnifique. Et je me tenais 
là dans ma robe affreuse avec mes cheveux dans tous les sens. Mais quand ils sont partis, l’homme a serré la main de 
Chuck et lui a glissé un billet de cent dollars! Ils avaient déjà quitté le quartier avant que nous ayons eu le temps de 
faire quoi que ce soit. Nous nous sommes simplement mis à louer le Seigneur pour sa provision. Ces cent dollars nous 
ont fait presque un mois. 
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Voilà ce que je voulais vous dire: Chuck et moi n’avons rien de particulier. Rien! Dieu veut prendre soin de vous comme 
Il a pris soin de nous pendant toutes ces années. Il vous demande simplement de croire qu’Il peut pourvoir à tous vos 
besoins et qu’Il veut le faire. Comme les Israëlites qui construisent leurs huttes chaque année, vous devez construire 
une hutte dans votre coeur – un mémorial pour vous souvenir de la bonté de Dieu à votre égard.

DES HABITATIONS TEMPORAIRES

Finalement, Dieu a demandé aux enfants d’Israël de faire des huttes précaires, même vulnérables, parce qu’Il veut 
nous rappeler que nous vivons dans des habitations temporaires. Nous corps ne sont que de simples tentes. Notre corps 
physique peut être amputé, mutilé ou détruit. Mais rien ne peut atteindre nos corps spirituels. 

J’ai rencontré une femme qui m’a dit que dans le quartier riche où elle habite, la plupart des femmes avaient eu des 
“petites plasties oculaires” des “petits liftings du visage” et tout un tas d’autres choses comme ça. Je suis parfois étonnée 
de voir tout ce que nous faisons pour essayer de préserver la beauté et la santé de nos corps. Nous les astiquons, nous 
les maquillons, nous les polissons, nous les parfumons, nous les parons, nous les nourrissons, et nous les affamons! Et 
le pire, c’est que nous basons notre valeur sur ce que les autres en pensent.

Pensez à ces moments où vous avez eu besoin de courir au magasin alors que vous n’étiez pas habillée aussi bien vous 
l’auriez souhaité, et que l’employée du magasin vous a un peu rudoyée. Est-ce que vous n’avez pas pensé automatique-
ment: “Si j’avais pris le temps de me coiffer et de me maquiller un peu, elle aurait sans doute été plus gentille.” Je ne 
suis pas en train de vous dire que vous ne devez pas faire attention à votre apparence, mais quand vous vous sentez 
totalement humiliée dans ce genre de situation – alors il y a un problème. 

Les femmes ont tendance à faire ça. J’ai connu des femmes qui détestaient leur nez, et des femmes qui détestaient 
leur menton. Maintenant que j’y pense, je n’ai jamais aimé le mien non plus. Et j’avais un espace entre mes dents de 
devant, avant que je ne découvre ces petits élastiques qui pouvaient les rapprocher. Ça a marché et j’en suis bien con-
tente. J’avais même oublié. Mais je me souviens d’un incident, lorsque j’étais au collège, avant que je ne découvre les 
élastiques, je marchais dans le couloir pour aller aux vestiaires, et des garçons m’ont sifflées. Il était évident que c’était 
à moi que ces sifflets s’adressaient, mais lorsque je suis arrivée près des deux amies qui m’attendaient près de mon ves-
tiaire, j’ai fait celle qui n’avait rien remarqué, et j’ai dit: “Je me demande qui ils sifflent!”

Et une de mes amies a dit: “C’est toi qu’ils sifflaient. Tu sais, tu serais très jolie si tu n’avais pas ce trou entre tes dents!”

Après ça, chaque fois que je riais, je me couvrais la bouche. Voilà ce que notre société, notre culture, et parfois certaines 
de nos amies nous font subir quelquefois.

LA VÉRITABLE BEAUTÉ  

Nous accordons une telle valeur à notre corps terrestre! Il n’est pas éternel –  ce n’est qu’une tente. Lorsque nous nous 
souvenons de cela, nous sommes libérées de ces pensées horribles qui nous tourmentent – des pensées comme: “Je ne 
suis pas bien belle”, ou “Je vieillis”. Cela n’a plus d’importance, parce que nous ne vivons plus pour ça. Nos vies ont un 
but plus élevé. Au lieu de nous tracasser au sujet de notre tente qui se détériore peu à peu, nous pouvons nous concen-
trer sur notre beauté intérieure. Comme Pierre l’a dit:

N’ayez pas pour parure ce qui est extérieur: cheveux tressés, ornements d’or, manteaux élégants, mais la parure cachée 
du coeur, la parure personnelle, inaltérable, d’un esprit doux et tranquille, ce qui est d’un grand prix devant Dieu. (1 
Pierre 3:3-4)
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Toutes les femmes veulent être belles, mais toutes les femmes ne se soucient pas de leur beauté intérieure. Et pourtant, 
c’est la seule beauté qui est inaltérable. Toutes les améliorations extérieures que nous apportons à nos corps seront per-
dues, à la fin, lorsque notre tente sera détruite. Mais dès maintenant, nous avons la possibilité de développer un esprit 
doux et paisible qui a une grande valeur aux yeux de Dieu.

Si vous pensez que vous manquez d’équilibre dans ce domaine, si vous passez tout votre temps à vous parer extérieure-
ment et qu’il ne vous reste plus rien pour travailler sur votre beauté intérieure, demandez à Dieu de vous donner cet 
équilibre. Je suis absolument déterminée à obtenir cette “parure cachée du coeur” et je veux y consacrer deux fois plus 
d’attention qu’à mon corps extérieur. Ainsi, s’il me faut dix minutes pour me maquiller et me coiffer, j’essaie de passer 
au moins vingt minutes à parer mon coeur. J’essaie de me souvenir que “les choses visibles sont momentanées, et que 
les invisibles sont éternelles.” (2 Corinthiens 4:18)

Avoir un corps inaltérable sera merveilleux. Plus de souffrance, plus de douleurs, plus de drôles de nez ni de drôles de 
mentons. Quel soulagement de revêtir enfin ce corps parfait que Dieu a préparé pour nous! Je lève parfois les yeux vers 
le ciel et je soupire en pensant: “Est-ce aujourd’hui le jour, Seigneur Jésus? Est-ce aujourd’hui le jour où Tu reviens me 
chercher?”

Soeurs en Christ bien-aimées, je prie que Dieu imprime ces leçons sur votre coeur, afin qu’elles changent pour toujours 
la manière dont vous voyez votre vie. 

Je prie que Dieu vous  montre Son grand amour pour vous, et qu’Il vous rappelle les moments où Il vous a délivrées et 
où Il a pourvu à vos besoins. 

Je prie que vous vous souveniez combien votre vie est éphémère – qu’elle n’est qu’une vapeur, une brume matinale. 

Mais plus encore, je prie que vous réalisiez le but de votre existence. Avec la vie que Dieu vous a donnée, vous avez une 
occasion de servir ce Dieu qui vous aime et qui prend soin de vous – ce Dieu qui vous a sauvées. Pendant les jours qui 
vous restent, vous pouvez vivre avec l’intention de Lui plaire. Vous pouvez vivre votre vie de telle manière qu’Il en sera 
béni et que Son coeur se réjouira.

Je Te demande cela au nom précieux de Jésus.

Amen.
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